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DE L’APOCALYPSE. 




LIVRE SIXIÈME. 


SUR LES CHAPITRES XH. XHI. XIV. XV. 

De quelque* révélatîoa* spéciftle* et pertiouliére* faite* à *aiDt 
Jean im* le* règnes de Meliomet et de FAntechrist , et au**â 
sur le* denrière* plaies, et le dernier triomphe de l’Eglise; 
ainsi que sur d’autres particularité» qui la «xmeenseot. \ 


' OBSERVATION PRÉLIMINAIRE. 

Après c[ue saint Jean eut reçu la révélation générale 
des événements principaux de tout le cours de l’Eglise, 
jusqu’à la consommation des siècles, Dieu lui fît con- 
naître en particulier quelques mystères spéciaux, secrets 
et cachés, et aussi terribles qu’ étonnante , qù’il permet- 
trait de se vérifier dans les divers âges de l’Eglise mili- 
tante. Ces mystères concernent surtout les règnes de 
Mahomet et de l’Antéchrist, et beaucoup d’autres choses ' 
qui sont contenues dans les chapitres suivants, sous 
diverses figures et énigmes. i 

U. 1 
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SDK DES CHAPITRES XII ET XIII. 

DE LA «DEBRE QUE LE DEHON A FAITE BT FERA EHCOHE A I/Ë6LISE 
FAR CBOSROES , MAHOMET ET L’ANTECHBlSTt 


La guerre qui est décrite dans les chapitres suivants 
est la plus cruelle, la plus violente, la plus opiniâtre, 
et la plus longue que Lucifer, lé prince des ténèbres, ait 
jamais entrejwise pour détruire l’Eglise de Dieu, s’il 
était possible. Mais les portes de l’enfer ne prévaudront 
point contre elle. Cette lutte acharnée commença par 
l’horrible tyran Chosroès , lequel , ayant été vaincu par 
Héraclius , suscita à sa place un monstre plus horrible 
encore dans la personne de Mahomet, qui s’empara 
du trône des Perses, et étendit considérablement son 
‘empire. Le règne de cet ennemi héréditaire et impla- 
cable, qui fit verser des flots de sang aux chrétiens, 
•continue de durer; et, bien qu’il doive être considéra- 
blement amoindri dans l’âge de consolation de l’Eglise , 
par le bras du Monarque attendu , il en restera néan- 
moins une portion resserrée dans d’étroites limites, 
jusqu’à ce que vienne le fils de perdition. Celui-ci , par 
des trames obscures, arrivera au trône de cet empire 
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- LIV. VI, SECT. 1, CHAP. XII. ' 3 ■ • 

qu’il fera revivre, et qu’il restaur(^ au point de sou- 
mettre presque tout à son pouvoir. Alors Lucif«''8é 
servira de çe dernier et du plus puissant souverain de 

r 

ce règne, pour mettre le comble à sa fureur contre l’E- 
glise, de Dku. . : ' 

■ §1. 

Delà, guerre que le démon suscita par Chosroés 
contre l^ Eglise. 

' CHAPITRE Xn.-:VEBSSî 1-18. 

I. Vras. l.-^E^tAl grand signe parut dam k ciel: 
une ferme recétM du soleil , ayant la lune sous ses 
pieds, et sur sa tête une couronne de douze étoiles. 

I Vjms. 2. — Elle portait un enfant dans son sein, et 
elle criait dans sa douleur, et elle ressentait toutes les 
angoisses de l’enfantement. Sous le type de la femme qui 
est décrite ici , on comprend l’Eglise militante du Christ 
sur la terre. C’est avec raison que le prophète la repré- 
sente sous la figure d’une femme , puisqu’elle est l’é- 
pouse de Jésus-Christ, et notre mère, en. ce qu’elle 
nous fait enfants de Dieu par le baptême. Et un -grand 
signe parut, c’est-à-dire, l’Eglise, qui est en effet un 
grand signe visible dans tous les temps et par toute 
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I 

la teirè , et c’esL contre ce signe que s’élèTcra surtout 
le fils de perdition , . à cause du nom de Notre-Seigneur 
Jésus-Christ qu’il blasphémera , et que {>eu d’homiïles 
oseront confesser sous son règne d'htoprible tjrannie. Il 
est dit que ce grand signe parut dans le ciel, parce que l’E- 
glise tient sa lumière du ciel, lumière qui la rend visible 
par tout le monde • Et, bien qu'elle soit sur la terre , exposée 
à la fureur des persécutions, et sans cesse agitée et bat- 
tue par les Ilots de la tempête que ce monde lui suscite, 
elle continue néanmoins do demeurer sous la protection 
du Dieu du ciel , qui lui communique les rayons de son 
soleil , et qui ne permettra jamais contre elle d’autres 
maux que ceux que sasainte volonté, et celle de son Christ, 
jugera utiles ou nécessaires. Car Dieu n’est jamais si 
rapproché des siens qu’il protège, que lorsque ceux-ci 
se .trouvent au milieu des plus grands dangers et des 
plus grands maux. Cette Eglise est comparée à une 
femme revêtue du parce que Notre-Seigneur Jésus- 
• Christ , qui est le soleil de Justice , l’éclaire sans cesse , 
la soutient et la fortifie par son assistance divine ; il la 
glorifie et l’entoure de ^ protection toute-puissante. 
Saint Jean l’annonce sous la figure d’une femme revêtue 
du ioleü , parce qu’à la fin des temps , aux jours de ses 
plus "grandes tribulations, l’Eglise sera plus particuliè- 
rement assistée par Jésus-Christ , qiû inspirera et forti- 
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fiofa ses élus , peu nombreux &1& vérité^ dafeur qtt’ito/ 
ne succ(»nbeat. Ayant la lum mis ses pkds , c’eetr^r 
dire, le globe terrestre, qui croît et décroît comme la f 
lune, selon que les chrétiens qui en font partie dimi- 
nuent ou se multiplient dans le cours des âges. L’Eglise 
est représentée ayant ta lune stm ses pieds, à cause de 
la puissance que Jésus-Christ lui a donhée sur tdut te 
monde, bien que,- selon la volonté de Dieu, et seloa 
qu’il communique sa lumière à là terre, le nombre do 

* I ■ ' 

ceux qui lui obéissent croisse :ou décroisse, selon lee ' 
drconstances des temps. Il est spécialement remarqué 
que oette lune est sous les pieds de l’Eglise ^ or, dans lès 
derniers jours ses pieds toucheront à peinela tetré, et 
Jésus-Christ, le soleil de Justice, et son Eglise qui'en' 
reflète la lumière , seront éclipsés par les habitants du 
globe terrestre. Car, alors, il y aura peu d’hommeS qui 
confesseront son' saint nom. Les princes de la terre , et . 
presque tous les peuples qui s’opposeront à la lumière 
de ce soleil, couvriront la surface du globe comme aïs- 
tauat de sauterelles, comme le sable de la mer, ou comme 
les feuilles des arbres; et ils seront précipités dans 
l’enfer par la colère de T Agneau, Et sur sa tète une cou- 
ronné de douze étoiles. Ces douze étmles signiflént toue 
les saints qui s’élèveront contre le terrent des impies, et 
combattront pour l’Eglise et pour soü Christ, comme 
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le firent les apôtres et les autres saints , pendant les 
premiers siècles des grandes persécutions. C’est de tous 
ces saints que Daniel, XU, 3, dit « Or, ceux qui auront 
été sarants , brilleront COTome les feux du firmament ; 
et ceux qui en auront instruit plusieurs dans la voie de 
la justice, luiront comme des étoiles dans l'éternité. » 
Ainsi ces saints qui combattront pour l’Eglise à la fin 
des temps, en seront la couromie et l'ornement sur la 
terre , comme les étoiles sont l’ornement du ciel. Et sur 
sa tête une couronne de douze étoiles. 

Elle portait un enfant dam son sein , et elle criait 
dans sa douleur, et elle ressentait toutes les angoisses de 
f enfantement. Ces paroles désignent les terribles an- 
goisses , la douleur profonde et les grands dangers dans 
lesquels l’Eglise militante et l’empire romain ( qui est 
aussi représenté ici, dans un autre sens littéral, par la 
femme) , furent plongés et continueront de l’être en face 
du dragon, de la bête et du faux messie. Car l’empereur 
Phocas, l’un des princes les plus impies, les plus scélé- 
rats et les plus efféminés du monde, inonda l’empire 
de ses crimes. Ensuite Chosroès , roi des Perses , tyran 
trèÿ-cruel, et les barbares de leur côté, causèrent en- 
semble de tels ravages, qu’ils laissèrent l’Eglise et l’em- 
pire regain à peipe subsister. L’Egypte , la Palestine , 
la Lybie et Jérusdem furent envaliies, et 90,000 
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chrétiens furent massacrés dans ces horribles circon* 
stances , qm se prolongèrent josqu^ l’avènement 
d’Héraclius. Ce prince étant monté sur le trône de l’em- . . 
pire, s’empara de l’Arménie, et défit, l’armée de Cbos- ' 
roès, qu’ü mit en fuite par une victoire mémorable. 

Après cela jl triompha des Perses, qu’il vainquit dans 
trois grandes bakilles, et reconquit enfin la vraie croix 
• de Jésus-Christ sur les infidèles, pour la restituer à l’Ei^ 
glise catholique. Or, ce sont ces angoisses, ces douleurs, 
ces difficultés et ces dangers de l’Eglisè , que saint Jean 
décrit sous l’énigme d’une femme qui est àms les dou-^ 
leurs de l’enfantement. En effet, les quatre circonstances 
principales de ces épreuves de l’Eglise du Christ trouvent . 
leur vérification, figurée dans les couches d’une femme. ' 
a‘. Elle ‘portait vn enfant dans son sein , c’est-à-dire , ’ ' ; 
Héraclius son fils et futur empereur, b. Et elle criait 
dans sa douleur, et ses tribulations, c. Et elle ressentait 
toutes les angoisses , c’est-à-dire, le danger pressant qui 
la menaçait, d. Elle ressentait toutes les angoisses de ■ 

l’enfantement, désirant vivement et avec crainte et sol- 

« ■ ; .1 

licitude de mettre enfin au monde, k l’aide de la misé-, ’ 
ricorde (fivine, un fils plein de force et de vie, c’est-à- 
dire, un bon, empereur qui la délivrât C’est en effet cp 
qui lui ffit accordé, <juoiqu^ plus tard cet empereur 
tomba dans î’i^r^, fut abandonné .’da,,Dieu et périt 
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misérablément j comme nous le vercons dans la suite. 

. . 2^’Eglise et l’empire romain continuèrent, plus ou moins 
jusqu'à ce^ur, (fàtre ploDgésdans)adouleur,lesdangcrs 
,el les angoisses, par l’empire de Mahomet, e’est4-dire , 
rempixe des Turcs , que les chrétiens doivent considérer / 
comme une bête très-féroce qui ne cessera pas, à cause 
de son instinct diabolique, de poursuivre l’Église à ou-, 
trance. 3' Ce danger et ces angoisses deviendront ei- 
prêmes aux jours de l’Antéchrist , qui sera le dernier re- 
présentant de cette puissance infernale , mais aussi le 
jdus rèdootable et le plus terrible , pqrce que l’ancien 
serpent l’inspirera pour consommer sa rage et sa ven- 
geance. Ainsi l'énigme de la femme dans les douleurs 
de l’enfantement ne se rapporte pas à une seule époque , 
mais bien à, diverses circonstances dans lesquelles Dieii 
lui donnera toujours des enfants mâles, forts et robustes, 
c’est-à-dire, des empereurs , des rois et des princes qui 
Ja défendront et 'la protégeront, elle et son empire ro- 
main, pour , empêcher qu’elle ne soit dévorée par cette > 
bêle cmelle. Bien que l’empire turc soit présenté dans 
l’histoire avec quelques modifications , il ne forme ce- 
pendant, en réalité et dans son ensemble, qu’une seule 
. monarchie, depuis Cbosroès jusqu’à l’Antéchrist, parce 
que ses souverains ont tm but commun, qui est l’eiteu- 
• nnnation de la chrétienté et de l’empire romain. ' ' ’ ' ' • 
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' n. Yebs. 3. — Et un autre signe parut dans le ciel i 
wi grand dragon-roux ^ abec sept têtes et dix cornés , et 
diadèmes sur sés têtes.' ■ 

• HI. Vers. i. '-^'Et sa queue entraînait la troisième 
partie des étoiles du ciel , ''et il les fit tmber sur la 
terre...:. Et un autre signe parut dans le ciel. Ce signe 
est représenté dans le ciel; parce que îe dragon de l’a- 
btme avec tous les impies osent s’élever jusqu’aux 
choses célestes pouE les détruire. Mais, qüels que soient 
leurs ejfforls, ils sont toujours repoussés et contenus pap 
fa puissance divine , et ne peuvent huiré qu’aütant que 
Dieu ie permet. Un gHind dragon roux , le texte latin 
dit, et èccè, efwicif ces mots sont pleins de force et ‘ 
appellent toute notre attention sur le monstre horrible et 
épouvantable que le prophète va décrire.' Et voici un 
grand dragon roux , c’estrà-dire , Lucifer, le prinée de 
tous les démons et de tous les tyrans , contre leqpel • 
saint Jean a soin de nous mettre en garde eh nous di- 
sant, de peur qu’il ne nous séduise : Ce grand dragon', 

V ancien serpent , appelé le démon, et Satan , qui sédûit 
tout l’univers y ftü précipité sur la terre, ei' sis anges 
avec lui. Ce dragon est nÿpdé grarid , à causé de l’im- 
mense pouyoirque Dieu lui a permis d’exèréer contre 
les sainte^ contre; l’Eghse et contre l’empire romain^ 
particuhèrtàment autenapis ele ChoseOèsi de Mï^omet, et' 
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surtout de l’Antéchrist, qui sera l’épilogue et le repré- 
sentant de tous les tyrans, de tous les scélérats , de tous 
les sortilèges et de tous les imposteurs. Lorsqu’un ser- 
pent croît dans des proportions monstrueuses , on l’ap- 
pelle un dragon. Or, c’est là ce qui se vérifiera surtout ' 

I ■ « 

dans le fils de perdition; car ce serpent deviendra très- 
grand par ses \ictoires, par sa puissance , par ses mons- 
trueuses impostures, par la multitude de ses faux mi- 
racles, et par la variété et le raffinement de ses strata- 
gèmes. Ce dragon parut roux à saint Jean, c’est-à-dire 
de la couleur du sang dont il s’est entaché depuis Abel 
et les premiers martyrs, jusqu’au (krnier des chrétiens 
que ce monstre fera immoler, par jalousie de la gloire 
de Dieu et du saint Nom de Jésus. C’est de ce dragon que 
isaint Jean nous dit, VIII, 44 : « Il a été homicide dès 
le commencement, » parce qu’il n’a pas persévéré dans 
la vérité, et qu’il a perdu la place que Dieu lui avait ' . 
donnée . Ce dragon est aussi roux, à cause du feu infernal 

V 

dans lequel il est tourmenté avec les siens, dans les . 
siècles des siècles. De même il est roux, à cause de son 
ancienne jalousie, de sa rage et de son envie, qui lui 
donne une couleur livide, tant il brûle du désir de nuire 
au genre humain et à l’Eglise du Christ, cherchant sans : 
cesse à dévorer les chrétiens, et à ruiner leurs pieux 
desseins et leurs boimes œuvres , comme les serpents 
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roux èt les crapauds , qù’on regarde comme très-véai- 
meux, cherchent à nuire aux hommes. Enfin, il est 
roux, parce qu’il est et qu’il sera, vers la fin des temps, 
très-rusé et très-fin, comme Jésus-Christ. nous en pré- 
vient en saint Matthieu , XXIV, 24 , « de manière à sé- 
duire Je élus mêmes, s’il était possible. » Ce dragon 
parut à saint Jean avec sepf têtes et dix eomes , et sept 
diadèmes sur ses têtes. Ces sept têtes signifient tous les 
rois , ou plutôt tous les tyrans qui régneront dans la 
monarchie turque jusqu’à la fin. Et par les dix cornes , 
on entend tous les règnes qui seront soumis au pouvoir 
du dragon. Il est dit que ce dragon a ou possède ces 
têtes et ces cornes, parce qu’il régit ces rois et ces 
royaumes, et qu’il les pousse à la tyrannie contre les , 
chrétiens. II combat avec eux et eh eux, et il sévit par 
eux contre Jésus-Christ et son EgKse. Il est dit aussi 
qu’il aura sept diadèmes sur ses têtes , parce que la di- 
gnité royale continuera de subsitster dans la monarchie 
turque jusqu’au fils de perdition, car ce règne ne sera., 
pas totalement détruit. Les dix cornes sont aussi dix rois 
plus ou moins puissants quij vers la fin des temps, l’em- 
pire romain ayant été détruit, se couronneront d’exut- 
tnémes; (diacun d’eux voudra avoir son royaume à part; 
;nais le fils de perdition les vaincra et les soumettra à sa 
ilomination. Et c’est ainsi qu’il acquerra une grande 
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{itussancf , car il se servira de ces rois comme de ses 
cornes, pour combAttre et ruinw toutes choses, à l’in- 
star de l’animal dont la force est dans les cornes. Et sa 
queue entraînait ia troisième partie des étoiles du ciel , 
et il les fU tomber sur la terre. Par la queue, on com- 
prend les conséquences de cette monarchie diabolique 
qui entraîna , en effet , et enveloppa la troisième partie 
des étoiles du ciel, c’est-à-dire, de l’Eglise grecque, <jui 
'se sépara peu à peu de l’Eglise romaine, après s’êtrè^ 
souillée de’ diverses erreurs, à l’occasion de la secte de 
Mahomet, et sous le joug de la monarchie turque^ Celte 
Eglise grecque est représentée par les étoiles du ciel, 
parce qu’elle florissait auparavant et brillait comme les 
étoiles, par un grand nombre de saints et de docteurs; • 
à ee point que nous devons reconnaître ûous-mémes que 
presque toutes les lumières, et surtout les plus grandes de 
l’Eglise du Christ, ont principalement brillé dans la pri- 
mitive Eglise et dans l’Eglise grecque. Et il les fit tomber 
sur la terre, parce que TEglise grecque fut dispersée, 
et demeurera ainsi dans stm triste état sous la domina- 
tion de l’empire turc, jusqu’au temps du fils de perdi- . 
’tion. n est vrai qu’au sixième âge, lorsque cet empire 
turc aura été restreint dans des limites plus étroites, r& 
glise grecque se réunira de nouveau à l’Eglise latiné.' 
Mais comme celte époque sera de courte durée, relati- . 


Digilized by Google 



13 


' ' ’ LIV. Yl, SECT. I, CHAP; XII.- 

Yement à la longueur de ce règne, cette réconciliation 
avec notre sainte mère l’Eglise ne peut pas être consi- 
dérée comme constante et durable. De plus, cette Eglise 
grecque sera presque la première de toutes qui , àla fin 
'des temps, adhérera au .fils de perdition et à ses faux 
prophètes, et se tournera contre la femme, revêtue du, 
soleil, c’est-à-dire contre la vraie Eglise de Jésus-Christ. 
Alors elle s’emploiera, selon sa vieille habitude (Jiaho- 
liqtre, à reproduire ses erreurs sur la nature du Fils et 
la procession du Saint-Esprit, et elle adorera et fera 
adorer sur la terre un faux sauveur du monde, et le plus 
criminel des imposteurs, l’Antechristi De même aussi, 
par la queue, sont déâgnés les faux clirétiens et les faux 
prophètes, qui, à l’instar d’une queue de dragon, seront 
remplis du venin de la doctrine la plus pestilentielle, et 
adhéreront à Satan d’une manière inséparable , le sui- 
vant partout oh il ira, et agissant conformément à sa 
.volonté et au pouvoir qu’il possédera par la permission 
de Dieu. Et ils séduiront beaucoup d’hommes, selon la 
prophétie de Jésus-Christ, Matth., XXIV, 24 : « Car de 
faux christs et de faux prophètes s’élèveront, et ils feront 
de grands prodiges et des choses étonnantes, de manière 
'à séduire , s’il était possible , les élus mêmes. C’est pour- 
quoi il est dit 5 Et sa queue entrerait la troisième partie 
des étoiles du del, et il les, fit tqmber sur la terre. Par les 
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étoiles du ciel on entend aussi les docteurs, les religieux 
et les ecclésiastiques même de l’Eglise latine, qui, dans 
ces derniers jours, voyant que tout sera bouleversé et 
que Dieu paraîtra comme endormi , et ménie comme 
impuissant à réprimer les impies auxquels il permettra 
tout, en prendront scandale, et se laisseront séduire par 
les prodiges des faux prophètes, et feront défection. Ils 
se livreront aux voluptés de la chair , se marieront , et 
plongeront leur cœur dans des amours illicites et la 
concupiscence dés femmes. Car, alors, le célibat. et la 
sainte vertu de diasteté seront considérés comme un 
scandale et un objet de dérision. On verra renaître les 
temps de Noé, où toute chair avait corrompu ses voies; 
et alors Dieu détruira l’univers, non plus par l’eau, 
mais par le feu. Et il ks fit tomber sur la terre , parce 
que ces apostats, unis de cœur et d’esprit avec les faux 
prophètes, adhéreront à leur fausse doctrine, et se inet- 
4ront en œuvre pour troubler, d’une manière horrible , 
l’Eglise du Christ, Ils commettront de très-grands scan- 
dales , ils séduiront les peuples et les nations , et persé- 
cuteront leurs frères et leurs supérieurs qui ne voudront 
pas marcher sur la voie de leurs abominations. De là 
l’avertissement que Jésus-Christ nous donne en saint 
Matthieu , XXIV, 9 : « Alors ils vous hyreront.aux tri- 
bulations , et ils vous tueront, et vous serez en haine à 
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toutes les nations , à cause de mon nom.’ Et plusieurs 
alors se scandaliseront ; ils se trahiront et Se haïront 
les uns les antres.- Et plusieurs faux prophètes s’élè- 
■ veront et en séduiront plusieurs, Et comme l’iniquité 
abondera, la charité de plusieurs se refroidira. Mais 
celui qui persévérera jusqu’à la fin, sera sauvé. » 
ni, Vs»s. 5. — Et ce dragon s’arrétademnt la femme 
• qui devait enfanter, afin de dévorer son fils aussitôt 
qu'elle en serait délivrée. Eüe mit au monde un enfant 
mâle qui devait gouverner toutes les nations avec un 
sceptre de fer, et son fils fut enlevé prés de Dieu et de son 
îrùne. Cette station, en présence et en face de la femme, 
. désigne une violence excessive et trè^ressante , ainsi 
qu’une tyrannie continuelle et soutenue contre l’Eglise 
du Christ et son empire romain 3 violence que Satan 
exerça en premier lieu dans la personne de Chosroès , 
roi des Perses, qui ne fait qu’un avec Satan. C’est pour- 
' ‘ quoi il est appelé le dragon en second et comme instru- 
ment , parce qu’il en fut la queue et qu’il ne tendait qu’à 
un seul but, de faire disparaître le nom de Jésus-Christ et 
de son Eglise. H en est de même , et à plus forte raison 
encore , de Mahomet, et conséquemment de son empire 
tyrannique qui durera 1260 ans , et qui sera renouvelé 
par l’Antéchrist, le fils de perdition. Car il est admis , 
Une fois pour toutes, comme certain , que cette guerre 
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si cruelle et si longue du dragon fut enlreiwrise et com- 
mencée par Chosroès, qu’elle fut continuée très-long- 
»• > 

temps par Mahomet et son empire turc , et qu’eHe finira 
par r Antéchrist, qui commettra plus de crimes, pei>> 
dani les jours de la, durée de son règne, que tous les ' 
précédents, n’en auront produits en autant d’années. Ces 
jours sont indiqués par Daniel et par saint Jean , comme 
oh l’a dit plus haut. Au reste , on en parlera encore plus 
au long dans la suite. Tout le monde doit donc 'savoir 
que sous l’énigme du dragon, le grand chef et le grand. 
directeur dés impies, et sous les énigmes des bêtes U dès 
‘cornes, des têtes, .des eaux et des femmes, toutes les 

^ abomiuatidiK de cette, guerre sont décrites par saint 

/ . 

Jean, quieai éprouve 4ui-même de FétomBïment, parce 
que ce sont là, en effet," de grandes et^iraimeut éton- 
nantes tribulations qui ruineront plus ou moins l’Eglise, 
et dans lesquelles les élus seront éprouvés comme par 
le feu. C'est pourquoi le dragon, Chosroès, Malioraet, 

. tous les successeurs de sa secte à l’empire turc, et aussi 
le fils de perdition, qui en sera le complément, sont tous 

• ' t , 

les ennemis déclarés du saint Nom de Jésus et de son 
Eglise, et constituent un seul corps moral, qui est la bête 
ou le dragon. Et ce dragon s’arrêta devmt là femme qui ' 
devait enfanter. Ces paroles signifient de grandes an- 
' goisses et un dangerde périr très-pressant, dans lesquels 


Digit'zed by Google 



LIV. VI, SECT. 1, CH.\P. XII. 


17 


se trouvèrent l’Eglise et l’empire romain au temps de 
r emperem' Phocas, sous le règne duquel Chosroès occupa 
ime très-grande partie de cet empire. Car il dévasta 
toutes les églises, traita inhumainement les fidèles, qu’il 
faisait cruellement massacrer , s’empara de la ville de 
Jérusalem , où 90,000 chrétiens furent passés au fil de 
l’épée , et enleva la vraie croix du Sauveur. Et si la mi- 
séricorde divine n’eût pas suscité à l’Eglise un libérateur 
puissant dans son fils Héraclius, ce cruel tyran, qui s’é- 
tait agrandi par tant de déprédations et par tant de 
royaumes dont il s’était emparé , aurait fini peut-être 
par tout dévorer, comme un dragon en fureur. Et ce 
dragon s’arrêta devant la femme qui devait enfanter, 
afin de dévorer son fils aussitôt qu’elle en serait délivrée. 
Chosroès, en effet, devenu insolent par ses victoires, 
voulait absolument dévorer et détruire Héraclius, lors- 
qu’il monta sur le trône de l’empire, qui venait de subir 
de si violentes atteintes. Car Chosroès , enflé de ses vic- 
toires, et plein de confiance dans l’étendue de sa puissance 
et dans la valeur de ses armées, refusa de conclure un 
traité de paix avec Héraclius, même aux conditions les 
plus humiliantes pour cet empereur. 

IV. Elle mit au monde un enfant mâle qui devait gou- 
verner toutes les nations avec un sceptre de fer. Ce fut 
Héraclius , qui fut élevé à l’empire, et qui démontra 
U. 2 
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véritablement une mâle vigueur, dès les commence- 
ments de son règne. Il réprima l’insolence de Cliosroès 
par d’éclatantes victoires , tailla en pièces plusieurs de 
ses plus formidables armées, occupa la Perse, replanta 
la sainte croix sur le mont Calvaire , enfin se montra 
vraiment digne de régner sur toutes les nations. Et Dieu 
lui eût peut-être accordé cet avantage, s’il ne se fût pas 
éloigné de lui , en soutenant l’hérésie des Monothélites. 
Ainsi donc, autant l’heureux commencement de son 
règne fut agréable à Dieu et à l’Eglise , et utile à l’em- 
pire; autant devint-il lui-même misérable et odieux 
dans la suite. Que les rois, les princes 'et les puissants 
du siècle apprennent par cet exemple ce qu’ils peuvent 
faire avec l’aide et dans l’amitié de Dieu , et combien 
au contraire ils deviennent impuissants et malheureux 
en s’éloignant de lui. Qui devait gouverner toutes les 
nations avec un sceptre de fer. Par ce sceptre de fer on 
comprend une très-grande et très-forte puissance, que 
Dieu eût donnée à Iléraclius pour soumettre à sa domi- 
nation, et contenii’ dans l’obéissance et la servitude , les 
nations barbares , si celui-ci ne se fût pas séparé de lui, 
et s’il n’eût pas corrompu ses voies en tombant dans 
l’hérésie. C’est pourquoi saint Jean s’exprime d’une ma- 
nière conditionnelle , et non pas absolue ; Qui devait 
gouverner, etc. Et son fils fût enlevé près de Dieu et de 
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son trône. Ces paroles expriment la protection de Dieu 
envers Héraclius, et ses conseils éternels contre ses enne- 
mis ; et aussi les victoires éclatantes et l’élévation de ce 
prince au trône de l’empire. Ce sont là, en effet, des dons 
qui viennent de Dieu, et qu’il distribue commeil lui plaît. 
Qu’on lise, si l’on veut, les guerres , les victoires et les 
actes j)ieux de cet empereur, lorsqu’il défendait encore 
la cause de Dieu, et qu’il combattit si vaillamment 
pour la croix de son Christ, et l'on verra clairement le 
doigt de Dieu dans le couronnement de cet empereur , et 
dans son éclatant triomphe sur les ennemis les plus 
puissants et les plus redoutables , avec de très-faibles 
moyens humains. Mais parce qu’il abandonna les voiès 
de la justice et de la vérité , il fut lui-méme abandonné 
de Dieu , et subit dans la suite toute espèce d'infortunes 
et de misères. Sa défection donna entrée à la bête dans 
l’un des règnes les plus puissants, les plus stables et les 
plus longs de l’histoire du monde, s’étendant depuis 
Mahomet jusqu’à l’Antéchrist. 

V. Yebs. 6. — femme s'enfuit dans le désert , où 
elle avait une retraite que Dieu lui avait préparée, pour 
y être nourrie mille deux cent soixante jours. Lorsque 
Dieu eut vu que le christianisme et l’empire d’Orient ne 
pouvaient pas sc soutenir en face de la bête, et que la foi 
cathoüque elle-même commençait à s’obscurcir par la 
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fumée de l’orgueD, et à être souillée par la boue de l’arro- 
gance dont les fidèles eux-mêmes se rendaient coupables 
envers le saint Siège ; et lorsqu’il eut vu les ténèbres des 
hérésies et des schismes s’introduire peu à peu dans l’E- 
glise, il la transporta elle et son empire romain en Alle- 
magne, dont la principale partie était encore ensevelie 
dans les erreurs du paganisme. Dieu voulant donc user 
de clémence envers la race allemande , lui envoya de 
grands saints , de l’ordre à jamais célèbre de saint Be- 
noît , qui la convertirent successivement .à la foi catho- 
hque. Qu’il soit permis de citer ici quelques-uns de ces 
noms apostolitpieç : Saint Goarius convertit les habi- 
tants de Trêves; saint Rupert avec ses compagnons la 
Bavière ; saint Priminus la Saxe occidentale ; saint Gisa- 
lonius fut l’apêtre de l’Autriche. Les Iles-Britanniques 
reçui’ent la lumière de la foi de saint Richard, abbé, de 
saint Augustin , de saint Boniface et de plusieurs autres 
saints docteitrs. Saint Wilfride convertit les peuples de 
la Frise , et saint Chilianus ceux de la Franconie. C'est 
ainsi que toute la race allemande se trouva constituée 
au centre de la félicité et de la lumière de la foi du 
Christ par ces saints apôtres , et par beaucoup d’autres 
encore que Dieu lui envoya. La bête en frémit de 
rage. L’Allemagne, qu’on pouvait considérer auparavant 
comme une vaste solitude ou un désert, fut ainsi fécon- 
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dée par la doctrine de ces saints apôtres , et arrosée par 
le sang de plusieurs d’entre eux qui scellèrent, par le 
martyre, les vérités qu’ils prêchaient. C’est pourquoi 
l’apôtre dit : te femme s’enfuit dans le désert ; c’est^ 

à-dire , que Dieu transporta son Eglise en Occident et 
particulièrement en Allemagne , contrées qui sont mé- 
taphoriquement désignées par le désert : 1° Parce qu’mi 
désert n’est pas habité , et qu’il n’y a point de vie so- 
ciale. 2° Parce que les déserts sont ordinairement le 
repaire des bêtes féroces. Or, l’Allemagne et l’Angle- 
terre, c’est-à-dire, les Iles-Britanniques vers le Nord et 
l’Occident , étaient comme remphes de bêtes féroces , 
c’est-à-dire , de prêtres des idoles et d’idolâtres , qui 
frémissaient de rage à la voix de l’Evangile. Ensuite la 
foi et le vrai Dieu n’ayant pas encore habité et éclairé 
ces contrées , le prophète les appelle un désert , où la 
femme avait une retraite que Dieu lui avait préparée , 
c’est-à-dire, qu’il avait disposé ces contrées de l’Occident 
à recevoir la foi cathohque , et conséquemment l’Eglise 
de Jésus - Christ , figurée métaphoriquement par la 
femme , comme il a été dit plus haut. Dieu prédisposa 
en effet l’AUemagne et les contrées occidentales de l’Eu- 
rope à recevoir la foi cathohque par les lumières de sa 
grâce qu’il répandit dans les cœurs , et par les lumières 
extérieures et sensibles de ses apôtres. Pour y être nour- 


Digitized by Google 



Î2 INTERPRÉTATION DE L'APOCALYPSE. 

rie mille deux cent mxanle jours. Ces paroles désigaeiit 
la durée proprement dite du refuge de l’Eglise de Jésus- 
Cluist en Occident. Et cette durée sera de mille deux 
eènt soixante ans , car ici les jours comptent pour des 
années, comme c’est souvent le cas dans l’Ecriture. Le 
commencement de ce temps date de l’origine de la mo- 
narchie turtjuc , et aussi du commencement de la con- 
version des Anglais et des nations occidentales. De même 
que dans l’ancien Testament , le peuple d’Israël eut 
continuellement un ennemi héréditaire dans les gentils; 
ainsi, le peuple chrétien et l’Eglise du Christ auront 
toujours la nation turque et tous les peuples barbares 
de la secte de Mahomet pour adversaires jusqu’à la fin 
des temps. Cette bête recevra à la vérité un grand coup 
et une plaie profonde par le grand Monarque qui lui 
enlèvera l’empire de Constantinople avec une grande 
partie de son territoire. Mais l’Antéchrist qui sera la 
huitième corne de la bête , cicatrisera sa plaie, et forti- 
fiera môme si considérablement cette bête, qu’elle occu- 
pera presque tous les Etats , et arrivera même à un de- 
gré suprême d’élévation parmi tous les autres royaumes. 
J’ai dit, qu’elle occupera presque tous les Etats ; en 
effet , l’Antéchrist qui s’élèvera sur le trêne de la mo- 
narchie turque, dans les terres où le grand Monarque 
l’aura relégué , rétablira son empire et le rendra plus 


Digitized by Google 



LTV. VI, SECT. I, CHAP. XU. 


23 


puissant que jamais. Et la femme s'enfuit dans le dé- 
sert pour y être nourrie ; c^st-à-dire , pour y être 

entretenue et conservée. C’est en efiet ce qüe Dieu ac- 
corda à l’Eglise d’Occident dans sa bonté paternelle, et 
c’est ce qu’il lui accordera jusqu’à la fin des temps , 
de pouvoir conserver sa foi par la prédication de l’Evan- 
gile et par les exemples de ses saints. En tout temps et 
dans chaque siècle. Dieu a toujours envoyé des ouvriers 
dans sa vigne pour la cultiver ; et c’est ainsi qu’il em- 
pêcha cette vigne ou cette Eglise de périr, surtout dans 
l’épouvantable ouragan de l’hérésie de Luther. 

VI. Vebs. 7. — Et il y eut un grand combat dans le 
ciel, etc. Saint Jean décrit dans les paroles suivantes la 
guerre qui s’éleva, lorsque saint Michel et les anges 
gardiens s’employèrent à établir l’Eglise d’Occident, et 
que le dragon , avec ses mauvais anges , fit tous ses 
efforts pour s’y opposer, et même pour la détruire. Et 
il y eut un grand combat dans le ciel. Michel et ses 
anges combattaient contre le dragon, et le dragon, avec 
ses anges, combattait centre lui. Saint Michel est le 
protecteur de l’Eglise militante , et ses anges sont les 
gardiens des églises, des royaumes et de toute la chré- 
tienté. Saint Michel est le princp et le chef de ces 
miniers d'em^s qui combattent , selon la volwité dè 
Dieu , contre la puissance des ténèbres , pour protéger 
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et conserver l’Eglise , qui est plus ou moins étendue par 
toute la terre , selon les circonstances des temps , et 
qui est confiée à la garde de cet archange. Le dragon , 
au contraire, c’est Lucifer, l’ancien serpent, le diable 
et Satan. Ses anges sont les autres esprits mauvais et 
réprouvés qu’il envoie sur toute la surface du globe 
pour en faire, disparaître l’Egbse et le nom du Christ. 
Ainsi , tandis que les premiers s’efforçaient de répandre 
en Europe la foi chrétienne , les seconds mettaient tout 
en œuvre pour s’y opposer et pour la détruire , en solli- 
citant les âmes des nations converties à faire défection , 
et en les excitant à la sédition, aux guerres, à la tyran- 
nie , à la persécution et à la haine contre les prêtres et 
les apôtres du Christ. De plus ils suscitaient de faux 
frères, des fils de BéUal dans le sein de l’Eglise par les 
hérésies, afin que ceux-ci jetassent le trouble et la con- 
fusion parmi les nouveaux chrétiens par le scandale , 
dans le but de les rendre odieux aux autres nations qui 
étaient encore dans les ténèbres, et pour empêcher 
ceUes-ci de se converüi’. Mais malgré tous ces efforts 
tentés par le dragon et par ses anges rebelles, ni les 
séditions, ni les guerres , ni les défections, ni l’effusion 
du sang des martyrs , ni tant d’autres difficultés de tout 
genre ne purent empêcher la conversion de l’Allemagne 
et des nations occidentales, parce que cette sainte œuvre 
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était sous la spéciale protection de Dieu qui se montra 
sensible aux prières et aux sacrifices de tous les saints 
apôtres de l’Allemagne , et même de toute l’Europe. De 
sorte que la puissance , les combats , les travaux , l’in- 
dustrie et l’extrême vigilance de saint Michel et de ses 
saints anges prévalurent , et obtinrent un plein triomphe. 
C’est pourquoi il est dit dans le texte , en parlant des 
premiers. 

Vebs. 8. — Mais ceux-ci furent les plus faibles, et 
leur place ne se trouva plus dans le ciel , c’est-à-dire , 
dans l’Eglise d’Allemagne et d’Occident , pour empêcher 
l’Eglise de naître, ou pour la détruire ensuite. Car la foi 
catholique fut établie et répandue au long et au large 
dans toute l’Europe, par la puissance et la piété de 
Charlemagne , vers l’an 800. 

Vebs. 9. — Et ce dragon , V ancien serpent , appelé le 
démon et Satan , qui séduit tout l’univers , fut précipité 
sur la terre , et ses anges avec lui , c’est-à-dire , que 
Satan et toute son armée furent repoussés , dispersés , 
proscrits et mis en fuite par saint .Michel et ses anges , 
comme im roi a coutume de repousser un ennemi qui a 
osé pénétrer dans son royaume. Et ce dragon , ^ ancien 
serpent , appelé le démon et Satan , qui séduit tout l’u- 
nivers , etc. Saint Jean explique ici à la lettre ce qu’on 
doit comprendre par ce mot le dragon , c’est-à-dire , 
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Lucifer, qui est appelé un dragon à cause de l’étendue 
de sa puissance , de la finesse et de la pénétration de 
son intelligence et de son excessive astuce , dont nous 
trouvons une idée dans la Genèse, III , 16 ; « Je mettrai 
inimitié entre toi et la femme, entre ta postérité et la 
sienne ; elle te brisera la tète, et tu la blesseras a» 
talon. » Or, ce passage ne doit pas s’entendre seulement 
de la bienheureuse Vierge Marie, mais aussi de l’Eglise 
contre laquelle les portes de l’enfer ne prévaudront pas, 
VII. On voit par là combien il importe aux évêques , 
aux prélats , aux curés et aux autres pasteurs des âmes 
de veiller sur le troupeau qui leur est confié , puisque 
Lucifer, avec des milliers de démons , tràvaille à toute 
heure et sans relâche à la ruine des âmes. Et ces pas- 
teurs ont d'autant plus de moyens de garantir leurs 
ouailles, qu’ils possèdent dans le Saint-Esprit la haute 
intelligence de toutes les choses, et qu’ils sont constitués 
de Dieu pour gouverner l’Eglise. Enfin il résulte de ce 
qui vient d’être dit plus haut combien Notre-Seigneur 
Jésus-Christ mérite d’admiration , d’actions de grâces 
et de confiance de la part des hommes qui, quoique 
aveuglés j)ar le péché , sont néanmoins protégés d’une 
manière toute paternelle,' au mUieu de tant de dangera 
et d’embûches , par les saints anges , que nous devons 
en conséquence récompenser par uû tendre amour en 
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les invoquant; C’est seulement après avoir abandonné 
notre chair mortelle que nous verrons clairement les 
horribles dangers que nous aurons courus, et que nous 
n’aurons pu éviter que par la protection spéciale des 
saints anges. Mais nous aussi, nous devons toujours 
veiller, pour ne pas donner entrée au démon dans nos 
âmes. C’est ce dont nous avertit saint Pierre , qui est la 
colonne fondamentale de l’Eglise du Christ, quand il 
dit, I. Petr., V, 8 : « Soyez sobres et veillez; car le 
démon votre ennemi tourne autour de vous , comme un 
lion rugissant, cherchant quelqu’un à dévorer. Résistez- 
lui , demeurant fermes dans la foi. » Et ce grand dra- 
gon.... fut précipité sur la terre , et ses anges avec lui. 
Par la terre, saint Jean désigne ici l’empire et l’Eglise 
d’Orient, dont il a été dit qu'il s’arrêta devant la femme, 
au tonps de Chosroès. Car, ayant été chassé et rejeté de 
l’Eglise d’Occident , il lui fut permis de continuer à 
exercer sa fureur avec les siens en Orient , à cause de la 
méchanceté et des péchés de ces nations, et pour punir, 
par Mahomet et par la monarchie turque, l’orgueil. Par 
varice, l’ambition, les hérésies et les schismes de l’E- 
glise grecque, qui fut si longtemps rebelle aux pontifes 
romains , comme nous le verrons plus loin. 

VDI. Vzas. 10. — Et j entendis une grande voix dans 
le ciel, disant : Maintenant le sadtU de notn Dieu est 
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affermi , et sa puissance et son règne , et la puissance de 
son Christ. Suivent dans ces paroles la joie et les témoi- 
gnages de gratitude de l’Eglise triomphante , à cause de 
k conversion de l’Allemagne et des contrées occiden- 
tales de l’Europe ; car c’est le propre du caractère des 
saints de se réjouir du bien et d’avoir de l’aversion pour 
le mal. Et j’entendis une grande voix dans le ciel, 
disant , etc. Cette voix est la voix du vainqueur, c’est- 
à-dire , de saint Mchel ipü rentre triomphant dans le 
ciel, après avoir terminé son expédition guerrière en 
sa qualité de général en chef et de protecteur de l’Eglise 
militante sur la terre. Maintenant le salut de notre Dieu 
est affermi, et sa puissance et son règne , et la puissance 
de son Christ. Le salut vient de Dieu , et il est accordé 
aux nations par leur conversion à la foi catholique, sans 
laquelle , dit saint Paul , il est impossible de plaire à 
Dieu et d’obtenir la vie éternelle. La puissance signifie 
la grâce , les lumières et les miracles de l’Esprit du Sei- 
gneur, qui envoya de saints et vaillants ouvriers à ces 
■nations , pour les faire sortir des ténèbres et de l’ombre 
de la mort où elles étaient assises , et les conduire à la 
vérité de la foi et dans la bergerie des élus. Le règne 
indique la soumission et l’obéissance avec lesquelles ces 
nations commencèrent à servir Dieu leur créateur, et à 
l’adorer, au heu de servir les idoles et d’adorer les dé- 
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mons, auxquels elles étaient misérablement soumises 
auparavant. La puissance du Christ, enfin, signifie la 
juridiction qui fut acquise à l’Eglise militante sur ces 
peuples et sur ces nations. Cette puissance est dite du 
Christ , parce que c’est lui-même qui se l’est acquise par 
son sang précieux , pour la donner ensuite à son Eglise 
sur la terre. Parce que l’accusateur de nos frères , qui 
les acaisait jour et nuit devant Lieu , a été précipité. 
C’est-à-dire , que la puissance du dragon a été proscrite 
et bannie des cœurs ; ainsi que l’idolâtrie , l’imposture 
et le mensonge dont ces nations s’étaient souillées aupa- 
ravant. Ce dragon est appelé , par les saints de l’Eglise 
triomphante, l’ accusateur de nos frères , parce que son 
orgueil inné le porte continuellement à reprocher devant 
Dieu la fragilité humaine et les imperfections de notre 
nature corrompue , comme il le fit à l’égard de Job (II). 
C’est ainsi que, méprisant l’extrême simplicité des 
moines qui évangélisèrent l’Allemagne , Satan regardait 
comme impossible que des nations douées d’une si 
grande prudence humaine , et que des peuples si bar- 
bares , si belliqueux et si puissants se laissassent dé- 
tourner de leur idolâtrie, pour se convertir à la voix de 
ces simples moines dépoun'us de tous moyens humains. 

Vers. 11 . — Et ils l’ont vaincu par le sang de l’A- 
gneau , et par le témoignage qu’ils ont rendu à sa pa- 
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rôle, et ils ont méprisé leur vie jusqu’à souffrir la mort. 
Saint Jean exprime ici la victoire et le triomphe que 
les serviteurs et les ouvriers du Christ, aidés de sa 
grâce , remportèrent snr Satan et sur ses anges , en 
amenant peu à peu toutes les nations de l’Allemagne 
et des contrées occidentales au bercail du bon pasteur. 
L’apôtre attribue cette grande victoire à trois causes 
principales ; savoir : Au sang de l’Agneau , au témoi- 
ffnage que les martyrs ont rendu à sa parole, et an mé- 
pris de la vie jusqu’à souffrir la mort. En effet, c’est 
par son sang adorable que le Christ a fécondé son 

Eglise, Et c’est par la prédication de l’Evangile que la 

/ 

foi a été propagée par toute la terre. Le sang des mar- 
tyrs était comme une semence qui multipliait les chré- 
tiens ; et ceux-ci devenaient les branches de la vigne du 
Seigneur. Et ils ont méprisé leur vie jusqu’à souffrir 
la mort, c’est-à-dire, qu’ils se sont livrés pour l’amour 
du saint Nom de Jésus et pour la conversion des âmes, 
à toutes les incommodités , aux afflictions , aux dangers 
de la vie, et à la mort môme. (Voir là-dessus les annales, 
dès l’an 600 jusqu’à l’an 800. ) 

Vins. 12. — C’est pourquoi, deux, réjouissez-vous, 
et vous qui les àaèite.', Ces paroles expriment la paix, 
la joie , le bonheur, l’allégresse et le repos de l’Eglise 
militante, ainsi que des félicitations sur sa victoire et 
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SUT son triomphe. C’est ainsi qu'un roi a coutume de 
féliciter sa capitale et son royaume, en ordonnant 
même des réjouissances publiques, après avoir pour- 
suivi et dispersé les ennemis qui s’étaient emparés 
d’une partie de ses états. 

IX. Malheur à la terre et à la mer, parce que le 
démm est descendu vers vous, plein d'ime grande colère, 
sachant qu’il a peu de temps. Ces paroles annoncent un 
grand malheur pour l’Eglise grecque et pour tout l’O- 
rient. Ce malheur se manifesta en effet par beaucoup 
de tribulations et de persécutions , et par une grande 
tyrannie et une humiliante servitude de la part de la 
secte de Mahomet. Dieu permit ces maux en punition 
de l’endurcissement de l’Eghse grecque et des péchés 
des nations de l’Orient. Le démon est descendu vers 
vous, plein d’une grande colère. Satan est l’ennemi 
implacable et héréditaire du genre humain , et s'il ne 
peut réussir à nuire aux hommes dans quelque partie 
du monde , il s’irrite , s’emporte et frémit de rage. Et 
c’est alors qu’il se venge pour autant que Dieu lui 
penmet de sévir, et il ruine et détruit tout. Or, comme 
Satan venait d’éprouver une grande défaite, et une 
fuite honteuse dans l’Eghse d’occident, il dit dans sa 
colère : Matth. , XII , 44 : « Je reviendrai dans ma maison 
d’où je suis sorti. » Sachant qu’ü a peu de temps. Ces 
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paroles font voir la noire envie et l’ingratitude inexpli- 
cable du dragon contre son Créateur si bon, si aimable, 
si bienfaisant , si miséricordieux et si libéral , qui créa 
de rien Lucifer, et le constitua , lui et tous ses anges 
rebelles , dans une grande puissance , sagesse et intel— 
bgence , et les doua tous de magnifiques qualités et de 
brillants avantages. Malgré cette générosité de Dieu à 
leur égard , ils se révoltèrent contre lui ; et maintenant 
le temps leur parait trop court pour satisfaire leur désir 
effréné et leur soif ardente de se venger , en exhalant 
leur rage et leur jalousie, et manifestant leur orgueil 
et leur présomption contre la bonté de leur créateur et 
contre le genre humain dont la nature fut unie au 
Verbe de Dieu. Sachant qu’il a peu de temps. En effet, 
les principaux temps de l’ancien Testament de perdre 
les âmes , ont passé pour lui ; et dans la loi de grâce, il 
est lié et limité dans sa puissance. Et comme le temps 
de nuire et d’exaucer sa vengeance est très-court rela- 
tivement à l’éternité, dans laquelle il sera enchaîné avec 
les siens dans d’horribles lieux de supplices , le démon 
est plein d’une grande colère , sachmt qu’il a peu de 
temps. 

Vers. 13 . — Mais le dragon, se voyant précipité sur 
la terre, poursuivit la femme qui avait mis au monde 
un enfant mâle. Cet enfant mâle fut l’empereur Charle- 
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magne que l’Eglise mil au monde en l’élevant à l’eni- 
pire romain , l’an EOO de Jésus-Christ, fl fut le premier 
des empereurs d’Allemagne', et se montra un- protec- 
teur admirable de l’Eglise latine et^d’Occident. Car ü 
la défendit , l’exalta et la propagea de tout son pou- 
voir. Qu’on lise, pour s’en convaincre, l’histoire de son 
époque. Mais le dragon, se voyant précipité, etc. Lorsque 
le dragon eut vu qu’il ne pouvait pas empêcher la con- 
version de l’Allemagne et des nations occidentales, 
il poursuivit la femme, c’est-à-dire l’Eghse latine, 
en suscitant dans son sein des troubles, des séditions 
et des partis. C’est ce qui arriva en effet , sous le 
pape Léon III , qui se vit forcé d’appeler Charleniagne 
au secours de l’Eglise, pour lui rendre la paix. et la 
sécurité. Cet. empereur fut donc un second fils. mâle, 
que l’Eglise enfanta réellement, puisque ce fut Léon III 
qui le. couronna et le déclara empereur. Il est dit aussi 
que le dragon poursuivit la femme , parce que ce ser- 
pent est implacable dans sa colère et dans sa jalousie 
contre le genre humain , et contre l’Eghse du Christ. 
Et lorsqu’il ne vient pas à bout d’entraver la vérité et 
la justice de üieu , il ne cesse pas de tenter et de tour- 
menter les hommes, en leur suscitant toute espèce de 
contrariétés et de malheurs. C’est ce que chaque chré- 
tien n’éprouve qtie trop dans ses Cruelles et horribles 
n. . . . 3 I 
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teotRtioti» cDDtre la foi , la pureté et les autre» unius. 
Et rauteoT ^de tous ce» maux,.c’eét qui De peut 
supporter qûé nous vivions pieusement dans le- Sei- 
gneur. Consolons-nous donc si nous sommes éprouvés 
par beaucoup de tentations,' parce que c’est un signe 
que nous sommes les amis de Dieu , et que nous mar- ' 
chons dans les sentiers de la vie étemelle. 

V«BS. 14 , — Et déux ailés Æm grand aigk furent 
dom^ts à la femme , afin qu’elle s’envolât au désert , 
mi' lieu dt sa reVraite , où elle est twurrie un temps, et 

t 

des temps , et la moitié rf «n temps , hors de la présence 
du serpent. Ce grand aigle fut Ch;^emagne et tous ses 
successeurs à l’empire romain ; car Charlemagne trans» 
porta cet empire en Occident. l<eS deux ailes de cet 
aigle sont tous les étals de cette puissance qui fut si 
grande , qu’eDe s’éleva comme l’aigle , dans les airs, et 
dbmina la terre de l’Europe. Ces ailes du grand aigle 
forent données à la femme, c’esl-èwlire, à l’Eglise’ d’Oc- 
cident; et c’est avee ces ailes que cette Eglise s’éleva et 
continuera de 'se soutenir pendant douze cent soixante 
ans , qili sont tm temps, et des temps , eV la moitié d’m 
temps. Car mille ans sont m temps de dii siècles , deux 
cents ans sont des tenq^ de deux siècles, et soixante ans 
sont à peu près la moitié d’un temps, ou dW siècle, 

pendantlesquels l’Eglise d’Occident continuera d’exisles'. 

<*- 
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On doit compten ces années dôs le conniiéiicemsat de- 
là secte de Mahomet et dès l’époque pùrDieu tran^lanta 
, son Eglise en Occklent. Afin qt/elk s'envolât au désert, 
au Heu de sa retraits , où elle est mmrie un temps , et 
des temps , et la moitié dé un temps, hors de la présence 
du serpent. Ces paroles signifient que l’Eglise d.u Christ, 
qui nb fut jamais stable en Orient, prendra- pied wt 
Occident, *V est- à-dire, dans le désert, et y fixera sa . 
demeure'on son siège; qu’eUéconservwa pendant douze 
cent soixante ans. Et dèux ailes d’un grand aigle furent 
données à la femme , afin qu’elle s’envolât au désert, 
Cette comparaison 'est tirée 'des oiseaux qui vont à la 
rechércbe des* fôrêts, des arbres ou d’autres ' Heux,^ 
propices, qu’ils trouvent surtout le long des eaux et 
dans les montagnes' pour y vivre- en sécurité contre 
les chasseurs. C’est' dans ces lieux de retraite qu'ils 
aiment à fixer )eurs nids pour y pondre leurs oeüfe,^et 
e’y multiplier. Or, c’est ainsi que l’Église du Christ, 

, fuyant la présence du serpent en Orient, s’envola à tire- 
d’ailes pour fixer 'sa retraite en Occident où elle se_ 
tnuliplia et engendra ' des millions de fidèles pour la 
vie éternelle. A/ïn qu'elle s’envolât au désert. Ce vol 
signifie ausâ la liberté de l’Eglise, liberté- qui peut être 
comparée aux oiseaux qui volent de leurs propres ailes. 
Et c’est ainsi que l’Eghae dù Christ jouira toujours ep . ‘ 
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Occident de la liberté de professer la foi catholique, par 
les ailes du grand aigle , c’est-à-dire , par la. puissance 
et la protection de l’empire romain. Et c’est avec les 
ailes de cet aigle, cpi’elle volera toujours, et qu’cité 
continuera de posséder son nid en Occident pour y mul- 
tiplier sa race , selon les desseins éternels de la volonté 
divine. Car tous les empereiurs de cet empire romain 
seront catholiques jusqu’au dernier. Afin qu’eUe s’en- 
volât au désert , c’est-à-dire, en Allemagne, au lieu 
de sa retraite. Bien que les hérésies et les défections 
aient enlevé à l’Eglise ime multitude de fidèles en Occi- 
dent, elle y conserva néanmoins toujours son lieu de 
retraite , que Dieu lui a réservé , selon qu’on peut 1e 
voir dans l’histoire des nations çcçidentalcs. Am lieu 
de sa retraite, hors de la •présence du serpent, parce 
que vers la fin des temps , c’est-à-dire , sous 1e règne ' 
de l’Antéchrist, l’Eglise aura son lieu de retraite en 
Occident, et se cachera dans les montagnes, tés lieux 
arides ou déserts , et dans tés fentes des rochers. C’est 
pourquoi Jésus-Christ dit en saint Matthieu, XXIV, 16 : 

« Alors que ceux qui'sont dans la Judée s’enfuient sur 
tés montagnes ; que celui qu\ sera sur 1e toit, ne des- 
cende point pour emporter quelque chose de ^ maison j 
. et que celui qui sera dans tés champs ne retourne point 
pour prendre son vêtement. » 


Digitized by Google 



37 


. . LIV. VI, SECT. 1; CHAP. Xll. ’ • 

Vebsv 13'. — Ator« le serpent lança contre la femme 
de l’eau comme ün fleuve pour V entraîner dans ce tor- ' . • 

. rent. L’eau que le serpent lança de sa bouche, comme ; 

- un fleuve , contre la femme, sont les grandes tribula- 
tions que Lucifer excita contre l’Eglise latine par les 
sciâmes qui Ja scindèrent continuellement l’espace de 
200 ans. L’eau représente les peuples et leurs armées 
nombreuses que Satan fit mettre en mouvement par 
l’avarice et par l’ambition des empereurs , pour intro- 
duire de faux papes et de faux évêques dans l’Eglise 
latine. Il suffit de liré à ce sujet les déplorables tragédies ’ ■ . ■ 

des XI^, XII® et XIII' siècles, et l’on comprendra ce que 
signifient ces eaux lancées contre la femme par le ser- 
pent. Il est dit expressément que le serpent lança contre 
la femme de ^ eau comme un fleuve^ parce qm \&trihvr 
lation de ce schisme fut très-grande, et devait durer très- 
longtemps. De même qu’un fleuve contient beaucoup 
d’eau qui coule continuellement, ainsi ces schismes 
déplorables de l’Eglise latine des XI', Xlls etXIII' siècles, 
furent comme un torrent de calamités, de guerres et de 
tribulations continuelles. Alors le serpent lança contre 
la femme de Veau comme un fleuve pour V entraîner dans 
ce torrent^ c'est-à-dire', pour faire disparaître de l’Alle- 
magne et de l’Occident la foi de Jésus-Christ ; mais Dieu ■ ■ ' 

vint à son secours en comprimant toujours à temps tous • 
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cès sdiismes , jusfju’à ce qu’eofin ils fussent complète* . 
ment éteints; C’est pourquoi saint Jean dit : ' > 

Vkbs. 16. — Mais la terre aida la femme, die (mnrit 
son sein , et elle engloutit k fleuve que le dragon émit 
lancé de sa gueule. En efiet, ces schismes 'ne purent 
jamais prévaloir, et lorsque ces schismatiques combat* 
taient l'Eglise et voulaient la contraindre par leurs 
' armées à-accepter leurs honteuses idoles , qu’ils s’obsti- 
• naient d’introduire sur le_ siège poiitiilcal et sur les 
sièges épiscopaux, ces. armées périrent, et leurs eada^ 
vres furent engloutis ou ensevelis dans le sein' de k 
terre. C’est par là que l’Eglise recouvra son repos et sa 
. stabilité ; et c’est pourquoi : , . 

■ Vebs. 17. — Le dragon s’irrita contre la femme, 

* s - ' 

. c'est-à-dire, contre l’Eglise latine ou d’Occident, qui est 
la plus grmde, la plus étendue et la plus peuplée. Et 
le dragon s’irrita contre la femme •, parce qu’il ne put 
' jamais la vaincre, quelques moyens qu’il entreprit pour 
lui nuire, Et il alla combattre ses antres enfants qui 
gardent les commandements de Dieu, et qui rendent 
témoignage à Jésus-Christ. Les autres enfants de cette 
femme sont les obrétiens de l’Eglise grecque qui sont' : 
' dispersés en.Orient et que le dragon , après la honteuse 
, ■ / défaite qu’il >eggnya en Occident , se mit à persécuter à 

outrance. C’est pourquoi il est dit : .. , .r. 
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Yebs. iS. - t- E t il s’arrêta stér le sable de la mer. Ces . 
paroiee uque font voir ce dragon sur les bords de la mer, 
plongé dans une méditation profonde des maux {pi’il-^' 
pourra imaginer pour se venger de ses ennemis, et poun . 
satisfaire sa jalousie et sa noire envie. C’est en effet ce 
qu’il fit et ce qu’il continuera de faire à la lettre , par la 
sécle de Mahomet, par sa monarchie tyrannkpic,et par" ■ 
les schismes des Grecs, v . ■ , . ^ .1 



De la guerre le démon a faite par Mahomet . et fera eneort ■ ' 
' par l'Anleekrùt. 

CILAPITREXin. —V ersets f-tO. ’ ’ 

^ I. Vkbs. i. — Et je vis une bêle s’élevant de te »««• ,' 
avec sept têtes et dix cornes , et dix diadèmes sur ses ' 
ecmeSy et des noms de blasphème sur ses têtès. . - . ' 
Vers. 2. — Et la bête que je vis était sembtaMe à un 
léopard, et ses pieds ressemblaienC aux pieds d’un vurs / 
et sa gumde/à 'la gueuie éCwn lied: E( le éragm hti 
donna sa force et sa grtouk puissance. . 

Cette bête qui s’élève de la mer , c’est l’empire de Ma- - 
homet ou l’empire des Turcs dont parle Daniel, chap. 
VII , 7. U est dit que cette Mte s’élève de la mer, parce 
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que son royaume a pris naissance entre les mers ; car 
Mahomet fut d’abord chef des Arabes.^ Cette bête avait 
Sept têtes; ce qui signifie runiversahté des rois qui 
gouverneront cet empire jusqu’à la consommation des 
siècles. Ses dix cornes représentent Tuniversalité des 
royaumes et des provinces qui sont souinises à cet em- 
pire , et celles qui lui seront encore soumises au temps 
de l’Antéchrist , comme nous le verrons plus loin. Les 
dix rois sont ceux entre lesquels eet empire sera un 
jour divisé , et ils le détruiront pour un temps , et le 
livreront à la bête j c’est pomquoi il est dit : Et dix 
diadèmes sur ses cornes , e( des noms de blasphème sur 

ses têtes Ces dix diadèmes sont les couronnes 

royales. Les noms de blasphème sont les litres des 
empereurs turcs qui dénotent un orgueil surprenant 
et renferment des blasphèmes contre la majesté, la 
gloire et l’honneur de Dieu, qui seul est grand, tout- 
puissant, d’une sagesse infinie , créateur du ciel et de 
la terre , et le fondateur de tous les royaumes. Les noms 
de blasphème sont encore les sectes musulmanes et le 
Coran , soit la loi de Mahomet où sont renfermés des 
faussetés et des blasphèmes monstrueux. Il est dit que 
ces noms de blasphème sont sur ces têtes , parce que 
fous ceux qui régneront dans cet empire seront tous ' 
îwimés du même esinit en faveur de cette secte ; ils la 


Digilized by Google 



■ ■ LIV. \1, SECT. 1, CHAP. Xni. il 

défendront par la force et par la violence pour empêcher, 
qu’elle ne périsse; Enfin les noms de blasphème sont 
la doctrine de l’Antéchrist , qui sera la dernière corne 
de cette héte infernale, comme nous le verrons au 
chap. Xrv. Et la bête que je vis était semblable d un léo- 
pard , et ses pieds ressemblaient aux pieds d’un ours, et 
sa gueule, à la gueule d'un lion. Cette bête est comparée , 
au léopard à cause de sa vélocité , de sa puissance , de 
sa force, de sa férocité et de son orgueil ; parce que, du- 
rant son règne , elle sera très-rapace et très-cruelle en- 
vers toute la chrétienté ; et elle le sera surtout par sa 
dernière corne , qui sera P Antéchrist. Et ses pieds res- 
semblaient aux pieds d'un ours, à cause de l’étendüe de 
son empire, qui sera immense, surtout sous la dernière 
corne. Le caractère particulier de cette monarchie fut 
de tout envahir et de tout occuper ; et lorsque les Turcs" 
mettaient une fois le siège devant une ville , ils n’épar- 
gnaient rien pour s’en emparer, et ils n’en levaient le 
siège qu’après l’avoir emportée d’assaut, pour continner 
ènsuite leurs dévastations. Il est dit que cet empire si 
cruel et si redoutable a des pieds très-robustes et très- 
grands , comme ceux de l’ours, parce qu’il devait occu-- . 
per les royaumes , les provinces , les cités , les lies et 
toute espèce de territoires, et parce que l’Antéchrist 
foulera aux pieds le Saint des saints et tous les objets ' 
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sacrés , coninie un ours en fureur. Et i(t gueule re$tem~ 
liait à la gueule d'un lim ■, car cet empire brisera et 
mettra en pièce tous le® royaumes de laterye , surtout; 
sous la dernière coroe , Dan., VII, 7 et suiv. : « Je re-^' 
gardais ensuite dans cette vision que j’avais pendant la 
, nuit,. et je vis paraître une quatrième bête, qui était ' 

terrible et étonnante. BUe était extraordinairement 

■ forte; elle avait de grandes dents de fer ; elle dévorait, 
elle mettait en pièces , et foulait aux pieds ce qui res> 
tait. Elle était fort différente des autres bêtes que j’avaia. 
vues- avant elle; et elle avait dix cornes. Je considérais 

t . ^ 

ses cornes , et ie vis une autre petite corne, qui soilait. 
du milieu des autres. Trois de ses premières cornes 
furent aurachées de sa face. Cette corne avait des yeux, 
semblables à ceux d'un homme, et une bouche qui pro-t. 
férait de grandes choses...... J’eus ensuite un grand dé-, 

, sir d’apprendre ce que c’était que la quatrième bête, qm 

■ était très-différente de toutes les autres et effroyable au 
delà de ce qu’on peut dire : ses dents et ses ongles 
étaient de fer; elle dévorait et mettait en pièces, et, elle 
foulnit aux pieds. ce qui avait écluqq>é à sa violence.. ' . 
(4e voulus m’enquérir aussi) des dix cornes qu’elle avait 

•- 'à la tète, et d’une autre qui lui vint de nouveau, en 
présence de laquelle trois de ces cornes étaient tombées ; 
et de cette corne qui avait des yeux , et une bouche qui - 
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prononçait de grandes choses; et cette corne était plus 
grande que les autres, "Je, regardai attentiremenl, et 
voici que cette corüe faisait la guerre aux saints, et avait 
l’avantage sur e<u...... La quatrième béte est le qoar* 

thème ro^ume, Jequel sera plus grand que tous lés 
royaumes, et dévorera toute la terre, ét la foulera 
et la brisera. Mais les dix cornes de ces royaumes se- 
ront dix rois; et un autre s’élèvera après eux qui sera' 
plus puissant que les preouers, et U humiliera trois rois. 
Ët il pariera orgueilleusement contre kiTrèsrHaut, et il 
brisera ses saints; et il croira qu’il peut changer les 
temps et les lois, et ils seront livrés eu sa main Jusqu’à 
un lenq» , et des temps , et la moitié d’un temps. Et le 
Jugement interviendra, afin que la puissance lui soit 
ôtée, et qu’elle smt brisée, et qu’elle soit déchirée et 

„ qu’elle périsse pour Jamais. » Ainsi cette béte ou cette, 
monarchie turque brisera et dévwera tout. L’uoivers en 
sera dans l’étonnement; et elle deviendra le scandale et 
la ruine des âmes. Et le dragon lui donna sa force et sa 
grande pumance. Satan peut communiquer sa force et 
.sa puissance en deux manières : premièrement, par son 
assistance , par ses mauvais conseils, et en prodiâsant 

des effets surnaturels : telle ûit la puissance qu’il donna 

■ • 

' à Mahomet et à son empire. Cette première manière est', 
extrinsèque. La seconde est intrinsèque; et elle avralieit 
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lorsque Satan se revêtira pour ainsi dire du corps et de 
l’àme de l’Antéchrist , et ne fera qu’un avec lui. Or , 
cette naauière , Dieu ne l’a eucote jamais permise à Sa- ' 
tan , mais elle lui sera accordée dans le fils de perdition. 
C’est pourtpioi Lucifer, qui est la créature la plus or- 
gueilleuse qui existe, cherchant toujours dans sa jalou- 
, sie à imiter la Divinité eu toutes choses, entrera dans' 
r.Antechrist , le formera, le possédera et se revêtira en 
quelque sorte do son corps et de sou àme , dès le mo- 
ment de sa conception, dans le sein de sa mère. Il 
subsistera en lui d’une manière intrinsèque et l’habitera 
corporellement , de sorte que l’Antéchrist , qui , selon 
Daniel, VII, 7, sera une bête terrible et merveilleuse, 
opérera des prodiges incroyables par la force et la. 

’ grande puissance de Lucifer dont il sera possédé. Et de 
même que le Verbe de Dieu s’unit véritablement et hy- 
postatiquement à 'la nature humaine, et que par cette 
union la Divinité communiqua à l’humanité la force et 
la puissance d’opérer des miracles pour prouver qu’il est • ' 
vraiment le Fils de Dieu ; c’est ainsi que Satan s’effor- 
cera de démontrer par de grands prodiges que la divi- 
nité habite spirituellement dans l’Antéchrist ; et il par- 
viendra à en persuader presque tous les hommes , à 
l’exception de ceux dont lés noms sont inscrits au livre 
de vie J C’est pourquoi il est dit t ie dragon lui donnera 
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m force et sa grande puissance. Personne ne doit 
s’imaginer qite je parle d’une manière inconséquente, 
en confondant la bête a\ec l’Antéchrist; car les pro- 
phètes ont coutume, dans leurs énigmes, de présenter 
et de comprendre sous une seule figure plusieurs choses 
qui arriveront en divers temps, lorsqu’elles ont quelque 
rapport entre elles. Or, comme Mahomet et ses succes- 
seurs j et surtout l’Antéchrist qui sera le dernier com- 
plètement de toute prévarication , ont un but commun , 
qui est de nier et de détruire la saint Nom de Jésus, il 
est conséquent de dire qu’ils ne sont tous ensemble 
qu’un sçul corps moral et qu’une seule bête. Et c’est 
surtout à l’Antéchrist que convient proprement ce nom 
de la bête, parce qu’il sera le plus scélérat et le plus 
puissant de tous les monarques turcs, et que son em- 
pire sera le, demier, le plus vaste et le plus puissant ; 
car son règne tyrannique résumera tous les . autres. Il 
sévira et rugira comme un lion contre le saint Nom de 
Jésus ; et il foulera aux pieds le Saint des saints comme 
"un ours. Enfin quiconque nie que Jésus-Christ fils de 
Dieu soit venu sur la terre et se soit fait chair comme 
• nous, est un Antéchrist, et tous ceux qui agissent de la 
sorte constituent up seul corps, dont l’Antéchrist, le 
fils de perdition, est la tête et la queue. De là ces pa- 
roles I. Jo., n, 18 : ,« Cx)mme vous avez ouï dire que 
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l’Antechrigt doit venir , maintenant il y a plusieurs An- 
téchrist , » c’est-à-dire qu’il est venu dons ses membres ' 
et dans ses prodromes , en attendant qu’il vienne en 
r personne pour consommer la prévarication. t 

H. VïBS. 3. Et je vis une de set têtes comme blessée 

à mort î mais cette ■plaie mortelle fut <juérie , et toute la 
terre dans T admiration , suivit là bête. Ces paroles 
renferment un sens caché et difficile. Il est dit 
^’wfic de ses têtes ètodd comme blessée d mort , c’est- 
à-dire , que la béte recevra une plaie inorteDe ^ p.-moe . 
qu’il arrivera , en effet , que l’empire turc ou l’empire 
de Mahomet éprouvera une grande défaite et une ruine 
presque complète^, au point qu’il sera conune anéanti ; 
puisqu’il n’en restera qu’une portion comme lut petit 
royaume. Mais l’Antéchrist relèvera cet empire ; car il 
en occupera le trône et réparera toutes ses pertes , il 
l’agrandira môme immensément , beaucoup plus qu’ü 
ne l’aura jamais été auparavant. L'Antéchrist naîtra et 
^era son origine des restes de cet empire mis en ruine. 

On peut voir, dans les prophéties citées plus haut , que 
Daniel dk la même chose j lorsque , pariant avec une 
grande admiration de cette petite corne qui s’éleva du 
milieu des dix cwaies , il ajoute qu’elle avait des yeux 
semblables à ceux d'un homme, et une bouche qui 
proférait de grandes choses , et que cette corne 'était 
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piu9 gmn«le que leS' autres. >2* Saint jeafi contiime ;* 
-Mais cette jiktié mortelle fut guérie. C’est ce qui s’ac- 
cômpl^ réellement par l’Atitechrist, qui rétablira le 
règne des nations tombées presque entièrement en 
ruines auparavant. El ce règne de l’ Antéchrist sera 
' pins grand que tous les autres règnes de la terre depuis 
l’origjine dû monde ; c'est ce que dit aussi Daniel , VII , 

23 î «. Le quatrième royaume sera plus grand que tous . 
les royaumes, il dévorera toute la terre «t la foulera, 
«ux pieds. » 3» C’est pourquoi saint Jean, ajoute : Et • 
toute la terre, dans T admiration, smxit la hite. Le' 
sens de ces dernières paroles ^ dosc ^ que tout l’u- 
nivers voyant cette puissance de la bête s’élever au- 
dessus de. toutes les puissances terrestres , sera daps 
l’adlniration la plus ^mide ; les hommes seront comme 
ravis en extase à cause de ses prodiges ; et ils âiivront < 
la bête, c’estnà-dîre la 'doctrine de l’Antéchrist. Os 
forant niême plus •• • • “ 

JD. Vibs,'4. , — Et ils adorèrent le dragon qui omit 
-donné puissance à .la l>éte , et ils adorèrent la bête , 
disant : Qui est semblable à la bête , et qui pourra com- 
battre contre eUeî Cea paroles se tient d’une manière 
admirable avec les précédentes ; car toutes les nations 
adoreront Luctfer incorporé à l' Antéchrist , puisqu’elles 
considéreront celui-ci comme étant la'divinité, et cro^ 
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• ront que la divinité existe en lui , à cause de sa puissance . 
et des grands prodiges tpi’il opérera à l’aide de Lucifer, 
et à cause aussi du savoir, des connaissances et des 
grandes merveilles qui sortiront de sa bouche, et qui 
lui seront suggérées par le prince des démons, laicifer 
est en effet le prince des démons, parce qu’il est élevé 
au-dessus de tous les autres esprits infernaux par les 
qualités les plus parfaites que puissent avoir les mauvais 
anges. Et c’est à l’aide de cette puissance surprenante , 
que le fils de perdition opérera les plus grands prodiges. 
Le vrai Dieu créateur du ciel et de la terre permettra 
ces merveilles pour châtier les hommes qui> dans ces 
derniers jours, mettront le comble à toute prévarica- 
tion. Ainsi donc, lorsque les hommes verront ces grands 
prodiges de l’Antéchrist , toutes les nations lui rendront 
uii culte, et l’adoreront comme Dieu et le Messie. C’est 
pourquoi saint Jean dit : Et ih adorèrent la bêle, comme 
nous-mêmes nous adorons le Fils de l’homme à cause 
de sa divinité. Qui est sembUMe à la béte , et qui pourra 
mîéaitre contre elle? Ces paroles signifient une apos- 
tasie universelle par laquelle les hommes se sépareront 
du Dieu du ciel et de la terre , et surtout de son Fils fait 
chair Jésus-Christ ; de telle sorte que toutes les nations ^ 
ks Juifs et même beaucoup de chrétiens , voyant la 
puissance, la sagesse et les ^ands prodiges de ce 
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monstre, se laisseront séduire à cause de leur méchan- 
ceté et de leurs énormes péchés. Car Dieu les abandon- 
nera à leur sens réprouvé. Et tous ces hommes séduits 
diront dans leur aveuglement ; Qui est semblable à la 
hHe , et qui pourra rAmhattre contre elle ? Ces paroles 
renferment un blasphème horrible contre le Dieu du 
ciel et contre son Christ, c’est-à-dire sur l’essence et’ la 
toute-puissance de Dieu créateur du ciel et de la terre, 
dont la seconde personne s’est faite homme et a habité 
parmi nous. Or, en ces derniers jours, les impies oseront 
attribuer ces avantages divins au fils de perdition , à 
cause de l’étonnante puissance et des grands prodiges 
que Dieu lui permettra de manifester ; et ils adoreront 
l’Antéchrist comme Dieu et le Messie, en disant : Qui 
est semllable à la héte, et qui pourra combattre contre 
elle ? Ces paroles sont donc le plus grand blasphème 
dont les hommes puissent se rendre coupables contre 
le Dieu du ciel et de la terre et contre son Christ, 
contre ses saints., ses serviteurs, ses prophètes, ses 
martyrs , et contre tout ce qu’il y a de plus sacré , 
puisqu’elles supposent que tout ce qui existe et (pii 
vient de Dieu est inferieur à ce qui vient de Lucifer ; 

. c’est-à-dire , inférieur à la bête qui est la plus grande 
monstruosité cfui ait jamais existé et qui existera ja- 
mais. Nous trouvons des exemples de ce blasphème 
U. ' 4 
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dans Pharaon et surtout dans Goliath. 1. lieg., XVII. 

IV. Veb8. 5. — Et U lui fut dorme une bouche qui se 
glorifiait et blasphémait ; et elle reçut le pouvoir de 
faire la guerre quarante-deux mois. Ce passage et les 
suivants expriment la puissance que Dieu permettra à la 
bête d’exercer, et pour laquelle toutes les nations l’é- 
couteront et l’adoreront comme Dieu. 1° Il est dit : 
Et il lui fut donné une bouche qui se glorifiait et blas- 
phémait. Ici le prophète désigne la cause instrumentale 
pour la principale , et cette cause est la grande sagesse 
et la science surprenante que le dragon communiquera 
à l’Antéchrist-, de manière qu’il sortira de sa bouche 
des choses grandes, admirables, plausibles en appa- 
rence, mystérieuses et élevées au-dessus de toute intel- 
Ugence humaine. Et c’est par là surtout qu’il sédnira 
toutes les nations et les amènera à croire qu’il est Dieu 
et le Messie. Et il lui fut donné une bouche qui se glori- 
fiait et blasphémait contre les mystères de la sainte 
Trinité et de l’Incarnation, contre la doctrine de Jésus- 
Christ et contre tout le nouveau Testament. Et elle reçut 
le pouvoir de faire la guerre quarante-deux mois. Ces 
quarante-deux mois sont le temps du règne de la bête. 

51 on appUque ce temps à l’empire turc, il durera 
autant d’années qu’il y a de jours dans quarante-deux 
mois , depuis son origine juscpi’à l’Antéchrist; et si on 
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l’applique au seul règue de ce fils de perditioD , on doit 
compter les jours selon leur sens naturel ; de sorte que 
la durée de ce dernier règne sera de trois ans et demi. 
Ainsi l’empire turc durera environ autant d’années que 
celui de l’Antéchrist durera de jours, en y comprenant 
le temps où la bête sera comme blessée à mort. Car, 
bien que la bête doive être blessée à mort, c’est-à-dire, 
que l’empire turc doive éprouver une grande ruine , il 
ne périra cependant pas totalement , et il en restera un 
germe jusqu’à ce que vienne le fils de perdition pour 
entrer dans le royaume qui lui est réservé. 

Vers. 6. — 2» Elk ouvrit la bottche pour blasphémer 
cmtre Dieu, pour blasphémer son nom et son tabernacle, 
et ceux qtci habitent dans le ciel. Il est dit que la bête 
ouvrit la bouche; c’est-à-dire, rpie l’Antéchrist, qui 
s’était tu auparavant , ouvrira la bouche , quand il sera 
assis dans la plénitude de son règne ; et il parlera non- 
seulement par lui-même , mais encore par ses faux 
prophètes et par ses faux apôtres, et il vomira la haine 
et le blasphème contre Dieu. Saint Jean désigne spécia- 
lement trois vérités contre lesquelles seront dirigés^ ces 
blasphèmes : Son nom , et .son tabernacle , et ceux qui 
habitent dans le ciel. Ainsi l’Antéchrist blasphémera f ° le 
nom de Dieu qui n’appartient qu’à la Divinité et ne con- 
vient à personne autre, ni dans le ciel, ni sur la terre ni 
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dans les enfers ; et il ne permettra plus qu’on lui rende de 
culte, comme le font les chrétiens ; et même il défendra 
qu’on prononce ce saint Nom. Car c’est ainsi que le dra- 
gon exercera sa haine et sa perfidie contre le Très-Haut , 
à oui il prétendit autrefois s’assimiler. 2° Par le Icûjer- 
nacle, on comprend la nature humaine dont 1a Divinité 
s’est revêtue, et à laquelle elle s’est Unie hypostatique- 
ment , continuant d’être ainsi unie dans le ciel et dans 
la très-sainte Eucliaristie. Or, c’est contre ee tabernacle 
que l’Antéchrist , avec les siens , vomira le blasphème 
et fera mourir tous ceux tpii lui rendront un culte , on 
confesseront que Dieu s’est fait ehair, et que Jésus de 
Nazareth, qui a été crueifié, est le Messie. 3° Et ceux 
qui habitent dans k ciel ; c’est-à-dire , les apôtres et les 
martyrs qui ont souffert pour le nom de Jésus en l’an- 
nonçant au monde ; de même tous les chrétiens , et 
surtout les docteurs et les firédicateurs qui vivront alors 
dans l’Eglise militante, laquelle est souvent désignée j)er 
le ciel dans l’Ecriture. En un mot , la béte blasphémera 
contre tous ceux qui résisteront à sa perfidie et à sa 
puissance. Ceux-ci seront livrés aux nations par l’Anté- 
christ et par ses adeptes, selon que Jésus-Qirist le prédit 
en saint Matthieu, XXfV, 9 : « Alors ils vous livreront 
aux tribulations, et ils vous tueront; et vous serez en 
haine à toutes les nations , à cause de mon nom. » 
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Vers. 7. — Et elle reçut le pouvoir de- faire la guerre 
aux sainte, et de les vaincre. Ceci s’entend d’abord 
d'Enoch et d’Elie (voir chap. XI ); ensuite ceci s’entend 
de tous ceux qui résisteront à l’Antéchrist, à ses faux 
prophètes et à ses faux apôtres. Enfi n , ces paroles s’ap- 
pliquent à tous ceux qui prêcheront et confesseront le 
nom, de Notre-Seigneur Jésus^lhrist crucifié. C’est sui^ 
tout à ces temps-là qu’on pourra de nouveau faire l’ap- 
plication de ces paroles de saint Paul s « Pour nous , 
nous prêchons Jésus-Christ crucifié , scandale pour les 
Juifs , folie pour les gentils. » Mais cette victoire de la 
bête qui s’élèvera de l’ablme contre les saints; c’est-à-dire 
contre les hommes justes , pieux et 'craignant Dieu , ne 
sera que passagère et limitée à cette vie mortelle. Elle 
consistera : a. dans les prodiges et les impostures les 
plus raffinées , et dans l’applaudissement de la doctrine 
et de la grande sagesse de l’Antéchrist, à laquelle les 
Juifs et toutes les nations croiront unanimement. Les 
hommes préféreront cette doctrine à celle qu’Enoch et 
Elie avec tous les saints leur prêcheront d’un commun 
accord, b. Cette victoire consistera dans la puissance et 
le nerf de la guerre , dans l’immense étendue de l’em- 
pire de l’Antéchrist; et aussi dans l’impiété et la per- 
fidie des nations et des Juifs , qui fourniront toutes les 
occasions et tous les secours nécessaires pour faire im- 
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moter les fidèles comme des brebis. Car, alors, personne 
ne pourra impunément confesser et prêcher le nom de 
Notre-Seigneur Jésus-Christ, Fils de Dieu. 3' Et la puis- 
sance lui fut dom/e sur toute tribu, sur tout peuple, et sur 
toute langue, et sur toute nation. Ces paroles indiquent 
encore la puissance de ce règne. Cette puissance sera 
telle que jamais il n’y en aura eu de pareille depuis le 
commencement du moude. Car toutes les trilms , toute» 
les TMtions , toutes les langues et tous les peuples seront 
soumis à l’Antéchrist. On comprend par là quelle sera 
la désolation de ces jours. Les tribus sont les restes des 
Juifs , qui seront tous d’accord et s’entendront pour se 
rassembler de tous les coins du monde, où ils étaient 
dispersés depuis dix-huit siècles, et voleront, pour ainsi 
dire , vers le fils de perdition dont ils recevront puis- 
sance, et le reconnattront pour le messie. Ils séviront 
avec une fureui- inexphcable contre ceux qui confesse- 
ront et prêcheront le nom de Notre-Seigneur Jésue- 
Christ, comme étant le vrai Messie. Car leur fureur, leur 
perfidie et leur puissance auront été liées jusqu'au temps 
de l’Antéchrist. C’est pourquoi Jésus-Christ dit expressé- 
ment en saint Jean , V, 43 : « Je suis venu au nom de 
mon Père, et vous ne me recevez point; si un autre 
vient en feon propre nom , vous le recevrez. » Par le» 
peuples sont désignés les chrétiens qui feront défection 
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en trèe-grande partie, à l’exception des seuls élus, les- 
quels seront peu nombreux en proportion de la masse 
de ces peuples; car presque tous les hommes se sépare- 
ront de Dieu leur créateur, et de Jésus leur rédemp- 
teur infiniment aimable, pour se livrer à l’idolâtrie de 
la bète. C’est ce que le Sauveur nous prédit lui-même. 

Luc, XVin, 8 : « Mais quand le Fils de l’homme vien- 

• . ^ 

dra, peusez-vous qu’il trouve de la foi sur la terre? » Par 
toute langue, le prophète nous fait entendre qu’en ces 
tristes jours il n’y aura aucime nation , ni aucune langue 
sous le soleil qui ne consente à adorer la bête, et n’ad- 
hère au fils de perdition , abandonnant ainsi Dieu leur 
créateur infiniment parfait, et leur aimable Rédempteur. 
O affreuse ingratitude qu’aucune larme ne pourrait assez 
déplorer ! Par toute nation, il nous est donné d’entendre 
que , comme depuis le conunencement du monde , et 
depuis l’origine de l’Eglise du Christ, les nations orien- 
tales et septentrionales ne conservèrent jamais la foi pour 
longtemps, et qu’elles se firent continuellement la guerre 
entre elles, selon que l’histoire le démontre; ainsi, et 
surtout vers la fin des temps, toutes ces nations se ligue- 
ront avec l’Antéchrist , et seront animées de son esprit 
et de sa fureur pour exterminer la chrétienté, tant elles 
se laisseront facilement séduire par les faux miracles, et 
par les prodigieux mensonges delà bête! 
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Vers. 8. — 4» Tous ks huhitanU de la terre l'ado~ 
rèrent , tous ceux dont ks nom ne sont pas écrits dans 
le livre de l'Agneau immolé dés la créatim du monde. > 
Ce verset confirme que tous les réprouvés rendront un 
culte d’adoration à la béte, et se sépaieront de Dieu 
leur créateur, et du Christ. Ceux dont les noms sont 

écrits dans le livre de vie, sont les élus; et le livre de 

» 

vie , c’est la prescieiKe de Dieu , scrutatrice des cœurs : 
prescience avec laquelle Dieu a disposé son royaume de 
toute éternité, et a voulu donnera chacun selon ses 
œuvres. C’est pourquoi l’apôtre saint Paul dit aux Ro- 
mains , Vm , 30 : <i Ceux qu’il a connus dans sa pres- 
cience , il les a aussi prédestinés pour être confonnes à 
l’image de son Fils, afin (pi’il fût lui-même le premier-né 
entre plusieurs frères. Et ceux qu’il a prédestinés, il les 
a appelés; et ceux qu’il a appelés, il les a justifiés; et 
ceux qu’il a justifiés, il les a glorifiés. » Ce livre de vie, 
selon notre intelligence , est semblable au catalogue 
d’un professeur qui inscrit tous Itjs progrès de ses élèves 
dans la science et dans la vertu , et qui en fait une lec- 
ture publique à la fin de l’année scholastique. Alors 
chacun de ceux qui en sont dignes , montent plus haut, 
ou reçoivent des prix et des louanges. Or, c’est • de la 
même manière que Dieu procédera à la. fin du monde , 
au jugement universel. Car, alors , il sera démontré 
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qu’il ne fait d’injustice à personne, mais qu’il récom- 
pense chacun selon sesœuvres : les bons obtiendront le ■ 
paradis pour récompense, et les méchants auront l’enfer 
pour châtiment; car leurs œuvres les suivent, selon 
les paroles de l’Apocalypse même, XIY, 13. On peut 
aussi tirer une comparaison d’un roi qui a défait ses 
ennemis et remporté sur eux une victoire décisive ; il 
distribue ensuite des récompenses aux citoyens et aux 
soldats qui se sont bien comportés dans le danger, et il 
châtie ou humilie eeux qui se sont montrés lâches oü 
traîtres envers la patrie. L'Agneau ifnmolé dés la créa- 
tion du monde. Ces paroles contiennent la. cause de la’ 
mort de JésnS et de son immolation sur la croix; et cette 
cause, ce sont les péchés du genre humain, péchés 
commis dès la créatipn du monde, et pour l’expiation 
desquels Jésus-Christ est mort sur la croix, afin de ré- 
concilier tous les hommes avec Dieu son Père. C’est ce 
qu’a prophétisé Isaïe, LDI, 4 : « Il a vraiment porté 
lui-même nos langueurs, il s’est chargé de nos souf-_ 
frances ; oui, nous l’avons considéré comme un lépreux, 
comme un homme frappé de Dieu et humilié. » Si donc 
le Père a voulu que son propre Fils,' Dieu comme lui et 
avec lui, fût liyré entre les mains des impies, et mourdt 
pour nos péchés , d’une mort cruelle et ignominieuse ,, 
qu’avons-nous à nous plaindie? faut-il donc tant nous 
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étonner s’il permet aussi que les impies et les tyrans pré- 
valent contre son Eglise et contre nous-mêmes , puisque •" 
leurs persécutions n’ont d’autres résultats pour nous, 
que de nous corriger, de nous justifier, et de nous faire 
arriver plus vite au souverain bonheur de la vie éter- 
nelle. Voilà pourquoi Dieu permet que les impies pré- 
valent dans la vie présente, tandis rpie les justes et tous 
ceux qui montrent du zèle poim la cause de Dieu, sont 
opprimés et succombent sous les coups des méchants. 
C’est ce que Dieu permettra surtout au temps de l’Anté- 
christ à l’égard de quiconque combattra pour le nom de 
Jésus-Christ, soit par les armes , en faisant partie , {«r 
exemple , de l’armée des chrétiens , soit par la parole , 
ou par quelque autre moyen; car, alors, le juste suc- 
combera devant la puissance de la bête , et sera immolé. 
C’est pour bien faire comprendre à l’Eglise et aux fidèles, 
la vérité de cette permission divine, et pour bien en 
convaincre la société chrétienne tout entière, que le 
prophète ajoute : , 

Vebs. 9 et 10. — Si quelqu’un a des oreilles, qu'il 
entende. Celui qui mènera en captivité, ira en captivité; 
celui qui tuera par le glawe, mourra par le glaive. Mener 
en captivité et tuer par le glaive est le propre des soldats 
et des guerriers. Le sens de ces paroles est donc : Tout' 
roi, tout prince ou tout peuple chrétien qui voudra 
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résister à la bête par la force des armes , succombera , 
sera tué ou conduit en captivité. La fin du monde étant 
très-rapprochée en ces temps-là, Dieu permettra (jue 
tous ces saints et courageux soldats qui combattront 
pour la justice et la vérité , soient vaincus et immolés 
comme des victimes , pour combler le nombre des mar- 
tyrs. Ainsi donc, dans ces jours de douleur, il n’y aura 
nulle puissance et nulle victoire à espérer, si ce n’est la 
plus belle de toutes les victoires, le triomphe du mar- 
tyre. Car nulle armée ne pourra faire faee à celle de la 
bête. Les Juifs seront surtout très-puissants et très-nom- 
breux alors, ils séviront avec une fureur toute particulière 
contre tous ceux qui oseront confesser devant toutes les - 
nations le nom de Jésus-Christ ctucifié. Ainsi donc , la 
seule victoire possible pour les chrétiens en cés jours si 
terribles, sera d’être vaincus, persécutés, tourmentés 
et mis à mort, en demeurant fidèles, constants et 
fermes, et en espérant, contre toute espérance, en la foi 
de Nofre-Seigneur Jésus-Christ. C’est pourquoi saint 
Jean ajoute : C’est ici la patience et la foi des saints. 
Jésus-Christ fit allusion à cette dernière et surprenante 
désolàtion des chrétiens, par une allégorie , lorsqu’il 
ordonna à ses disciples, dans sa passion, d’acheter des 
épées; et lorsque aussi, s’adressant à saint Pierre, il 
lui dit, Matthieu, XXVI, 52 : « Remettes votre épée 
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dans le fourreau, car tous ceux qui se serviront de 
l’épée, périront par l’épée.» 

§ ni. 

De l'Antipape abominable et tcéléral idolâtre , qui dichirera 
FEgtiee d'Occident, et fera adorer la première bêle. 

CHAPITRE XJn.—VïnsKT 11-18. 

I. Ybes. 11. — Et je vis une coure Me selerer de 
terre, qui avait deux cornes semblables à celles de 
l’Agneau, et qui parlait comme le dragon. Cette bête qui 
s’élèvera de terre est un faux prophète qui annoncera le 
fils de perdition comme étant le Christ, et il en sera le 
bras à l’aide duquel l’Antéchrist opérera des choses sur- 
prenantes tant par des signes que par la puissance de ses 
armes. C’est pourquoi Daniel, XI, 42, dit : « Et il éten- 
dra sa main sur les terres. » Il est dit que cette autre 
lif te s’élèvera de terre , parce que l’Antéchrist avec les 
siens exercera sa tyrannie en Orient et entre les mers ; 
tandis que le faux prophète s’élèvera, prévaudra et 
sévira sur la terre ferme, qui est voisine des mers et 
sur laquelle se trouve actuellement l’empire romain 
renfermant dans son sein les états de l’Eglise. 11 est dit 
que cette bête aura deux cornes semblables à celles de- 
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l’Agneau, parce qu’elle sera un chrétien apostat et 
qu’elle s’élèvera secrètement et frauduleusement. Elle 
assemblera les Juifs qui seront partout très-nombreux 
eü ces jours , et ceux-ci s’attacheront unanimement à 
son parti. Elle envahira Tes états de l’Eghse avec une 
grande armée , occupera le siège pontifical , tuera le 
dernier pape successeur légitime de saint Pierre, et 
'versera le sang des chrétiens surtout des prélats comme 
l’eau, aux alentours de Jérusalem. Alors l’Eghse sera 
dispersée dans les sohtudes et les lieux déserts , dans 
les forêts et les montagnes , et dans les fentes des ro- 
chers , parce que le pasteur aura été frappé , et que les 
brebis seront dispersées. Car il en sera de même qu’au 
temps de la Passion de Notre-Seigneur. Et il paraît que 
c’est à cette circonstance de la dernière désolation que 
Jésus-Christ fit allusion , lorsqu’il dit dans sa Passion , 
Matth. , XXVI, 3^1 : « Il est écrit : Je frapperai le pasteur, 
et les brebis du troupeau seront dispersées. » Alore 
l’Eghse latine sera déchirée', et à l’exception des élus , 
U y aura défection totale de la foi. Ce faux prophète 
proclamera le fils de perdition comme étant le Christ. Il 
est aussi remarqué par saint Jean que cette autre bête 
avait deux cornes sertàlables à celles de l’Agneau , à 
cause de la puissance qu’elle aura de dire et d’opéfer 
des choses merveilleuses et surprenantes, comme’ il 
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est écrit avec vérité , touchant Jésus de Nazareth , 
Luc, XXrV, 19 : « Qu’il a été un prophète puissant en 
œuvres et en paroles devant Ditu et devant tout le 
peuple. » Or, ces deux puissances de Jésus- Christ de 
parler et d’opérer étaient comme deux cornes, selon que 
nous l’avons dit au chap. V ; et c’est avec ces deux cornes 
qu’il combattit et vainquit les Juifs et les nations. Le 
faux prophète aura donc une puissance à peu près sem- 
blable en apparence , mais fausse en réaüU'; ; car il tien- 
dra cette puissance non pas de Dieu, mais du dragon de 
l’abîme , et il s’en servira pour séduire et tromper les 
habitants de la terre. C’est pourquoi il est ajouté : Et 
qui parlait comm le dragon; c’est-à-dire, que le dragon 
lui communiquera une telle sagesse et une telle astuce 
dans l’art de parler et de séduire les hommes, (jue c’est 
comme si lui-même , en personne , conversait dans le 
monde. Enfin ces deux cornes sont la loi et les pro- 
phètes ; et de même que ceux-ci contiennent les plus 
beaux et les plus nombreux témoignages sur la vérité 
de Jésus-Qirist de Nazareth crucifié, par lesquels le 
Seigneur convainquit lui-même les disciples d’EmaUs 
qu’il est le Christ Fils de Dieu, selon saint Luc, XXIV, 27 : 
« Commençant depuis Moïse , et continuant par tous les 
prophètes, il leur interprétait ce qui avait été dit de 
lui dans toutes les Ecritures ; » ainsi cet idolâtre, le plus 
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scélérat possible , se servira de ces deux témoignages , 
la loi et les prophètes, et les mettra, pour aiusi dire, sur 
sa tête comme deux cornes, avec lesquelles il combat- 
tra par lui et par les siens. Il démontrera par des preuves 
fausses, mais captieuses, que le Cbrist est venu en ces 
jours seulement, et non pas auparavant. Le Cbrist, 
dira-t-il, c’est le rédempteur de la nation juive, le Dieu 
des nations; le Cbrist, c’est le roi de Jérusalem. Et il 
confirmera ces assertions par de tels prodiges , que la 
grande minorité des chrétiens seront séduits par ce 
scandale; et presque tous, à l’exception des élus qui se- 
ront en petit nombre , relativement à la masse , feront 
défection et renieront le nom de Jésus-Christ de Naza- 
reth crucifié. Mais auparavant , les principaux pasteurs 
des âmes auront été enlevés à leurs ouailles par la per- 
sécution et par le martyre, selon Daniel, IX, 32 et suiv. 
' Vers. 12. — Elle exerçait toute la puissance de la 
première bête en sa présence; c’est-à-dire, que cette 
bête aura toute la puissance des ténèbres comme le fils 
de perdition. C’est au moyen de cette puissance qu'elle 
opérera des prodiges et séduira toutes les nations; et 
c’est pour cela que les hommes croiront que l’Ântechrist 
est le Christ récemment venu dans le monde. Car ce 
faux prophète sera animé du même esprit que le fils de 
perdition, et lui sera soumis. Il soutiendra son honneur 
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et sa gloire envers cl contre tout , avec le plus grand 
zèle. De là ces paroles : Elle exerçait foule la puimmce 
de la première Me en sa présence. Ces paroles signifient 
en effet l’honneur et la glorification qu’un homme pro- 
cure à un autre homme en opérant des merveilles , afin 
d’exalter son autorité devant le monde : d’oii il suit : 
Et elle, fit adorer par la terre et par ceux qui l'habitent 
la première hète dont la plaie mortelle avait été' guérie. 
Ainsi cet apostat fera adorer par la terre et par ceux qui 
l’habitent , la première hèle. 1» Eu soumettant à sa do- 
mination , par la force des armes, beaucoup de con- 
trées. 2^. Par la persuasion, en engageant les hommes à 
rendre un vrai culte d’adoration au roi de Jérusalem 
comme étant le vrai Dieu et le Messie attendu. .Mainte- 
nant, comment réussira-t-il à faire tomber tant de 
peuples et de nations , et les chrétiens eux-méines dans 
une pareille démence et un seinhltdDle crime? Le voici: 

Yebs. 13. — Elk opérera <k grands prodiges, jusqu’à 
faire tomber le feu du ciel sur la terre devant les 
hommes. 

Vers. 14. — Et elle séduisit les habitants de la terre, 
par les prodiges qu'il lui fut donné cC opérer en présence 
de la bête , ordonnant aux habitants de la terre cC élever 
une image à la bête , qui a reçu une blessure du glaive , 
et qui vit. ■ > ; 
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Vers, 15 . — Et il lui fut donné d'animer l’image de la 
Mte, et delà faire •parler, et de faire tuer tous ceux qui 
n’ adoreraient pas V image delabéte. Toutes ces choses 
s’accoinplii’ont àla lettre. Ils sont vraimentépouvantables 
tous les prodiges que Dieu permettra en ce temps-là, en 
punition des péchés des hommes et pour l’épreuve de ses 
élus ! -\u reste , cet apostat opérera ces merveilles en 
grande partie par la puissance occulte du démon. Car 
celui-ci sera plus puissant alors qu’il ne l'aura jamais été 
depuis le commencement du monde. C’est pourquoi il 
réussira aussi à séduire beaucoup de chrétiens. Quant à 
cette image de la béte, voici ce qu’il en sera : Le sacrifice 
continuel sera supprimé par toute la terre , on recher- 
chera minutieusement toutes les hosties consacrées pour 
les fouler aux pieds , les jeter au feu , ou leur faire 
subir d’autres outrages plus scandaleux encore. Et les 
auteurs principaux de ces scandales seront surtout les 
Juifs qui prévaudront partout. Ils détruiront les autels ; 
livreront aux flammes les vêtements sacerdotaux et les 
ornements des Eglises. Les reliques des saints seront 
aussi foulées aux pieds, les vases précieux seront ras- 
semblés et destinés à devenir l’image de la bête, c’est- 
à-dire, de TAntechrist, roi de Jérusalem. Le démon 
habitera dans ces autels érigés en son honneur et pour 
son culte. Et ces images parlei^ont et donneront des 
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signes comme si elles étaient rivantes 1 Telle sera l’abo~ 
mination de la désolation , dont parle Jésus-Christ en 
saint Matthieu, XXIV, 15 : « Quand donc vous verrez 
l’abomination de la désolation , prédite par le prophète 
Daniel , etc. » Eu ces jours on ira à la recherche d^ 
chrétiens qu’on traînera devant les autels do kt béte 
pour la leur faire adoter , et leur faire reconnaître , par 
eet acte, que l’Antéchrist est le Christ, qu’il est Dieu 
venant visiter «on peuple pour le rassembler dans sa dis- 
persion au milieu des nations , et qu’il est venu déUvrer 
les Juifs du joug et de la servitude des chrétiens. Tous 
ceux qui refuseront de l’adorer seront tourmentés et mis 
à mort par les supplices les plus raffinés et les plus hor- 
ribles. Car la bête aura partout le dessus. La puissance 
de ses armes sera telle, qu’il ne réstera [loiut d’autre 
espérance de salut pour les chrétiens ni d’autre victoire à 
attendre, que les supplices et la mort du martyre. Qa 
trouve une faible image de cette persécution dans celle 
du roi Antiochus, I, Mach., 1, qui fut lui-même un 
vrai type de l’Antéchrist; et aussi dans la tyrannie de 
Dioclétien; mais l’Antéchrist les surpassera de beau- 
coup. Car alors l’Eglise sera dispersée comme un üvre 
déchiré en mille pièces qu’on jette au feu. Lisez le livre 
■I" des MachaMes , I, et vous aurez une vive image de 
ces derniers jours. Rappelez-vous aussi les temps de 
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Dioelctien et de Maximien, lorsqa’iis commencèrent à 
mettre en exécution leur plan d’exterminer la chrétienté 
to«t entière. Mais persuadez-x'ous bien qu’en tout cela, 
vous ne trouverez que l’omhre ou la figure de ce qui se 
passera sous le règne de l’Antechriet. De là ce passage 
de saint Matthieu, XXIV ,21 ; « La tribulation alors 
Sera grande , telle qu’il n’y en a pas eu depuis le com- 
mencement du monde jusqu’à présent, et qu’ü n’y en 
aura jamais. y> Cette persécutiwi différera surtout des pré- 
cédentes en ce qu’eUc sera la plus cruelle et la plus éten- 
due, et qu’il s’y fera une moroyable séduction des 
hommes par des prodiges capables de surprendre les 
élus mêmes, s’il était possible. De plus , eUe surpassera 
"toutes les précédentes par' la défection de presque tout 
l’univers ; et cela à cause des supplices les plus raffinés , 
les plus longs et les plus douloureux qui puissent être 
imaginés. Les hommes en seront terrifiés, et c’est pom- 
les éviter qu’Ds sacrifieront leurs Ames en adorant la 
bête, tl’est pourquoi il y aura peu d’hommes qui persis- 
teront à confesser le nom de Notre-Seigneur Jésus-Christ 
■^cruciflé. De 1à ces paroles des im[iies eux-mêmes ([ue 
saint Jean a prophétisées : Qtà est semblable à la béte, 
et qiti pourra combattre contre elle ? 

Vers. 16. — Ef par elle les petits et les gratuls, les 
riches et les pauvres , les hommes libres et les esclaves 
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yorUrmt U mractère de la liHe dans /<i/r main droite 
et SUT leur front. 

Vers. 17. — Et jtersmw ne pourra acheter ni vendre 
que celui qui aura le caractère ou le nom de la Me, ou 
le nombre de son nom. 

Vers. 1 8 . — C’est ici la sagesse. Que celui qui a de 
l'intclligmce compte le mnnbre rie la l/fe; car c’est le 
nombre d’un homme, et son nombre est six cent soixante- 
six. Ces paroles contienneut l" le supplice de da faim , 
par lequel les clu’ctieiis se Acrront condamnés à mourir. 
Car ils ne pourrout'pas acheter, ni trouver les aliments 
nécessaires à la vie, à moins qn’ils ne consentent à 
adorer l’idole ou l’image de la Ijète. Et comme la faim 
est un tourment d’autant plus cruel qu’il est plus lent à 
tuer sa victime, ce moyen sera l’un des plus efficaces 
entre tous ceux que l’ Antéchrist et ses adeptes mettront 
en usage pom’ forcer les hommes à adorer l’idole de 
l’abomination. 2° Ces paroles indiquent encore la ces- 
sation de tout trafic et de tout négoce pour ceux qui 
refuseront d’accompUr cet acte d’idolütrie ; et ce moyen 
peut être aussi compté parmi les plus puissants sur le 
cœur et la volonté de l’homme, comme l’expérience de 
chaque jour nous le démontre clairement, surtout dans 
la classe moyenne. Car il n’y a rien que les hommes ne 
tentent ou ne sacrifient pour faire réussir leur négoce 
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et leur commerce. On voit donc par combien ce 
moyen entraînera d’hommes dans la défection et l’ido- 
lâtrie. Quant au caractère de la bête, voici ce qu’il ‘en 
sera : Les rois et les princes , à l’occasion et en souvenir 
de leur naissance, de leur ascension au trône, ou de 
quelqu’autre fait remarquable, fout frapper des mé^ 
daUles d’or, d’argent ou de bronze, et y font graver 
leur nom, les années de leur règne et les insignes de 
leur roy^té : or, l’Antéchrist fera quelque chose de 
semblable, mais d’une manière plus cruelle encore; 
car tous ceux qui adhéreront à sa doctrine devront 
porter son caractère : les hommes de la haute classe à 
la main droite, et ceux du peuple au front. Ce caractère 
s’imprimera sur la peau au moyen du tatouage , à peu 
près comme on le voit sur les bras de certains merce- 
naires. Et quiconque se présentera de gré ou de force 
, pour offrir de l'encens à l’idole de la bète , devra aus- 
sitôt subir cette opération et recevoir à la main ou au 
front , selon sa condition , l’impression de la figure de 
l’idole. Dès lors il lui suffira de la faire voir pour jouir 
de toute liberté de vendre , d’acheter, de voyager, de 
vaquer à ses affaires , etc. Tandis que ceux qui ne por- 
teront pas ce signe, n’oseront pas se produire en public, 
ni inême s’occuper des choses les plus nécessaires à la 
vie. Car tout homme ne portant pas ce signe, venant à 
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être découvert / sera siiisi, maltraité et trahté devant 
l’idole ; et s'il refuse de l’adorer, il subira un horrible 
martjTe. Ce sera certainement là un piège bien tendu; 
et pour qu’il ne manque pas son effet, comme tout ser» 
soumis au pouvoir de la bête , on fera ériger des autela 
partout, dans les ports de mer, dans les villes, sur les 
places publiques ou de commerce, le long des routes, etc. 
Ces autels seront gardés par la force armée, de sorte 
que tous ceux qui se montrcroat en public [tou^veudie, 
acheter, ou pour quelqu’ autre afiaire que ce soit , et 
qui seront reconnus pour n’avoir pas le caractère de la 
bétc, se verront immédiatement conduits de force de- 
vant l’autel le {dus rapproché; et s’ils ne consenteut à j 
brûler l’encens et à recevoir le caractère de la béte , ils 
seront mutilés et dévorés par cette bête féroce. Or l’h^ 
rOisme des vrais chrétiens, en ces temps d’épreuve et 
de désolation la plus grande qu’on puisse imaginer, 
sera de mourir pour la foi et pour l’arimur de Jésus t 
Oh que ce martyre sera terrible, mais aussi qu’il sera 
glorieux I Avec quel intérêt les saints du ciel conteoa- 
plermit cette lutte admirable et héroïque de leurs frères, 
dans laquelle la patience de la victime hittera avec la ' 
férocité de la béte ! Ët lorsque le sang du témoignage 
aura fait monter de la terre au ciel un parfum d’agréablo 
odeur, une nouvelle lutte sera comme engagée entre 
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les témoins de la terre et les témoins du ciel. Car tandis 
que les saints couronneront au ciel le triomphe de la 
victinàe sur la cruauté de la bête, les impies, de leur 
côté , proclameront sur la terre, par d’infernales vocifé- 
rations , le triomphe de la bête sur la vie de la victime. 

0 amour de fésus, que vous êtes puissant! Pour vous , 
le chrétien passe de la vie à la mort, et par vous , il 
passe de la mort à la vie ! O quel doux moment pour 
l’époux contemplant du haut du ciel son épouse chérie 
dans sa constance, sa persévérance, son amour et sa 
victoire sur la terre; c’est alors qu’il lui adressera ces 
tendres paroles du livre des Cantiques , IV, 11 ; « Vos 
lèvres , 6 mon épouse ! sont un rayon d’où distille le 
miel ; le miel et le lait sont sous votre langue, et l’odeur 
de vos vêtements est comme l’odeur de l’encens.... Vos 

plants forment un jardin de délices La fontaine de 

vos jardins est une source d’eau vive qui se précipite du 
Liban. Aquilon, retirez-vous; accourez, vent du midi; 
soufflez de toutes parts dans mon jardin , qu’il exhale- j 
tous ses parfums. » 

Saint Jean indique âx classes d’hommes que la bête 
forcera de porter son caractère, qui sont : Les petits et 
les grands , les riches et les pauvres , les hommes libres 
et tes eschms. Rien dans ce livre n’est écrit sans raison > 
et chaque mot contient la sagesse. Par les petits , sont ■ 
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désignés les enfants ijiii naltnail en ce temps, ou qui 
seront nés et auront été baptisé's peu de lemjts aupara- 
vant j car le fils de perdition et ses faux prophètes abo- 
liront tout baptême fait au nom de La sainte Trinité. Ils 
auront soin de forcer tous les enfants et les jeunes gens 
des deux sexes de recevoir au front le caractère de la 
bête, et de rejeter le baiitème institué par Notre-Sei- 
gneur Jésus-Christ de Nazareth crucifié (I). Quant aux 
enfants nouvellement nés, ou emjièchera de les bap- 
tiser, 011 leur imprhnera au front le caractère de la 
bête, et tous les parents qui seront découverts pour 
avoir procuré le baptême à leurs enfants , seront horri- 
blement massacrés. De l;i celte prophétie de Jésus-Christ 
en saiut Matthieu , XXIV, 29 : « Malheur aux femmes 
qui seront enceintes ou qui allaiteront en ces jours-là. » 
Par les grands sont désignés les adultes; et par les 
riches sont désignés les princes, les grands et la classe 
élevée. Les pauvres indiquent la classe commune du 
peuple en général. Les hommes Uhres sont les citoyens 
des répubUques de ce temps-là. Enfin par les esclaves 
on entend les mercenaires , les domestiques , les ser- 
vantes, en général, les serviteurs à gages, et les ou- 

(1) Nous avons soin de naettre tous ces titres, car les chrCliens qui 
liront ce livTe en ce temps-là, eu sentiront l'importance, pour ne pas 
confondre le vrai Christ avec le faux messie. 
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Trière à la journée ; car tous ces rscfarré accepteront le 
caractère et adoreront l’image de la Lête. Et personne 
ne pourra acheter ni vendre , que celui qui aura le ca- 
ractère ou le nùm de la bête , ou le nombre de son nom. 
Toutes ces différences de désignations se rapportent au 
même objet ou au même nom , et voici comment : Ce 
caractère de la bête sera, comme on l’a dit , un certain 
signe que les sèctatem’S de l’ Antéchrist porteront à la 
main ou au front. Or, ce signe est appelé caractère , 
parce qu’il sera imprimé sur la peau et contiendra cer- 
taines lettres d’une certaine langue. Déplus, ce signe 
est appelé un nom ,■ parce que ces lettres exprimeront 
en effet, et formeront un nom; et ce nom sera celui dé 
la bête. Enfin, ce signe désignera un nombre, parce 
que les lettres de ce signe, prises séparément, signifient 
ou représentent des nombres , et les nombres de chaque 
lettre additionnés ensemble font 666 qui ést le nombre 
d’un homme, et le nombre de son nom, et le nombre 
des années où fl naîtra. C'est ici la sagesse. Que celui 
qui a de tintelligmce compte le nombre de la bête ; car 
d est le nombre d'un homme, et sOn nombre est six cent 
soixante-six. Ici saint Jean provoque l’esprit humain à 
résoudre cette énigme. 11 faut savoir d’almrd que ce 
livre de l’Apocalypse a été écrit par saint Jean en langue 
grecque. Or celte langue ne possède pas de mot expri- 
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niaat C6 nombre Q66; mais le nom grec tn^ut , qui 
composé de deux mots, signifie 1® coMtvire, 2» ce mot 
contient, par les lettrea dont 3 est formé, le nombre 
666. Car il en est chez les Grecs comme chez les latins : 
certaines lettres signifient un certain nombre , et c’est 
ainsi que l’interprète latin de l’Apocalypse n’a pas ex- 
primé ce nom d’après sa signification ; mais il en a 
interprété le nombre, et an heu du nom , il a mis : ' 
Et toti nombre est six eetU soixante-six. Ce nom grec 
«mttix est adjectif, et est donné au fils de perdition par 
antonomase, c’est-à-dire, désignant la qualité ou la 
manière d’étre de l’Autechrist , qui sera en effet, c<m- 
’ traire au Christ et à tout ce qui est le propre de Dieu. 
C’est pourquoi notre Sauveur lui donna le nom d’Anté- 
christ, nom composé de ôwtI, qui âgnifie en latin contra, - 
et en français contre, et de »piçoî, qui signifie Messie, 
c’est-à-dire promis, Sauveur du monde. Ainsi donc , ce' 
nom «vnux ne sera pas son nom propre. Mois le nom 
qu’il usurpera sera celui du Christ; et c’est à ce nmx 
que tout genou fléchira devant lui sur la terre. De là. 
ces avertissements plus d’une fois répétés que le Sauvetr 
nous adresse ,, Matth., XXIV , 23 : « Alors si quelqu’im 
vous dit • Voilà que le Christ est ici pu là, n’en croye* 
rien - car il s’élèvera de faux christs et de faux pro- 
phètes qui feront de grands pro<hge8 et des choses éton- 
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oaotes; de mamère à séduire, s’il était possible, les 
âus mêmes. Je vous le prédis d’avance. Si donc ijs 
vous disent : Yoi<à qu’il est dans le désert, ne sortez 
point. Le void dans le lieu le plus retiré de la maison , 
n’en croyez rien. » Ges paroles sont dites dans un sens 
énigmatique ( 1 ). Ce caractère de la béte consistera donc 
en certaines lettres hébraïques qui sercnit imprimées à 
la main droite ou au front des hommes, et signifieront 
ai gree , et en latin Christus, k Christ. Or comme 
il ne sera pas le Christ, mais l’Antéchrist , c’est-«-dire 
contraire au Christ eu toutes choses; voilà pourquoi 
saint Jean a dit en grec que son nom est le nombre d’un ; 
homme, et son nombre est avT(jio«, c’est^-dire, contraire" 
au Christ, ou Antéchrist, comme l’appelle noire Sau- 
veur. C’est pourquoi l’interprète latin s’est contenté, 
d’exprimer ce nom par le nombre que ces lettres 
grëC(|ll 6 S avrifioç , additionnées ensemble, constituent, 
c'est-à-dire, six cent soixante -six. En dfét, la lettre 
grecque aœ i, y 3350, t = aoo, .r= 3 ,i* = 40 , « =-o, et 
« = 200, et tous ces chiffices additionoés ensemble finit 

i ■ 

(i) Ce d^eerl et ce lieu le ptog retiré de la maieon, peuveot g'en- 
tendre de Jérusalem et de la Judée, qui est un désert ({ne l’abeeucé 
du soleil de la foi 3 rendu aride ; et Jérusalem est vraiment le lied 
le plus retiré, et le centre de la maison d'israél. Car lorsque saint 
Jean-Baptiste prêcha la pénitence en Judée, il est dit que sa voix 
était Ja voix de oehù qui crie du» le désert. > 
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666. Maintenant ce nombre 666 est un nombre de mois 
font cinquante-cinq arts et demi , et c’est le nombre 
des années de la bête , c'est-à-dire de l’époque de sa 
naissance et de la durée de sa vie. Car au milieu de 
l’année de Jésus -Christ ISba, dans le dix -neuvième , 
siècle , naîtra l’Antéchrist , et il vivra cinquante-cinq 
ans et demi. Et c’est dans les trois dernières années de 
sa vie et pendant les six derniers mois, c’est-à-dire, 
pendant trois ans et demi tpi’il sévira dans la plus 
grande fureur contre la chrétienté , et que , d’accord 
avec son faux prophète l’antipape , il exterminera l’E- 
gbse, dispersera le troupeau de Jésus-Chi’ist, vaincra et 
tuera tous les fidèles par la puissance qui lui aura été 
donnée pour quarante-deux mois sur tmUe tribu , sur 
tout ’peuyle , sur toute langue et sur toute nation , pour 
faire la guerre contre les saints de Dieu , et pour les 
vaincre durant le temps rpi’il sera assis dans la plénitude 
de son règne. Ainsi donc, en l’an 1911 , les jours de la 
bête , c’est-à-dire du maliométisme , seront accomplis ; 
et le fils de perdition sera tué au milieu de la cinquante- 
sixième année de sa vie par le souffle , c’est-à-dire par 
la parole qui sortira de la bouche de Jésus de Naza- 
reth crucifié. Alors les restes des Juife se convertiront 
et diront r « Béni soit celui qui vient au nom du Sei- 
gneur. » Ensuite le firmament se dissoudra et se brisera 
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avec une grande violence; et le Christ viendra pour 
juger les vivants et les morts. . Matth., XXIV, 36 : 
« Mais ce jour et cette heure, personne ne les sait , pas 
même les anges du ciel ; mon Père seul les connaît, » 
dit Jésus-Christ. 



SECTION II. 

&UR LES CBEPITRBE XIV BT XV. > 

ME L* GLOIBE BT DC TBIOMPIIX BE L’AtLISE. 


§1- 

De la gloire et du triomphe des eainti martyre qui mourront 
avec intrépidité dane la dernière pereicution, pour le nom de 
Jésus et de son Père. 

CHAPITRE XrV.— Verset 1-14. 

I. Vers. 1. — Et je vis, et voici l’Agneau debout sur 
la memXagne de Sion, et avec lui cent quarante-quatre- 
mille qui avaient son nom et le mm de sen Père écrits 
sur le front. 

Et je vis, et voici l’Agneau debout sur la montagne 
de Sion. Cet Agneau, c’est le Christ qui est ici appelé 
PAgneau , parce que comme il fut immolé dans sa pas- 
sion à l’instar d’un agneau , et qu’il fut abandonné de 
tout le monde à sa mort ; ainsi , dans la dernière- persé- 
cution , il sera l’Agneau dans ses martyrs qu’on tuera 
comme des brebis, et qui seront abandonnés des hommes 
et même de Dieu pour cette circonstance; car ils seront 
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sans secoars et sans, libérateur. En ces jours de désola- 
tion , Jésus-Christ se montrera donc vraiment comme 
un agneau permettant aux ennemis de la croix de sévir 
contre ses saints, de les vaincre pour ce siècle , et de 
les tuer. Il est dit que cet Agnèau était deboHC, parce 
qu’il sera témoin de leurs tourments , et qu’il le^ for- 
tifiera dans l’intérieur de leur âme, de peur qu’ils ne 
{aihlissent. C’est ainsi qu’il est rappoité de saint Etienne, 
Act., VII, 55j que, dans son martyre, il était : « rempli 
du Saint-Esprit, et que, portant ses regards vers le ciel, 
.il vit la gloire de Dieu, et Jésus qui était debout à la 
droite du son Père. « Et je vis, et voitA l’Agneau debout 
Mtr la montagne de Sion. Par la montagne de Sion est 
désignée l’Eglise du Christ qu’il préside toujours comme 
en étant le Chef universel. Et c’est surtout alors qu’il 
se tiendra debout comme un général en chef pour 
diriger son Eglise et poüi’ encourager ses soldats à la 
victoire spirituelle. Car telle est la victoire du martyr, 
de soufErir, de mourir' et d’étre exterminé dans son 
corps pour vaincre dans son âme. Et avec lui cent qua- 
rante-quatre mille. Ce nombre doit être pris dans un 
sens indétCTminé'j et il désigne Puniversalité des mar- 
tyrs qui seront immolés en très-grande multitude , et 
■persévéreront en ces temps-là dans la confession du 
mom de Jésus -et de son Père. Cest pourquoi le texte 
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ajoute : qui avaient son nom et le nom de son Père écrits 
sur le front ; car ces paroles indiquent que ces cent 
quarante-quatre mille fidèles, c’est-à-dire, une très- 
.grande multitude de chrétiens, lesquels cependant 
seront la minorité relativement à la masse de ceux qui 
feront défection; ces chrétiens, disons-noiis , confes- 
seront ouvertement et publiquement Jésus-Christ de 
Nazareth crucifié, et son Père vrai Dieu avec. lui, et 
scelleront leur témoignage par leur sang, en mourant 
dévorés par la bète. Il est dit que ees quarante-quatre 

i ■ 

mille martyrs étaient debout avec l’Agneau Jésm- 
Christ : c’est-à-dire, pour combattre avec lui contre la 
bête. Ces martjTS seront les docteurs , les prédicateifrs, 
les pasteurs des âmes; car ce seront surtout les prêtres 
des divers ordres hiérarchiques de l’Eghse militante 
qui se présenteront ouvertement pour résister à l’An- 
^ teebrist et à ses faux prophètes, et pour protéger le 
peuple chrétien contre la défection. C’est de ces mar- 
tyrs que parle Daniel dans sa prophétie, lorsqu’il dit, 
Dan-, XI, 33, et,suiv, ; «Et les sages du peuple en 
instruiront plusieurs, et tomberont sous le glaive, 
dans la flamme, en captivité et dans la ruine de ces 
temps-là. Et au moment de leur ruine, ils seront sou- 
tenus par un faible secours, et plusieurs se joindront à 
eux par une alliance feinte. Or, les sages tomberont. 
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afin qu’ils soient renouvelés, et qu’ils soient choisis et 
qu’ils soient purifiés et blanchis jusqu’au temps mar- 
qué. » Les autres, au contraire , qui auront été terrifiés 
par l’horreur des supplices et par l’épouvantable tyrannie 
de la bête , fuiront sa présence et se cacheront dans les 
beux déserts, dans les solitudes, les gorges des mon- 
tagnes, et dans les fentes des rochers. Il est dit aussi 
pour distinguer les chrétiens intrépides de ceux qui 
feront défection , et comme pour signaler la gloire spé- 
ciale de ceux-là, qu’ils avaient soti nom (de Jésus-Christ) 
et le nom de son Père écrits sur le front. Et plus loin il 
est dit qu’i/s chantaient un cantique tmiceau, et que 
personne ne pouvait chanter ce cantique, excepté ces cent 
quarante-quatre mille , comme nous l’expliquerons en- 
suite. Enfin le prophète cite ce nombre cent quarante- 
quatre-raille, parce que c’est précisément le nombre des 
douze mille marqués de chacune des douze tribus 
d’Israël dont il est parlé au chap. VII ; et aussi pour si- 
gnifier runiversahté et la grande multitude des vic- 
times qui seront immolées dans les différents ordres liié- 
rarchiques de l’Eglise ; car ces ordres sont comme des 
tribus dont les douze tribus d’Israël étaient la figure. 

II. Vers. 2. — Et j’entendis une voix du ciel, comme 
le bruit des grandes eaux , et comme le bruit d’un grand 
tonnerre; et la voix que j’entendis était comme le son de 
11. 6 
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plusimrs joueurs de harpes qui touchent leurs harpes. 

Veks. 3. — Et ils chantaient comme tm cantique 
noîiveau devant le trône , et devant les quatre anioiaujc 
et les vieillards, et nul ne pouvait chanter ce cjmtique, 
que les cent quarante-quatre mille qui ont e'té rachetas 
de la terre. 

Vers. 4. — Ceux-ci ne se sont pas souillas arec les 
femmes, parce qu’ils sont inerges. Ce sont eux qui 
suivent l’Agneau partout où il va ; ils ont été’ achetés 
d’entre les hommes, coumie les prémices consacrées à Diett 
et à l’Agneau. 

Vers. 5. — Il ne s’est point trouvé de mensonge en 
leur Itouche , parce qu’ils sont purs devant le trône de 
Dieu. Toutes ces paroles s’appliquent beaucoup mieux 
à l’Eglise mibtante qu’à l’Eglise triomphante. Elles 
expriment les vertus , la gloire et le courage de ces 
fidèles serviteurs de Dieu dont nous venons de parler. 
Elles expriment • 1" Leur intrépide prédication et la 
confession du nom de Jésus et de son Père ; c’est pour- 
quoi il est dit plus haut : (Qu’ils) avaient son nom et le 
nom de son Père écrits sur te front.... Et j’entendis une 
voix du ciel comme le bruit des grandes eaux, et comme 
le bruit d’un grand tonnerre. Cette voix est celle des 
prédicateurs et des confesseurs du nom de Jésus-Christ 
et de son Père dans les jours de la béte. Cette voix sera 
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comme le bruit des grandes eaux . parce que comme les 
grandes eaux font un grand bruit qui excite l’attention 
des hommes et leur inspire de l’effroi ; et comme aussi 
les eaux lavent et sont un solvant très-actif; ainsi la 
prédication de ces saints agira fortement sur les cœurs 
des peuples chrétiens qu’elle instruira et conservera 
dans la foi orthodoxe , et dans la confession du nom de 
Jésus et de son Père. Il est dit de plus que cette voix 
était comme le bruit d’un grand tonnerre. On distingue 
quatre choses dans le tonnerre. 1° La lueur de l’éclair. 
2“ Le bruit de l’orage. 3° Les effets de la foudre. 4» La 
crainte et l’épouvante que les hommes eu ressentent. 
Or, tels seront les effets de la prédication des mi- 
nistres de Jésus-Christ, d^ns les derniers jours. 1" Elle 
brillera par de grands miracles contre l’Antéchrist et ses 
faux prophètes. 2° Elle sera forte et puissante comme le 
rugissement du lion. 3° Elle détruira et anéantira le 
prestige des merveilles de la bête ; et 4“ elle inspirera 
une grande crainte de Dieu et des maux à venir à une 
multitude d’hommes. C’est ainsi que la prédication de ces 
saints confirmera les peuples dans la foi, et les encou- 
ragera à confesser le nom de Jésus et de sou Père plutôt 
que d’adorer la bête et que de recevoir sou caractère. 
Or , comme celle-ci ne pourra pas vaincre les martyrs et 
entraîner leurs âmes dans l’abîme, elle se vengera sur 
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leurs corps avec la plus grande fureur, et les immolera 
comme les Hébreux immolaient les brebis, les bœufs et 
les autres animaux , lorsqu’ils solennisaient la Pâque en 
mémoire de leur sortie d’Egypte. E’est pourquoi U a été 
dit au chapitre précédent : Elle rerut le pmivoir île faire 
la guerre aux saints et de les vaincre. 2° Les paroles du 
verset 3 citées plus haut expriment l’accord parfait des 
esprits et des cœurs de ces mini.stres du Seigneur, et 
aussi une exacte conformité de leurs O'uvres avec leur 
doctrine , de telle sorte que , leur prédication produira 
un suave accord dont le son touchera et impressionnera 
puissamment les cœurs des peuples et produira une 
agréable harmonie en présence de Dieu et de l’Agneau. 
De là ces paroles du prophète : La voix que j’entendis 
était comme le son de plusieurs joueurs de harpes qui 
touchent leurs harpes. Ces paroles expriment avec une 
grande beauté la vérité de la doctrine, la pureté de 
mœurs et 1a perfection de la charité de ces saints qui 
prêcheront en ce temps-là au nom de Jésus-Christ et 
de son Père , contre les abominations et les horreurs de 
la bête. Car de même que plusieurs joueurs de harpes , 
lorsque leurs instruments sont d’un parfait accord, et 
qu’ils exécutent avec ensemble des morceaux d’harmo- 
nie , produisent un effet admirable , et exercent une 
grande puissance sur l’esprit et les cœurs des hommes ; 
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ainsi la prédication de la parole de Dieu , conlii'mée et 
embellie par les saints exemples et par la grande pureté 
de mœurs des derniers apôtres , produira un effet puisr 
sant et efficace sur le cœur et l’esprit des pécheurs. Car 
les bonnes œuvres sont l’àme de cet instrument céleste 
du Verbe de Dieu. Le prophète emploie doue cette com- 
paraison aussi belle que touchante pour louer ces saints 
et ces soldats de Jésus-Christ qui oseront , au milieu du 
danger et dans la dispersion de leurs frères, se servir 
de leurs harpes pour les contenir , les rassembler et les 
ramener au combat. Et personne autre que ces cent 
quarante-quatre mille qui sont marqués au front du 
nom de Jésus-Christ et de son Père , n’osera résister 
à la furie de la bête. Tous les autres fuiront sa pré- 
sence dans les lieux déserts ou feront défection , rece- 
vront son caractère et adoreront son image. 3° Et ils 
chantaient comme un cantique nouveau. Ces paroles dé- 
signent la confession de Jésus-Christ et de son Père , et 
aussi la chasteté virginale ou le célibat : deux mérites 
<pii seront si rares parmi les hommes de cette époque , 
à cause surtout de la tyrannie de la bête , qu'ils paraî- 
tront comme un cantique nouveau. Car alors la foi aura 
entièrement disparu, toute chair aura corrompu ses 
voies, les hommes se vautreront dans les plaisirs de 
la chair et la concupiscence des femmes. Beaucoup 
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d’ecclésiastiques même fouleront aux pieds leurs de- 
voirs les plus sacrés, se feront apostats pour devenir 
époux , et la face de la chrétienté sera livide et horrible, 
comme elle ne l’aura jamais été justju’alors. Or comme 
la foi et le célibat étaient florissants dans les siècles 
précédents , et qu’ils étaient dtqà bien connus autrefois, 
voilà pourquoi l’apôtre ne dit pas absolument que ces 
deux vertus seront des cantiques nouveaux, mais cmnme 
ou presque nouveaux. Le mot chanter dans ce cas-ci 
renferme une métaphore, et signifie prêcher en public, 
annoncer, confesser la vérité avec joie et avec une grande 
liberté et une grande iiulépendance d’esprit et de carac- 
tère, mettre toute sa gloire à le faire, en montrant même 
une certaine exaltation d’esprit; car alors l’Eglise 
militante au milieu de sa désolation, de son abandon, 
de sa dispersion et de sa pauvreté , ne sera pas dépour- 
vue de toute consolation. Et la consolation de l’Eglise 
en ce temps-là sera, pour les cœurs catholiques qui 
sauront l’apprécier , de voir tant d’intrépides soldats , 
unis par les liens les plus forts, par les liens de la cha- 
rité en Jésus-Christ, faire consister leur gloire, leur 
espérance , leur amour et leur bonheur , à verser leur 
sang pour le nom du Seigneur. 

4° Et ils chantaient comme un cantique nouveau de- 
vant le trùne, et devant les quatre animaux et les 
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vieillards Devant les quatre animaux et les vieillards. 

On doit entendre ces paroles tant de l’Eglise militante 
que de l’Eglise triomphante, à cause de la grande joie 
que le triomphe de ces intrépides et constants athlètes 
de la foi procurera à ces deux Eglises. Car , chanter 
devant quelqu’un , c’est lui manifester et lui procurer 
de la joie j or tel sera l’effet produit par le chant de 
ces saints martyrs, prêchant, combattant et sachant 
mourir au besoin , pour la défense de leur foi et de leur 
virginité. Dans ces jours de terreur, la persécution ne 
sévira pas seulement contre la foi des chrétiens, mais 
encore contre la virginité ou le céübat sacerdotal ; car 
la bête , qui sera enfoncée dans la lie du vice et la con- 
cupiscence des femmes, aura en aversion la virginité. 

XI, 37. 5° Et nul ne pouvait chanter ce cantique, 
que les cent quarante-quatre mille qui ont été achetés 
de la terre. Ces paroles contiennent un secret de la 
prescience étemelle de Dieu, secret qui fut cependant 
révélé à saint Jean , afin de nous informer à l’avance du 
petit nombre de ceux qui résisteront à cette si dure 
épreuve. Et Dieu nous révéla ce mystère, de peur que 
les chrétiens n’en prissent scandale , et que ce ne fût là 
un nouvel écueil ajouté à tous les autres, pour décou- 
rager les fidèles. (La vérification de cette prophétie devra 
être, au contraire, pour les cœurs droits et les vrais 
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soldats de Jésus-Christ , un motif de plus pour affermir 
leur foi et leur constance.) Et nul ne pouraif chanter ce 
cantique, que les cent quarante-quatre mille qui ont été 
achetés de la terre. 0 que ce nombre est petit en propor- 
tion de la masse des hommes qui peuplent l’univers ! Ah, 
c’est qu’en ce temps d’abomination , il y aura mille mé- 
chants pour dix justes, et cent impies contre un saint! 
Et personne ne pouvait , etc. Ces paroles ne démontrent 
que trop l’immense difficulté et les dangers incalcu- 
lables qu’il y aura alors pour le salut des âmes. La 
cruauté des supplices, la corruption, la malice des 
hommes , les incroyal)les prodiges des fatix pi'ophètes , 
la puissance de l’Antéchrist sur tout le monde, le silence 
de Dieu, qui paraîtra fermer les yeux sur cette horrible 
scène, l’enlèvement et la disparition des meilleurs par 
la violence des suppUces, seront tout autant de causes 
de cette défection universelle. 0 Dieu, combien vos juge- 
ments sont profonds , et vos voies impénétrables ! Et per- 
sonne ne pouvait , etc Ces paroles, mises à l’impar- 

fait, ne renferment pas une impossibiUté absolue, mais 
conditionnelle. Elle sera bien absolue relativement à la 
prescience de Dieu; mais elle sera conditionnelle relati- 
vement à la volonté humaine. Car ceux qui le voudront 
pourront résister, aidés de la grâce de Dieu. Mais, ô 
malheur, I. Cor., IX, 24; « Ne savez-vous pas que. 
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quand on court dans la lice, tous partent, il est wai, 
mais un seul remporte le prix. Courez donc de telle 
sorte que vous le remportiez. Or, tous les athlètes 
gardent en toutes choses une exacte tempérance; et 
(cependant) ce n’est que pour gagner une couronne cor- 
ruptible , au heu que nous en attendons une incorrup- 
tible. Pour moi ( ajoute saint Paul ) , je cours, et je ne 
cours pas au hasard; je combats, non comme frappant 
l’air, mais je cbAtie rudement mon corps, et le réduis 
en servitude, de peur qu’après avoir prêché aux autres, 
je ne sois réprouvé moi-même. » (Voilà notre exemple , 
à nous, prêtres du Seigneur, et à vous tous, chrétiens, 
disciples de Jésus-Christ ; notre vie doit être un combat 
continuel ; préparons-nous donc ainsi à la grande œuvre 
de la conversion du monde qui va commencer, et ensuite 
à la lutte qui menace l’Eglise de si près ). Et personne 
ne pouvait chanter ce cantique. Ah! c’est qu’ alors la 
chair et la concupiscence prévaudront sur l’esprit, les 
femmes cueilleront les fruits de l’arbre de l’Egüse, c’est- 
à-dire , les cœurs de plusieurs prêtres que Jésus-Christ 
devrait seul posséder. Il y aura alors pénurie d’hommes 
courageux, et la terre abondera d’ égoïstes, d’arbres 
sans fruits, de chrétiens sans la foi et de mœurs cor- 
rompues. 6“ Qui ont été rachetés de la terre. Ces pa- 
roles indiquent les élus , les citoyens de la Jérusalem 
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céleste, qui ont été achetés de ce monde au prix du 
sang de l’Agneau , et qui seront préservés et conservés 
pour la vie éternelle , par leur propre sang , qu’il verse- 
ront généreusement pour la foi et la confession du nom 
de Jésus. 

Vebs. 4. — 7“ Ceux-ci ne se sont pas souillés avec ks 
femmes, c’est-à-dire, qu’ils garderont fidèlement le cé- 
libat sacerdotal , ce qui sera un mérite rare et comme 
une spécialité en ces jours-là. 8» Parce qu'ils sont 
vierges. Ces bons et saints prêtres sont appelés vierges : 
1“ Parce qu’ils ne se souilleront d’aucun vice de la chair. 
2“ Parce qu’ils ne faibliront jamais pour accepter le ca- 
ractère de la bêle et adorer sou image, mais qu’ils se 
conserveront purs de tout commerce et de tout rapport 
avec elle, comme les vierges et les honnêtes femmes 
savent se préserver des insultes d’un impudent. Enfin, ils 
demeureront fidèles à Dieu et à l’Agneau , par leur per- 
sévérance dans la foi catholique. En ces mauvais jours, 
il est vrai, plusieurs tomberont dans l’apostasie et adore- 
ront l’image de la bête , par fragilité humaine , à cause 
de la cruauté et de la durée des suppüces, et à cause de la 
terreur que leur inspirera la puissance de la bête ; mais 
ensuite ils reconnaîtront leur faute, se relèveront coura- 
geusement de leur chute , aidés de la grâce de Dieu , 
confesseront leurs péchés, seront confirmés et raffermis 
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dans la vraie foi. 9° Ce sont eux qui suivent l’Agneau 
partout où il va. Saint Jean exprime par ces paroles : 
l°la parfaite obéissance de ces saints qui seront tou- 
jours disposés à tout entreprendre , même ce qu’il y a 
de plus difficile et de plus rebutant pour la nature , et 
qui, poussés par l’esprit de Jésus-Christ, s’exposeront, 
au besoin, à tous les supplices, à la prison et à la mort 
même , et confesseront avec joie que Jésus est le 
Christ, Fils de Dieu. 2” Ce smt eux qui suivent l’A- 
gneau partout où il m. Ces paroles signifient de plus 
une parfaite imitation de l’Agneau , pour autant que les 
forces humaines, aidées de la grâce de Dieu, le per- 
mettent; elles expriment une conformité de vie dans les 
justes avec la vie de Jésus, leur modèle et leur chef; car 
ils seront pauvres, doux, humbles, affligés, persécutés, 
rebutés des hommes, et privés de leurs ressources et de 
leurs possessions , selon ces paroles de l’Apôtre, Uebr., 
XI , 35 : « Les uns ont été cruellement tourmentés , ne 
voulant point racheter leur vie présente , afin d’en trou- 
ver une meilleure dans la résurrection. Les autres ont 
souffert les outrages et les fouets , les chaînes et les pri- 
sons. Ils ont été lapidés, ils ont été sciés, ils ont été mis 
aux plus rudes épreuves ; ils sont morts par le tranchant 
du glaive; ils ont mené une vie errante, couverts de 
peaux de brebis et de peaux de chèvres , abandonnés. 
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affligés, persécutés; eux dont le monde u’élail pas 
digne (ils ont passé leur vie) , errant dans les déserts et 
dans les monUignes , et se retirant dans les antres et 
dans les cavernes de la terre.» Or, tels sont les supplices 
réservés à ces saints, (jui se montreront cependant doux 
comme l’agueau qu’on mène à la boucherie. Ils endure- 
ront tout avec résignation, pensant ai/ résultat de leur 
martyre , et conservant toujoure devant leiu’S yeux l’i- 
mage vivante de leur Maître infiniment aimable et par- 
faitement pur, Jésus-Christ. 

10“//sson; rachètes d’entre les hommes, commedespré- 
mices consacrées à Dieu et à l’Agneau. Par ces paroles , 
saint Jean veut nous montrer, comme il l’a déjà fait suf- 
fisamment plus haut , que ces saints martyrs appartien- 
dront aux ordres sacrés , et que ces cent quarante-sjuatre 
mille seront pris dans les docteurs, les prédicateurs, les 
pasteurs des âmes, parmi les prêtres en général, et qu’ils 
seront massacrés eu haine surtout du saint sacrifice de 
la Messe, que la bête s’efforcera de supprimer. Il n’est 
pas fait mention, dans ce texte de saint Jean , du peuple 
chrétien, mais il n’y a aucun doute qu’une très-grande 
multitude de fidèles laïcs combattront courageusement 
aussi pour la foi , animés qu’ils seront par la parole et 
par l’exemple de leurs pasteurs. Ainsi donc les chrétiens 
en général seront immolés, comme des brebis, par 
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toute la terre, et subiront le martyre avec l’aide de Dieu. 
Cette assertion est d’ailleurs fondée sur les versets 9,13 
et 14 du chapitre VII. ont été achetés d’entre les 
hommes, c’est-à-dire, que ces saints prêtres seront choisis 
et séparés des autres hommes, parce qu'ils garderont le 
célibat, qu’ils ne s’immisceront point dans les affaires 
du siècle, et parce qu’ils se montreronnt vraiment comme 
des 'prémices consacrées à Dieu et à l’Agneau. 

Vehs. 5. — 11 " fi ne s’est point trouvé de mensonge en 
leur bouche. Ici saint .lean exprime l’amour de la vérité 
et la simplicité de cœur, qui seront l’ornement de ces 
saints. Ds ne se laisseront point séduire par les impos- 
tures des faux prophètes , étant protégés par le bouclier 
de la vérité et de la simplicité de leurs cœurs. Ce bou- 
clier sera en effet la meilleure défense qui puisse les pré- 
munir sous le règne du mensonge de ces derniers temps ; 
car c’est dans la simplicité de leur cœur que ces saints 
fermeront l’oreille à toute séduction. Ils ne voudront rien 
croire qu’en Jésus-Christ et en la foi catholique qui reib- 
ferme la vérité toujours ancienne et toujours nouvelle. 
C’est de ce même bouclier que se servirent les enfants 
d’Israël dans la persécution d’Antiochus , lorsqu’ils di- 
saient, I. Mach., 11, 37 : « Mourons tous dans la sim- 
plicité de notre cœur, et le ciel et la terre seront témoins 
que vous nous faites mourir injustement. » Il ne s’est 
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•point tmii'ê de mensonge en leur bouche , parce qu’ils 
prêcheront et enseigneront au monde toute vérité , sans 
mélange d’erreurs, sans circonvenir leurs frères par 
l’hypocrisie, le mensonge, la duplicité, la fourberie, la 
séduction et la fausse politique dont le monde sera alors 
infecté et couvert , comme la terre est couverte de sau- 
terelles dans les chaleurs de l’été. Ces saints marcheront 
dans la droiture et la simplicité , en présence de Dieu et 
des hommes. C’est pourquoi saint Jean ajoute enfin : 
12° Parce qu'ils sont purs devant le trme de Dieu. C’est- 
à-dire, qu’ils se conserveront purs de toute souillure au 
milieu du siècle le plus corrompu ; car ce siècle sera la 
lie de la corrupthjn de tous les âges. Tout ce qu’il y aura 
eu d’ahominahle et de criuünel dans le monde depuis 
son origine , se reproduira et sera porté au comble sous 
le règne de l’Antéchrist. C’est donc avec raison que 
saint Jean loue ces saints, comme jouissant d’une pré- 
rogative particulière et exceptionnelle, parce qu'ils sont 
purs devant le trône de Dieu. 
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§ II. 

De la voix des trois anges, et de la voix venant du ciel- 

CHAPITRE XIV. — Verset 6-13. 

Vers. 6. — Et je vis un autre ange qui volait dans 
le milieu du ciel , portant l’Evangile éternel, pour V an- 
noncer à ceux qui siègent sur la terre , à toute nation, à 
toute tribu , à toute langue et à tout peuple. 

Vers. 7. — Disant d'une voix forte ; Craignez le 
Seigneur, et rendez-lui gloire, parce que Fheure de son 
jugement est venue ; et adorez celui qui a fait le ciel et 
la terre , la mer et les fontaines. Le premier ange c’est 
Jésus -Christ , qui annonça au monde la volonté de 
son Père, et qui est appelé l’ange du Testament dans 
Malachie , III, 1 . L’autre ange après Jésus-Christ, c’est 
lecorps des apfttres qu’il envoya par tout le monde, pour 
y prêcher l’Evangile. Ce second ange est appelé un 
autre ange, parce qu’il succéda immédiatement à Jésus- 
Christ dans la prédication de la parole de Dieu. Ainsi 
donc cet ange , que saint Jean vit voler dans le milieu 
du ciel, portant l’Evangile éternel , etc. , c’est le corps 
apostolique, le sacerdoce (ou plutôt saint Michel repré- 
sentant la personne morale de l’Eglise). Or, vers la fin 
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des temps , selon le décret de la volonté du Christ son 
fondateur, le sacerdoce flemira de nouveau, et s’embel- 
lira comme l’oiseau lorsqu’il renouvelle ses plumes. Et 
quand les ailes de sa liberté auront grandi, cet oiseau 
volera par le milieu du ciel. Par le ciel on entend ici 
l’Eglise militante dont le sacerdoce deviendra l’orne- 
ment et la joie par sa sainte conduite et par sa vie apos- 
tolique, métaphoriquement représentées par le vol de 
l’ange. Quant à l’Evangile étemel que saint Jean vit 
dans sa main , en voici l’interprétation : Cot Evangile 
éternel , ce sont les éloges divins que Dieu a révélés à 
ses apôtres par son Fils Jésus-Clirist , et que ceuï-ci ont 
communiqués au monde en prêchant l’Evangile par 
toute la terre. Il est dit que ce second ange portait 
l’Evangile éternel, parce que l’Evangile fut en effet con- 
fié aux mains des apôtres , à qui il appartient d’annon- 
cer la parole éternelle de Dieu. De là ce passage : Pour 
l’annoncer à ceux qui siègent sur la terre, à toute na- 
tion, à toute tribu , à toute langue et à tout peuple. Par 
ceux qui siègent sur la terre sont désignés les rois , les 
princes, les gouvernants, les nobles, et en général tous 
ceux qui dominent sur la terre , sur les nations , sur les 
tribus, sur les langues et sur les peuples. 

Vers. 7. — Disant d’une voix forte : Craiffnez le 
Seigneur , et rendez-lui gloire, parce que l’heure de son 
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jugement est venue ; et adorez celui qui a fail le ciel et 
la terre, la mer et les fontaines.... Disant cfune voix .■ 
forte ; c’est-à-dire , que cet autre ange que saint Jean vit 
voler dans le milieu du ciel , prêchera avec zèle, ardeur • 
et efficacité; et que le doigt de Dieu sera' manifesté 
dans la prédication de ces apêtres cpje cet ange repr^ ' 
sente. Et ils diront à ceux qui gouvernent la terre ; 
Craignez le Seigneur , et rendez-lui gloire , ^rce que 
l’heure de son jugement est venue ; et adorez celui qui a 
fait ie del et la terre, la mer et les fontaines. Celte pré- 
dication est emphafticjue et représente implicitement les 
choses les plus nécessaires au salut, savoir : craindre le 
Seigneur,.., lui rendre gloire,... et l’adorer. Saint Jean 
ajoute deux motifs efficaces dont ces apôtres se serviront 
pour persuader par leur prédication. Le premier motif, 
c’est que Dieu est le créateur du ciel et delà terre, de ta' 
mer et des fontaines. Or, ces quatre choses contiennent 
en elles-mêmes toutes les créatures , et elles sont citées 
ici comme pour représenter toutes les merveilles du 
Créateur. Le second motif, ç’est le jugement; car 
l’heure du jugemtmt a été fixée pour rendre à chacun 
selon ses œuvres; et cette heure approche sans cesse, ^ . 
elle est même comme présente , relativement à Tétera 
nité. Or, coimne ces deux motife ont toujours été très- 
^caces pour maintenir les hommes dans leur devoir 
U. ^ 7 
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envers Dieu , c’est ainsi que vers la fin des temps , la 
considération de ces vérités sera très-utile , et même né- 
cessaire , pour disposer les hommes à résister à la bête. 
Enfin la prédication de cet ange doit avoir lieu à deux 
époques difiérentes : La première,. c’est lorsque les na- 
tions , les peuples , les hommes de diverses langues et 
plusieurs rois rentreront dans le sein de l’Eglise catho- 
lique, au sixième âge, comme. nous l’avons vu au 
chap. X, vers. 1 1 . Car c'est par le sacerdoce que s’opé- 
rera celte grande œuvre de la conversion générale des 
infidèles et des pécheurs qui reviendront à la péiiitence. 
Alors, la voix du sacerdoce j ou de l’ange qui en est le 
représentant, sera vraiment vme voix forle et très-effi- 
cace. La conversion des pécheurs se fera avant que -la 
bôte,(rempire turc) reçoive sa blessure mortelle, et 
ayant, la chute de la première Babylone, qui est le 
royaume des nations , comme nous le verrous plus bas. 

La seconde époque de la prédication de cet ange est 
celle des derniers temps dans lesquels là charité de 
plusieurs se refroidira , la foi disparaîtra ^ et le fils de ' 
perdition se manifestera. Alors cet, ange (le sacerdoce) 
élèvera sa. voix avec force au nom de Jésus-Christ et de 
son Père, il prêchera avec intrépidité par toute la terre : 
et dira à tous les hommes qui l’habitent : Craignez k 
Seigneur, et rendez-lui gloire, parce que V heurt de son 
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- jugement est venue , et adorez celui qui a fait le, ciel et 
la terre, la met' et les fontaines. Car en ce temps, dit 
Daniel, XI , 33 : « Les sages du peuplé en instruiront 
plusieurs. » C’est alors que les deruiers apôtres parcoure 
ront la terre, portant l’Evangile éternel, 'et faisant de» 
merveilles par' la vertu du Tout-Puissant,- ét non p^ 
par la puissance de ce ,nioùde. Cette^ seconde époque 
sera celle de la fin des temps, lorsque Babylone, qui est ■ 
le règnede ce monde, tombera et sera consumée par le ' 
feu , comme nous le verrous plus loin. < " ’ ■ , 

'' IL' Vebs, 8. — Et un cadre ange'le suivit disant : 

Elle est tombée, elle est tombée, cette grande Bcdivlone , - 

i . ^ , 

qui a fait boire à toutes les nations le vin de la colère de ■ . 
sa/bnitcotûm. Babylone et Babel sonlsynoftymes, et 
signifient confusion ‘et mélange. Babylone contient dans 
ce livre de l’Apocalypse un grand mystère , que saint , 

Jean décrit sous sa figure et son énigme. Elle a deux si- 
gnifications : 1" Elle représente le royaume spécial deè ' • . . 

nations , royauïne qui fut toTjrj ours l’enneini et l'adver- , . ’■ 

saù’e de la maison d’Israël dans raiicieu Testament;, 
comme il fut et 'sera toujours opposé à la chrétienté 
dans le nouveaü, jusqu’à la consommation' des siècles. 

Or , le règne actuel des nations', c’est l’empiré' des ^ .. 
•Turcs fondé par Mahomet et dont l’Antecbrist sera le 
dernier et le plus puissant souverain. C’est avec raisop 
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et vérité ({ue saint Jean liu donne le nom de Rabylone, 

- puis(jue cet empire est formé et mélangé de divers 

i ^ ' 

peuples etde différentes nations , et <pie sa secte est une 
. fusion du paganisme , du judaïsme et du christianisme , 
enseignant les dogmes ou plutôt les erreurs les plus 
bizarres, selon qu’on peut s’^en convaincre par le Coran. 
Cet empire est aussi appelé Babylone, parce que Ba- 
bylone cbaldéeune était une ville très-puissante et très- 
considérable , qu’on pouvait envisager comme la mé- 
tropole du règne des nations. 2* Babylone représente 
aussi le monde avec toutes ses délices et toutes ses 
' voluptés, comme étant l’aggrégation de tous les mé- 
chants ligués ensemble contre les bons, sous la con- 
duite de leur chef Lucifer, C’est en ce sens que Jésus- 
Christ signala ce monde à ses apétres : Jo., XY, 18, 
19. On distingue dt^ux villes , qui sont les deux capi- 
tales des deux royaumes se partageant la terre, dont 
l’une est Sion ou Jérusalem, qui a pour roi Jésus-' 
Christ, et pour citoyens tous les justes ou les élus, depuis 
. Abel jusqu’au dernier qui naîtra ; or ce sont tous les 
-• habitants de cette ville qui constituent le royaume de 
- Jésus-Christ. L’autre ville , e’est Babylone dont le roi est 
Lucifer , et Scs habitants sont les méchants et les ré- 
prouvés depuis Caïn jusqu’au fils de perdition. Tous 
ceux-ci constituent le royaume des nations, c’est-à-dire 
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de tous les impies ; et ce royaume est aussi appelé le 
inonde, dont saint Jean décrit plus bas le règne et la 
ruine sous la figure de Babylone. C’est dans l’un et 
l’autre de ces deux sens,' qu’il faut comprendre même à U ,, • 

lettre cette Babylone citée dons le texte, et c’est pour cela 4 
que sa ruine est r^étée deux fois : esf tombée, eUe 

est tombée la grande Babylone. La première chute s’ap* ; , v 
pUque à la ruine de l’empire turc, et la seconde doit être 
rapportée à la ruine du royaume de ce monde , comine 
nous le verrons plus bas. Et, un antre ange k suivit, 
disant, etc. Cet ange représente aussi deux personnes ; 
celle qui annonce la chute de Babylone à saint Jean , et 
celle delà personne représentée. 1° Cet ange, c’est saint’ . ' 
Michel qui annonçait plus haut la chute de l’empire 
turc , et la ruine finale de ce monde. 2” Cet ange repré- ' 
sente en même temp.s le monarque puissant sous' l’entr 
pire duquel le règne des nations Mra détruit, et l’empire 
des Turcs sera blessé mortellement. C’est pourquoi saint • 
Michel, représentant l’Eglise militante sm- la tarre , félié . 
cite cette église sur la chute de l’empire tore et du règne 
des nations , et lui en fait un motif de consolation. Il est 
dit que cet autre ange suivit le premier, cette différence', 
vient de ce que l’annonce d’un événement précède 
naturellement sa réalisation. En effet, dans l’espace' 
de temps qui séparera l’annonce de l’événement luir 
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même , Pieu suscitera un monarque puissant ^arrni les 
princes de la terre, pour abattre la grande corne de la 
bête, c’est-à-dire l’empire de Constantinople, ou l’empire 
d’Orient, et pour en occuper le siège. FAk est tomliëe; 
elk est UymJjée ; ces paroles expriment une joie et une 
féücitation sur im événement qui était désiré et attendu 
, depuis longtemps. FAk est Urnhée, elle est tombée; Tange- 
annonce Cette chùte au passé, pour la consolation de l’S- 
glise et de toute la chrcüenU’ qui gémissaient à cause de 
là durée et de la grande puissance de l’empire de Mabu- 
met, et qui étaient sur le point de désespérer de jamais 
Voir la ruine et l’humiliation de cet empire. £/fe ert ' 

, ' tomMe , client tombée; s’exprimant au passé et non uu 

futur ; comme pour garantir l’infaillibilité de l’evéna- 
■ ment. Êlk est tombée, elle est tombée; c’est comme s’fl 
disait quelque puisswt , quelque vaste et quelque 
profère que soit l’empire turc , il est aussi eertaia 
. qu’il tombera, que si c’était déjà fait. Or U en sera <|e 
m^e de la ân du monde si longtemps désirée par. les 
' , justes; et à. laquelle les méchants refusent de croire» 
Jute est tombée » elle est tombée ; il le répète pour, deux 
raisons. 1* Pour confirmer la vérité de ce si grand évé- ' 
nementquiparaltd’.autantplus éloigné, qu’il est attendu 
. «tteç plus d’impâtience.' 2’* Putal dérigser , deux cl^ns ' 
<ÿiis(mt la raiçte'de l’empire turc et dès oxImbs eupab- 
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ticulier, et ensuite la ruine universelle de ce monde 
dont il parle très-au long dans la suite. Elle est tombée , 
elle est tombée cette grande Babylone. C’est une manière 
de parler avec emphase pour eiprimer cette chute et 
cette ruine en deux manières. 1" La bête tombera de 
sou siège qui est Constantinople et l’empire d’Orient; 
car ,elle perdra par là sa puissance , l’étendue de son 
empire , la multitude de ses peuples , le faste de son 
orgueil et sera humiliée jusqu’au point de ne plus 
posséder qu’un petit Etat. La seconde manière est que 
Ce monde avec toutes ses voluptés, les délices de sa 
gloire , le faste de sa pompe et l’éclat de ses richesses , 
finira. Tous les mondahis qui auront oublié Dieu leur 
créateur, et auront vécu sans crainte de ses jugements 
et selon leurs désirs corrompus, périront avec lui, pour 
être ensuite précipités tous ensemble dans le lac de feu. 
C’est ainsi que sera accomplie cette parole du Psal- 
iniste, CXl> 9 : « Le désir des impies périra. » Alors les 
amours iUicites , les voluptés de la chair , les richesses , 
les honneurs , les principautés, le faste, la vaine gloire, 
le luxe seront évanouis; les champs, les bois, les vignes 
ne porteront plus de fruits, et les méchants s’agiteront 
dans les supphees des flammes éternelles, supplices, qui 
seront;, proportionnés à là malice et aanomlu« dé leurs 
crimes, sans aucun adouci^emept-et sans^nuèuae'conso<- 
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lalion. Les élus au contraire se reposeront de leurs peines 
et de leurs travaux temporels dans une félicité parfaite 
et sans aucune altération, pendant toute réternité. Elle 
est tombée ta grande tkdnjhme. Elle est appelée grande 
à cause de la puissance , de l'étendue et de la force de 
ses royaumes sur la terre , et à cause de son orgueil avec 
lequel elle dominait sur les pauvres , les humbles , les 
simples, les justes qu’elle opprimait, qu’elle méprisait 
et qu’elle regardait avec un œil de dédain. Elle est aussi 
appelée grande à cause de la multitude innombrable 
des méchants et des impies , et à cause du nombre et 
de la grandeur infinie de ses péchés. C’est pourquoi saint 
-Jean ajoute : Qui a fait boire à toutes les nations le vin 
de la colère de sa fornication. Ce passage contient trois 
substantifs qui expriment l’énormité de sa maUce et de 
sa méclianceté. En effet, le vin enivre, la colère excite à 
la rage et à la tyrannie , et la fornication exprime l’ido- 
lâtrie et toute sorte d’infidéhtés commises envers Dieu 
et envers son Christ. Ainsi donc le vin de la colère de sa 
fornication , c’est la méchanceté féroce de la secte de 
Mahomet, qui abreuva de ce vin toutes les nations, 
c’est-à-dire , qui les excita , les corrompit , les séduisit , 
les poussa continuellement à la tyrannie contre la chré- 
tienté , et les força d’apostasier et de rejeter le culte du 
vrai Dieu, comme Thistoire de tous les siècles passés ne 
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le démontre que trop. Que cela soit dit dans le premier 
sens expliqué plus haut. En second lieu, le vin de la 
colère de sa /bmicarton s’entend des hérésies, dos vices,' 
des voluptés et des immondices do siècle dont les na- 
tions et les peuples de la terre se seront comme eni^Tés, 
oubliaut Dieu leur Créateur et refusant de lui rendre 
hommage, par des œuvres de sainteté et de justice. Or 
le comble de cette fornication aura lieu sous le règne 
de l’Antéchrist, qui fera boire à toutes les nations le vin 
de la colère de sa fornication , par son épouvantable 
tyramiie et ses séduisantes impostures , en les forçant 
d’apostasier et de renier leur Dieu Jésus^Christ avec son 
Père. 

111. VsBs. 9. -r-E( un troisième ange suivit eetix-ci, 
criant à haute voix : Celui qui adorera la bête et son 

J 

image, et qui portera son caractère sur son front ou 
dans sa main;' 

Vebs. iO. — Celui-là boira du vin de la colère de 
Dieu , de ce vin pur préparé dans le calice de sa colère , 
et ü sera tourmenté dans le feuet dans le soufre devant 
les saints anges , et en présence de l’Agneau : 

Vbbs, 11. — Et la fumée de leurs supplices s’élèvera 
dans les siècles des siècles ,, et il n’y aura de repos m 
jour ni mât pour ceux qui auront adoré la bête et son 
image , et qui auront porté le caractère de son nom. 
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, Vebs. 12.1 — Ici s’exi-ru la p(Uience des saints qid 
gardent les commandements de Dieu et la foi de Jtlsus. 
Cet ange c’est le dernier pontife romain. 11 est appelé 
un troisième auge , parce ipi’il sera le troisième après 
Jésus-Christ, dont il sera le prédécesseur immédiat dans 
son second avènement, comme saint Kerre en fut le 
successeur dans le jtremicr et parce qu' aussi l’un et 
l’autre de ces deux papes auront seuls porté le nom de 
Pierre. Car, selon la prophétie de saint Malachie, primat 
d’Irlande, il n’y aura pas eu de pontife de ce nom <lans 
toute la chaîne des Papes, excepté le premier et le 
dernier. Ce pontife gouvernera l’Eglise dans les der» 
nières et les plus grandes tribulations , lorsque paraîtra 
peu à peu la question et l’horrible hérésie de la pré- 
tendue arrivée du christ et du messie que la bête, 
s’élevant de terre , annoncera comme étant le roi de 
Jérusalem; c’est-à-dire , lorsque le fils de perdition se 
manifestera. Alors ce pape ou ce troisième ange criera 
d'une voix forte contre l’.\ntechrist et ses adeptes, 
contre les Juifs, les nations et les chrétiens apostats, 
par ses définitions apostoliques , et par ses encycliques 
qu’il adressera à tous les princes , à tous lés peuples et 
à toute la chrétienté. I) les engagera à garder les com- 
mandements de Dieu et la- foi en Jésus-Christ de Na»a- 
reth oracifié, et il les avertira de ne pas se laisser tromper 
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■par cette épouvaatable hérésie i que Jésus -Christ de 
Nazareth, qui a été crucifié par les Juifs, 'était uu im- 
posteur, et que c’est en ces jours seulement que le 
yéritable Sauveur et Messie attendu pendant tant de 
siècles par les Juifs et par les nations ,'est enfin apparu 
dans le monde. Car cette hérésie prendra des formés 
gigantesques,, et aura déjà été condamnée par l’Eglise , 
avant que le fils de j»erdiüon entre dans la plénitude 
de son règne et ,de sa puissance. Et parce qu’ alors les 
honunes auront la tète dure , et que ce temps sera le 
comble et le résumé de toute prévarication, ce pontife 
se servira du ministère de ses Apôtres dont nous avons 
parlé plus- haut, pour protéger èt pour défendre ht^ 
vérité ,et la justice. Il les enverra pour confirmer et 
ïamener les peuples dans l’obéissance et dans la foi en 
Hotre-Seigneur Jésus-Christ crucifié, et en son Père, 
et en l’EspriUSaint. Et c’est à tous les hommes qu’il 
criera à haute voix : Cehd qui adorera la héte et son 
image, et qui portera son caractère sur son front ou 
■dans sa main; celui-là boira vin de la colère de 
Dieu, de ce vin pur préparé .dans le calice de sa co- 
lère; et il seraiourmenté dans le feu et dam le soufre 
devant les saints anges > et en présence de V Agneau. Et 
la fumée de leurs supplices s’élèvera dam leS'Siècks 
des siècles^ et il n'y aura de r^os ni jour ni nuit pour 
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ceus qui auront adoré la bête et son image, et qtei 
auront porte' le caractère de son nom. Toutes ces paroles 

t 

doivent être comprises à la lettre. Elles expriment la 
damnation éternelle de tous ceux qui dans ,C6S jours ^ < 
quelque mauvais qu’ils. puissent être, abandonnerort. 
la justice' de Dieu , et la foi en Notre-Seigneur JêsoÊ^ 
Christ de Nazaretli crucifie. De plus, ces paroles ap- 
prennent aux hommes à craindre le vrai Dieu et leurs- 
• . fins dernières ; car après la mort et la passion de Jésusè 
Clirist, celte crainte sera l’unique bouclier du paipla, 
chrétien, pour pouvoir remporter la victoire sUr k bâte’ 

V 

et sur ses faux prophètes • Celui qtd adorera la hête..i:i » 
Celui-là boira du vin de la colère de Dieu, de ce vin put 
préparé dans le calice de sa colère. Ces paroles cxprt* 
ment le genre des peines étemelles , qui sont la colère ' 
implacable de Dieu dans toute l’éternité; or c’est là k 
plus grand supplice qui puisse afiUger les damnés^ €6 
supplice est appelé le vin de sa colère , à cause de la . 
véhémènce de la justice et de la vengeance divine; Jfc 
ce vin pur préparé dans le calice de sa colère ; car- 
chacun sera puni selon la mesure de ses iniquités, Pkii ' 
rhnpie aura péché , et plus il sera tourmenté ; et il aàà 
tourmenté dans le feu, ci dans le soufre. Ces paràlus 
expriment la première espèce des supplices qn’éachs* 
reront les dahmés, le supplice du feu étemel. Car 'bieB 
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que les tourments de l’enfer soient si grands et si nom- 
breux qu’on ne saui'ait l’exprimer, saint Jean les 
indique tous et les résume admirablement par ces deux 
fortes expressions : k feu et le soufre. Car le feu de 
l’enfer ne servira pas à éclairer les damnés , selon saint 
Matthieu, Vni , 12 : « Les enfants du royaume seront 
jetés dans les ténèbres extérieures; la seront les pleurs 
et les grincements de dents, » Mais ce feu brûlera les 
corps de ces misérables pendant toute l’étcmité, et ce 
feu sera mélangé de soufre, de telle sorte, que le soufre 
nourrira le feu , et le feu développera l’horrible puan- 
teur du soufre. La seconde espèce de ces supplices sera 
la confusion éternelle des méchants, confusion exprimée 
par ces paroles du texte : Devant lès saints anges, ef en < 
fre'smce de l’Agneau. Ainsi donc toute la cour céleste, 
et l’Agneau qui est le roi Jésus-Christ , seront témoins 
^ndant toute l’éternité de l’horrible honte et de l’af- 
freuse confuskm des pécheurs. Car ceux-ci ne pourront 
plus voiler leurs turpitudes et leurs abominations, 
puisqu’ alors, le 'secret des cœurs n’existera plus. La 
troisième espèce de ces supplices sera l’éternité , dési- 
gnée par ces paroles : Et la fumée de leurs supplices • 
s’élèvera dans les siècles ^des siècles. Or, dans le heu 
d’où la fumée s’élève sans cesse, ü y a toujours du feu ; 
et dbmme cette fumée s’élèvera dans les siècles des 
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siècles , le feu qui la produira sera étemel ; car il ii ’ y a 
point de rédemptiori pour les damnés. La quatrième 
es{)t-ce est contenue implicitement dans ^ les mêmes - 
paroles que plus haut , desquelles on peut conclure 
que ces misérables exhaleront avec la fumée de leurs 
supplices , le blasphème , l’envie , la jalousie , la haine 
contre le Toul*Puissant, et feront entendre le grince-: 
ment de leurs dents pendant ks xitckg des siècles. C’est 
avec raison que cette rage des pécheurs contre le ciel 
est comparée à la fumée qui ne peut jamais s’élever 
assez iionr atteindre les régions célestes. Car Dieu, fondé 
sur la justice de sa cause , se moquera à sou tour des 
impies qui l’auront méprisé sur la terre. Et ce supplice 
sera horrible pour les méclnmts qui seront dévorés par 
la soif de la vengeance , sans pouvoir jamais l’exercer. 
Car leurs blasplièrùes seront vains et sans effet , comme 
la fumée qui s’élève dans l’air ne peut jamais atteindre • 
les astres. Les méchants chercheront donc inutilement 
B se venger, üs n’y parviendront jamais. Ils voudront 
se délivrer de leurs supplices, et personne ne viendra 
à leur secours. Ils se souviendront dés plaisirs de leur 
vie , et ils en seront privés à jamais ; ils désireront 
mourir , et la mort fuira loin d’eux ; enfin ils invoque- 
ront le néant ou croiront te trouver dans le feu ; mais ' ' 
le feu tes brillera éternellement sans jamais le^ dé- 
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Iruire , parce que le lieu qu'ils habitent est la, terre de 
l’oubli. O vous donc, enfants des hommes^ souvenez- 
vous de vos fins deriiièrés , et vous ne pécherez plus ! 
La cinquième espèce des supplices de l’enfer est, qu’i7 
n’y aura de re^s ni jour ni nuit , c’est-à-dire , que les 
damnés ne seront jamais soulagés dans leurs maui , 
par aucun sommeil ; et que leurs douleurs seront conti- 
nuelles et' de tous les instants. loi s’exerce- la patience 
des saints qui gardent ks eommandements de Dieu et la 
foi de Jésus. Cette conclusion ressort de la considéra- 
tion de ce qiii précède, c’est-à-dire, des supphces éter- 
nels dont les saints ont continueUement une vive image 
devant les yeux. C’est. pourquoi ils endurent avec pa- 
tience toutes les épreuves de • la vie -présente, afin d’é- 
viter les tourments de l’enfer. C’est ainsi que , dans la 
dernière persécution, les vrais chrétiens, considérant 
la destinée des bons , pour la comparer à celle des 
méchants, endureront avec courage et résignation tous 
les supplices que la bète leur infligera , si longs et si 
cruels qu’ils puissent être ; et demeureront fidèles dans 
Faihour et la foi de Jésus, en bravant les fureurs de la 
bête. Tandis qu’au contraire , celui qui adorera la bête 
et son image , et qui portera son caractère sur son front 
ou dans sa main , celui-là sera tourmenté dans le feu et 
dans k soufre , pendant les siècks des siècles. Car Dieu 



1 »2 INTEnPRÏn’ATION OE L’APOCALYPSE. ' - • 

I 

n’adraellra aucune excuse sur la trop grande cruauté ; 
et sur les séduisantes impostures de la béte. C’est pour 
cela que Jésus-Christ a scân d’informer à l’aTance toute 
la chrétienté, pour rafCermir les fidèles, et pour les 
engager à mourir courageusement , et à supporter aTec 
patieuce les supplices passagers qu’il permettra pour 
épouver ses élus. Jésus-Christ a voulu que les peines de 
l’enfer réservées aux l&chcs qui le renieront en fniorant 
la bête et son image , et en portant son caractère , 
fussent promulguées solennellement par le souverain 
Pontife , 'qui criera d’une voix forte : Celui qm cirera 

la Me et son image Celui-là boira du vin de la colère 

de Dieu , etc. ' 

IV. Vers. 13. — Et j’entendis du ciel une voix me 
disant : Ecris : Heureux sont ceux qui meurent dans le 
Seigneur. Dès à présent, dit l’Esprit, ils se reposeront 
de leurs travaux,. car leurs oeuvres les’ suivent. Cette 
voix, c’est celle de l’Eglise militante, qui se f«n en- 
tendre dans la persécution de l’Antéchrist, pour féhciter 
pOT avance les justes sur leur martyre, et pour compatir 
en même temps à leurs peines et à leurs travaux dams 
. les tribulations, à l’heure la plus difficile de la tentafim 
et à l’heure de la plus terrible agonie qu’il soit possible 
de subir. Heureux ceux qui jouiront du grand bienfait 
et de la miséricorde toute paternelle que Dieu leur ao- 
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cordera , de mourir par la peste , i>ar la famine , ou par 
les guerres (pii précéderont ces jours pleins de dangers 
pour les âmes. Voir ce (jui a été dit au livre III, cha- 
pitre Yll. Heureux sont ceux qui meurent dam te ' 
Seigneur. C’est-à-dire, heureux ceux cjui seront morts 
dans la grâce de Dieu, avant l’heure de cette ten- 
tation mille fois plus horrible et plus dangereuse cjue 
les douleurs et les angoisses de l’enfantemeiil 1 Dès à 
présent, dit l'Esprit, ils se reposeront de leurs tra- 
vaux, car leurs ouvres les suivent. Ces paroles sont 
pleines de consolations pour ceux dont lès corps et les 
âmes reposent dans le Seigneur : nous disons les 
corps, car ils reposent, en effet, et dorment d’un 
doux sommeil dans leurs tombeaux , attendant leur 
résurrection glorieuse, dans laquelle ils seront trans- 
formés et délivrés de tous les travaux, de tous les 
dangers, et de toutes les douleurs de la vie présente. 
Heureuses les âmes , c’est-à-dire , les esprits des 
justes , parce que leurs œuvres les suivent. Car ils 
sont dans la gloire, et n’ont plus à souffrir aucun 
danger, ni aucune tentation. Ils sont inaccessibles 
aux erreurs, aux craintes et aux impostures des ty- 
rans. Personne ne pourra plus les persécuter, ni les 
perdre ; car ils seront dans une béatitude et un repos 
parfmt, repos dont ils jouiront devant les saints anges 

II. 8 
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■et en fréeence de H Agneau ‘pendant les siècles des siècles. 

Heureux sont ceux qui meurent dans le Seigneur, 
Cette phrase peut être prise au pass<') et au présent. Les 
mots qui la composent sont remplis d’énergie ; ils sont 
un avertissement donné à tous les hommes , et principa- 
lement a ceux qui vivront au temps de l’Antéchrist. 
Jésus-Christ leur dit donc de se souvenir de la mort des 
justes , pour la comparer à la mort des pécheurs. Car, 
Iwsqu’ils seront bien persuadés de la différence infinie 
qu’il y a entre l’une et l’autre , ils n’hésiteront pas à sa- 
crifier la vie présente à la vie future. Ils préféreront de 
beaucoup le sacrifice de leur corps périssable, à celui de 
leur âme immortelle. Heureux sont ceux qui meurent 
dans le Seigneur. Ces paroles sont la voix d’un mori- 
bond dans une longue et cruelle agonie ; car, en ces 
derniers jours , les supplices seront longs et la mort 
tardive! - - • 

§ ni. 

De r extirpation future dit hérériei. 

CHAPITRE XÎV. — Verset 14-20. 

Vers. 14. — Et je ins, et voilà une nuée blanche , et 
sur la nuée quelqu’un assis, semblable au Fils de l’hotnme. 
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ayant mr la tête %me cmrmnt d’or, et en sa main tme 
fmüx tranchante. 

La description de la moisson et de la vendange dont 
il est c[ne8Uon dans ce chapitre , contient une eqièée 
d’énigme difficile et obscure, sous laquelle est dé- 
crite la future extirpation des hérésies et de la secte 
des nations ou de l’empire turc, extirpation qui aura 
lieu sous le Monarque puissfuit, et le Pontife saint Car 
Diea consolera encore une fois son Eglise avant que 
vienne la nüit ténébreuse du règne de l’Antéchrist. Or 

voici l’interprétation de cette énigme : Celui’ que saint 

( 

Jean vit assis sur la nuée blanche, c’est le grand Mo- 
narque dont on a déjà parlé plus d’une fois. 11 est dit 
qu’il est assis sto* me nuée blancM, parce que son règne, 
désigné par le mot assis, sera un règne saint et stable, 
appuyé sur la protection de Dieu tout-puissant. Ce Mo- 
narque est appelé senélabk m Fils de Vhmmé , à cause 
de ses grandes vertus pat lesquelles il itnitera son Sau- 
veur Jésus-Christ. Car il sera humble , doux, aimEmt la 
vérité et la justice , puissant par ses armes’ prudent , 
sage, et zélé pour la gloire de Dieu. Il réalisera en quel- 
que sorte cette prophétie d’IsaJe sur Jésus-Christ, XI,< 2 : 
« L’esprit du Seigneur se reposera sur lui; l’esprit de 
sagesse et d’intelligence , l’esprit de conseil et de force , 
l’esprit de science et de piété ; et il sera rempli de l’esprit 
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de la crainte du Seigneur. Il ne jugera point sur le rap- 
port (les yeux , et il ne condamnera point sur ouï-dire ; 
mais il jugera les pauvres dans la justice , et il se dé- 
clarera le juste veng(nir des humbles sur la terre. Il frap- 
pera le terre par la verge de sa bouche , et il tuera 
l’impie par le souffle de ses lèvres. La justice sera la 
ceinture de ses reins , et la f(>i le baudrier dont il sera 
ceint. Le loup habitera avec l’agneau; le léopard se cou- 
chera auprès du chameau ; le veau , le lion et la brebis 
habiteront ensemble , et un petit enfant les conduira. Le 
veau et l’ours iront dans les mémos pâturages; leurs 
petits se reposeront les uns avec les autres , et le lion 
mangera la paille comme le ba-uf. L’enfant qui sera 
encore à la mamelle se jouera sur le trou de l’aspic; et 
celui qui aura été sevré portera sa main dans la caverne 
du basilic. Ils ne nuiront point, et ne tueront point sur 
toute ma montagne sainte, parce que la terre est rem- 
plie de la connaissance du Seigneur, comme la mer des 
eaux dont elle est couverte. En ce jour-là , le rejeton de 
Jessé sera exposé comme un étendard devant tous les 
peuples; les nations viendront lui offrir leurs prières, et 
son sépulcre sera glorieux. Alors le Seigneur étendra 
encore sa main pour posséder les restes de son peuple, 
(pii seront échappés à la violence des Assyriens ,, de 
l’Egypte, de Phétros, de l’Ethiopie, d’Elam, de Sennaar,. 
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d’Emath et des lies de la mer. Il élèvera son étendard 
parmi les nations; il réunira les fugitifs d’Israël, et il 
rassemblera des quatre coins de la terre ceux de Juda 
qui avaient été dispersés. La jalousie d’Ephraim sera 
détruite, et les ennemis de Juda périront; Epbralm ne 
sera plus envieux de Juda, et Juda ne combattra plus 
contre Epbraïm. Et ils voleront sur la mer pour aller 
fondre sur les Philistins ; ils pillerout ensemble les 
peuples de l’Orient. L’iduméc et Moab se soumettront 
à leurs lois , et les enfants d’ Ammon leur obéiront. Le 
Seigneur rendra déserte la langue de la mer d’Egypte , 
il elèvera ses mains sur le fleuve, il Fagitera par son 
souffle puissant; il le frappera et le divisera en sept 
ruisseaux , eu sorte qu’on pourra le passer à pied. Et le 
reste de mon peuple qui sera échappé des Assyriens , y 
trouvera un passage , comme Israël en trouva un lors- 
qu’il sortit de l’Egypte. » Ce qui vient d’être dit de Jésus- 
Christ, dans cette pi-ophétie, peut s’appliquer, en quel- 
que sorte et par ressemblance , à ce Monarque puissant 
dont saint Jean dit qu’il sera semblable au Fils de 
thotnme, ayant sur la t(‘te une couronne d’or. C’est-à- 
dire qu’U sera un grand Monarque, riche et puissant, et 
le dominateur des dominateurs. Il vaincra les rois des 
nations, et sera plein de la charité de Dieu. Qu’on relise' 
ce qui a été dit de lui, chapitre III, au sixième âge dq, 
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l’EgUae. en sa main une fauLc tranchante. Cett» 
ftulx (jue le grand Monarijue tiendra dans sa main, c’est 
sa grande et forte armée, avec laquelle il traversera les 
royaumes des nations, les rtqmbliques et les places 
fortes ,' qu’il percera de part en part (transfodiet). Il est 
dit que sa faulx est tranchante , parce qu’il ne livrera 
aucun comhat, qu’il n’cn résulte la victoire pour ses 
armes , ou de grandes pertes et un grand ramage pour 
l’ennemi. Il est raconté de Jonathas et de Saul, dans l’an- 
cien Testament, que. II. Reg., I, 22 ; « Jamais la flèche 
de Jonatlias ne revint altérée de la graisse et du sang ; 
et (que) jamais l’épée de SaOl ne sortit oisive' des com- 
bats. » Or, telle sera parfaitement l’armée de ce grand et 
puissant Monarque (!)• II est dit qu’il tient sa faulx dans 
sa main , parce fpio son armée n’entreprendra rien sans 
ses avis , et c’est lui-même qui la dirigera par ses con- 

(1) Le Vénérable Holihauaer se sert ici do mot roi, mais on ne 
peut rién en iuféror sur le titre de ce lionarqne, pnicqu'il se sert 
presque tou^urs de ce mot, même ponr les empereurs, comme ceux 
par exemple de Turquie qu'il appelle aossi rois et leur empire roveame. 
On aura remarqué plus haut, ^’il est dit de ce grand Monarque ((u'il 
sera fils d'un roi, et U gloire de sa maison royale. Au reste, ce der- 
HMr mot royale doit être pris en général pour souveraiiie. Nons noos 
Sommes servi do mot monarque, parce que c'est If titre que l'autear 
mi donne ordinairement et même dans le cas présent ; car 11 ajoute 
It titre de monarque é sciai de roi. On aura remarqué aiilcurs qu’à 
l'occasinn du dernier concile dont ce monarque fera exécuter les dé- 
OKts fianteur parle de ses édits impSriaut.. ‘ 
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seils , comme il est raconté d’Alexandre le Grand. D est 
dit aossT qu’il tient sa fauli âam sa main , parce que son 
armée lui obéira à la perfection, qu’elle lui s«ra attachée 
et l’aimera de telle sorte, qu’il la maniera comme un 
bâton , et opérera par elle des choses grandes , étonnantes 
et admirables. 

U. Vbbs. 15. — El tm autre ange sortit du temple, 
criant à haute voir d celui qui était assis sur la nuée r 
Jetez votre, faulx et moissonnez , car le temps de mois- 
sonner est venu , parce que la moisson de la terre est 
mûre. Cette voix est celle de quelqu’un qui exhorte 
avec véhémence à la guerre et à la moisson de la rizanie 
des hérétiques et des Turcs. Cet ange qui sortira du 
temple et criera ainsi , c’est le grand et saint Pontife 
dont on a parlé, que Dieu suscitera en ces jours. Et ce 
Ponti/e, poussé par une inspiration divine, exhortera 
et engagera ce Monarque d’entreprendre cette guerre ' 
sacrée. Jetez votre fcadx, lui dira-t-il, c’est-à-dire , votre 
armée puissante, et moissonnez, c’est-à-dire, coupez, 
arrachez et déracinez les hérétiques et les barbares, 
car le temps de moissonner est venu, parce que la moisson 

f 

de la terre est mûre. Ce Pontife tiendra ce langage 
par révélation , et o’est par ces mots qu’il excitera les 
cœurs des princes, et les engagera à s’unir pour entre- 
prendre cette guerre. Et Dieu disposera les cœurs des 
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soldats, de manière à ce fju’ils ailhèrent d’esprit et de 
cœur à l’entreprise de leur Monarque puissant. Parce 
que la moissm est mûre , c’est-à-<lire , que c’est le mo- 
ment de couper la zizanie pour la jeter au feu. C’est 
une métaphore qui signifie l’anéantissement et la ruine 
des hérésies et de la barbarie. 

Vers. 16. — Et celui qui était assis sur la nuée , jeta 
sa faulx sur la terre, et la terre fut moissonnée. Toutes 
ces paroles expriment l’heureux succès obtenu selon 
les paroles du saint Pontife. Et la terre fut mirissnnnée, 
cai’ le grand Monarque exterminera ou soumettra à son 
pouvoir les nations des Turcs et des hérétiques, et occu- 
pera leurs terres. 

. Vebs. 17 — Et un autre ancje sortit du temple qui 
est dans le ciel, et il avait aussi une faulx tranchante. 

Cette faulx est une autre armée que les Etats de l’EgUse 
et leurs alliés étroitement et fortement unis, rassein-. 
bleront et enverront en aide au grand Monarque. C’est 
pourquoi il est dit, que cet autre ange sortit du 
temple, c’est-à-dire, des Etats de l’Eglise dont le 
temple est la figure, qui est dans k ciel, c’est-à-dire, 
dans l’Eglise militante que ce mot ciel signifie et repré- 
sente. Celui dont il est dit : Et un autre ange sortit du 
tempk , sera le grand général en chef que ce saint Pon- > 
tife dont on a parlé , constituera ou désignera, pour 
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commander cette forte armée (jui s’emploiera à ruiner 
et à anéantir la puissance des Turcs et des hérétiques. 

Vers. 18. 1 — Et «n autre ange sortit de l’autel; il 
avait jMuvoir sur le feu, et il cria à haute voix à celui 
qui avait la faulx tranchante : Jetez votre faulx tran- 
chante et vendangez les raisins de la vigne de la terre, 
parce qu'ils sont mûrs. Il s’agit' enéore ici d’une autre 
vhix exhortant avec un zèle ardent à agir et à combattre 
avec force , pour remporter la victoire sur les ennemis 
de l’Eglise qui Tavaiept tant déprimée. Car la bête , qui 
est l’empire turc , devra occuper auparavant ITtalie , 
et s’étendra considérablement partout. Elle serrera de 
si près la chrétienté , que celle-ci , réduite à la dernière 
nécessité tentera aussi les extrêmes, et obtiendra un' 
succès immense. Elle déchirera le siège ou le royaume 
de la bête , c’est-à-dire, l’empire turc , et reléguera 
en enfer la perfidie des hérétiques. C’est pourquoi saint 
Jean désigne deux espèces d’ennemis, qu’il distingue 
par les mots moisson et vendange. Le premier mot 
signifie les nations des Turcs , et le second désigne les 
hérétiques. Car par les gerbes de paille , on entend les 
nations barbares, et par les grappes de raisins sau- 
vages, on entend les hérétiques qui se vantent d’être, 
chrétiens. C’est de ces derniers qu’il est parlé par. 
allégorie dans l’Evangile, Jo., XV, 1-7 ;■« Je suis la 
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▼raie vigne , et mon Père est vigneron. Il retranchem 
toutes les branches qui ne rapportent point de &uitn 
en moi, et il émondera tontes celles qni portent du 
fmit , afin qu’elles en portent davantage. Déjà vous êtes 
pars, à cause de la parole que je vous ai annoncée. 
Demeurez en moi, et moi en vous. Comme la branche • 
ne saurait porter de fruit d’ elle-même, et sans demeurer 
unie au cep ; il en est ainsi de vous, si vous ne demeurer 
en moi. Je suis le cep de la vigne et vous les branches. 
Celui qni demeure en moi, et en qui je demeure, porte 
beaucoup de fruit car sans moi , vous ne pouvez rien 
faire. Si quelqu'un ne demeure pas en moi, il sera 
jeté dehors comme un sarment : il séchera , et on le 
ramassera et on le jettera au feu , et il sera consumé. » 

Ces paroles de la moisson èt de la vendange dont il est 
parlé dans l’Apocalypse sont une grande et difficile mé- 
taphore. Car Dieu a toujours donné de grands royaumes 
aux nations de la terre , tandis qu’il renferma son 
peuple choisi dans des limites étroites, resserrées et 
désavantageuses , comme une terre bordée d’une haie 
d’épines. Et c’est dans un tel étrt que se trouve mainte- 
nant rEgKse qui est la vigne du Dieu des armées. Ainsi 
donc par la moimm ou plutôt par les gerbes de paille 
desséchées , ou la zizanie , on entend les nations de la 
terre , et par les raisim qui croissent sur les sauva- 
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geons de ]a vigne , qui est l’Eglise du Christ , sont 
désignés à k lettre les hérétiques. Car Jésus-Christ 
est k vigne , et dans sa vigne , qui est l’Eglise , il croit 
denx sortes de raisins, le$ bons raisins, c’est^i-dire , 
les vrais chrétiens ; et les sauvagions . c’est-à-dire , les 
hérétiques autrement représentés par les branches 
sèches. . . 

VeIis. 19. — Et l’ange jeta sa faulx tranchante sur la ■ 
terre , et vendangea la vigne de la terre ; et il en jeta 
les raisins dans la grande cuve de la colère de Dieu, 
Ces paroles insistent de nouveau sur la prospérité de 
l’Eglise, et sur la certitude et l’évidence du témoignage 
que donne saint Jean , que ces choses arriveront en 
leur temps, pour la consolation de la sainte Eglise 
romaine. Car le Seigneur a parlé, et il exécutera tour 
jours sa parole. Et il fin jeta les raisins dans la grande 
cuve de la colère de Dim. Cette grande cuve de la colère 
de Dieu, c’est le pressoir ou la cuve dans laqudle k 
justice divine exercera ses vengeances sur les héré> 
tiques et sur les nations barbares. C’est dans cette 
grande cuve que le Seignenr a toujours jeté soit les 
uns, toit les autres, pour la coosolatioa du peuple 
d’Israël et de l’Eglise du Christ, de peur que les nations 
ne disæt : Où est, donc leur Dieu, etc. T II est parié 
dbns l’Ecriture de cette colère on de cette vengeance 
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de Dieu , Ps., LXXVIl , 65 : « Le Seigneur se réveilla 
comme s’il avait dormi et comme un homme que l’i- 
vresse a rendu plus redoutable. Et il frappa ses emiemis 
par derrière , et il les couvrit d’une confusion et d’on 
opprolire éternel. » Cette cuve sera l’extermination et 
la ruine des nations barbares et des hérétiques; et c’est 
le Monarque puissant qui, par la permission et par la 
coopération de la justice, de la vengeance et de la 
colère du Tout-Puissatit , les y précipitera. Car Dieu est 
la cause principale, et les hommes sont comme des 
instruments de son bras tout-q>uissant. 

■Vebs. 20, — Et la cure fut fouke hors de la ville, 
et le sang sorti de la foule monta jusqu’aux freins des 
chevaux; dans l’espace de mille six cents slades. Ces 
paroles signifient une très-grande effusion de sang, 
que Dieu, dans sa colère et son hidignation , fera verser 
ù ses ennemis par ses armées ebrétiennes. Et la cuve 
fut foulée hors de la ville. C’est-à-dire , que Dieu fera 
peser les effets de sa colère sur ces nations, hors de la 
' ville sainte, et de la Palestine, qui a été réservée aux 
nations, jusqu’à ce que vienne le fils de perdition. Et', 
le sang sorti de la foule mmta jusqu’aux freins des 
chevaux. Cette expression est hyberbohque , et signifie 
une si grande effusion de sang , que les chevaux nage- 
ront presque dans le sang des morts et des blessés. Cari 
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lorsque les chevaux nagent, ils sont enfoncés dans 
.l’eau jusqu’aux narines. Dam l’espace de mille six cents 
stades. C’est là encore une hyperbole tpii représente 
rimtnense carnage que les chrétiens feront subir à leurs 
ennemis. 

§1V. 

De la grande gloire et du grand triomphe que les Juifs et les 
Chrétiens qui survivront à l' Antéchrist rendront à Dieu tout- 
puissant, et à son Fils Jésus-Christ. 

r 

■ CHAPITRE XV. —Versets 1-4. 

I. Vers. 1. — Et je vis dans le ciel un autre signe grand 
et merveilleux : sept ar^es portant les sept dernières 
plaies, par lesquelles la colère de Dieu a été cmsommée. 
n est parlé de ces sept anges avec leurs sept plaies dans 
le chapitre suivant. 

II. Vers. 2. Et je vis une mer de verre, mêlée de feu; 
et ceux qui avaient vaincu la bête et son image, et qui 
n’avaient point voulu porter le caractère de son nom, qui 
étaieîit debout sur cette mer brûlante comme du verre, 
portant des harpes Cfe Dieu. Ceux qui vaincront la bête , 
sont : 1° Les restes des chrétiens, qui en fuyant, et en 
se cachant pendant la durée de la persécution de l’An- 
techrist , lui survivront après sa chute dans les enfei:s. 
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î* Par ceux qui vaincront la bête, on entend aussi les 
restes des Juifs , qui ^ apres avoir été les témoins du ju- 
gement , et de l’horrible mort du fils de perdition , lui 
survivront , rendront gloire à Dieu le Père, et à son Fils 
Jésus-Christ, et seront sauvés. C’est de tous ceux-là que 
parle Daniel, lorsqu’il dit : Chap. Xll, 12 : a Bienheu- 
reux celui qui attend et qui parvient jusqu’à mille trois 
cent trente-cinq jours. » La mer de verre signifie te 
baptême ; car les chrétiens qui sont plongés dans l’eau 
du baptême deviennent comme transparents à l’instar 
du verre , étant sanctifiés par Jésus-Christ. Il est ajouté 
que cette mer de verre est m^lëe de feu. Le feu repré- 
sente le Saint-Esprit, vivifiant et sanctifiant les âmes 
dans le baptême ; or ceux quijiuront vaincu la bêlé sont 
représentés debout sur cette mer hriUmte cmiime du 
verre, parce qu’après la mort de l’Antéchrist , les restes 
des Juifs , et les chrétiens qui auront été privés du bap- 
tême par la crainte de la tjTannie ,. seront baptisés au 
nom du Père, et du Fils, et du Saint-Esprit, et confes- 
seront le nom de Notro-Seigneur Jésus-Christ, comme 
étant le véritable Fils de Dieu et le vrai Messie. Lorsque 
tous ceux-ci sortiront du bain sacré du baptême , ils se- 
ront très-solidement constitués dans la grâce de Dieu et 
dans la confession de Jésus-Cîhrist de Nazaretli crucifié, 
et ils glorifieront par-dessus toutes choses le Seigneur 
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du ciel et de la terre, qui a tout créé. Voilà pourquoi 
ils sont représentés portant des harpes de Dieu, Par ces 
harpes de Dieu , on comprend les très-grandes louanges 
que ces néophytes chanteront en l’honneur de Dieu , 
lorsqu’ils auront été les témoins de sa vertu et de sa 
toute-puissance , et que la vérité leur aura été claire- 
ment manifestée. De plus , ces harpes signifient les ap- 
plaudissements et la joie inexprimable qu’ils feront 
éclater avec transport, lorsqu’ils verront la grande mi- 
séricorde dont Dieu aura usé envers eut , en les pré- 
servant de tant de dangers, et d’une si grande ruine. 

■ C’est alors qu’ils bénu’ont sa bonté et sa justice, à l’instai’ 
des milliers de joueurs de harpes jouant de leurs haipes, 
dont il a été, parlé plus haut. 

Vsas. 3. — Et ils chantaient le cantique de Moïse , 
serviteur de Dieu , et le cantique de l’Agneau, disant : 
Vos ouvrages sont grands et admirables , ô Seigneur 
tout-puissant ! 0 rot des siècles ! vos voies sont justes et 
véritables. Par le cantique de Moise , est signifiée la 
confession du seul vrai Dieu , qui a créé le ciel et la 
terre. Et par le cantique de l’Agneau , l’apôtre désigne 
la confession de Jésus-Christ , Fils de Dieu. Or ce sont là 
deux vérités que le fils de perdition aura bannies .do la 
terre. Ces deux cantiques sont appelés, le cantique de 
Moise et le cantique de t Agneau, parce que le premier 
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renferme la foi en un seul vrai Dieu , qui créa le ciel et 
la terre et tout ce qu’ils renfennent, et que la confession 
(les Juifs sur cette vérité regarde surtout l’ancien Tes- 
tament ; tandis (jue la foi en Jé'sus-Christ s’applique plus 
spticialeiiient et comme par appropriation au nouveau 
' Testament. Or, comme dans les derniers jours du 
monde, les restes des Juifs seront unis par les liens de 
la vraie foi aux restes des chrétiens, c’est avec élo- 
quence que saint Jean écrit ; Et ils chantaient le can- 
tique de Moïse, serviteur de Dieu, et le cantique, de VA- 
gueau , disant : Fos ouvrages sont grands et admirables, 
6 Seigneur tout-puissa7it ! O roi des siècles , vos imes 
sont justes et veritaddes. 

Vers. 4. — Qui ne vous craindra, ù Seigneur ? et 
qui ne glorifiera votre, nom? car vous êtes mise'ricor- 
dieux ; et toutes les mitions viendront et adoreront en 
viotre présence, parce que vous avez manifeste' vos juge- 
ments. Ces paroles contiennent de très-grands applau- 
dissements (£ue les derniers Juifs et les derniers chré- 
tiens feront retentir en l’honneur de la divine majesté , 
en voyant son bras tout-puissant, et le jugement qu’elle 
aura exerté sur le fils de perdition et sur ses faux pro- 
phètes. C’est pourquoi 1“ ils confesseront la miséricorde 
de Dieu manifestée dans la grandeur et les merveilles de 
ses œuvres véritables. Œuvres qui surpasseront infini- 
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ment et cpnîoudront les œuvres de l’ Antéchrist. Car 
celles-ci ne seront que <les impostures par lesquelles le fils 
de perdition séduira tellement les Juifs et les nations * 
qu’ils le reconnaîtront comme étant le messie. 2° Par 
ces paroles , les derniers Juifs et les derniers chrétiens 
proclameront Dieu comme étant véritablement le Hoi 
des siècles , parce que lui seul , par sa sagesse , a fondé 
tous les siècles^ dans la justice et la vérité. Or, ces deux 
grands attributs de Dieu, la justice et la vérité , sont ' 
décrits dans l’ancien et le nouveau Testament que ces ' 
néophytes reconnaîtront alors d’une manière solennelle, 
Les voies de Dieu sont vraiment étomiantes et admira* 
blés dans la inanifestalion de ses œuvres depuis la créa- 
tion du premier homipe jusqu’au dernier ; mais ces 
voies de Dieu, toutes surprenantes qu’elles nous paé 
rajssenl, sont fondées avec une admirable sagesse sur 
son infinie justice et son éternelle vérité. Cette justice et 
cette vérité de Dieu nous sont peu connues maintenant -, 
et paraissent comme voilées à nos yeux ; elles le seront 
encore davantage aux yeux des hommes, qui vivront au 
temps du fils de perdition ; mais après la mort surpre- 
nante de celui-ci, et surtout au jugement dernier , ces 
deux attributs seront manifestés d’une manière évidente; 
C’est pourquoi les Juifs et les chrétiens glorifieront par- 
dessus tout le Dieu du ciel , principalement à cause de , 
11 . 9 
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l’eDYoi de s(Hi Fil» unique et du Saint-Esprit «ur 1a terre. 
Et ils diront : Vos voüg sont juHet «t véritables , ô Roi 
des siècles / Et les Juifs en particulier le loueront selon 
la prophétie de Jésua-Christ, Matth. , XXm, 39 ; « Car 
je vous dis, vous ne me verrez pins, jusqu’à ce que 
TOUS me disiez : Béni soit celui qui Weut au nom du 
Seigneur. » 3* Les chrétiens et les juife des derniers 
temps ^riâeront le Seigneur, à cause de ses juge- 
ments admirables et impénétrables; car les jugements 
de Dieu , même dans ses œuvres extérieures qui re- 
gardent la création , la conservation et le gouvernement 
du genre humain , sont des abtmes qui ne seront lùen 
connus que dans les derniers jours, et surtout au dernier 
jugement.. Et c’est de la manifestation de ces jugements, 
que résultera alors la crainte du Seigneur exprimée 
par ces . paroles t Qui ne vous craindm, ô SeigneurT 
2” L’indescriptible glorification de son nom exprimée 
par ces autre» parole» : Et qui ne gUrriHera votre nom ? 
3« La coniession de la miséricorde et de la fidélité de 
Dieu , car vous setd êtes miséricordieux. 4° C’est à cause 
de cette noanifestation des jugements de Dieu que toutes 
les nations, depuis l’origine du monde, en reconnat- 
tnmt la justice infinie : Et toutes les nations viendront- 
5* Enfin tous les hommes et même les damnés recon- 
naîtront tous ces mystères divins, selon ces paroles : £( 
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adoreront en totre pre'sence. Les déoioas eux-mémes 
crwront, selon saint Jacquet, H, 19 : « Voua croyez 
qn’il n’y a qu’on seul Dieu , Tons faites bien ; les dé* 
mons croient aussi et tremblent n 

ki finit flater^ladoi d« Tàétdle tenitear fie ffim 
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LIVRE SEPTIÈME. 

" DE L’APOCALYPSE. ■ 

ïm LES CHAPITRES XV, ET XVL 

CoBtinuatioo de* révélations spéciales et particulières faites'^ 
" saint Jean, sur lés règnes de Mahomet et de l’ Antéchrist; et 
aussi sur lés dernières pUties^ et le dernier triomphe de TE- 
glise, ainsi que sur d'autres particularités qui la concernent. 


.. § I- :v. 

Rettemblance et rapports de dates et de caraetères qu'on trouve 
entre Mahomet et l’Antéchrist, c'est-à-dire, entre lé fondateur 
de l'empire turc et son consommateur, • i 

"Avant de continuer cette interprétation de l’Apocà- ' 
lypse, il est à propos de donner ici les ressemblances et les 
rapporte étonnants de dates et de caractères qu’on trouve 
entre Mahomet , fondateur de l’empire turc , et l’Anté- 
christ, qui en sera le coiisommateur et le dernier souve- 
rain. En voyant ces rapports et ces ressemblances admi- 
rables, on serait fondé à croire que Dieu ait voulu, dans 
les décrets de sa sagesse infinie, prévenir son Eglise par. 
des signes caractéristiques auxquels elle pourrait recon- 
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nattre et découvrir à l'avance son plus grand ennemi , 
afin qu’elle puisse se mettre en garde et se préparer à la 
terriLle lutte de la fin des temps. C'est pour mieux éta- 
blir ce parallèle qu'il importe de donner, en commen- 
çant, un résumé historique et biographique de la vie de 
Mahomet; nous citerons en même temps quelques-unes 
des grandes particularités que les prophètes nous ont pré- 
'dites de l’Antéchrist, pour comparer ces deux tyrans l’un 
& l’autre. Disons un mot d’abord des deux prédécesseurs 
de Mahomet, de Chosroès , et dé son fils Siroès, qui lui 
préparèrent en quelque sorte les voies pour arriver à un 
si haut degré de puissance. On sait, par ce qui précède, 
,que l’empire ottoman est fennemi juré du christianisme 
et de l’empire romain. Or, k gueire de' Chosroès II, 
•contre l’empire romain, fut entreprise pour venger k 
mort de Maurice , bienfaiteur de ce prince. Cette guerre 
devint pour le christianisme une immense dévastaticn. 
En 615, Sçhaharbarz, gendre du monarque persan, 
marchant à k tête d’une armée considéndile , s'empara 
de Jérusalem, li'vra à k mort des milliers de moines, 
de vierges et de prêtres, brûk ks égli^ et même k 
basUique élevée par, Constantin, et emporta les vases 
sacrés et les ornements, dont plusieurs avaient appar- 
tenu au temple de Salomon, et que Bélisaire, vain-; 
queur de F Afrique, avait rendus k k ville sainte. Il 
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emmena les solitaires en captivité. Les Jui& de la Pales- 
Üné furent assez riches pour acheter 90,000 prison- 
niers chrétiens qu’on avait d’Avance destinés à la mort. 
Zacbariè, patriarche de Jérusalem, partagea l’eidl de 
son troupeau. Le bois de la vraie croix fit partie du butin ■ . 

de Schaharbarz, et fut déposé dans la ville de Kandsao 
ou Tauritz. Les proscrits de Jérusalem demeurèrent 
treize ans au pouvoir des Pèrsans. Pendant ce temps^ 

Modeste gouvernait l’Eglise én l’ahsence de Zacharie :■ 
ét les pieuses libéralités dé saint Jean PAuménier, pa- 
triarche d’Alexandrie , l’aidaient à réparer les maux que 
la guerre avait fûts. L’empereur Héracliiis, après plu- 
sieurs années de combats victorieux, conclut une paix 
glorieuse avec Siroès, le fils et le successeur de Chosroès. 

La population captive , le patriarche elle bois sacré de 
la rédemption liii furent rendus. En 629 , il acheva les' 
fêtes de son triomphe par une cérémonie religieuse à; 
Jérusalem. Au milieD de la. multitude accourue à la so-, ' . 
leniûté , l’empereur chargea ses épatdes de la oroix 'et 
la porta au Calvaire. L’Exaltation de la croix, lé 14 
septembre, est un souvenir de ce grand joiu*. Les vieux 
auteurs nous disent que la bois sacré était resté dans gcm 
étœ avec les. sceaux non nmipus. Les Perses n’y avaient v 
point touché; le pa^arche Zacharie ouvrit l’étui avec' 
sa clef, pour la cérémonie. Héraclius chassa ks Juifs de 
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Jérusalem,’ et remît aux catlioliques le simcluaire que 
les Pei-sts avaient iloiiné aux iiesloriens. Modeste avait 
relevé la basilique du saint sépulcre , grâce aux secours 
d’Jléraclius. 

Arrêtons-nous ici un instant. Ne voit-on pas, dajis 
ces beaitx triomphes que l’Eglise remporta sur les nes- 
toriens appuyés des princes impies qui les établirent à 
Jérusalem , un type du sixième :%e de l’Eglise, de l’âge 
de consolation qui doit précéder l’arrivée de J’ Anté- 
christ; car le lriompbe que rEglise obtiendra dans le 
sixième âge sur les Turcs et les hérétiques, précédera 
le règne de l’Antochi’ist, tout comme le triomphe d’Hévi 
radius sur les nestorions précéda l’établissement du 
mahométisme. Et cet empereur néraclius , par lequel 
toutes ces victoires' furent obtenues, n’est-il pas aussi 
lui-même un type du grand Empereur qui doit délivrer 
l’Eglise du joug des hérétwpies et des nations de l’em- 
pire d’Orient? Mais continuons notre histoire. ' . 

V , 

Le temps approche où Jérusalem chrétienne rencon- 
trera ses plus redoutables et ses plus constants ennemis. 
5n frappant Jérusalem, cette haute image de la foi de 
Jésus, l’islamisme attaqua par son fondateur, et ruinera 
par son consommateur, les plus belles, les plus salu-f 

taires et les plus fécondes idées que Dieu ait placées au 

> 

cœur de l’honune. ' - .• . 
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« En 609 , un homme de la Mecque , marcliand de cha- 
meaux , Miihomet , fils d’Abdallah et d’Amina , de la 
noble tribu des Koreischites, âgé de quarante ans, an- 
nonce à ses proches et à ses amis que l’ange fiahriel , lé 
visitant dans une apparition nocturne , l’a salué du nom 
d’apôtre de Dieu. Telles étaient les modestes prétentions 
du fondateur de l’islamisme; voici maintenant celles 
de son consommateur ; c’est saint Paul ijui parle,' 
II. Thess., II, 1 :•« Nous vous conjurons, mes frères, 
par l’avènement de Notre-Seigneur Jésus-Christ , et par 
notre réunion avec lui, de ne pas vous laisser ébranler 
si facilement dans vos' sentiments, et de ne pas vous 
alarmer sur des révélations , ou sur des discours^ ou des 
lettres qu’on sujiposerait venir de nous , comme si le 
jour du Seigneur était prêt d’arriver. Que personne ne 
vous séduise en aucune manière, car ce jour ne viendra' 
point , qu’auparavant l’apostasie ne soit arrivée , et 
qu’on ait vu paraître l’hommé dé péché , ce fds de per- 
dition qui, s’opposant à Dieu, s’élèvera au-dessus de 
tout ce qui est appelé Dieu, ou qui est adoré, jusqu’à 
^établir son trône dans le temple de Dieu , s’y montrant 
comme étant Dieu. » Il y avait déjà longtemps que; 
diaque année, au mois de ramadan, Mahomet avait 
coutume de méditer et de prier dans une caverne du 
mont Bara , auprès de la Mecque pii rêvait à l’espoir de 
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fonder une nationalité au milieu des tribus d’AraUe , 
a^>arées entre elles par des haines profondes , et de 
ranger à Tunité religieuse ces tribus partagées entré les 
doctrines de Zoroastre , et celles du sabéisme , se sub- 
divisant en sectes nombreuses. Lorsque Mahomet se 
donna pour prophète, où ne le crut point; on lui 
demanda des miracles comme en avaient fait Moïse et 
Jésus-Christ ; aea compatiioles étaient prêts à proclamer 
sa mission sumaturelie , si, à sa parole, le sable du dé- 
sert se changeait en jardins embaumés, si son pouvoir 
. les transportait, en un clin-d’oeil, eux et leurs mar- 
chandises, aux foires de Syrie. L’imposteur dédaignait 
les miracles comme un moyen trop peu efficace pour 
appuyer l’autorité d’un envoyé de Dieu ; il se bcama à tirer 
de son imagination un conte merveilleux ; son rapide 
voyage nocturne de la Meccpie à Jérusalem , monté sur 
■ vlne bête blanche, plus petite qu’une mule, {dus grande 
qu’un âne , et son ascension jusqu’au septième ciel. En 
franclÛEsant les hautes demeures, il avait salué à mesure . 
les patriarches, les prophètes ^ les anges; et par de Ui 
les demirà^ limites. Dieu lui ayant touché l’épaule, un 
frisson glacé était entré dans son coeur. Puis il était 
redescendu à Jérusalem sur sa biâuebe monture/ et avmt 
repris le cheiûin de la Mecque. En moins d'une heure , 
le prophète avait traversé tous ces espaças infinis. Chassé . 
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de la Mecque par sa propre tribu (H22) , il fiî une entrée 
triotnphale à Médine, assis sur un chameau a\ec ime 
espèce de parasol de palmier déployé en guise de taber-' 
DBcle , et un turban déroulé qui flottait en manière de 
drapeau. (Obi que cette imitation de l’entrée triom- 
phante de Jésus-Christ à Jérusalem est burlesque et 
grossière 1 ) Ma!^ré cela , l’énergie et le charme de ses 
paroles , lés prodiges qu’il racontait au nom du ciel, les 
peintures de son imagination , les richesses qu’il pro- 
mettait en ce monde et le paradis voluptueux qu’il 
annonçait dans l’autre, multiplièrent ^ peu d’^nées 

- Je nombre de ses disciples. Monté à la puissance ^ Mar 
homet garda la simplicité du marchand de chameaux. 

, Maître de l’Hedjad , de l’Hiémen, de toute la péninsule 
arabique , on le voyait raccoimnoder sa chaussure , son 
manteau de laine, traire les brebis et allumer son feu. ' 
Imitateur burlesque de Jésus-Christ et de ses prophètes, 
il faisait des dattes et de l’eau pure sa nourriture «di- 
joaire. Le luxe de ses repas n’allait point aurdelà du lait 
et du miel; mais'il avouait qu’il aimait beaucoup le* 
femmes et lès parfums. Eu ceci 11 fut un vrai type dé 
i’ Antéchrist dont Daniel dit, XI,-37 : « fl sera livré à la * 
iseoeopiscence des femmes. » - . ’ '.T 't" 

On a vu que l’Antéchrist prétendra se faire adorer 
comme Dieu ; voyons un peu ce . que Mahmnet peusidt 
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de lui-mérne ; « Ditni a créé tou? les hoimnes , et in’a 
fait le meilleur des hommes ; il a {tartagé les hommes 
en nations , et m’a placé dans la meilleure des nations ; 
il a partagé cha({ue nation en triltu, et m’a placé dans 
la meilleure des tribus; il a divisé les tribus en familles, 
et m’a fait naître dans la nanlleure des familles. Uni, - 
ma famille est ineilleure que les vfttres, et mes aïeux 
sont meilleurs f/ue vos aïeux. Je suis le chef et le modèle 
des hommes , et je n’eu tire pas vanité. Je suis le plus 
éloquent des Arabes ; c’est moi qui frapperai le premier 
à la j)orte du paraihs; car c’est, moi le premier dont le 
tondjoau s’ouvrira au grand jour. Abraham m’a de- 
mandé à Dieu, Jésus m’a annonct' au monde; et ma 
mère, quand elle m’a enfanté, a vu une grande lumière 
de l’Orient à l’Occident.' » 

Tel est Tbomine dont le fanatique enthousiasme en- 
. treprit de changer l’univers. En excitant tous les senti- 
ments violents , il mit le feu ’auX passions pour accom- 
plü’ ses vastes desseins. La guerre était, pour les tribus 
. d'Arabie un jeu , un instinct ,■ urr ardent besoin. U fal- 
lait des luttes aux brillantes énergies du désert : Maho- 
met leur donna le monde à conquérir. Il n’eut pas été 
compris en parlant de charité et de miséricorde ; le signé 
de sa doctrine fut l’épée, qu’il appelait la clef du' ciel et 
de l’enfer. Missionnaire barbare, autant que son démier 
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successeur sera farouche, il np s’emparait point des 
âmes, -mais 'des corps. Bourreau des consciences, on 
devait s’incliner devant scs révélations fabuleuses, 
comme on devra s’incliner devant l’image de son, suc- 
cesseur pour l’adorer, ou choisir entre la mort et la ser- 

' V . • 1 

vitude. 'Ses disciples ne songeaient jamais au péril, il 
leur avait dit qu’une, goutte de sang pour sa cause, qu’il 
appelait cçlle de Dieu, uije nuit passée sous les armes,, 
valaient mieux que deux mois de jeûnes et de prières. 
Il leur avpit annoncé qu’au jour du jugement, les bles- 
sures qu’ils auraient r^ues rayonnerfiient d’un céleste 
éclat, exhaleraient des parfums, et que des ailes d’anges 
remplaceraient les membres perdus dans les bataüles. 

Malgré tout ce prestige de gloire et cette préténdue. 
élévation de Mahomet jusqu’au septième ciel , sa mort 
ne fut pas plus heureuse que ne le sera’ celle de son der- 
nier successeur, qui , après avoir voulu s’élever dans les 
cieux comme Enoch et Elle, sera précipité dans l'abîme. 
Car ou sait que Mahomet mourut empoisonné à Médine,, 
en 632 , après avoir fait un pèlerinage à la Mecque , à la 
tête de cent quatorze mille prosélytes. . ^ , 

Nous venons de voir quelques-uns des rapports mo- 
ramt et caraQtérisüques qu’on peut établir entre les deux 
hommes que le démon s’est choisis pour perdre le genre 
hunuin en donnant cssoi: aux folles prétentions de sou 
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prgueil plus anciea que le moqde , et «n siagenot Oien' 
Han» l’œuvre divine de k'Rédemptioû. L’Ancien serpent 
inspira donc à Mahomet de se donner pour ua prophète 
promettant aux hommes de les conchâiè h la porte du 
paradis : imposture grossière par laquelle il voulait s'ef- 
forcer d’imiter Jésus-Ghrist dans les acte» dè sa vie pu- 
bUque. Or c’est cette œuvre infernale que l’Antéchrist 
continuera et développera d’une manière prodigieuse , 
jusqu’à séduire les élus mêmes, s’il était possible. 
Car celui-ci ne se Qoatentera pas du titre de prophète, ' 
niais il prétendra même être adoré et reconnu comme 
Dieu. - • 

n nous reste à établir maintenant les rapports de dates 
que unissent ces deux tyrans, et que Dieu , souverain 
créateur et ordonnateur de toutes choses, séndile n’a- 
voir pas établis inutilement dans ses décrets éterôèls. 
Les conséquences qu’on peut moralement tirer de ces 
rapports sont un précieux averüssement pour l’Eglise;' 
car Ifê fidèles prévenus àTavance ne devront pas être 
scandalisés des terribles événements qu’il plaira au Sei- 
gneur de permettre pourda plus grande gloire de son 
nom et pour l’épreuve de ses élys< ' ' ■ ' 

1° En prenant pour base de ces calculs l’annéë de la 
naissance de l’Antéchrist (1855 f /2) indiquée par le vé-' 
nérable Holzhauser, et solidement fondée sur les qua- 
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rante-deux mois , c’est-ài-dire sur les douze cent soixante- 
dix-sept jours et demi (1), de la durée entière du règne 
des musulmans en Palestine; Ajpoc., XI, 2, et fondée 
de plus sur le nombre de la bête 666. Apoc., XIII, 18, 
lequel chil&e représente un' nombre de mois formant 
cinquante-cinq ans et demi ; il faut ajouter à Pannée de 
la naissance de l’Antéchrist (1855 1/2), la durée de sa 
Tie (cinquante-cinq ans et demi) et l'ûn obtient la date 
de sa mort en l’an 1911. ' '' 

. 2° . De cette date 1911 , il faut soustraire les douze 
cent soixante-dix-^pt ans et demi de la durée de l’em- 
pire ottoman, et l’on obtient l’année 633 1/2, qu’on 
peut, historiquement, parlant, 'considérer comme le 
commencement de cette puissance , bien que Maho- 
met soit mort en 632. Ensuite comme les' jours de 
r Antéchrist seront abrégés de douze jours et demi, 
en supposant la même abréviation'dans la vie de Maho- 
met , et en faisant Cette nouvelle soustraction on arrive 
à l’époque de l’Hégire qui fut le commencement du 
mahométisme proprement dit car l’on obtient 621 et 
.l’Hégire eut lieu en 622.' ': ■* 

, -'f "’v 1 i'" ‘ 

(t) Quelques interprètes comptent dotnè cent soixante jonrè dans 
qaarant«-deux mois,, en ronltipliaiit le mois par trente jours; quant 
t noos, nons a-rons fait de ces qnarante-deux mois, Unis ans et demi, 
qni font dôme cent soixante-diz-sapt jonts et demi, poisqu'one 
année en compte trois Cent soixante-cinq. 
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3° En prenant l’aiuiée de la victoire des chrétiens 
sur les Turcs p;u’ Uéradius l’an &29 1/2 pour l’a- 
jouter aux douze cent soixaule-dix-sepl ans et demi 
de la durée du ri^ne ottoman, on obtient par con- 
traire , l’épotpie de la défaite îles clirétiens par l’Anté- 
christ, six mois avant son entrée dausla plénitude de son 
règne. En effet, 1277 1/2 ajoutés à 620 1/2 font 1907. 

Pour bien comprendre ces relations de dates, on ne 

» 

doit pas oublier que le règne de l!.\ntechz-ist durera au- 
tant de joure que l’empire ottoman aura duré d’années. 
\i 4" En additionnant la différence depuis le jour de la 
naissance de Maliomet, lOan-fl, jusqu’à celui de sa mort, 
I Tjuiii, on obtient soixante-huit jours dppt il faut ^u&- 
traire les douze jours eldemi d’abréviation. Eton faisant 
compter ces jours pour des années, on obtient que 
Mahomet aurait vécu le même, nombre d’années que 
rAntechrist, si les jours de Mahomet eussent aussi été 
abrégés d’autapt d’années que le règne de l’Anteclmst 
sera abrégé de jours, c’est-à-dire, qu’on obtient cin- 
quante-cinq ans et demi. ; ... ■■ ■ .. 

Or s’il était permis de tirer une conclusion de tous les 
rapprochements de dates qu’on trouve dans la vie de ces 
deux tyrans, la plus raisonnable et la plus utile, selon 
nous, serait la suivante Comme Mahomet commença 
sa vie publique à l’âge de quarante ans, on serait fondé 
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à croire par ces rapprochements que l’Antéchrist com- 
mencera à faire parler de lui à ce môme âge , c’est-à- 
dire vers l’an 1896. 

^ II. 


De Vomerture du temple, du tabernacle, du témoignage 
avant la dernière déiolation. 

CHAPITRE XV. — Verset 5-8. 


I. Vers. 5. — Et après cela je vis, et voilà que le 
temple du tabernacle du témoignage s’ouvrit dans le ciel. 
Ici commence le témoignage scellé du sang des martyrs 
de la fin des temps. Ces martyrs prêcheront par toute 
la terre la foi en Jésus de Nazareth crucifié, contraire- 
ment à la fausse doctrine qui paraîtra alors, et dont le 
but sera de faire croire au monde que le Christ n’est pas 
Jésus de Nazareth crucifié , Tenu sur la terre plusieurs 
siècles auparavant; mais que le Christ est nouvellement 
apparu , et qu’il est dans le désert , c’est-à-dire , en Ju- 
dée. Car la Judée est le parvis hors du temple; c’est un 
désert que les eaux salutaires du baptême et le soleil 
vivifiant de la foi auront laissé aride ; c’est aussi le lieu 
le plus retiré de la maison , c’est-à-dire Jérusalem qui a 
été, et qui sera surtout alors le lieu le plus retiré de la 

II. to 
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maison d’Israël. Matth., XXIV, 23 : « Alors si quelqu’un 
vous dit : Voilà que le Christ est ici ou là, n’en croyez 
rien. Car de faux Christs et de faux prophètes s’élève- 
ront, et ils feront de grands prodiges et des choses éton- 
nantes; de manière à séduire , s'il était possible , les élus 
mêmes. Je vous le prédis d’avance. Si donc ils vous di- 
sent : Voilà qu’il est dans le désert, ne sortez point. I<e 
voici dans le lieu le plus retiré de la maison, n’en 
croyez rien. » Et après cela je vis. Saint Jean annonce 
ici une vision , différente de celle décrite dans l’avant 
dernier chapitre. Et voilà que le temple du tabernacle 
du témoignage s'ouvrit dans le ciel. Ce temple représente ; 
1" Les vérités de la foi précieusement conservées dans 
l’Eglise de Jésus-Christ désignée par le ciel. Or le temple 
du tabernacle renfermant ces vérités va être ouvert : 
a) dans le ciel , par les dons de Dieu et par l’envoi des 
sept anges; surtout d’Enoch et d’Elie; b) et sur la terre, 
c’est-à-dire dans l’Eglise militante représentée aussi par 
le ciel. Ces vérités de la foi seront alors publiées dans 
tout l’univers, et ceux qui les prêcheront en rendront 
témoignage à tout le monde par le martyre et par les 
miracles. 

2* Ce temple du tabernacle du témoignage représente 
aussi le cœur et l’esprit de l’Eglise, et le sacerdoce, par- 
ticulièrement les prédicateurs et les docteurs. Et ce 
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temple sera ouvert dans le ciel proprement dit , par la 
communication des grâces et des dons que le Saint- 
Esprit fournira à l’Église militante pour la grande 
œuvre de ce dernier témoignage. > 

3° Ce temple rappelle le tabernacle du témoignage dans 
lequel étaient conservées la loi et les tables de la loi. Ce 
temple et particulièrement son sanctuaire dans lequel 
se trouvaient renfermées les tables de la loi, [figurent 
parfaitement le beu sacré qu’habitent les saints et d’où 
sortiront les sept anges qui viendront venger la loi du 
Seigneur indignement violée par les hommes. 

Ye^s. 6. — Et les sept anges sortirent du temple , 
portant sept plaies : ils étaient vêtus d’un lin pur et 
blanc , et ceints sur la poitrine de ceintures d’or. 1° Ces 
sept anges qui portaient les plaies font partie de ces 
esprits qui , comme on l’a vu au chapitre I”', 4, se 
tiennent debout devant le trône de Dieu pour exécuter 
ses volontés; ils sortiront du temple , c’est-à-dire, du 
sanctuaire céleste, pour porter les sept plaies dont il est 
parlé dans la suite, et pour présider à l’apostolat de la 
fin des temps. 

2* Ces sept anges représentent l’universalité des pré- 
dicateurs et des docteurs qui parcourront la terre vers 
la fin des siècles , avec Enoch et Elle à leur tète , pour 
raffermir les hommes dans là foi de Jésus crucifié, reo- 
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(Jre témoignage à la vérité du christianisme, prévaiir 
les fidèles contre la dernière et la plus abominable des 
hérésies, et enfin pour châtier le monde incrédule, pu 
pour intimer la crainte des jugements de Dieu par les 
plaies qu’il leur sera donné de répandre sur la terre. Ils 
étaient vêtus d’un lin pur et blanc. Ces paroles dé- 
signent clairement le sacerdoce dont le vêtement princi- 
pal est l’aube. Il est dit que ce vêtement est tissu d’un 
lin pur et blanc, à cause de la pureté et de la simpUcité 
qui doivent toujours être l’ornement principal du prêtre. 
Cette aube est appelée un vêtement, parce qu’eUe revêt 
en effet le prêtre dans ses fonctions sacrées, et qu’elle 
couvre son corps de la tête aux pieds. Et ceints sur la 
poitrine de ceintures d!or. Ces ceintures d’or désignent 
aussi, et même d’une manière plus spéciale encore, le 
sacerdoce, et surtout les derniers apôtres de la foi, qui 
seront revêtus de la justice , de la force et de la charité 
de Dieu pour donner plus d’efficacité à leur parole sa- 
crée. 1° Les derniers apôtres seront en effet revêtus de 
la justice , parce qu’ils seront saints et qu’ils exerceront 
et prêcheront la justice et la vérité ; or la justice est re- 
présentée dans l'Ecriture par une ceinture. Jsaf, XI, 5 : 
« La Justice sera la ceinture de ses reins. » 2» La force , 
ceinture dont ces saints seront revêtus pour exercer la 
puissance de Dieu sur la terre , et pour ramener les 
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hommes à la vérité, ou pour les y maintenir. Isaïe, XXII, 
21 : « Je le revêtirai de ta tunique; je l’honorerai de ta 
ceinture; ta puissance passera en ses mains. » 3” La 
charité, désignée par les mots ceintures d’or; car l’or 
figure la charité éprouvée, et aussi la pureté dont ces 
saints seront ornés. 4* La ceinture représente dans l'E- 
criture la chasteté sacerdotale dont ces apôtres destinés 
au martyre seront revêtus , Apoc., XIV , 4 : « Ceuï-ci 
ne se sont pas souillés avec les femmes, parce qu’ils sont 
vierges. » 5* Enfin , la ceinture représente la pénitence 
que ces saints pratiqueront et prêcheront. Cette ceinture 
est aussi appelée le cilice. Ces saints portmnt leurs 
ceintures d'or sur la poitrine ; parce qu’ils rendroid 
témoignage à la vérité , à la justice et à la sainteté de 
Dieu, à la face de la terre ; et parce que les vertus chré- 
tiennes dont ils seront les défenseurs, leur serviront 
conlme de cuirasses. On sait en effet que les anciennes 
cuirasses furent d’abord formées avec des bandesou des 
ceintures de cuir fort et souple en même temps. 

DI. Ysbs. 7. — Et l'un des quatre animaux donna 
aux sept anges sept coupes d’or pkines de la colère de 
Dieu qui vit dans les siècles des siècles... L’un des quor 
tre animaux , c’est-à-dire, l’un des quatre évangélistes 
au nom de tous, donna aux sept anges sept coupes d’or 
pleines de la colère de Dieu. Saint Jean désigne par ces 
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paroles le motif et l’occasion pour lesquels il sera donné 
aux sept anges représentant le sacerdoce et l’apostolat , 
des coupes d’or pleines de la colère de Dieu. Ce motif 
çt cette occasion sont les xérités de la foi contenues dans 
l’Exangile, que la nouvelle hérésie attaquera et que ces 
apôtres devront défendre. Saint Jean ne cite qu’un seul 
des quatre évangélistes distribuant ces sept coupes de la 
colère de Dieu ; c’est pour mieux représenter l’unité et 
la perpétuité de la foi que prêcheront ces derniers pré- 
dicateurs. Car ils tireront leur doctrine de la même 
source que les premiers apôtres, c’est-à-dire , de Jésus- 
Christ ; et c’est de cette source unique qu’ils obtiendront 
aussi les moyens d’aecréditer et de corroborer leur pa- 
role divine. Ces moyens seront les plaies miraculeuses 
qu’il leur sera donné de répandre sur les hommes pour 
les retenir par la crainte des châtiments dans la voie de 
la vérité qui leur était connue , comme les premiers 
apôtres y attiraient ceux qui ne la connaissaient pas , 
par des miracles d’amour et par l’espoir des récom- 
penses. Et Vun des quatre animaux donna aux sept 
anges sept coupes d'or pleines de la colère de Dieu. Par 
ces coupes d’or saint Jean désigne le contenant pour le 
contenu, c’est-à-dire, les plaies dont il est question dans 
ce chapitre. Ces coupes d’or indiquent la cause de la co- 
lère de Dieu, et cette cause sera l’honible hérésie de ce 
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temps , appelée l’abomination de la désolation. Car la 
coupe d’or représente la Passion de Jésus-Christ et le 
saint sacrifice de la messe dont l’Antéchrist cherchera à 
^ effacer jusqu’au souvenir ; il l’abolira même entière- 
ment selon Daniel, XII , 11 : « Depuis le temps que le 
sacrifice perpétuel aura été aboli, et que l’abomination 
sera misé dans la désolation, etc.» Ces coupes d'or 
rappellent aussi l’idée de la charité , car c’est dans un 
but de charité et pour préserver les âmes de la mort 
étemelle que les derniers apôtres affligeront les hommes 
dans les choses passagères et périssables de ce monde. 
C’est du moins la pensée qui ressort des dernières pa- 
roles du texte : Qui vit dans les siècles des siècles. Ce 
passage indique en effet l’éternité de Dieu et les châtié 
ments éternels de ceux qui auront refusé de se soumettre 
à la pénitence temporelle qui leur aura été préchée ou 
infligée dans les dernières plaies. 

Enfin ces coupes d’or font allusion à la coupe dont od 
se servait anciennement dans les grands festins, et dans 
laquelle devaient boire tous ceux à qui elle était pré- 
sentée ; or l’Ecriture se sert fréquemment de cette coupe 
pour figin-er la colère et la vengeance divine. Voir 
Isaïe, n, 17, 22, et Jérém., XXV, 15, etc. 

TV. Vers. 9. — Et le temple fut rempli de fumée , d 
cause de la majesté et de la puissance de Dieu; et nul ne 
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pouvait entrer dam le temple jusqu’à ce que les sept 
plaies des sept anges fussent consommées. Le temple re- 
présente ici l’Eglise militante, et ce temple sera rempli 
de funoée, à cause de la majesté et de la puissance que 
Dieu manifestera par les plaies dont il est ici question. 
Ces plaies s’élèveront comme une grande fumée du grand 
feu de la charité de ces apôtres animés et éclairés de 
l’Esprit-Saint. Ces plaies s’élèveront aussi du grand feu 
de la colère de Dieu pour purifier les bons et pour châtier 
les méchants dans le temps et dans l’éternité. Cette com- 
paraison de la fumée est vraiment admirable! 1« La 
fumée qui sort du feu s’étend et se dilqte dans l’air. 
2* Elle est visible et touche les sens , elle attire l’atten- 
tion des hommes, surtout si elle est grande, et elle 
obscurcit et aveugle ceux qui en sont enveloppés. 3" Elle 
incommode et peut mémo faire mourir les hommes en les 
asphjTÛant. 4" Elle est passagère et se dissipe avec le 
temps, surtout s’il s’élève un grand vent. 5« Elle, excite 
les larmes. 6° Enfin elle préserve les viandes de la cor- 
ruption. Or, tels seront parfaitement les effets de ces 
dernières plaies, qui seront comme une grande fumée 
que le grand vent de la tribulation de l’Antéchrist ré- 
pandra sur la t^rre par la permission de Dieu. H suffit 
de considérer chaque point en particulier pour se per- 
suader de la justesse de cette comparaison. Cette fumée 
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s’étendra et se dilatera de telle sorte qu’elle sortira 
même du temple immense de la chrétienté et arrivera 
jusqu’au parvis du temple , c’est-à-dire jusque dans le 
royaume même de l’Antéchrist : Apoc., XVI, 10 ; « Et 
le cinquième ange répandit sa coupe sur le trône de la 
bête, etc. » 2° Elle sera visible et incommodera les 
hommes par toute la terre au point de les faire mourir 
en grand nombre. Apoc., XI, 10 : « Ces deux prophètes 
tourmentaient ceux qui habitaient la terre, etc. d 3° Ces 
plaies en tant qu’elles sont temporeUes seront passa- 
gères, et ne dureront que jusqu’à la fin do règne de 
l’Antéchrist, dont la ruine sera consommée par la der- 
nière de ces plaies. 4® Elles arracheront des larmes de 
douleur ou de rage aux méchants, et des larmes de 
pénitence aux bons. 5° Elles préserveront beaucoup 
d’hommes de la corruption ; car elles attireront^ l’atten- 
tion des bons qui en comprendront et sauront en ap- 
préder la cause; et elles obscurciront l’intelligence des 
méchants qui ne çomprmidront pas les desseins de Dieu 
infiniment juste et misdicordieux, Don., XII, 10 : 
« Plusieurs seront élus et purifiés, et éprouvés comme 
par le feu : et ceux qui sont impies agiront avec im- 
piété, et tous les impies ne conqirendront pas ; mais les 
sages entendront. i> Et le temple fut rempli de fumée, à 
cause de la majesté et de la puissance de Dieu; c’est-à- 
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dire , que ces plaies par lesquelles Dieu manifestera sa 
puissance et sa majesté s’étendront par toute la chré- 
tienté figurée par le temple. Nous trouvons une figure 
de cette fumée dans l’Ecriture, III. Beg., VID, 10 : « Et 
quand les prêtres furent sortis du sanctuaire , une nuée 
remplit la maison du Seigneur. » Et nid ne pouvait en- 
trer dans k tempk jusqu’à ce que les sept plaies des sept 
anges fussent consommées. Saint Jean veut nous ap- 
prendre par ces paroles que les partisans de la bête ne 
pourront pénétrer dans le temple de la foi chrétienne 
pour y voir les secrets jugements de Dieu dont la ma- 
jesté et la puissance seront manifestées aux bons par ces 
sept plaies, que lorsque ces plaies auront cessé et que 
sera venu le moment où les nations se convertiront et 
que les Juifs diront : Bienheureux celui qui vient au nom 
du Seigneur. Car alors tous les hommes se convertiront. 
Apoc., XVI, 11 : « Ils blasphémèrent le Dieu du ciel à 
cause de leur douleur et de leum plaies , et ils ne firent 
point pénitence de leurs oeuvres. » Et chap. XI, 13 : 
« Le reste fut saisi de crainte et rendit gloire à Dieu. » 
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§III. 

Det $ept dtmièret plaiei. 

CHAPITRE XVI. — Verset 1-21. 

1. Nous allons assister maintenant aux plus terribles 
scènes que le monde ait jamais vues. Ce chapitre ren- 
ferme la description des sept plaies de la fin des temps , 
et particulièrement la ruine des méchants. Mais nous 
devons prévenir le lecteur que cette description des 
sept plaies est quelquefois interrompue par les cita- 
tions et par les applications que le texte même exige. 

Vers. 1 . — Et j’entendis une voix forte qui sortit du 
tmple, et qui dit aux sept anges : Allez et répandez 
sur la terre les sept coupes de la colère de Dieu. 1' Cette 
voix est celle de Dieu même qui ordonnera aux anges 
qui sont autour de son trône , toujours prêts à exécuter 
ses volontés, de présider à l’apostolat dont on a parlé, 
n en désignera sept qui devront porter sur la terre les 
sept plaies de sa colère , soit en communiquant sa puis- • 

sance aux derniers apôtres de l’Eglise militante, soit 
en déliant Lucifer et lui permettant de sévir. Ces plaies 
sont figurées dans l’ancien Testament par les plaies 
d’Egypte, Exod., VD, etc. 
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2“ Cette voix représente aussi la voix que le souverain 
Pontife fera entendre avec force en ce temps-là , par les 
sentences d’anathème qu’il prononcera contre la dernière 
hérésie, Apoc. , XIV, 9 : a Celui qui adorera la hête, etc. . . 
celui-là boira du vin de la colère de Dieu , etc » 

3° Cette voix forte est celle de l’Eglise, figurée par le 
temple; car l’Eglise enverra ses missionnaires et ses 
prédicateurs, etc., par toute la chrétienté , pour prêcher 
contre ccttc hérésie. Et elle leur dira : Alkz, et répandez 
sur la terre les sept coupes de la colère de Dieu. Ces 
paroles sont une figure des effets miraculeux qui sui- 
vront les sentences foudroyantes d’excommimication 
que l’Eglise prononcera contre les méchants. Elles 
expriment aussi la puissance qu’exerceront les derniers 
apètres sur les hommes. Car Enoch et Elle , qui vien- 
dront vers la fin des temps, présideront à cet apostolat, 
et il est dit d’eux , Apoc-, , XI , 6 : « Ils ont la puissance 
de fermer le ciel, pour empêcher la pluie de tomber 
pendant qu’ils prophétiseront ; et ils ont le pouvoir de 
changer l’eau en sang, et de frapper la terre de toutes 
sortes de plaies, aussi souvent qu’ils le voudront. » Suit 
maintenant la première plaie. 

U. Vebs. 2. — Et le premier partit et répandit sa 
coupe sur la terre; et les homms qui avaient le carac- 
tère de la béte, et ceux qui adoraierU son image fuma 
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frappas Æune plaie cruelle et terrible. 1° Par ces nombres 
le premier, le second, etc., saint Jean désigne en général 
toutes les plaies qui affligeront les hommes en ce temps^ 
là, et CCS plaies seront nombreuses et diverses, comme 

on le voit par ces paroles : « Ils ont le pouvoir de 

frapper la terre de toutes sortes de plaies, aussi souvent 
qu’ils le voudront. » 

2° Saint Jean désigne sept plaies qu’il caractérise plus 
spécialement. Mais ce nombre sept représente néan- 
moins toutes les sortes de plaies possibles que ces 
apôtres infligeront aussi souvent qu’ils le voudront, 
comme les sept anges représentent aussi tous les apôtres 
de la fin des temps, qui seront certainement nombreux. 

3* Ce nombre sept s’appbque plutôt aux sept prin- 
cipales plaies que saint Jean caractérise, qu’aux anges 
qui les répandront. 

4° Par ces anges , saint Jean nous représente les bous 
et aussi les mauvais anges; c’est ainsi que Lucifer fait 
partie de ces anges que Dieu envoie ou pennet, selon ses 
secrets desseins, 

5“ Ce nombre sept n’est pas tant ordinal que cardinal ; 
c’est-à-dire que saint Jean a plutôt voulu désigner sept 
espèces principales de plaies qu’il nous révèle, que 
l’ordre dans lequel ces plaies seront répandues. Car ces 
plaies viendront même toutes à la fois. Apoc., XVIII, 8 : 
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« C’€St pourquoi en un seul jour, ces plaies, la mort, le 
deuil et la famine viendront, et elle (Babylone) sera 
brûlée par le feu. » Et les hommes qui avaient le carac- 
tère de la bête , et ceux qui adoraient son mage , furent 
frappés (P une plaie cruelle et terrible. Nous croyons que 
cette plaie consistera en une maladie cruelle des intes- 
tins. Ou trouve , au reste , dans les plaies infligées p» 
Moïse et Aaron, une figure de ce que peut être celle 
dont il est ici question , et dont saint Jean n’indique pas 
le caractère. Exod., IX , 10 : « Ils prirent de la cendre, 
et ils se présentèrent devant Pharaon , et Moïse la jeta 
vers le ciel, et alors se formèrent des ulcères, et des 
enflures brûlantes sur les hommes et les bêtes. » Voir 
aussi I. Reg,, V, 6, 9. Vient ensuite la seconde plaie. 

ni. VïRS. 3. — Elle second ange répandit sa coupe 
sur la mer, et elle devint comme le sang éPun mort ; et 
tout ce qui avait vie dans la mer mourut. Cette seconde 
plaie sera donc la corruption de l’eau de la mer, qui 
deviendra comme le sang d’un mort; or le sang d’un 
mort, n’ayant plus sa circulation et s’épaississant en 
devenant noir, ne tarde pas à se corrompre et à devenir 
infect. On peut juger par là de la puanteur et de l’in- 
fection qui résultera d’une pareille plaie , lorsque toute 
l’eau des mers sera devenue comme le sang d’un mort. 
Et tout ce qui avait vie dans la mer mourut, c’estrâ- 
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dire , que tous les poissons et les cétacés périront , et la 
puanteur de leur cadavre ajoutera aux exhalaisons pu- 
trides de l’eau de la mer , devenue comme le sang d’ùn 
mort. Nous fûmes témoins nous-mêmes d’une semblable 
plaie , aux approches du choléra qui affligea si cruelle- 
ment l’Europe, l’an 1854; et nous vîmes les eaux du 
golfe de Naples semblables à de l’huile, et brillantes 
comme le phosphore , aussi loin que la vue pouvait s’é- 
tendre. Les poissons périrent en grande quantité , et le 
peuple s’abstint d’en manger tout le temps que dura 
l’épidémie. Ce phénomène, qu’on remarque quelquefois 
dans les grandes chaleurs, se manifesta à un degré dont 
on n’avait pas d’exemple ; et les savants cherchèrent à 
l’expliquer par des animalcules. 

IV. Ve»s. 4. — Et le troisième ange répandit sa coupe 
sur les fleuves et sur les fontaines , et il y eut partout du 
sang. Toutes ces paroles et celles qui précèdent doivent 
être prises littéralement. Ainsi donc, en ce temps-là, on 
ne trouvera presque plus d’eau à boire , car non-seule- 
ment l’eau salée, mais encore l’eau douce sera changée 
en sang , comme le texte l’exprime par ces mots : Sur 
les fleuves et sur les fontaines, et il y eut partout du 
sang. Ce manque d’eaü arrivera en même temps que les 
hommes seront brûlés par une chaleur dévorante; car 
en un seul jour ses plaies , la mort , le deuil et la famine 
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viendront, et BaJyylone, c’est-^^dire , les nations de la 
terre qui auront adoré la bête et porté le caractère de 
so'n nom , sera brûlée par le feu , parce que le Dieu qui 
la jugera est k Dieu fort. Après cette troisième plaie, 
saint Jean interrompt le cours de sa description par les 
observations suivantes : 

V. Vers. 5. — Et j’entendis l'ange des eaux disant : 
Vous êtes juste, Seigneur, qui êtes, et qui avez été; vous 
êtes saint, lorsque vous jugez ainsi. 1° Saint Augustin, 
Liv. 83j 9, 79, et avant lui Origène, Hom. 14 , in Num., 
enseignent que cbacpie chose visible de ce monde est 
gouvernée par un ange, et c’est de là qu’il est parlé 
dans notre texte de l'ange des eaux. 

2° Ou a dit plus d’une fois que les eaux, dans l’Ecri- 
ture, signifient souvent les tribulations. Par cet ange 
des eaux , saint Jean représente donc allégoriquement 
le sentiment unanime des fidèles de l’Eglise , qui accep- 
teront avec résignation ces grandes tribulations aux- 
quelles ils auront aussi part. Car les justes, selon l’expé- 
rience de tous les siècles, pâtissent avec les coupables. U 
n’y a de difiérence qu’en ce que les saints comprennent 
la justice et la sainteté de Dieu au milieu de leurs 
épreuves ; tandis que les méchants ne les comprennent 
pas r or c’est là ce qu’on verra surtout à la fin des temps, 
selon Daniel, XII, 10 : « Plusieurs seront élus et purifiés. 


Digilized by Google 



161 


» k^VlilY. Vir/SECtf, I, CBAP, XVI. ; 


^.‘éproiiv^i'cohuud par k feu; et ceux qui sont impies, 

■ iltnfûél(',-ei tous les impies ne comprendront 

pas ; mais les sages èu tendront. « Ainsi donc, les derniers 
élus Cfflîiprendront la sainteté et la justice de Dieu dans. 
ses’t«9rrâ)k8 jugements. La sainteté en ce' qu’ils veoront 
■que Dieu ne permettra oes plaies temporelles que pour' 
. les purifier et les rendre digues du bonheur étemel Ils 
.y reconnaîtront aussi sa justice, comme ou le voîtpar-le 
verset suivant : •,* ' 


■ . Ybm.’ 6.'— Parce qu’ils ont répandu te smq4essaiuh 
* * * - , ^ 
et des prophètes , vous leur aveiS aussi donné du sang à 

boire, et eest.oe qu’ils méritent. Par ces paroles, saint 

Jean indique la raison pour laquelle cette plaie dü saiig 

sera' envoyée; Porce qu’ils ont répandu le sang des 

saints et de» prophètes. 1" Ce passfigc s’applitjue aux 


saints'et' aux prophètes de l’Eglise miiverselk' de tous 
les tempà'en général;., et ü s’applique eu particulier aux 
6aints''et..&ôx prophètes qui seront martyrisés dans.ln 
dernière persécution, v . .v v- s -, 

2° On doit - observer _ici que les septv plaies pjiy^ 
siques dont est question dans ee chapitre, corre^on- ' 
dent aux sept principales plaies moraltfâ qui auront af- 
fligé l’Eglise dans tout le' cours de, sou existence. Et cela 
est si visiide , ^que ces, sept plaies générales de Ja fin. des 
temps sq|it «nuoDcées dans le même .ordre et avec les 
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mêmes caractères que les principales hérésies de l’E- 
glise. Ainsi le premier ennemi du christianisme fut la 
synagogue, et la première hérésie vint des Juifs, qui 
prétendaient que la circoncision était nécessaire au 
salut. De Kt la première plaie physique de la fin des 
temps, qui sera crUeUe et terrible, et fera horriblement 
souffrir les hommes qui adoreront la bête. Bien que 
. saint Jean ne précise pas le genre de cette maladie, 
on peut croire, comme nous l’avons déjà dit, que cette 
plaie sera semblablè à l’une de celles d’Egypte, qui 
. consistait’ en des ulcères et des enflures brûlantes. 
Or, cette plaie du premier ange causera des douleurs 
cruelleà et terribles aux honjmes, en punition de leurs 
crimes, et aussi en punition de la première hérésie dont 
nous venons de parler. Càr il ne faut pas oublier que, 
vers la fin des temps, on verra comme une récapitulation 
et le comble de tous les crimes des hommes depuis l’o- 
rigine du monde. De là aussi la récapitulation et le 
comble de tous les maux physiques, en punition de ces ' 
crimes, en général et en particulier. Le second ennemi > 
de l’Eglise fut le paganisme qui, pendant Téspace de 
300 ans, fit répandre comme une mer de sang. De là la 
' seconde plade du sang sur la mer : et elle devint comme 
‘ le sang tf«n mort. Ensuite parurent les hérétiques, dont 
les uns, tels qu’Anus et Macédonios , attaquèrent les 
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80urces.de la gfloe', en niant la divinité du. Fils et du 
Saint-Esprit qui en sont le princ^e, comme Pélagé en 
rejeta la nécessité. De là aussi la troisième plaie sar les 
fleuves et sur les fmtaines , et il y eut partout du sang. 

Les autres , tels que Nestorius, Eulichès, etc.,' par lèurs 
fausses doctrines touchant la personne et la nature de 
Jésus-Christ, obscurcirent ce'soleil de justice, et de là 
encore, la quatrième plaie dont il est parlé plus bas, où 
Voa yoit (piG le quatrième ange répandit sa coupe sur le • ■' 
soleil; et il lui fut donné de tourmenter les hommes par 
l’ardeur du feu. Et les hommes furent brûlés étune 
chaleur dévorante,' ' " , . , • , 

.\près toutes ces hérésies suivirent les effets de 
l'erreur d'Arius , dont saint" Jean indique le châti,** 
ment par la cinquième plaie , coHitrie il avait signalé 
cétte hérésie, au chapitre IX, 1 , sous l’énigme du cin- 
quième ange sonnant de la trompette. Ce fut, en. 
effet, par l’empereur Valence que l’hérésie d’Arius, 
comparée à la fumée du puits de l’abîme , se répandit, 
pai' toute la terre au temps des Goths et des Vandales , à a 
ce point qüe Tunivers s'étonna de se. voir arien; car, 
sous l’empereur Zénon, on ne comptait pas le plus petit 
-monarque parmi les cathohques'. De là aussi le cin* 
quième «wÿe (qui) répandit sa eoupe sur k trône delà..- 
bête ; et son royaume devira t&iéhreux, et les hommes 
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* / * 
forèrent .Inir lanÿtæ dans l'e^sde leutdmleur.'Et 

ik blàsfhàaèrmt le pie\i du ciel , i cause^ <k leur» doit- 

• küurs et- de leurs plaies ^ et ils ne firent point ^ pétàt«hc$ • . 
(fe ùurs flMOJfrt. En elfel, les ariens, en niant h divinité ’ 
du Fils et du Saint-Esprit, blasphémèrent le Dieu du eiel ; , . . 

n 

.et ils no firent point pénitence de leurs œuvres, méritaut 

ainsi de dêoorer leur langue dans T excès de leur douleur, 

puisque yàlence et les siens j, après avoir^ couvert dç 

ténèbre^-,les .Royaumes de.Ia terre, et, fait arracber la-' 

•• . ^ * **. * . 
langue à plasicurs évêques d'Afrique, moururent ariens. . 

, La pixièine plaie ^aoraje vient des protestants, qui in- 

fectèrent surtout l’Europe de leurs erreuK... Or,’ comme . 

on r.a TU, l’Europe «st reprçsentée par'l’Euplirate, Et 

^ >1 t 

coraïue, l’hérésie, de Luther a une grande analogie avec . 
cçlle de -l’Antéchrist, en ce que l’ùne et l'autre.auront * 

• résumé toutes .les .'erreurs .qui les, auront préçédéesj 
qu'elles auront aboli le.sacrifice perpétuel et le célibat; 

"ét parce qu© ensuite l’hérésie de Luther aura précédé , 
Ûnmédiatement celle de l’Aiitecht'ist^-et desséché lés' «aux 

du grsudfloitvé de-la gràeé'én Europe pEApétrearaisoB • • 
de dire aussi (pie le svnème ange rt^pondra sa coupe sur 
U grand flduve de l’Eiiphrate, cpii est l’Europe, et-qoe 
ses eaux seront séch/es pour préparer un chemin aux 
rois d.OrimU c’esl-à^dûœ, à.V-Antechrist et à ses appuis. 

.> ^ Ainsi donc ,' conUne nous l’avons dit dans une.uote ' 
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de cet ouvrage , bien (Jue toute erreur doive disparaUre 
au sixième âge , les conséquences du protestantisme 
seront toujours assez puissantes pOur. préparer les voies 
à l’Antéchrist en Eurqie.-’ ' > 

Enfin , le. wptième mal moral -et le plus grand de 
tous, sera la ^.négation' de üieu^ saoe lequel l'honaine . . 
ne saurait exister, pas plus , et encore iufinônent moins ' 
qa’il ne peut vivre privé d’air. Ca crime sera celui de la ■ 
oonsommaüon, autrement appelé l'abomination de là 
désolation ; et de là aussi 2e êepiièrAe mgf fui répeaidrii 
sa covfùxians tair. Et alors viendra la grude tempête/ 
qui précédera, la consommation des siècles. 

VI. Parce qu'ils. otU répandu Id sang des saihis y vùto. 
leur avez attssi donné du sang à boire. Par ceS pardes , 
saipt Jean indique donc la cause de celte plaie du sang, 
paree ljuiU ont répàM» le seing des saints , c’est-à-dire,' ' 
d« tous les, martyrs-, depuis Abel jusqu’au dernier et ' . 
en particulier des prédicateurs qui prècheroBt avant la' 
dernière tiibulation. £( c’ait ce q^üs méritent. C’est',, ■ 
une acclamation fiiite à In justice de Biéu, qui punit le» - , 
pécheurs même dès ce mopde, d^une 'manière analogue' 
et proportionnée à leurs crimes. Par celte cause du; 
sang , saint Jean indice implichemeht toutes celles que 
nous venons de signaler, et C’est- par là qu’il nous les " 
faitrenMrqncr..\>- \ ' 
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Vers. 7. — Et jen entmcUs un autre qui disait de 
l’autel : Oui , Seigneur Dim tâut-puissaTit ,■ vos juge- 
ments smt justes et téitMes. Cet ai^e de Faulel , c’est ' 
le souverain Pontife et le sacerdoce en général, (jui re- 
connaîtront publiquement et manifesteront aux liommes 
la cau^ de ces plaies , en les déclarant justes et mé- 
lilées- Cet ange représente aussi l’Eglise triomphante, 
qui joindra son acclamation à celle de l’Eglise militante. 
Après ces acclamations et ces applaudissements par le»’ 
quels saint Jean vient de faire rapplication générale de 
ces plaies , soit la continuation de leur description. 

VU. Vers. 8. — Le epiotrièm ange r/pandit sa coupe 
sur le soleil ; et il lui fut donmf de tourmenter- les 
hommes par l’ardeur du feu. > 

•Vee»" 9- ^ Lt les hommes furent bridés dune cha- 
leur dévorante, et ils blasphémèrent le mm de Dieu, qui 
O ces plaies en son pounoir, et ils ne firent point péni- 
tence pour lui rendre gloire. Ces deux varsets annoneent 
une plaie d’autant plus terrible qu’elle arrivera en 
même temps que Peau manquera pour y remédier. 
Cette plaie sera celle d’une grande sécheresse et d’une 
chaleur horrible , qui dévorera les honunes et dessA-’- 
cbeîra les plantes; de. telle sorte qu’uQ grand. nombre 
des uns et des autres périront, Alais malgré œk, les 
méchants seront tellement endurcis et avenus, qu’ik . 
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n’eQ reconnaîtront ni la cause, ni la justice , comme on 
le voit par ces paroles ; Et ils ne firent point pémterm 
pour rendre gloire à Dieu. De ils blasphéma'ont 
contre le Diea tout-puissant, au lieu de cheridier à 
calmer sa colère , et à désarmer son bras vengèur ; Et 
' ils blasphémèrent le nom de Dieu , qui a ces plaies en son 

pouvoir... . Le nom de Dieu particulièrement celui 

de Notre-Seigneur Jésus-Christ; Cinquième plaie. ‘ • . 

' Vni. Vias. 10. —~Et le cinquième ange rendit sa 
coupe sur le trine de la bête; et son royaume devint té- 
nébreux , et les hommes dévorèrent leur langue dans Vex- 
c'és de leur douleur. Ce trône de la bète doit s’entendre 
eu particulier' de la ville de Jérusalem on sera établi le 
siège de l’Antéchrist ; et ce cinquième ange qui est dé- 
signé ici littéralement, sera Lucifer. Car comme on l’a dit 
plus d’une fois , la même figure peut signifier diverses 
choses même opposées entre elles. Cet ange versera 
sa coupe sm le trône de la bête, c’est-à-dire sur l’Anté- 
christ lui-même, et sur ses ministres dont quelques-uns 
seront des rois. Il aveuglera*leur intelligence et endur- 
cira leur cœur de manière qu’il en résultera une grande; 
confusion dans toute l’étendue des royaumes soumis à 
leur puissance , car ils seront tous plongés dans les plus 
profondes ténèbres de l’incrédulité et de l’erreur : la 
lumière dé la vérité ne les édairera pas, parce quel’A^. 
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techristlear chef sera possédé par la puissance des ténè- 
'bçes qui est Lucifer. Et comme l’ordre moral préside à 
l’ordre physique , le troiAle des esprits produira aussi 
le trouble dans les cœurs et dans les actions dâ hommes. 
On comprend dès lors les injustices, les persécutions, 
la force brutale &L toutes les abominations qui se comr 
mettront dansce royaume infernal. ies konants dé- 
. vorérent leur langue dans l'excès dè leux dmlmr. Ces' 
parôlesiont voir l’horreur des matix qui affligèrent ce 
royaume de l’Antéchrist, puisque les hommes dévore- 
ront leur langue dans l’excès de leur douleur. C’est une 
hyperbole qui exprime les effets des plaies terribles dont 
Dieu châtiera les méchants qui adoreront la bête et qui 
blasphémeront contre lui et sés saints.- C’est oe quesalnt 
. Jean nous expUque par le verset qui suit : • ' 

, Vers. 11. Et ils ilasphémérent le Dieu du dû. à. 
muse de leurs douleurs et de leurs plaies , et ils ne firent 
point pénitence de leurs oeuvres. Sixième jdaie. ^ , 

K.~ Vers. 12. — JSf le sixième ange répandit sa 
coupe sur k grand fleuve d? l’Euphrate , et ses eaux /u- 
reru séchées pour préptjurer un chetuin aux rois dt Orient, 
L’Euphrate est l’un dès fleuves les plus cMtsidérables’ 
du monde, il prend sa source dans les montagnes de 
. la grande Arménie, se joint au Tigre et fait ensuite oe 
pays qu’on nomme la Mésopotamie ,' et de là va ae jeter 
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, dans la mer PeraîquCr Or ce fleuve sera desséché mira- 

■ culeusemeat par. le sixième ange envoyé de Dieu pour • • 
répandre la sixième coupe de sà colère j 'et c’est par là ’ 

■ qu'il sera ouvert un passage aux rois d’Oiient qui iront 
' s’unir àl’ Antéchrist avec leurs armées. Car Dieu les ras-; 

A 

semblera plus tard dans le lieu appelé on hébreu Arma- 
gédon pour les frapper tous à-' la fois et consommer leur 
ruine. ' >'ou3 avons un exemple du - dessèchement de 

• • l’Euphrate par Cyrus, roi de Perse , qui détourna les 

eaiix de ce fleuve pour pouvoir-se rendre maître de Ba- 

• bylone. Ymt JDomcl, XotXI, dausMai'linL - 

Par ce fleuve -de l’Euphrate on comprend aussi l’Eu- 
rope ; car, comme ou l’o vu dans cet ouvrage, l’Euphrate . • • 
était le plus grand des quatre fleuves qui coulMeut dans • 
le paradis, terrestre, et oes quatre fleuves représentent 

• - au figuré les quatre parties du monde. Or ce desséidie-, * 

meut'deS èaux de l’Euphrate s’entend aussi au figuré de ; ’ , 

l’Eurcqie qui est la contrée la plus belle et la pliis peu- 
plée de l’Eglise ; car vers les derniers temps ,’ la foi dis- , 
paraîtra peu à peu dans tout le monde, et c’est eu puni- 
tion de d’apostasie générale et de l’ingratitude ' dont , 
l’Europe si, abondamment et à longtemps arrosée des 
. eaux salutaires de la foi ^ se rendra coiipable, que Dieu 
enverra 'son ange pour ftûre tarir les sourêes de sa grâce 
dans cette indigne contrée. Dès lors ses forces morales 
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et physiques senmt tellement affaiblie que les rois de 

V 

l’Orient, c’estè-dire l’ Antéchrist et ses alliés trouveront 
un chemin facile pour y pénétrer, pourk soumettre à letir 
domination et pour y répandre leurs erreurs. C’est ce 
qu’on voit plus clairement par les paroles qui suivent : 
X. Vkbs. 13. — Et je vis sortir de la bouche du dra- 
gon, de la bouche de la béte, et de la bouche du fmx 
prophète, trois esprits impurs semblables à des gre- 
nouilles. ' ^ ' 

VïBS. 14. — Ce sont les esprits des démons , gui font 
des prodiges , et qui vont vers les rois de toute la terre-, 
pour les appeler au combat , au grand jour du Dieu tout- 
puissant. Ces trois écrits impurs, semblables à des gre- 
nouilles que saint Jean vit sortir de la bouche do dragon, 
de la bouche de la béte et de la bouche du faui pro- 
phète , seront donc les esprits des démons , qui feront 
des prodiges. On voit ici se préparer le grand combat 
qui va se bvrer au grand jour du Dieu tout-puissant, 
entre les puissances du ciel aveci’Egbse müitante sur k 
terre d’un' cété , et les puissances infernales avec le 
monde Ugués ensenable de l’autre. Dès qu’un passage 
' aura été frayé aux rois d’orient , c’âst>«-dire , au dragon 
qui est Lucifer, le chef des puissances infernales, àljt 
béte qui sera l’Antéchrist et le maître du monde , et A 
son faux prophète qui seca l’antipape , il sortira de leur 
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bouche trois esprits impurs , c’est-à-dire des démons qui 
feront des prodiges. Or, ces ümis esprits impurs qui soi - 
ront de rem démons; sont aussi les trois concupiscences 
dont parle ^intJean, I. Epist., II, 16. < Car tout ce qui. ' i 
e^ dans Id monde est où convoitise de la chair ou con- 
cupiscénee des yeux, ou orgueil de la vie , et tout cela 
ne vient point du père, mais du monde. » Dans ce plan 
d’attaque formé' par Lucifer, en voit encore perew son 
ancien orgueil de vouloir s’égaler à Dieu en imitant les 
trois personnes de là sainte Trinité; car le dragon singe 
ici Dieu le Père , la Mte veut représenter Dieu le Fils , 
et le faux prophète est une grossière et abominable re- 
présentation de Dieu le Saint^^rit. Ces trois monstres, 
le dragon, la bête et le faux prophète, ne forment qu’un' 
seul, être moral représentée par trois personnes distinc- . 
tes dont chaeune devra jouer son rôle et prendre une 
part active au grand combat du Dieu tout-puiasanL ' 

Leurs armes seront tous les vices représentés par les 
trois esprits impurs , ou par les trois concupiscences qui 
résument en elles tout ee qui peut flatter les passions' 
des honunes. Par ce moyen ,. ces démons réuniront les ^ • 
méchants et en formeront une nombreuse armée qu’ils 
pousseront à la- révolte contre Dieuj pour leur faire en- 
suite partager leur sort et précipiter dans l'^tme. 

Leurs, anmes si redoutables pour, les bonunes seront 
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, , ■ \ 

donc l’attrait des plaisirs , la soif des richesses , et l’éclat ' 

' des liOBueurs. Et ces trois concupisceuces bu ces trois ,, 
esprits impurs sont figurés avec vélité par des gre-*? . 
-nouilles. Car • 1" la grenouille est un animal dégoûtant 
qui ne se pWt que dans la vase des eaux corrompues. .> 
2»-'Elle cûàsse et se fait surtout entendre dans les té^ 
oèbres de la nuit. 3» Les grenouilles se rassemWent en' 

, grand nombre dans, un même lieu. 4* La lubùère les 
éblouit, et c’est au moyeu de flambeaux que les hom- 
mes les prennent pour lesmanger. 5® Elles sont aunphi-' 
bies èt rampent dans la poussière cfu s’enfoncent dan» v 
l’eau trouble. 6® Elles multiplient étonnamméntj car une 
seule suffit pour en produire un nomlM^ incalculable. ‘ 

7“ Elles sont sims force et deviennent parla le rebut des 
■ aniraam qtû les foulent aux pieds. 8» Elles sont la pâ- 
ture des replilés. 9* Lorsqu’ ellaô veulent s’élever elles n~' 
tombent aussitôt dans la pousaèretm dans la fange, été. ' 

. OTj tels seront les caractères de ces esprits itnpitrs sortis' 
de la bouche d« dragon , de la bouche de là bête , et de la 
bouche du faux prophète pour appeler au combat les rois 
de toute la terre, au ‘grand jour du Dieu tout-puissàta! 

IT Côs esprits appelés impurs par saint Jean luiiniême , 
seront dégoûtants «omine la grenouille,' parce qu’üs ne 
se plairont que dans la vase et dans la boue, des vjces. ‘ 

' C’est, en effet, dans cette vasa'oo dans cette eau bomv' 
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}>eujBe qu'ijê (léposeruat lears.œufg et les ponilront , en 
• se multipliant aotnme le gable de la mer. Leur progéni- 
ture peuplera ttoule la terre, qui sera comme üifectée par 
«es esprits inunondes; ,.eàr leur progéniture sera l’agré- 
• galion de tous les impies qui adoreront la bétc. 2® Ces * 
impies ne se feront entendre que dans les ténèbres de la 
■_ >nnit deserreurs, et ne se manifesteront que, dans l’obscu- 
•'. rité , parce, tpiô c’est le propre du méchant de fuir la 
lumière et de - rechçrcber les ténèbres pour la perpétra- 
!; tien ‘de ses crimes»' 3“ Lorsque la vraie lumière brillera 
aux yeux des adorateurs de la bête , ils Se retii eront 
dans l’obscnrilé pour ne la point voir j mais à, peine les 
..•ministres dé, l’Antéchrist auronU-ils fait briller àjeuts , 

. jyeux la faible lumière de leurs faux prodiges , qu’ils se . 

montreront en masse comme les grenouilles lorsqu’on 
'■ les pôcbe au flambeau composé de bitume el.de soufre; 
et ils s« Laisseront prendre jiour devenir la pdture des - 
. .îdêmons. A® Us' se rassembleront pour suivre la fausse 
-hunière de l’Aj^hrist lofsqu’éUe brillera à leurs yenjE. ■ 

3» Ils se montreront disposés à vivre comme la grenoutlle 
tantét dans la poussière des biens terrestres et tantôt dans 
la houe de» vjces. 6“ Ils multiplieront conune la - gre- 
nouillé, et fls «augmenteront jusqu’à l’infini le notnbrê 
'de leurs crimes et celui de leurs victimes par leur coas; 

, cernent et, par leurs cris, «n disant surtout : Qui est sm- 
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'blable à la c’est-ô-dire à l’Antéchrist, leur messie', 
et qui pourra lui résister? Us sefont sans force pour ré- 
sister à la béte, et ils se laisseront fouler aux pieds et 
dévorer par ses agents. 8® Ils deviendront la pâture des 
reptiles infernaux. 9* Lorsqu’ils voudront s’élever eoth- 
itrè le ciel, ou qu’ils chercheront à sortir de leur état 
d’avilissemeht en aspirant à la fausse gloire , ils retcHU- , 
.beront dans la poussière ou dans la boue du péché , en 
attendant qu’ils soient dévorés par les démons. Mais 
malgré leurs cris et leur nombre , ils ne pourront nuire 
■ni à Dieu ni à ses élus ; car ceux-ci seront bien plus éle- 
vés au-dessus d’eux, que l’aigle ne s’élève sur la gre- 
nouille quand il plane dans les airs. je vissortir de 
’ la bouche du dragon, de la bouche de la bête,, et delà 
hùudie du fâux prophète , trois esprits impurs sembkh 
Mes d des grenouiUes. C’est-à-dire que ces vices, ces er- 
reurs et ces abominations représentés par des grenouilles 
'sortiront de la bouche de ces trois monstres, Imcîfer, 
l’Antecbrist et son faux prophète l’antipape , qui seront 
d’accord entre eax, et publieront par les é(^ de l’Anttf- 
christ et par la prédication du faux prophète| ce q^ 
Lucifer, qui est le dragon , letH- aura inspiré et ordannë 
de prêcher et d'exécuter. Et c’est de cette manière èé- 
eore.que Lucifer cherchera à imiter Dieu, ea fidssat 
pout te-mal ce que Diéu fait pour le bien ; et c’est tkns 
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ce bnt pervers que ees troiï monstres appuieront leur 
muaion par de faux prodiges. Ce sont les esprits des dé- 
rùms qui font des prodiges. Ces trois monstres , Lucifer, 

■ JIAntechrist et son faux prophète s’adresseront aux rois 
de toute la terre, c’est-à-dire à tous lespeuples du monde 

• '.^è ces rois représentent , et par l’appât des vices , par 

pertdie de leur doctrine et surtout par l’éclat de leurs 
> .prodiges, ils cherdieront à entraîner tous les hommes à 
,J«ir suite pour les réunir et pour en former comme une 
nombreuse armée qu’ils feront combattre contre le 
Keu tout-puissant. Mais leurs efforts seront vains, car 

• W forces de cette armée seront comme celle d’une im- 
.piénse qucuatité de grenouilles , qui ne peuvent que 
coasser et s^agiter inutilement. 

XL C’.est pour nous mettre en garde contre ces esprits 
impurs que lésus-Christ nous adresse, les paroles sui- 
. vantes i', 

V*B6. 15. — Voilà que je viens comme un voleur. 
Beureuxcdui qui veille, et qui garde ses vêtements, de 
peur qu’il ne tmrehe nu , et qu’il ne découvre, sa hmte. 
Cas paroles renferment donc un salutaire et efficace 
- avertissement donné aux fidèles. Voilà quç je viens 
comme un vokûr. C’est Jésus -Christ lui-même, qui 
parléici dans le mêooe sens qu’au chapitre ITI, 3 r « Car ' 
n ta be Vréifles je viéndrai à toi comme un voleur, et tu 
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né ' sailfâs à qudte.heiire je viendfai. » C’est de befté' 
Strivée sondeiBe etimpi^évue pour les méehaDto plong^' 
dans la unit dess ténèbres et dépourvus de leurs véi»- 
ments,' qui çontlei vertus chrétiennes, que parle saint. 
•Paul; I. Tfess;, rv, 15 : « Dès que le signal aura été 
donné par la voht de l’arcbange et paè la trompette de 
Dieu," le Seignerir lui-mème' descendra du ciel; et ceux 
qui seront mort» en Jésus-Clirfat ressusciteront les pre- 
miers. Ensuite nous qui vivoqs et -qui ’ serons detneuréè 
. jusqu’alors,’ 'noiis' serons enlevés avec eux sur kg nuées 
pour aller datas les airs au-dcfvant de Jésus-Chnst;- et ai&ü 
nous serons étemellemeat avec le Seigneur. Consoler 
vous donc les uns les autres par ces paroles. Quant aq 
temps et au moment, vous n’avez pas besoin,' mesfrères, . 

nous vous, en 'écri>ions, parce que vous savez bien 
vous-ntêmes q[ue le jour du Seignour viendra comme un 
voleur pendant la nuit. Car lorsqu’ils diront : Paix et sé- 
curité, âlors'une ruine soudaine les surprendra, comme 
une femme est surprise par lesdoidenrs de l’etifanteoH^ 
et ils ne 'pourront pas s’enfuir. » Y&ilà que’ je viens 
contwie un voleur'. Ces paroles renferment aussi une con- 
solation ponr les justes et les saints qui se trouveront 
dans un grand iselernént- au temps de l’Antéchrist, et 
- verront la.massedes pécheurs s’ agiter en criant : «Qui 
.est semhlaWe A la béte et qui pourra lui résister? » Ges-.' 
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impies (liront aussi au milieu de leur bourbier et dans la 
pleine satiété de leurs désirs charnels : « Paix et sécu- 
rité. » Et cette affreuse Babylone dira : Apoc., XVIII, 7 : 
« Je suis assise reine, et je ne suis point veuve, et je ne 
serai point dans le deuil. P , . i , > 

Heureux celui qui veille et qui garde ses vêtements , 
de peur qu’il ne marche nu, et qu’il ne découvre sa 
honte. Jésus-Christ recommande ici aux fidèles qui vi- 
vront en ce temps-là, de veiller sur eux-mêmes , car si 
les chrétiens doivent être vigilants en tout temps , là vi- 
gilance sera surtout nécessaire alors, que le démon sera 
délié et dans la plénitude de sa puissance. Ces vêtements 
sont les vertus chrétiennes, et surtout la mortification, 
la charité, la pureté et la simplicité de cœur. Ce vête- 
ment est aussi la grâce sanctifiante dont l’àme des élus 
..est revêtue. De peur qu’il ne marche nu et qu’il ne dé- 
couvre sa honte. Cette nudité figure l’absence des vertus, 
et cette honte signifie l’état du «pécheur plongé dans 
l’horreur du vice. Et lorsque Dieu viendra au milieu des 
ténèbres des impies, leur nudité et leur honte seront 
mises au grand jour du soleil de justice et de vérité. 
Heureux celui qui veille et qui garde ses vêtements. Ce 
passage fait allusion aux voleurs qui circulaient autour 
des bains publics pour s’emparer des vêtements des 
baigneurs. Ensuite ces paroles font allusion à l’évangile 
■ U. ta 
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de saint Matthieu, XXIV, 18 : « Que celui qui sera dans 
les champs ne retourne point pour prendre son vête- 
ment Priez donc que votre fuite n’arrive point du- 

rant l’hiver, ni au jour du sabhat. » C’est-à-dire n'atten- 
dons pas jusqu’au dernier jour pour nous convertir ; 
car le Seigneur viendra comme un voleur, et il s’empa- 
rera des vêtements que nous n’aurons pas voulu porter 
sur nous. Matth., XXIV, 27 : « Car comme un éclair 
qui sort de l’Orient , parait jusqu’à l’Occident ; ainsi sera 
l’avènement du Fils de l’homme.... Et il arrivera à 
l’avènement du Fils de l’homme ce qui arriva au temps 
de Noé. Car comme durant les jours avant le déluge les 
hommes mangeaient et buvaient, se mariaient et ma- 
riaient leurs enfants , jusqu’au jour où Noé entra dans 
l’arche , et qu’ils ne pensèrent au déluge que lorsqu'il 
survint et les emporta tous ; ainsi en sera-t-il à l’avène- 
ment du Fils de l’homme Veillez donc , parce que 

vous ne savez pas à quelle heure le Seigneur doit venir. » 
Xn. Vebs. 16. — Et il les rassembla dans le lieu qui , 
en hébreu, s'appelle Armagédm. Armagédon est un lieu 
de la Palestine, célèbre par les défaites de plusieurs 
princes, Jud., IV, 7, 16; V, 19;TV. Jkÿ.,IX, 27; XXni^ 
29. Ce lieu sert donc de ligure et représente la réunion 
de tous les impies qui afflueront vers Jérusalem au temps 
de l’Antéchrist, comme on l’a vu dans le cours de cet 
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ouvrage. Dieu permettra ce rassemblement des rois, des 
peuples et des nations , avec leurs armées, vers le centre 
de la puissance infernale qui sera Jérusalem, pour les 
frapper tous ensemble au grand j(mr du JHeu tout- 
‘puissant. C’est à ce passage que se rapportent ces autres 
paroles de V Apocalypse, XX, 7 : « Après que mille ans 
seront accomplis, Satan sera délié ; il sortira de sa pri- 
son , et il séduira les nations qui sont aux quatre coins 
du monde, Gog et Magog , et il les assemblera pour le 
combat , et leur nombre égalera celui du sable de la mer. 
Et ils montèrent sur la face de la terre, et ils environ- 
nèrent le camp des saints et la ville bien-aimée (Jérusa- 
lem) . Mais le feu de Dieu descendit du ciel et les dévora; 
et le diable qui les séduisit fut précipité dans l’étang de 
feu et de soufre , où la bête et les faux prophètes seront 
tourmentés jour et nuit dans les siècles des siècles. » 
C’est à ce même passage aussi que se rapporte ce qui a 
été dit de la mort de l’Antéchrist au chapitre de la ré- 
surrection d’Enoch et d’Elie, Apoc., XI, 13. 

Après cette description des premières plaies , et parti- 
culièrement de la sixième dans laquelle nous venons de 
voir se préparer le grand jour du Dieu tout-puissant parla 
corruption générale du monde, et parle rassemblement 
universel des méchants vers Jérusalem, saint Jean passe 
ensuite à la description de la dernière des sept plaies. 
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Xni. Vkbs. 17. — Et le septième ange répandit sa 
coupe dans Vair, et une voix forte sortit du temple et du ‘ 
trène, disant : Cen est fait. Cette dernière plaie est , 
nous l’avons dit, la plaie de la consommation , comme 
l’indiquent clairement ces paroles ; C’en est fait : c’estr 
à-dire que tout est consommé ; les méchants ont mis. le 
comble à leurs abominations , après s’être souillés de 
tous les forfaits, et après avoir osé nier jusqu’à l’exis' 
tence de Dieu leur créateur pour adorer les démons. 
Dieu va frapper l’air qui communique aux hommes la 
vie et la lumière du corps, comme ils ont osé tenter de 
frapper Dieu qui est la vie et la lumière de l’âme, et sans 
lequel rien ue saurait exister. Et le septième ange ré- 
pandit sa coupe dans l’air, et me voix forte sortit du 
temple et du trône, disant : C'en est fait. 1“ Cette voix 
forte est celle de Jésus-Christ lui-même ; car il est le 
temple du Dieu vivant, et il est assis à la droite de Dieu 
le Père dans la spleçdeur de sa gloire. C’est pourquoi il 
est dit que sa voix sortit du temple et du trône, et que 
cette voix est forte, parce qu’en effet le moment est venu 
où Jésus-Christ lui-même va venger extérieurement la 
gloire de Dieu, si indignement outragée sur la terre. 
Cen est fait, c’esuà-dire, tout est consommé , les pro- 
phéties se sont accomplies et vont s’accomplir encore^ 
Les pécheurs ont mis le comble à leurs crimes , je vais 
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mettre le comble à ma justice ; leurs forfaits sont con- 
sommé», ma vengeance va l’être aussi. 

’ Vebs. 18. — Et toilà des éclairs, des tmnerres, et un 
grand tremblement de terre, et ce tremblemmt fut si 
grand, que jamais les hommes n'en ont ressenti de pareil 
depuis qu'ils sont sur la terre. * 

Vers. 19. — Et la grande cité fut divisée en trois 
parties, et les villes des nations tombèrent; et Dieu se 
souvint de la grande Babylme, pour lui donner d boire 
le vin de l'indignation de sa colère. 

Vers. 20. ■ — Et toutes les îles s'mfuirent , et les mon- 
tagnes disparurent. 

Vers. 21. — Et une grande grêle, comme le poids 
dêun talent, descendit du ciel sur les hommes; et les 
hommes blasphémèrent Dieu à came de la plaie de la 
grêle, parce que cette plaie était très-grande. Toutes 
ces paroles annoncent la plus grande , la plus terrible 
et la plus épouvantable Catastrophe que le monde ait 
jamais vue. Il a été démontré dans le cours de cet ou- 
vrage , comment les impies se réuniront peu à peu , au 
moral et au physique tout à la fois, et finiront par sê 
rassembler en nombre immense comme le sable des 
mers, selon ces paroles de l’Apocalypse même , XX, 7 : 
A Après que mille ans seront accomplis, Satan sera 
délié ;'ii sortira de sa prison , et séduira les nations qui 
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sont aux quatre coins du monde, Gog et Magog, et il 
les assemblera pour le combat, et leur nombre égalera 
celui du sable de la mer. » Ainsi donc tous les rois de la 
terre auront suivi la voix de l’Antecbrist et de ses faux 
prophètes, et se seront portés en masse vers Jérusalem 
avec toutes leurs armées , et tout l’appareil de leur 
puissance. Apoc., XVI, 12 : « Les eaux du grand fleuve 
de l’Euphrate furent séchées pour préparer un chemin 
aux rois d’Orient. Et je vis sortir de la bouche du 
dragon , de la bouche de la tête , et de la bouche du 
faux prophète, trois esprits impurs semblables à des 
grenouilles. Ce sont les esprits des démons, qui font 
des prodiges, et qui vont vers les rois de toute la terre, 
pour les appeler au combat, au grand jour du Dieu 
toutr-puissaiit. » Nous voyons ensuite toutes ceS armées 
formidables s’assembler dans un même heu , par la 
permission du Tout-Puissant. Apoc., XVI, 16 : « Et il 
les rassemblera dans le heu qui , en hébreu , s’appelle - 
Armagédon, » célèbre par tant de défaites. Lucifer, 
l’Antéchrist, et son faux prophète l’antipape com- 
mandent eux- mêmes en personne toutes ces armées 
réunies , et les font camper aux alentours de Jérusalem. 
Apoc., XX , 8 : « Et ils montèrent sur la face de la terre, 
et ils environnèrent le camp des saints et la vihe bien 
aimée. » Pendant que Lucifer et l’Antéchrist se font 
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adorer comme Dieu, tous ces flots de populations soumis 
à leur puissance, considérant l’Antéchrist comme étant 
e messie , et la terre comme changée en un paradis de 
délices , dans lequel ils peuvent se livrer à toutes les 
horreurs de la volupté, font retentir les plaines et 
les collines qu’ils occupent de leurs horribles blas- 
phèmes. La joie de cette Babylone est au comble, et 
elle s’écrie, Apoc., XVIII, 7 : « Je suis assise reine, 
et je ne suis point veuve , et je ne serai point dans le 
deuil ; » et ailleurs, Ibid., XllI, 4 : a Qui est semblable > 
à la bête , et qui pourra combattre contre elle ? » En effet, 
l’Antéchrist semble avoir obtenu un plein triomphe; 
car il a vaincu les deux seuls ennemis qui pouvaient 
encore lui disputer la victoire. Enoch et Elie , ces deux 
prophe tes puissants en œuvres et en paroles sont tombés ; 
lem^ corps sont exposés aux insultes et à la risée du 
monde entier, qui célèbre leur défaite par des fêtes 
aussi pompeuses que sacrilèges, poussant l’extrava- 
gance jusqu’à s’envoyer des présents les uns aqx autres. 
Apoc., XI, 7 : « Et quand ils auront achevé leur témoi- 
gnage, la bête qui s’élève de l’abîme leur fera la guerre, 
les vaincra et les tuera. Et leurs corps seront étendus 
sur les places de la grande ville, appelée spirituelle- 
ment Sodome et l’Egypte , où leur Seigneur aussi a été 
crucifié. Et les tribus, les peuples, les langues et les 
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nations verront leurs corps étendus trois jours et demi, 
et ils ne permettront pas qu’on les mette dans le tom- 
beau. Et les habitants de la terre se réjouiront de leur 
mort : ils la célébreront et s’enverront des présents les 
uns aux autres, parce que ces deux prophètes tour- 
mentaient ceux qui habitaient la terre. » Enfin le peu , 
d’élus et de fidèles qui sont restés fidèles de l’Eglise de 
Jésus de Nazareth, après la plus désastreuse des persé- 
cutions, ont été humiliés, dispersés et comme anéantis ; 
et ils se tiennent cachés dans les cavernes obscures et 
dans les antres des rochers... Mais ! voilà que la scène 
' diange tout-à-coup , et que Dieu n’est plus sourd à la 
Voix et aux gémissements de ses saints. Car en ce même 
moment , à cette heure solennelle , les deux prophètes 
ressuscitent, et se montrent debout à la face de Tum- 
vers assemblé. Apoc., XI , 11 : « Mais après trois jours 
' et la moitié d’un jour, l’esprit de vie entra en euï de 
la part de Dieu. Et ils se relevèrent sur leurs pieds ; et 
une graivle crainte s’empara de ceux qui les virent. Et 
ils entendirent une voix forte qui leur dit du haut du 
ciel : Montez ici. Et ils montèrent au ciel dans une 
nuée , à la vue de leurs ennemis. » A cette vue tons les 
rois, les peuples et les nations de la terre sont saisis 
d[une grande crainte et sont comme anéantis dans l’é- 
tonnement et la consternation. L’Antéchrist se voyant 
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ooofondu et voulant ^ par un dernier effort et par son 
dénier prodige /raffermir ses adorateurs dans leur 
doute et leur hésitation , s’élève lui-méme dans les airs 
à l’aide de la puissance infernale. Mais ! ô prodige 
étonnant, c’est ici que le Dieu fort porte son grand 
coup t l’Antéchrist tombe lui-même , et il est précipité ' 
dans ,rahlmei Apoe., XX, 9 : « Mais le feu descendit 
da.câel et les dévora , et le diable qui les séduisait fut 
précipité dans l’étang de feu et de soufre où la bête et 
les faux prophètes seront tourmentés jour et nuit dans 
le» siècles des siècles. » Et voilà des éclairs, des ton- 
nerres , et m grand trmldermnt de terre, et ce trmhk- 
meta fu$n grand, que jamais les hommes n’en ont 
resfenti de pareil depuis qu’ils sont sur la terre. Et la' ■ ^ 
. grande cité fut divisée en trois parties , et les villes des 
tuUians tombèrent. Ce tremblement de terre se fera res- 
sentir par tout Tunivers , et les villes des nations subn 
font le même sort que Jérusalem et pis encore , puisque 
le texte dit": Et les villes des nations tombèrent. Ces. 
vülee seront donc complètement anéanties, car saint ‘ 
Jean ne dit pas de celles-ci , comme U avait dit de Jéru- 
salem i^Jj» dixième partie de la ville tomba , iùeâs< 
fldh sans distinction et d’une manière absolue 
villes des nations tombèrent. La raison de cette diffé- , 
rence^t que Jérusalem, prise dans un sens mystique , 
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représente l’Eglise qui ne sera jamais entièrement dé- 
truite. Et Dieu se souvint de la grande Baby^me^ 
c’est-à-dire , de tous les méchants depuis l’origine du 
monde , pour lui donner à boire le vin de l’indignation 
de sa colère. . . Et me grande grêle comme le poids, d'm 
talent descendit du ciel sur les hommes , et les hommes 
blasphémèrent Dieu à cause de la plaie de la grêle , 
parce que cette grêle était très-grande. Les méchants 
en grand nombre sont tués par la grêle , dévorés par 
le feu ou écrasés et engloutis par le tremblement de 
terre. Et le reste fut saisi de crainte et rendit gloire à 
Dieu. Apoc., XI. 

, Et toutes les îles s’enfuirent, et les montagnes dis^ 
parurent. Ces îles qui s’enfuirent sont les fidèles que 
Dieu voulait épargner dans cet , affreux désastre. Ceux- 
ci sont comparés aux îles des mers , parce que comme 
les îles sont sans cesse battues par les tempêtes et 
rongées par les eaux , ainsi les bons , qui sont isolés et 
en petit nombre , sobt aussi sans cesse battus par les 
orages des persécutions et comme rongés par les eaux 
des tribulations. Et ces lies, c’est-à-dire, les seuls 
hommes qui n’auront pas pris part aux abominations 
de Babylone, sachant par les prophéties ce qui doit 
arriver, s’éloigneront de ce lieu de désastre. C’est 
d’eux qu’il est parlé en saint Matthieu, XXIV, 15: 
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« Quand donc tous verrez dans le lieu saint l’abomina- 
tion de la désolation prédite par le prophète Daniel , 
que celui qui lit entende : Alors que ceux qui sont 
daos la Judée s’enfuient sur les montagnes : que celui 
qui sera sur le toit ne descende point pour emporter 
quelque chose de sa maison ; que celui qui sera dans les 
■ champs ne retourne point pour prendre son vêtement. » 
Outre ces prophéties, ceux que Dieu voudra épar- 
gner seront avilis par une voix du ciel qui leur dira : 

, Sortez de Babylone, mm peuple, de peur que vous n'ayez 
part à æ* péchés et que vous ne soyez enveloppés dam 
ses plaies. Apoc., XVIII, 4. Ce passage doit s’entendre 
dans un sens moral et httéral tout à la fois. On trouve 
d’àiileurs l’exemple d’un avertissement semblable, donné 
avant la ruine de Jérusalem ; car Josèphe , De bello jud. , 
lib. 7.^ cap. Xn, raconte , qu’il sortit une voix du temple 
qui disait vi “ Allons-nous-en d’ici... » Et les montagnes 
disparurent. Ces montagnes sont la figure des puis- 
«îanr>-s du sièôlé, et tout le contexte confirme la vérité 
. de cette interprétation. C’est ce qu’on verra plus clai- 
.nment expliqué dans le chapitre qui suit. Ainsi les 
nations seront anéanties dtins ce terrible drame, et leur 
puissance sera hrisée j car elles disparaîtront pour tou- 
‘ jours, par.l’efiet de çet horrible tremblement de terre* 
:Hinej 2, cap. 4, XXXIII , raconte l’effet d’un sénat 
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blable tremblement de terre. Les trois évangélistes que 
nous citons ici font tous mention de tremblements de 
terre qui arriveront vers la fin des temps. Voir ifattft.; 
XXI/ 7î Marc, XIII, 8, et Luc, XXI, 11 : Et vnç gYaridc 
grMe comme le poids d’un talent descendit du ciel sur 
les hommes. Philostorgius , libi II, cap. VII, raconte, 
que l’an 404, il tomba à Constantinople une grêle qui 
pesait jusqu’à huit livres. - 

En terminant ce chapitre , il est bon de dire pourquoi 
saint Jean raconte cette grande' catastrophe de la ruine 
de. Jérusalem en deux chapitres difiérents : Chap. XI, 
13, et chap. XVI, 18, 19, La raison en est, que comme 
un historien raconte le même fait plus d’une fois pour 
le présenter sous ses diverses faces et ses différents rap- 
ports et circonstances , comme par exemple la Passion 
de Jésus-Christ qui est rapportée par trois évangélistes 
d’une manière variée quant à la forme et aux détails, 
mais parfaitement conforme quant au fond ; ainsi saint 
Jean, dans son chapitre XI, nous représente la chute de ' 
Jérusalem et celle de l’Antéchrist en opposition à la 
mort des deux prophètes EnOch et Elie ; tandis qu’au 
chapitre XVI, il la répète pour la faire contraster aVec le 
triomphe de Babylone, du du monde assemblé pour le 
grand combat, au grand jour du Dieu. tout-puissant. 
Enfin nous trouvons un autre motif pour lequel saint 
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Jean cette ^ description si importante de là fin 

, des temps ; et ce motif était de faire figurer cette cata&^ 
trophe , la plus grande qui ait jamais eu lieu , comme 
la dernière des plaies de la fin du monde ; c’est-à-dire 
comme la plaie de la consommation. Et c’est seulement 
apres celte dermere plaie que les restes des hommes 
pourront entrer dans le temple du Seigneur, c’est-à-dire 
dans l’Eglise-, selon ces paroles : « Et nul ne pouvait 
entrer dans le temple, jusqu’à ce que les plaies des sept 
anges fussent consommées, p Au reste, la 'preuve qu’il 
s’agit dans ces deux passages de la même catastrophe 
se trouve facilement dans les paroles mêmes du texte : 
car il est dit dans le premier passage que le, reste fut 
saisi de crainte et rendit gloire à Dieu ; et dans le se- 
cond, il est dit : « Les montagnes disparurent, p c’est- 
à-dire que la grande prostituée qui est assise sur sept 
montagnes sera anéantie comme puissance avec toiK les 
méchants ; et le reste fera pénitence, comme on le verra 
plus loin. Il est clairement annoncé d’ailleurs , que les 
restes des hommes ne rendront gloire à Dieu qu’après , 
la consommation des sept plaies, c’est-à-dire lorsque le 
dragon aura été précipité avec l’Antéchrist et les faux 
prophètes, selon le sens de ces paroles citées plus haut , 
Apec., X’V, 8 : « Et le temple fut rempli de fumée , à 
cause de la majesté et de la puissance de Dieu, etuul 
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ne pouvait entrer dans le temple jusqu’à ce que les sept 
plaies des sept anges fussent consommées. » 

§ IV. 

Condamnation de la grande proitilué* qui etl attùe 
eur lei grande! eaux. 

CHAPITRE XVn. — Vebsst 1-12. 

1 . Vers. 1 . — Et un des sept anges qui portaient les 
sept coupes vint , et il me parla, disant : Viens , je te 
montrerai la condanmation de la grande prostituée qui 
est assise sur les grandes eaux. Cet ange qui annonce à 
saint Jean la condamnation de la grande prostituée est, 
comme il est dit dans le texte même , l’un des sept 
anges qui portèrent les sept coupes de la colère de Dieu. 
Cet ange est seul, et parle au nom de tous, c’est tou- 
jours pour nous faire voir l’unité d’action, de principe 
et de doctrine qui unit toutes les puissances du ciel et 
de l’Eglise triomphante; comme saint Jean, représen- 
tant seul l’Eglise militante, représente aussi la même 
unité dans cette Eglise. Et ces deux ambassadeurs con- 
férant ensemble sur la chute de l'ennemi de leurs puis- 
sances respectives, sont encore une figure qm fait voir 
l’union étroite qui existe entre les saints du ciel et ceux 
de la terre. Viens, je te montrerai la condanmation de 


Digilized by Google 



191 


Liv.' vn, SEcr. i, chap. xvn. 

la grande prostituée. Viens, c’est-à-dire, réveillez votre 
’ attention , et détournez vos regards des choses ter- 
restres pour ne vous occupèr que de ce que je vais vous 
montrer en esprit et en imagination ; car voici ia con- 

t 

daimation de la grande prostituée. Dans le chapitre pré- 
cédent, nous avons vu en premier lieu l’exécution de cette 
sentence, sentence qui n’est révélée à saint Jean qu’en 
second lieu dans celui-ci. La raison de cet intervertisse- 
ment était de ne pas troubler l’ordre de la narration des 
sept plaies. Nous voyons en cela aussi une figure de ce 
qui se passera en réalité dans la consommation de ces 
plaies , c’est-à-dire, que la plupart des hommes des der^ 
temps ne sauront les motifs de cette sentence 
qu’après son exécution , car alors les restes des hommes 
qui auront survécu à ce désastre « seront saisis de 
crdnte et rendront gloire à Dieu , » et les Juifs diront ; 
« Bienheureux celui qui vient au nom du Seigneur. » 
VtCTW, je te ferai voir la condamnation de la grande 
prostituée. Je vous montrerai les décrets de Dieu qui 
fera finalement peser une juste et terrible vengeance sur 
les méchants. Car cette grande prostituée c’est Baby* 
lone représentant au figuré la masse universelle des im- 
pies de tous les Uéux et de tons les temps. Voir s^t 
Augustin, Enarrat. seconda in Psal. XXVI, et saint 
Prosper , In dm. temp. Qui est asme sur les grande» 
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taux, c'ègt<à-dire EUT ks peuples, les naitioQs et les 
langue*, selo'u r4pocoiî^e même, XVII 15 : « Les 
eaux que tu as vues , où la prostituée est a^ise, sont les 
peuples, les nations et les langues. » - 

, -Vias. 2. — 4eec laquette.leg rm de la terre se tant 
mrrofUTPUi, et les habitants de la terre se sont, mivrés du 
vin de sa jprostitution. Comme on l’a dit, saint Jean 
. compare la masse universelle des impies à une prosti- 
tuée, de même qu’il compare, par opposition, l’Eglise .de 
Jésus-Christ à une femme. Nous verrons, dans la suite ce 
qu’est cette proetituée, avec laquelle les rois de la terre 
se sont corrompus. L’apêtre appelle ces rois, les rois de 
la terre, pour faire comprendre que ce ne sont pas tous 
les rois, mais seulement ceux de la terre , c’est-è-dire , 
les mauvais princes adonnés aux jouissances terrestres, 
qui auront prostitué leur cœur,' en se Corrompant avec 
la prostituée, sc considérant comme les maîtres absolua 
de la terre , faisant peser leur joug de fer sur leurs su- 
jets , et, exerçant leur tyrannie par des actes purement 
arbitraires , Saœ s’inquiéter des jugements de Dieu qui 
Æst le' Roi des rois. Et les habüants de la terre se sont 
enivrés du vin de sa prostüraion, vin de la prost^tu- 
,tion senties trois concupiscences dont parle saint Jean : 
l’amour des plaisirs , la soif des richesses et l’<»^eil 
de la vio. Car, 1° le viir «livre et produit sur les hommes 
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le même effet que les plaisirs charnels et terrestres , 
surtout quand on s’y livre avec passion. 2» Le Vin ôte 
la soif pour un moment , mais s’il est bu avec excès il 
l’excite davantage, comme les richesses excitent la cu- 
pidité. 3° n produit une vapeur, soit un fumet sem- 
blable à la fumée de l’orgueil , qui étourdit pour un 
instant , et se dissipe dans l’air. 4” Le vin est agréable à 
boire et flatte les sens comme les plaisirs de la terre. 
5° Le vin est comme le feu, on ne doit s’en servir 
qu’avec précaution , et ne jamais le laisser prendre de 
l’empire ; or c’est ainsi que l’homme doit aussi jouir des 
biens terrestres avec modération , et comme n’en jouis- 
samt pas, selon saint Paul, Et les habitants de la terre 
se sont enivres du vin de sa prostitution, c’est-à-dire , 
(|ue le plus grand nombre des hommes qui amunt abusé 
des dons de Dieu sur la terre , et qui se seront enivrés 
de ce vin des plaisirs, des richesses et des honneurs 
condamnés par Jésus-Christ, feront pai-tie des habitants 
de Babylone et subiront le même sort, surtout s’ils 
s’obstinent et persévèrent dans leurs vices. Ce vin est 
appelé le vin de la prostitution , parce qu’il fait perdre 
la raison , la foi , la crainte de Dieu , la distinction du 
bien et du mal , le souvenir des fins dernières ; et parce 
qu’il fait que les hommes oublient Dieu pour se prosti- 
tuer à la créature. Isaîe , XXVIII, 7 : « Mais pour ceux 
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d’Israël , ils sont si pleins de Yin , qu’ils ne savent ce 
qu’ils font, ils sont si ivres , qu’ils ne peuvent se soute- 
nir : le prêtre et le prophète sont sans connaissance 
dans l’ivresse qui les possède ; ils sont absorbés dans le 
vin, ils chancellent comme étant ivres , ils n’bnt point 
connu la prophétie, ils ont ignoré la justice. Toutes les 
tables sont si pleines de puanteur et de ce que rejettent 
ceux qui vomissent , qu’il ne reste plus de heu qui soit 
net. » 

n. Vers. 3. — Et il me transporta en esprit dans le 
désert , et je vis une femme assise sur une bête de cou- 
leur d‘ écarlate , pleine des noms de blasphème, laquelle 
avait sept têtes et dix cornes. 1° L’ange, transporta saint 
Jean en esprit dans le désert, c’est-à-dire, hors de l’E- 
glise de Dieu, qui est la terre arrosée par les eaux de ses 
grâces , et fécondée par le soleil de justice et de vérité. 
Dans le désert , c’est-à-dire , dans le heu des abomina- 
tions et de la stérihté , où il y a absence complète de 
bonnes œuvres. Dans le désert, où les plantes des justes 
ont séché , et la terre de l’Eglise est devenue aride. 
Dans le désert, où Ton ne trouve que des pierres, qui 
sont les cœurs des hommes endurcis par le péché. Dans 
le désert, où les hommes enflammés par leurs passions, 
sont aussi nombreux que le sable brûlant qui en couvre 
la surface. Dans le désert , habité par les bêtes féroces, 


Digitized by Google 



UV. VII, SECT. 1, CHAP. XVII. 


198 


par les monstres , par les impies , par les méchants , par 
les tyrans, par les oppresseurs des veuves et des orphe- 
lins. Dans le difsert, le repaire des reptiles, des fourbes, 
des corrupteurs et des séducteurs. Dans le désert, habité 
par les démons, les injustes, les rebelles, les impies, les 
pécheurs, les scélérats , les profanes, les meurtriers de 
leur père et de leur mère, les homicides, les fomicateurs, 
les abominables, les voleurs d’esclaves, les menteurs, 
les parjures et tous ceux qui sont opposés à la saine doc- 
trine. Voir I. Tim., I, 9. Or, c’est dans ce désert qu'ha-» 
bite la prostituée , parce qu’elle fuit la lumière douce et 
bienfaisante de la terre fertile , pour sécher et pâlir au 
soleil brûlant des passions. Elle recherche la solitude et le 
secret pour cacher sa honte , et se livrer à ses abomina- 
tions en toute sécurité. Le désert est donc le lieu de sa 
retraite et de son séjour habituel; c’est là que les apos- 
tats , qui quittent la terre de fécondité , vont la trouver, 
et cette femme ne sort de sa retraite que pour chercher 
des victimes à dévorer, surtout si elle se sent aban> 
donnée par ses courtisans habituels. Et je vis une femme 
assise sur une bête de couleur d’écarlate. Cette femme , 
c’est donc la prostituée dont nous venons de parler, et 
que l’apûtre continue dè décrire avec des couleurs telles 
qu’il est impossible de s’y méprendre. Cette femme ne 
doit point être confondue avec celle qui représente l’E- 
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glise , et dont il est parlé en ces termes, au chap. Xfl, 6 : 
« Et la femme s’enfuit dans vie désert d’Occident^ où 
elle avait une retraite rpic Dieu lui avait préparée , pour 
y être nourrie pendant mille deux, cent soixante jours.» 
Car, bien que l’Eglise et le monde soient figurés l’un et 
l’autre par deux femmes, et bien que ces femmes aient 
chacune une retraite dans le désert , ou voit très-claire- 
ment la différence de l’une et de l’autre par le contexte, 
et particulièrement par ces passages, où il est dit que 
l’une de ces femmes est une prostituée assise sur me 
bête de couleur d' écarlate; tandis que l’autre femme, qui 
représente l’Eglise , s’enfuit dans le désert , qui n’était 
pas sa demeure , mais seulement un lieu de retraite que 
Dieu lui prépara. Cette différence devient beaucoup plus 
claire encore, et même jusqu’à l’évidence, par le texte 
qui suit : « Et il y eut un grand combat dans le ciel 
( c’est-à-dire dans l’Eglise militànte , lorsque celle-ci 
s’enfuit dans le désert). Michel et ses anges combattaient 
contre le dragon, et le dragon combattait avec sesamges. 
Mais ceux-ci furent les plus faibles, et leur place ne sè 
trouva plus dans le ciel ; » c’est-à-dire , dans l’Eglise , 
qui s’était emparée du désert d’Ocddent. Voir plus haut, 
chap, XII. Ainsi donc Dieu prépara cette retraite à son 
Eglise dans le désert , par le combat que saint Mchel et 
ses anges, à la tête des apùtres de l’Allemagne et de 
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tout l’Occident , livrèrent au -dragon et à la prostituée; 
et ceux-ci furent les plus faibles et durent céder leur 
demeure à ^ femme que Dieu protégeait. Tandis que , 
au contraire , la prostituée -était assise dans le désert 
sur une bête de couleur d’écarlate. Ces dernières paroles 
désignent parfaitement le caractère de cette femme ; car 
on ne peut entendre autre chose par ces mots si expres- 
sifs , que les horribles persécutions et les flots de sang , 
par lesquels la prostituée s'assit dans le désert, en assu- 
rant son empire sur le monde par les persécutions. 
2° Cette béte de couleur d’écarlate sur laquelle la pros- 
tituée était assise, n’est pas autre que le dragon ou le 
démon, qui est l’auteur de tous les homicides; car il a 
été homicide dès le commencement. C'est ce que Jésus-, 
Christ démontra lui-même aux Juifs , qui prétendaient 
être les enfants d’ Abraham, lorsqu’il leur dit, Jo., 
\III, 39 : « Si vous êtes les enfants d’ Abraham , faites 
donc les œuvres d’Abrahara. Mais maintenant vous 
cherchez à me faire mourir, moi qiâ vous ai dit la yé^ 
rité que i’ ai apprise. de Dieu;' c’est ce qu’ Abraham n’a 
point fait. Vous faites les œuvres de votrepère. » Et quel 
est ce père? C’est ce que les Juifs nous apprennent eux- 
mêmes ; car ils répondirent : « Nous ne sommes point nés 
de la prostitution ; nous avons un Père qui est Dieu. Et 
Jésus leur dit ; Si Dieu était votre Père, vous m’av- 
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meriez sans doute Le père dont tous êtes nés est le 

démon, et vous voulez. accomplir les désirs de votre 
père. Il a été homicide dès le commencement, et il n’a 
point persévéré dans la vérité ; car la vérité n’est point 
en lui. Quand il profère le mensonge, il dit ce qu’il 
trouve en lui-même; car il est menteur, il est le père du 
mensonge. » Ces paroles expliquent notre texte d’une 
manière admirable; car on y voit clairement que les 
Juifs avouaient eux-mêmes à Jésus-Christ, que ceux 
qui ne sont pas les enfants d’Abraham , sont nés de la 
prostitution; et Jésus-Christ ajoute que leur père est le 
démon , qui a été homicide dès le commencement. De 
là ces paroles de l’Apocalypse : Et je vis une femme 
assise sur une bête de couleur d écarlate. Tous ceux qui 
ne sont pas les enfants d’Abraham selon la foi , sont de 
la race de la prostituée, puisqu’il sont nés de la prosti- 
tution. Et leur père c’est le démon, qui fut homicide dès 
le commencement. La bête de couleur d’écarlate , ou de 
couleur de sang, sur laquelle la prostituée est assise, 
c’est donc le dragon, le père du mensonge, que saint 
Michel avec ses anges chassa du désert d’Occident, 
lorsque Dieu y prépara une retraite pour son Eglise, 
car la vérité ne pouvait pas habiter dans la même 
retraite que le mensonge, pas plus que le vice ne 
saurait se concilier avec la justice. Et cette bête était 
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pleine de noms de 6Zasp/i^wi«s,' c’est-à-dire, que tous les 
blasphèmes qui auront été proférés de bouche ou par 
écrit, ou même en actions depuis le commencement du 
monde jusqu’à sa consommation, sont et seront inspirés 
par le démon; et ces blasphèmes seront si nombreux, 
que la bête en sera comme pleine. Et cette bête était 
pleine de noms de blasphèmes. Ce passage s’applique. à 
tous les impies du monde qui auront blasphémé contre 
Dieu , contre la bienheureuse Vierge Marie , contre les 
saints , contre l’Eglise. Laquelle avait sept têtes et dùc 
cornes. 1° Ces sept têtes représentent en figure l’univer- 
salité des rois, des princes, des gouvernements, des 
chefs de sectes, etc. , qui auront été les appuis, les grands 
meneurs ouïes directeurs des méchants, et les ministres 
de Satan sur la terre de la prostitution. 2» Ces sept têtes 
représentent aussi les sept principaux ennemis qui au- 
ront faitlaguerreà l’Eglise de Jésus-Christ, c’est-à-dire, 
les Juifs , les tyrans du paganisme , les hérétiques , tels 
(jue les ariens, les nestoriens', les pélagiens, les pro- 
testants, les faux prophètes, qui banniront la foi de Jésus 
de Nazareth , pour préparer les voies à l’Antéchrist , et 
l’Antéchrist lui-même. 3" Enfin , ces sept têtes figurent 
à là lettre les sept principales dynasties et les sept prin- 
cipales époques, qu’on distingue dans l’histoire générale 
du monde impie et corrompu. Car ces sept têtes sont 
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sept rois ou chefs, chacun desquels représente l’une 
de, ces grandes époques , et l’une des dynasties prin- 
cipales qui régnèrent à cliacune de ees époques. €’est 
ce qu’on verra plus bas , lorsque le jffophcté luh 
même donne l’explication de ces sept têtes et des dix 
cornes, 

Vebs. 4. — Et la femme était vêtue de pourpre 
et d' écarlate, parée d'or, de pierres précieuses et de 
perles, portant en sa main un vase d’or, plein d’abo/mi- 
mination et des impuretés de sa fornication. Ce vête- 
ment de pourpre et d’écarlate représente le luxe, la 
vanité , le faste et la pompe du monde ; car ici, l’écar- 
late n’est plus citée pour sa couleur de sang, comme 
plus haut; mais elle est mise avec la pourpre, à cause 
de l’éclat et de la richesse de ces deux étoffes dont on 
fait les manteaux des rois et les riches vêtements. Cette 
parure d’or, de pierres précieuses et de perles, est 
ajoutée par le prophète, pour rendre plus claire sa 
pensée, et mieux expliquer ce que signifie ce vêtement 
de la prostituée. Porfanf en sa main un vase d'or , plein 
d’cAorninations et des impuretés de sa fornication. Ces 
mots représentent les tentations par lesquelles cette 
prostituée empoisonne ses victimes. Car lorsqu’elle pré- 
SMite aux hommes le venin et le poison mortel des abo- 
minations , qui sont , selon saint Ambroise , in Psal. 1 ; 
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« les erreurs elles fausses doctrines contre la foi^ et les 
impuretés , » c’est-à-dire , ses enseignements contre la 
morale et la -pureté des moeurs. « Ce calice est d’or, 
ajoute le même saint Père, mais les sots qui s’en 
servent, n’y boivent qu’impureté et abomination. » Ce 
calice renferme le poison des injustices , des fraudes , 
des larcins, de l’usure, de la vengeance, de l’ivrognerie, 
du libertinage, de l’impureté, de la cupidité, en un 
mot de tous les vices. Or la prasdtuée a soin de dorer la 
pillule , et de cacher l’amertume , le fiel et le venin de 
ces horreurs, en les présentant dans un vase d’or, pour 
mieux réussir à tromper et à séduire les hommes. Car 
si le démon, qui est le père de la prostituée, et si la 

I 

prostituée elle-même n’avaient pas soin d’agir ainsi, les 
hommes ne trouveraient aucun attrait dans le vice , et 
n’en concevraient qu’une juste horreur. 

rv. Vaas. 5. — Et ce mm était écrit sur son front : 
Mystère ; la grande Babylme , la mère des fornications 
et des abominations de la terre. 1» Cette femme portait 
le nom de Mystère; or un mystère, c’est ime vérité 
cachée et secrète, En religion, c’est une vérité que nous 
ne comprenons pas , mais que nous croyons , parce que 
Dieu l’a révélée. Nos pères appelaient mystères la repré- 
sentation de certaines pièces de théâtre , dont le sujet 
était tiré de la Bible , et où ils faisaient intervenir les 
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anges et les diables, etc. On dit par extension : les mys- 
tères de la politique , mystères d’iniquité ; c’est dans ce 
dernier sens qu’on a écrit depuis peu les mystères de 
Paris, les mystères de Vienne, etc. Or, c’est aussi dans la 
même idée qu’il faut entendre ici ce nom ie Mystère. 
Car l’iniquité des méchants est pleine de mystères qui ne 
seront connus et dévoilés qu’au dernier jour, au jour 
du jugement. 2“ La grande Baiylme. On a déjà dit que 
ce mot signifie confusion , et c’est dans cette confusion 
que sont cachés les secrets des méchants et les injustices 
de leurs iniquités. Bahylone était la capitale de la 
Chaldée et du royaume des Assyriens. Cette ville est 
généralement citée dans l’Ecriture , pour représenter le 
monde pervers, à cause de la signification de son nom, 
et à cause aussi de la grande corruption de cette ville. 
En outre , ces mots : Mystère , la grande Babylone, ne 
sont pas cités par saint Jean pour la chose elle-même , 
mais pour ce qu’elle représente; car il dit expressément 
que c’est le nom qu’ü cite, et non pas la ville. Et ce 
nom était écrit sur son front, sur le front de cette 
femme : Mystère ; la grande Babylone. Puis il ajoute ce 
qu’elle est, c’est-à-dire : La mère des fornications et des 
abominations de la terre. On doit remarquer que saint 
Jean appelle cette prostituée la grande Babylone, pour 
mieux faire comprendre que, par cette femme , dn doit 
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entendre l’universalité des impies de tous les temps et 
de tous les lieux. " 

V. VsBS. 6. — Et je vis la femme enivrée du sang des 
saints et du sang des martyrs de Jésus, et d son aspect, 
je fus rempli d’un grand étonnement. 1“ Il est impos- 
sible de peindre plus vivement la fureur des tyrans ido- 
lâtres et des impies de tous les siècles , contre les saints 
et les amis de Dieu , que ne le fait saint Jean , lorsqu’il 
dit que la femme était enivrée du sang des saints et du 
sang des martyrs de Jésus ; puisqu’ils poussèrent la soif 
du sang et de la vengeance jusqu’à l’ivresse. Après cela 
il ajoute : Et à son aspeçt , je fus rempli d’un grand 
étonnement , de voir celte femme, si cruelle et si féroce , 
élevée néanmoins à un si haut degré de grandeur, na- 
geant dans les délices, et entourée de tant de courtisans. 
2» On remarquera que saint Jean ne parle pas du sang 
de Jésus-Christ même; il le fait à dessein , pour nous 
faire comprendre que la cause des martyrs et des fidèles 
est la même que celle de Jésus. Et lorsque l’apôtre omet 
le principal , il le fait poux mieux exprimer Tunion 
étroite entre les amis de Jésus et Jésus-Christ lui-même, 
dont le sang est confondu pour ainsi dire avee celui des 
martyrs , de manière qu'on ne puisse pas nommer l’un, 
sans exprimer l’autre. Une autre raison pour laquelle 
saint Jean ne dit pas que la femme fut enivrée du sang 
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de Jésus-Christ, c’est que ce sang ne lui servit pas pour 
sa rédemption , malgré ses mérites infinis. Car la pros- 
tituée eut, par la permission de Dieu, le pouvoir de 
répandre ce sang précjeiu ; mais elle n’eut pas le 
bonheur de le boire. Ce bonheur était réservé pour les 
seuls enfants d’ Abraham, selon la foi; et ce sang re- 
tombera sur la prostituée et sur ses enfants, selon que 
les Juifs osèrent le demander en Idasphémant; Matth., 
XXVII, 25 ; M Que son sang retombe sur nous et sur 
nos enfants. » Or, c’est pour se venger que le père de la 
prostituée l'a inspirée de s’enivrer du sang des sainls et 
du sang des martyrs de Jésus, ne pouvant plus se ven- 
ger autrement sur celui de Dieu même, qni lui arrache 
d’innombrables victimes par sas mérites infinis. Dieu 
permet que la prostituée puisse ainsi s’enivrer du sang 
de ses saints et de .ses martyrs , pour leur propre 
bonheur et celui de l’Eglise , car le sang des martyrs est 
une semence, dit Tertiillien; et la prostituée , enivrée 
de ce sang, ne peut le comprendre dans son état d'i- 
vresse , de.rage et d’étourdissement. Et à son aspect , je 
fus rempli d'un grand étonnemmt « étonnement qu’on 
doit éprouver en effet à la vue de cette femme qui 
s’enivre du sang précieux des martyrs, pour sa perte, 
pour sa confusion et sa condamnation ; comme elle 
enivre aussi ses victimes , les impies , du vin de sa pros-^ 
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titution, (fu’ellè letir fait boire datls une coupe d’or, aussi 
pour leur perte, pour leur confusion et pour leur con- 
damnation. 

VI. Vers. l. — Et l’ange me dit t Pourquoi t'étonner? 
Je te dirai le mystère de la femme, et de la Mte qui la 
porte , et qui a sept têtes et dix cornes. C’est toujours le 
même ange qui parle et qui dit à saint Jean : Pourquoi t’é- 
tonner? C’est une manière oratoire de s’exprimer, qui 

est pleine d’énergie. On ne doit pas oublier que saint 

». 

Jean représente ici l’Eglise ; et son étonnement exprime 
d’une manière admirable le sentiment de la généralité 
et du commun des fidèles qui s’étonnent ,' et ne peuvent 
pénétrer tout d’un coup les secrets cachés de ce tra- 
gique événement ; c’est pourquoi l’ange lui-même l’ap- 
pelle un mystère s Je te dirai le mystère de la femme , et 
de la bête qui la porte, et qui q sept tètes et dix cornes. 
Ces paroles contiennent aussi un avertissement donné 
aux chrétiens,, qui ne doivent pas être du nombre de 
ceux qui s’étonneront avec les impies. Car ceux-ci n’au- 
ront pas voulu connaître ni pratiquer la vérité des pro- 
phéties que l’Eglise possède , et dont les fidèles doivent 
être informés; puisqu’il est écrit , Apoc., I, 3 : Heureux 
celui qui lit et écoute les paroles de cette prophétie, et 
qui garde tout ce qui s’y trouve écrit ; car le temps est 
proche. '» Cette expression d’étonnement est enfin une 
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figure , pour exciter notre attention sur l’explication de 
ce mystère important : Je te dirai le mystère de la 
femme , etc. On doit remarquer d’abord qu’il ne s’agit 
plus ici, comme plus haut, du nom de cette femme, 
mais Lien de la femme elle-même , dont l’ange va nous 
dévoiler le secret : Je te dirai le mystère de la femme, et 
de la béte qui la porte, et qui a sept têtes et dix cornes. 
Or voici ce mystère ; 

, VII. Vebs. 8. — La bête que tu as vue était , et n’est 
plus; elle s’élèvera de V abîme , et sera précipitée dam la 
perdition; et les habitants de la terre, dont les noms ne 
sont pas écrits au livre de vie dès la formation du monde, 
seront dans l’étonnement lorsqu’ils verront la bête qui 
était, et qui n’est plus. Par ces paroles : La bête que tu as 
vue était , et n’est plus, l’ange apprend à l’Eglise en la 
personne de saint Jean , que, par la catastrophe décrite 
au chapitre précédent, la bête cessera d’exister. C’est 
une manière de confirmer cette vérité si consolante pour 
les bons, et si terrible pour les méchants. L'ange dit au 
passé : La bête qu tu as vue était ; et il ajoute au présent : 
et n’est pim, comme si c’était déjà fait lorsque saint 
Jean écrivit ce livre; car le temps est un moment, et 
même un clin-d’œil , en comparaison de l’éternité. En 
second lieu , l’ange, en disant que la bête était, désigne 
ausâ d’une manière admirable la présence et l’empire 
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de la béte, c’est-à-dire, du démon, dans le monde, 

avant la venue de Jésus-Christ et avant l’établissement 

de son Eglise. Car la bête, qui est l’ancien serpent, 

pouvait déjà , au moment de l’établissement de l’Eglise, 

et lorsque saint Jean écrivit ce livre, être considérée 

comme n’étant plus , puisque la femme qui devait lui 

écraser la tête venait de paraître ; et c’est au moment 

d’être écrasée par elle , que la bête devait la mordre au 

talon ; car le temps est un moment en comparaison de 

l’éternité. Gen., III, 15 : « Je mettrai inimitié entre toi et 

la femme , entre ta postérité et la sienne : elle te brisera 

\ 

la tête, et tu la blesseras au talon. » Or, le coup de pied 
par lequel on écrase la tête d’un reptile est comme 
instantané , et de là ces paroles de l’ange : La béte que 
tu as vue était, et n’est plus; elle s’élèvera de V abîme. 
Ces dernières paroles mises au futur s’appliquent spé- 
cialement à la fin des temps , lorsque la béte , c’est-à- 
dire, le démon dont la puissance aura été comme anétm- 
tie par l’Eglise pendant les mille ans du règne de Jésus- 
Christ sur la terre , reprendra son empire , et sortira 
une seconde fois de l’ablme où elle fut précipitée par la 
venue du Sauveur. Car pendant les mille ans que l’E- 
glise dominera sur la terre , la bête ne pourra que la 
blesser au talon par les hérésies et les tyrans; /o., XII, 
31 : « Maintenant le prince du monde sera chassé. Et 
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moi (dit Jésus-Christ), quand j’aurai été élevé de la terre, 
j’attirerai tout à moi. Ce qu’il disait pour marquer 
de quelle mort il devait mourir , et aussi pour nous 
faire voir qu’il triompherait par la croix. » Or c’est en 
cela que s’est vérifiée la prophétie contenue dans la 
Genèse, et que nous avons citée ; mais cette prophétiéuè 
se contredit pas avec celle que nous trouvons dans l’j4- 
pocalypse, et toutes ces prophéties trouvent 
ment leurs places et se vérifient d’une manière adiÉH v 
rable en se confirmant et se corroborant l’une l’autre. 
C’est ce que nous allons démontrer par ces teixtra.^' 
l'Apocalyse, XX, 7 : « Et après que' mille an» seroat^ 
accomplis, Satan sera délié; il sortira de saprimn, et 
il séduira les nations qui sont aux quatre cokiB du 
monde, etc. » Iéfd.,XlII, 15 :.«Et il lui fut donné. d’ea^ 
mer l’image de la bête , et de la faire parler, et -de faire 
tuer tous ceux qui n’adoreraient pas l’image delabéte;» 

On voit donc par là que la bête blessera ' encore é ladn 
des temps la bienheureuse Vierge Marie dans la peiw 
sonne morale de l’Eglise qui est aussi appelée la femme, 
Ap., XII, 6. .Mais cette blessure n’est toujours qu’unte 
blessure au talon , parce que Marie et l’Eglise triom- 
pheront de la bête après cette courte lutte acharnée, dé 
la fin des temps, et la femme finira par écraser encore 
la tête du serpent, par le bras tout-puissant de- son Fils 
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Jé6u»-Cliri8iy selon ce» paroles : Apoc:, XX, 7 : a-Ëi 
api^ ({ue taille ans seront »ocomplis , Satan sera délié, 
il sortira dé sa prison, et il séduira les nations qui -sont 
aux quatre coins du inonde Gog et Magng,' et il les 
assemblera pour le combat , et leur nombre égalera ce- 
lui du sable de la mer. Et ils montèrent sur la face de la 
terre. El ils environnèrent le camp des saints et la ville 
bien aimée. Mais le feu de Dieu descendit du ciel et les 
dévora; et le diable qui les- séduisit fut précipité dans 
l’étang de feu et de soufre , où la béte et les faux pro- 
phètes seront tourmentés jour et nuit dans les siècles des 
siècles. » C’est donc ainsi que la bâte , ou l’ancien ser- 
pent, ce séducteur du genre humain aura la tète brisée 
pour les siècles des siècles. De là ces pai'oles du texte : 
La bête que lu as vue était , et n’est pim; eUe s’élèvera 
de l’ abîme, et sera précipitée dans Ia_ perdition; et les 
'habiUmts de la terre, dont les noms ne sont pas écrits 
au livre de vie dès la formation du monde ; c’est-à-dire, 
ceux qui ne sont pas prédestinés, et qui sont connus de 
Dieu de toute éternité, comme ne devai^t pas être sauvés 
' . par leur propre faute , seront dans l’étonnement lors- 
*qu’ils verront la bête qui était, et qui n'est plus. Ces pa- 
roles doivent encore s’appliquer au moment delà chute 
et de l’ext^tnination ,de la bête, de l’Antechri»! et de 
.jses faux furcqihètes; car abrs,. «,.les hommes s’étonne- 
D. i4 
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font, et tons ceux dout les noms ne sont pas écrits au 
livre de vie seront tués et précipités avec la ))éte dans 
l’étang de feu et de soufre pour y être tourmentés'jour 
et nuit dans les siècles des siècles ; et les restes seront 
saisis de crainte et rendront gloire à Dieu, a 

Vm. Vies, 9. — Et voici le sens plein de sagesse de 
cette vision ; Les sept têtes sont sept montagnes sur les- 
quelles la fêmme est assise. 

Vies. 10, — Ce sont aussi sept rois , dont cinq sont 
tombés; l’un est encore, et l’autre n'est pas encore venu; 
et quand il sera venu, il faut qu'ü demeure peu de 
temps. ' ’ ' 

■ Vies. 11 , — Et la bête qià était, et qui n’est plus , est 
la huitième ; eUe est une des sept , et va dans la mort. 

Et voici le sens plein de sagesse de cette vision. Par 
ces paroles, l’ange apprend & l’Eglise , en la personne 
de saint Jean , la profondeur de la sagesse cachée dans 
cette vision : il veut nous faire saveur par là, que les 
sages eux-mémes ont bèsoin de heauc.oup d’attention et 
doivent longtemps méditer, prier et jeûner pour pouvoir 
comprendre de tels mystères. Les sept têtes sont sept 
montagnes sur lesquelles la femme est assise. Cette com> 
paraison des montagnes est aussi belle que sensible. 
!<' Les montagnes dominent tonte la terre. 2° Elles 
s’étendent par de longues chaînes et ramiheations sur 
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beaucoup de conU-éos. 3" C’est des plus hantes jnop- 
tagnes sur lesquelles sont les glaciers, que descendent 
les grands fleuves qui arrosent la terre et alimentent les 
grandes eaux, 4' Les cimes de ces hautes montagnes, 
quoique plus rapprochées du soleil , sont lus régions les 
plus froides, ej plus on s’approche des bassins où- sont 
contenues les grandes eaux de la mer et des lacs, plus 
l’air s’adoucit et perd de son âpreté. 5” Les montagnes 
sont en général arides et sauvages. 6“ Elles sont le re- 
fuge des animaux féroces. 7' C’est surtout dans ces 
hautes régions qu’éclatent les plus grandes et les plus 
fréquentes tempêtes. 8» La pluie et le brouillard les ren- 
dent 'presque toujours obscures. 9® Quelques-unes des 
montagnes de la terre sont riantes, fécondes et gra- 
cieuses , toutes sont plus ou moins imposantes et majes- 
tueuses. 10*' C’est sur les cimes élevées qu’on rencontre 
les plus grands spectacles et les plus grandes horreurs 
de la nature ; tels que les précipices, les grandes chutes 
d’eau, le bruit épouvantable des torrents, etc. Il* A 
qôté des plus hautes élévations, on trouve les vallées 
profondes et les abîmes sans fonds, etc. Or telles sont 
.précisément les puissances du siècle , que saint Jean 
appelle des montagnes. Car 1® elles dominent la terre. 
2 * Elles s’unissent et étendent leur domination sur beau- 
coup de contrées. 3® C’est surtout des grands royaumes 
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que vinreQt kg guerres et les persécutioDS qui firent 
couler des fleuves de sang, pour arroser la terre de la 
foi,.iet pour alimenter les grandes eaux des tribula^ 
lions. 4° Les sommités de ces puissances, quoiqu'étant 
les plus élevées , sont souvent obscurcies par les nuages 
de l’ambition et du sordide intérêt; et c’est ivécisé- 
ment celles qui furent les plus rapprochées du soleil de 
justice et de vérité , coquue les empereurs romains par 
exemple, qui se monh^raut les plus froides et les plus 
âpres jdans leurs actions. C’est aussi de ce contact des 
glaciers, des esprits et des cœurs des tyrans avec le soleil 
de justice et de vérité, que vinrent les fleuves du sang 
des persécutions. Plus on descend dans les .régions 
basses de l’humilité ; de la pauvreté et de la simplicité-, 
vers les eaux des tribulations, plus on y trouve les effets 
de la douce clialeur de la grAœ, de la justice et de la 
vérité de la lumière étemelle 3“^ Les grands royatimes 
sont en général ceux qui furent les plus arides en bonnes 
œuvres et en philanthropie. 6» C’est dans l’histoire des 
grandes puissances que l’on rencontre les plus grands 
monstres et les bêtes lœ plus féroces qui s’enivrèrent du 
sang humain. 7* .Que de terribles tempêtes éclatèrent 
chez ces nations dévastatrices? 8° Combien de larmes ne 
firent-elles pas verser en couvrant la terre de deuil et de 
désolation ? 9° Quelques-unes de ces puissances furent à' 
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la vérité bieoiaisantee et réjouireot la terre par la fé- 
condité de leurs grandes et généreuses entreprises ; et ' 
^ toutes sont majestueuses et 'imposantes. 10° Quels 
' 'grands spectacles et quelles horreurs leur lûstoire ne 
fournit-elle pas généralement? 11° Enfin, u’esUce pas 
dans les plus grands royaumes que les plus puissants 
sont assis an milieu des plus faibles, des plus pauvres et 
des plus misérables. L'auge voulant donc expliquer ce .. 
que sont ces sept têtes , nous dit : Les sept têtes sont 
. sept montagnes- sur lesquelles la fentme est assise : la 
feimnei c’est-à-dire la prostituée , telle que nous l’avons 
décrite plus ^ut. Ensuite . saint Jean nous présente la 
même chose sous une autre figure, selon l’usage des 
prophètes , et il nous dit que ce sont (ami se^ rois. 
Or, par ces trois figures : a] la feimne assise, b) suY 
les sept tnonfoÿnes, c) qui sont aussi sept rois > on com- 
prend clairement, surtout à cause de la coqjonction 

I » ^ f 

aussi, qu’il s’agit ici de domination et de puissances sur 
lesquelles la femme est, ass^,.c’est:à-dire, sur lesquelles 
le monde est établi, fondé, appuyé, protégé et affermi. 
Ce sont aussi sept rois dont cinq sont tombés;: ïun est 
- encore;. et F autre n’est pas encore venu. D’après tout ce 
qui a été expliqué auparavant, on a déjà pu se con- 
, .vaincre que cette femme est la prostituée assise dans le 
• ' désert, sur la bête de coufeur (fiicarlMe^.et que. cette 
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béte, c’est le démon qui fait la guerre aux hommes par 
lui*méme, ou par ses ministres', les impies et les mé- 
chants , et cela à cause de son ancienne inimitié contre 
le genre humain. Gen.j ÜI, 15 : <x Je mettrai inimitié, 
entre toi et la femme. » Or , en prenant l’histoire du 
monde, nous y voyons une lutte acharnée et conti- 
nuelle avec des circonstances variées , il est vrai , mais 
toujours les mêmes, quant au principe, entre Dieu et le 
démon; entre la femme , qui est l’Eglise, et la prosti- 
tuée , qui est le monde ; entre la postérité du diable, et 
celle de la bienheureuse Vierge Marie ; en un mot entre 
les bons et les méchants. Les bons sont appuyés sur 
Meu et sur son Eglise, et doivent suivre les traces de 
Jésus-Christ leur chef , qui a été crucifié et qui a souf- . 
Tert. Les méchants , au contraire , sont inspirés par le 
démon , et sont appuyés sur les puissances de la terre, à 
qnî le monde appartient selon cette parole de Jésus- 
Christ lui-même; Jos., XYllI, 36 ; « Mon royaume n’est 
•pas de ce monde ; » et Jbid. XVI s « Le prince de ce • 
monde est déjà jugé. » te, par ce que nous venons de 
dire, on.voit déjà que ces puissances, bu ces sept mon; 
tagnes sur lesquelles la femme est assise, doivent s’en- 
tendre de tous les lieux et de tons les temps de l’iiistoire 
du monde. Maintenant , si nous compulsons l’histoire ^ 
universelle des médian ts qui possèdent la terre et persé- 
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calent les bons, nous y voyons sept principales époques 
bien distinctes, auxquelles l’ange appliqué ces paroles : 
Les sept têtes sont sept montagnes, etc. Ces époques sont 
précisément celles où la béte fit verser tant de sang 
qu’elle en devint rouge comme l’écarlate. Apoc., XVII , 

3 : « Et je vis une femme assise sur une bête de couleur 
d’écarlale, pleine de noms de blasphèmes, laquelle avait 
sept têtes et dix' cornes. » La première époque fut de- 
puis .\dam jusqu’à Noé : nous y voyons figurer Caîn , 
le premier homicide, et les géants fpii furent les pre- 
miers persécuteurs des bons ; voilà la première mon- 
tagne ou la première puissance et le premier roi. Dans 
la seconde, depuis Noé à Abrnliam, figurent Nemrod et 
les méchants qui élevèrent la tour de Babel ; seconde • 
montagne. Dans la troisième époque , depuis Abraliam 
jusqu’à Moïse , nous trouvons les rois de Sodome^et les 
Pharaons d’Egypte. La quatrième, depuis .Moïse jusqu’à 
la captivité de Babyloue , nous fournit les rois impies 
d’Israël et de Judâ. Dans la cinquième , depuis la capti- 
vité de Babylone jusqu’à Jésus-Christ , on remarque les 
rois de la Chaldée , et ceux de l’Asie et de la Syrie. Or 
ces cinq montagnes ou puissances, figurées aussi par les 
rois, étaient en effet tombées, quand saint Jean reçut 
cette révélation. De là.ces' paroles : Ce sont aussi sept rois 
dont cinq sont tombés. La sixième époque nous présente 
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les empereurs païens dont les horribles, persécutions 
sévissaient précisément lorsque saint Jean écrivit ce 
livre;. puisqu’il en reçut la révélation dans son exil de 
Pathmos où U se retira après avoir été plongé dans 
une chaudière d’huile bouillante. C’est pourquoi l’angt 
ajoute : L’un est encore* Enfin la septième puissanœ', 
ennemie des bons^ est celle de Mahomet et «on uot> 
mense empire, qui mit l’Eglise de Jésoadlhrist^ deut 
doigts de sa perte,, et se montra si cmelleineiit boe* 
tile envers la chrétienté; or cette septième puissance 
n’existait pas encore au temps de saint Jean ; o’eet 
pourquoi l’ange lui dit : Et l'autre n'est pas erusore 
venu. Et quand U sera venu, ü faut qu’il demeure peu 
de tem{>8. Ces dernières paroles sont expliquée» phu. 
loin , et Vi^liqueQt à l’Ânteehrist dont la puissance 
. surgira des re^es de l’empire turc , et formera mor»< 
lemeut la même puissance^ la puissemce de la 1^ qoi 
comprend toute l’étendue du règne des Turcs ou de la 
secte , musulmane , depuis Mahomet jusqu’à 
christ inclusivement. / ■ ■. 

/ Et la.bête tpa. était , et qui n’est plus, est la htii-’ 
tième elle est une des sept , et va dans la mrt. On se- 
rappelle que les prophètes -ont coutume dè pmler des 

* s * 

choses taès-éloignée8'comjme‘ei,elles étaient préseides^ 
par la raison que. le <teo^ n’est qU’un point par rap^ 
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port , à l’éternité ; voilà pourquoi l’auge dit au présent 
èn parlant de rAnteclu-ist -. Et ia bête qui était, il qui 
rCeH plus, est kr lüiitième. 11 se sert ici des mêmes 
paroles qu'il ertiploie plus haut, t'ers. 8, pour nous 
foire comprendre qu’il s’agit toujours de la même bête, 
et qnè la sepüème et la huitième moutagne n’en font 
qu’une en réalité. < Pourquoi maiutenaut l’ange parle- 
t-il d’une huitième montagne, d’une huitième bête ou 

. s 

d’une huitième puissance, puisqu’il n’cu' avait annoncé 
que sept? C’est ce qu’il explique lui-mème en disant 
que ce/te huitième est une des sept. £t pom* que nous 
sachions bien de quelle béte il veut parler, il la touche 
. pour ainsi'dire du doigt, en nous disant qu’elle est le 
' fils de perdition par ces mots : Et va dam la mort. 
Pourquoi dit-il donc qu’elle va dans la mort, après ' 
avoir dit auparavant qu'elle n’est plus. C’est pour 
mieux expliquer soui énigme ;’et si nous voulons bien 
ia comprendre, il faut voir les paroles qui accom- 
pagnent cés deux points de difficulté. Quand il parle 
de la béte qui était .et qui n’est plus, il ajoute aussitôt 
' qu’elle est la huitième ; c’est comme s’il disait : la 
' huitième bête à venir, c’est-à-dire l’Antéchrist, était et . 
n’est plus. 11 annonce sa fin d’une manière si prmnpte , 
pour nous faire comprendre qu’il régnera peu de tômpSk 
C’est ce qui eiphque la finale du' texte précédent c m El 
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qnand il sera venu , il faHt qu’il demeure peu dé temps. « 
D’où l’on voit que ces dernières paroles s’appliquent 
à la huitième montagne qui est l’Antéchrist ^ et non 
pas à l’empire de Mahomet qui dwt durer mille deuï 
cent s(Hxant&-(lix-sept années et demie , si l’on compte 
la durée de ce règne depuis Mahomet jusqu’à la fin du 
monde , et mille deux cent soixante apnées en remon- 
tant vers l’époque de Chosroès , époque où l’Eglise 
commença à s’établir en Occident, et en redescendant 
jusqu'au temps où cette première béte sera pomme 
blessée à mort par la prise de Constantinople et par 
la ruine presque .entière de stm empire. .La raison 
pour laquelle le prophète a pu joindre la finale de ce 
texte s’appliquant à l’Antéchrist avec le règne de Ma- 
homet , s’explique par les paroles suivantes : Elle est 
Une des scpf ^ et va dans la mort ; c’est-à-dire que cette 
huitième béte, l’Antéchrist, appartient à l’une des 
sept montagnes où puissances qui est l’empire des 
Turcs, parce qu’elle en tirera son origine et qu’elle 
sera moralement la même puissance. Mais quand elle 
ira dans la mort , elle sera la huitième puissance ; car 
alors l’empire des Turcs qui est la septième aura passé, 
n résulte donc de tout ce que nous venons de dire , que 
saint Jean a voulu nôus apprendre par son énigme^ 
1<> que l’empire des Turcs et c^ui de l’Antéchrist no, 
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font qu’un moralement; et cette unité morale est re- 
présentée par la bête. 2” On voit en outre dans ces pa- 
roles ^ ces deux puissances des Turcs et de l’Ante- 
Ohrist, qui sont la même en principe , seront néanmoins 
distinguées 'ebtre elles par leurs formes, leur nature, 
et par le'temps où elles seront apparues. Encore une fois, 
pourquoi l’ange dit-il au présent de celte huitième 
puissance, qu’elle était et qu’elle n’est plus , tandis tpi’ il 
dit d’elle au futur : EUe est une des sept, et va dans 
la inortf C’est pour exprimer, avec 'une force et une 
énergie que nous ne saurions assez admirer, la certi> 
tu^ de la mort de cette bête, et aussi la rapidité avec 
loqueUe les temps seront consommés en elle. Car , 
CoGome oa l’a souvent répété, le passé, le présent et 
f avenir, aux yeux de Jésus-Christ qui est l’auteur de 
cette révélation , ne sont qu’un point. Et c’est ainsi 
que îes prophètes inspirés de Dieu nous représentent 
an-passé 'des- choses à venir, et au futur des événe- 
ments passés. On voit donc par tont ce qui vient d'être 
dit, qu’on peut considérer le règne de l’Antéchrist sous 
deux faces différentes, l” comme appartenant à l’em- 
pfoe Tare.: Elle est une des sept. 2® Comme n’y appar- 
téoant'psÆ, et alors cétte bête forme une puissance à 
part'M in4épendante du règne de Mahomet, auquel elle 
n’-appertiéndra que moralement et par son origine : 
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Elle est la huitième et pa dans mort. Ou doit observer 
que cé mol huitième s’accorde avec le sobstaulif béte, 
Cest ce qu'üu voit mieux dans le latiû à cause, des 
gcures des noms qui ne sout pas les mêmes qu'eu 
français, El toutes ces ppissauces. sont des bêtes, parce 
que c'est toujours le dragon qui les inspire et les dirige 
toutes. 

' XI. Maintenaul c'est ici le cas de dire uo mot sur cè 
passage du vénérable Holzhauscr, où il prédit la naisr 
sance de i’Aiitecbrist pour l’on 185b. Sans vouloir tou- 
cber à cette grande question de l’époque de la fin du 
monde, nous dirons comme eu /passant que ce n’est 
certes pas saus raison que ce vénérable serviteur de Dieu 
a osé fixer d’une manière si précise et si absolue, la date 
la plus itnportanté (pù fût jamais. Qu'ou se rappelle que 
celle qu’il indiqua^ pour la durée du temps pendant' 
lequel le sacrifice de la messe serait aboli eu Angleterre, 
s’est vérifiée à la lettre; « Et inlcllexi juge sacrificium 
centum et.^iginti annis ablatum esse. » Malgré cdbr, 
nous pouvons prévmr qu’un ncunbre asses cousidéiralde 
de nos lecteurs refusera de croire à cette date, en raison 
surtout de la' brièveté du temps qui nous reste pour < 
l’accomplisscmeut de tous les faits qu’il annonce. Qu’il 
nous suffise de dire que pour l’accomplissenieut de ces 
faits, de longues époques ne sont pas nécessaires; mais 
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qn’ilfaut considérer la'volonté de DieUj qui peut, souvent 
même contre «os prévisions, précipiter des événements 
dont nous ne pouvions prévoir l’accomplissement qu’à 
des époques -éloignées. On se souvient d’ailleurs que les 
'deux derniers âges doivent être très-courts, et que Dieu a 
promis à son Eglise, restée fidèle pendant le cinquième 
âge , de lui amener, pour récompense toutes les nations 
de la terre; ce qui semble nous faire comprendre que 
Dieu ne snivrapas, dans ce cas, la marche ordinaire 
de sa providence. Nous ajouterons à cela que cinquante 
ans suffisent pour renouveler la masse dé deux généra- 
tions, sans compter ceUe qui s’élève maintenant, et que 
Dieu châtie pour la purifier." Enfin, qu’on se reporte 
vingt-cinq ans en arrière , et l’on sera forcé d’avouer 
que la face^de la terre a été renouvelée. Quant aux per- , 
sonnes auxquelles ce calcul du vénérable Holzhauser ■ 
parâîlrait hasardé , nous le» prions de ne pas aventurer ' ' ' 
leur jugement sur. des faits aussi graves dont nous né . . 
connaissons p8w d’ailleurs le 'mode d’accomplissement. 

Oui ne voit,’ après toulj que l’interprétation de ce vé- 
nérable auteur mérite beaucoup moins les attaques de 
la .critique, qu’elle; n’est digne de notre respect; de 
notre confiance, et noos dirons même de notre admi- 
ration. D’ailleurs ce'qui s’est passé jusqu’ici confirme 
-toutice quct cet auteur a écrit.* Déjà notre avoné'/lo 
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bonheur, de voir poindre à l’horizon son suième âge si 
désiré et si.désirable : l’année 1848, où l’on conspirait 
pour établir la république universelle , fera ^qoe dans 
rhistoire du monde. Le rétablissement subit et ines- 
péré de l’ordre, après les terribles commotions qui 
menaçaient jusqu’à l'existence même de la société dans 
les capitales de notre continent; les progrès du catho- 
licisme en Autriche , en Angleterre et dans les missions 
étrangères ; les communications nouvellement établies 
avec l’Afrique et l’Asie, communications qui facilitent 
l’accès des missionnaires chrétiens jusqu’au centre du 
céleste empire ; l’humiliation subie par les armées des 
hérétiques et des schismatiques dans la dernière guçrre, 
où les catholiques ont recouvré leur ascendant , la déca^ 
dence de l’empire des Turcs, et l’affranchissement qui 
vient d’y être accordé aux chrétiens. Le développeiiœnt 
des sciences naturelles ; prédit par le vénérable Hol*- 
hauser même; l’établissement universel des chemins de 
fers et dès télégraphes électriques par lequel on com- 
prend comment un seul troupeau pourra être facilement 
gouverné par un seul pasteur, /o., X, 16 , et sang lequel 
on ne saurait humainement s’expliquer la possibilité 
d’un empire universel , tel que sera celui de l’Antéchrist, 
, pas plus que. l’afilüeuce de tous les peuples de la terre 
' vers Jérusalem. La tendance du monde vers un système 
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central et imifonne , qu’on rèmarque surtout dans les 
traités èt les concordats entre les divers gouvernements ; 
traités qui paraissent devoir s’étendre d’une manière 
générale, à la presse , aux douanes , aux monnaies, aux 
.poids et mesures, etc., etc. Les expositions universelles, 
les congrès des savants, les. sociétés qui s’occupent de lu 
StalLstique générale du monde; statistique qui pourrait 
bien être le premier principe de cet affreux monopole 
que l’Antéchrist exercera sur les moyens indispensables 
- à la vie des hommes. Les plans gigantesques de percer 
l’une des plus grandes chaînes de montagne , d’ouvrir 
l’isthme de Suèz , etc., etc. Toutes ces circonstances 
réunies ensemble sont des événements trop importants 
pour qu’ils ne soient pas remarqués par tous les hommes 
réfléchis et sérieux. Espérons uéamnoins que le sixième 
âge nous procurera bientôt tous les avantages qu’il 
nous promet, et que l’Eglise jouira longtemps d’une 
paix sainte et véritable , et des autres grandes consola- 
tions qui lui sont réservées. Mais qu’on n’oublie pas que 
la conversion- de l’univers , qui aura lieu dans cet âge, 
est indiquée dans l’Evangile comme l’un des principaux 
précurseurs de la fin du monde, selon saint Marc, 
XIII, 10 : « Il faut aussi auparavant que l’Evangile soit 
prêché à toutes les nations. » Et selon saint Matth., 
XXIV, 14 :■ « Cet Evangile du royaume sera prêché dans 
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toute U terre, p^uriservir de téu)oignage à tèutesles 
nations; et alors la fiü arrivera. y> Maith, XXIV, 42 2 
« Veillej! donc, puisque vUus servez à qaeHeiïeure 
Notre-geigneur viendra. Car sachez que à tqEt, de 
famille savait l’heure à laquelle le voleur.'-doit venir, il 
veillerait, «gsurémeot et ne le laisseraii pas 
dane sa maison. Soyez donc aussi* toujours prêts,' «ar 
vous ne savez 'pas à quelle heure le Fils de l’homme 
viendra. Quel est donc, à votre avis, le serviteiâr fidèle 
et prudent que son maître a établi dans sa maison, pouc 
distribuer la nourriture au temps marqué ? Heureux 
ce serviteur, si son maître, àson arrivée, le trouve-a|^ 
sant ainsi : Je vous dis* en vérité qu'il . l’établira; sur 
tous ses Mena. Mais si ce mauvais serviteur .dit en -sea 
coeur : Mon maître tarde à venir; et' s’il comttÉaMæ: 4 
battre ses oompagnons, à . manger et à boire avee.'4<^ 
ivrognes, le maître de ce sétuiteur viciera «û jodr-qu’^ 
ne l'attend pas, et à L’beUre qu’il ne sait, pas; et ilie 
séparera èt le mettra avec les hypocrites ; e’est là qu’il 
.,y «arndes pleurs et des grincements de dents. » ; 
îs.*;' ’f't .. ',. ,,.'1^ .. '.-l- _ V- . . f 

*' V. 

t.t , "''«J I ■. • a » ■ fji, 
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§ V. • . 

Bet dix roi* qui ê‘unir(ml à tAnlechrUl pour faire la guerre 
à r Agneau et aux saints. 




. CHAPITRE XVTI. — Verset 12-18. 


L Vers. 12. — • Les dix cornes que tu as vues sont dix 
Vois qui n’ûnt pas reçu leur royamne; niais ils recevront 
comme fois la puissance , pour une heure après la bête. 
Ici l’ange continue la communication des secrets rem- 
plis de sagesse , qui furent révélés à saint Jean; et il 
lui dit : Les dix cornes que tu as vues sont dix rois. 
Qes dix rois existeront au temps de L’Antéchrist, et 
même avant lui, selon saint Jérôme; ils sont appelés 
des cornes à cause de la force ét de la puissance que la 
béte obtiendra et exercera par eux, pour combattre 
contre l’Agneau et contre, ses saints. Cette compa- 
TaisoD est tirée de certains animaux, dont toute la 
force est dans les cornes. Il est aussi parlé de ces dix 
cormes dans Homel, VII, 19 (1) : « J’eus ensuite un 
grand désir d'apprendre ce que' c’était que la quatrième 
bêté , qui était très-diflérente de toutes lés autres , et 

•* fr.»; • ‘ e, . ’ , , * • • . » > 

[ly Hous mettons entre parenthèses les paroles qui ne font pas 
IMolie êà texte de U prophétie. ' ' . . e ^ 

H. ' 15 
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effroyable au-delà de ce qu’on peut dire : ses dents et ses 
ongles étaient de fer; elle dévorait et mettait en pièces, 
et elle foulait aux pieds ce qui avait échappé à sa violence. 
Je voulus m’enquérir aussi des dix cornes qu’elle avait à 
la tête, et d’une. autre qui lui vmt de nouveau, en pré- 
sence de laquelle trois de ses cornes étaient tombées 
(c’est-à-dire, que trois rois tomberont par la puissance de 
l’Antéchrist qui les vaincra). E< je m’informai de celte 
corne , qui avait des yeux et une bouche qui prononçait 
de grandes choses ; et cette corne était plus grande que 
les autres. Et comme je regardais attentivement, je vis 
que cette corne faisait la guerre aux saints et avait 
l’avantage sur eux, jusqu’à ce que l’ancien des jours 
(Jésus-Christ) fût venu, et qu’il eût donné aux saints du 
'Très-Haut la puissance de juger; et, le temps étant ac- 
compli , les saints Obtinrent le royaume ( Venez les 
bénis de mon Père; possédez le royaume, etc.). Et il 
dit ainsi : La quatrième bête sera le quatrième royaume 
(de l’Antéchrist) , lequel sera plus grand que tous les 
royaumes, et dévorera toute la terre , et la foulera et la 
réduira en poudre. Les dix cornes de ce royaume seront 
dix rois qui y régneront ; et im autre (l’Antéchrist ) s’é- 
lèvera après eux, qui sera plus puissant que les pre- 
miers, et il humiliera trois rois ; et il parlera orgueilleu- 
sement contre le Très-Haut, et il brisera ses saints; et 
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il croira qu’il peut changer les temps et les lois, et les 
hommes seront livrés en sa main jusqu’à un temps , des 
temps et la moitié d’un temps (1277 jours et demi). Le 
jugement interviendra ensuite, afin que la puissance 
soit ôtée à cet homme , qu’elle soit entièrement détruite) 
et qu’il périsse pour jamais; et qu’en même temps le 
royaume , la puissance et l’étendue de l’empire de tout 
ce qui est sous le ciel , soit donné au peuple des saints 
du Très-Haut : car son royaume est un royaume étemel, 
auquel tous les rois seront assi^jettis avec une entière 
soumission. » Ici finit la prédiction. Ainsi donc : Les 
dix cornes que lu as mes sont dix rots» qui existeront 
comme rois dans leurs royaumes respectifs, avant que 
l’Antéchrist parvienne au pouvoir, selon ces paroles de 
Daniel, Yll, 24 : « Et un autre s’élèvera après eux, qui 
sera plus puissant que les premiers , et il humiliera 
trois rois. » Ces dix rois nont pas reçu leur royaume , 
c’estrà-dire , qu’ils ne feront pas d’abord partie du 
royaume de la bête dont l’Antéchrist sera le premier 
souverain, puisque l’Antéchrist ne doit s’élever qu’après 
eux. Dan. , YU, 24 ; <t Et im autre s’élèvera après eux ; » 
nms ils recevront la puissance pour une heure après la 
bête, c’est-à-dire j que l’Antéchrist domptera d’abord 
trois rois par la force , et les autres se soumettront à lui 
presque aussitôt qu’il sera parvenu au pouvoir. Et c’est 
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alors qu’ils recevront leur royaume pour peu de temps , 
en commençant à faire partie du grand royaume de la 
béte , appelé par Daniel le quatrième royaume , et ils 
deviendront les cornes avec lesqtielles la bête combattra 
contre l’Agneau et contre ses saints. C’est ce que saint 
Jean confirme par le texte qui suit : 

II. Vers. 13. — Ceux-ci ont un seul conseil, et ils 
donneront leur force et leur puissance à lit bHe. Ce seul 
conseil représenta l’unité d’actions de ces rois, qui 
seront dirigés et inspirés par la bête, c’est-à-dire par 
Lucifer , et l’Antéchrist , qui seront la tête sur laquelle 
toutes ces cornes seront fixées. ' 

Vers. 14. — Ils combattront contre F Agneau , mais 
l'Agneau les vaincra , parce qu'il est le Seigneur des 
seigneurs et le 1\oi des rois, et ceux qui sont avec lui 
sont les appels, les élus et les fidèles. !• Ce texte s’ex- 
plique déjà par lui-même et par tout ce qui a été dit de 
la grande catastrophe que nous avons décrite dans 
l’avant dernier chapitre. 2° Ce texte signifie donc que 
ees dix rois combattront contre Jésus-Christ, qui est 
r.àgneau de Dieu , immolé pour les péchés du monde ; 
et ils combattront contre cet Agneau, en cherchant à 
supprimer sa doctrine et en abolissant le sacrifice per- 
pétuel. Ils combattront aussi contre l’Agneau dans ses 
disciples , qui sont les appelés , les élus et les fidèks , car 
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il leur sera donné de pouvoir les luer et immoler 
comme des brebis. Mais l’Agneau les minera , eux et 
leur chef, qui est le démon et l’Antecbrist, de la ma* 
tljlère üidiquée plus haut. 11 les vaincra aussi en ce sens, 
;qu'en donnant aux élus la mort du corps, ces tyrans 
leur procureront la vie du corps et de l’àme, pour les 
bâcles des siècles, selon ces paroles de suint Augustin , 
Jreet., Vn., inJoan ; « Et quel Agneau, l’Agneau qui 
cet- la terreur des loups? Quel est cet Agneau, cet 
Agneau est celui qui, ayant été immolé et mis à mort , 
W Je lion; car le lion , c’est le'dcmon dont il est dit 
qa’U rugit, et cherche- sans cesse quelqu’un à dévorer. 
Bte’estpar le sang de l’Agneau que le lion hit vaincu.» 
j' ni. Vebs. 15. — Et il me dit -.Les eaux que tu as 
vues, oii la prostituée est assise , sont les peuples , lesna- 
Uens et les, lemgues. On a vn plus haut ce qu’était cette 
prostituée , assise sur une bête de couleur d’ écarlate , 
pleine de nom de blasphèmes, laqfuelle avait sept têtes 
St due cornes. .Pourquoi maintenant l’ange dit-il à saint 
iean que cette grande prostituée, qu'il avait déjà repré- 
•ttKtée auparavant dans lé désert, et qu’il avait monti^ 
Aaamt Jean soüs la figure d’une femme assise sur une 
Mtedecouleur d’écarlate, etc., pourquoi , disons-nous, 
fat rej^résente-t-il maiatenant assise sur les grandes 
aams, et pourquoi dit41 1 Ixs eaux que tuas mes, où la 
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"prostituée est ctssise, sont les peuples , les nations et les 
langues? C’^est pour mieux caractériser celte femme 
assise sur la béte, et pour nous faire comprendre que 
cette femme est la même prostituée dont il avait dit 
aussi qu’elle est assise sur les grandes eaux. Il nous 
explique maintenant ce que sont ces grandes eaux , par 
ces paroles : Et les eaux que tu as vues, où la prostituée 
est assise, sont ks peuples, les nations et lès langues. 
Peut-on trouver des expressions plus énergiques et plus 
ingénieuses, pour faire voir ,1a puissance de cette bête 
aux sept têtes et aux dix cornes, dominant les grandes 
eaux qui sont les peuples , les nations et les langues sur 
lesquels cette puissance est assise et solidement cons- 
tituée , pendant tout le cours des siècles ? Car ce mot 
grandes s’entend du royaume des méchants et des 
impies de tous les temps et de tous les lieux, dominant 
la terre par les eaux des tribulations. Ce passage con- 
firme l’inteaqirétalion précédente. 

rV. Vers. 16. — Les dix cornes que tu as vues dans 
la béte sont ceux qui haXront la prostituée, et ils la 
réduiront à la dernière désolation ; ils la dépouilleront » 
ils dévoreront sa chair, et ils la brûleront dans les 
flammes. Toutes ces paroles continuent de se rapporter 
aux éclaircissements donnés plus haut; car, comme on 
l’a dit, oes dix cornes seront dix rois, et ces cornes 
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croîtront sur la tête de la bête dans le royaume de l’ An- 
téchrist. Ces dix rois seront mspirés et dirigés par leur 
chef, qui est le démon venant dans le monde, non plus 
sous la forme d’un serpent, mais sous la forme d’un 
homme. Et cet homme sera l’Antéchrist avec lequel le 
démon sera comme incarné , voulant par là singer 
encore les œuvres du Tout-Puissant jusqu’à l'incarnation 
du Verbe. Et comme l’Homme-Dieu , lorsqu’il voulut 
racheter le genre humain par son amour infini , se ser- 
vit de douze cornes, qui sont les douze Apôtres , pour 
|»x)pager sa doctrine sainte et salutaire, ordonnant aux 
hommes de crucifier leur chair pour obtenir la vie éter- 
nelle; de même le dragon, à cause de son ancienne 
inimitié, et dans l’excès de sa haine implacable contre 
le genre humain, se servira de ses dix cornes, qui sont 
dix rois, pour répandre sa doetrine infernale. Car ces 
rois ont un seul conseil, et ils dmneront leur force et 
leur puissance à la bêle. C’est-à-dire, que ces rois seront 
en quelque sorte possédés par le démon , auquel ils au- 
ront donné leur force et leur puissance; et la bête se 
servira d’eux pour exhaler sa haine et satisfaire sa shif 
de la vengeance. De là ces paroles de l’ange : Les 
dix cornes que tu as vues dans la bête , sont ceux qui 
haïront la prostituée; car le dragon hait les méchants 
et les impies qu’il séduit et qu’il engage à se prosti- 
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tuer à lui ; et c’est pour faire peser sur le genre humaiu 
dont il est jaloux, son ancienne rancune, qu’il se ser- 
vira de ses dix cornes. Or, ces dix rois qui seront ses 
ministres, et qui seront animés du même esprit que 
lui,. puisqu’ils n’auront /oi« qu’un seul conseil, ces dix 
rois, disons-nous, haïront la prostitue'e , et ils la rédui- 
ront à la dernière désolation , en plongeant les hommes 
dans les tén^ïres de l’eireur et dans la boue des vices/ 
Ils la dépouilleront de tout bien et de toute vertu, ils 
dévoreront sa chair, en faisant périr les hommes par les 
excès du péché, et aussi en les faistmt participer aux 
plaies terribles dont le Seigneur frappera les méchants. 
Et ils la brûleront dans les flammes de l’enfer, où les im- 
pies seront précipités par ces dix rois qui les auront fait 
prévariquer, et où les démons continueront d’exercer leur 
haine infernale pendant les siècles des siècles. Et tout 
cela arrivera par la permission de Dieu qui est le juste 
juge , et qui rend à chacun selon ses œuvres. ' ' 

Vebs. 17 . — Car Dieu leur a mis dans le cœur d'exé- 
cuter ce qu’il lui plaît; de donner leur royaume à la 
Mte, jusqu’à ce que les paroles de Dieu soient accom- 
plies. C’est-à-dire, que Dieu permettra à la bête de se 
servir de ses cornes qui sont tes dix rois; et il permettra 
que ces rois corrompus donnent leur cœur et leur puis- 
sance à la bête , afin que par là les prophéties s’accom- 
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plissent. Nous trouvons un exemi^e de cette permission 
de Dieu pour Taccomplissement de ses prophéties, dans 
la passion de Jésus-Christ, AÉ 0 U// 1 . , XXVT, 53 : « Pensea- 
VOU 8 que je ,ne puisse pas prier mon Père , et qu’il ne 
m’enverrait pas aussitôt plus de douze légions d’anges ? 
Comment donc s’accompliront les Ecritures , qui disent 
queleschoses doivent arriver ainsi? » 

■I V. Vkbs. 18. — Et la femme- que tu as vue est la 
grande vük qui règne sur les rois de la terre. Cette 
grande ville, dont l’ange parle ici, c’est Jérusalem prise 
dans le sens de Babylone gui fut le type de la confusion 
et.de là perversion. Car au temps de l’Antéchrist Jéru- 
salem deviendra une grande ville, outre qu’elle est déjà 
grande, surtout par son histoire. Cette grande ville 
deviendra le siège de la puissance de l’Antéchrist. Et 
comme celte puissance s’étendra sur tout le monde, 
selon Daniel , VII , 23 : « La quatrième bête sera le qua- 
trième royaume qui dominera sur la terre , et sera plus 
grand que tous les autres royaumes : il dévorera toute 
la terre , la foulera aux pieds et la réduira en poudre. » 
Ainsi Jérusalem, devenue la capitale de ce royaume, 
sera la grande ville qui règne sur les rois de la terre. 
Cette interprétation est d’ailleurs solidement fondée sur 
ce verset , chap. XYIII , 24 : « Et dans cette ville a été 
trouvé le sang des prophètes et des saints , et de tous 
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ceux qui ont été tués sur la terre. » Car quelle est la 
ville du monde dont on peut dire qu’6n y a trouvé le 
sang de tous ceux qui ont été tués sur la terre, si ce 
n’est Jérusalem où fut versé le sang adorable de Jésusr 
Christ, représentant le sang de tous les martyrs qui 
sont morts pour lui et à cause de lui, connue le sang 
de tous les martyrs représente aussi le sang de Jésus* 
Christ qui est mort pour eux et à cause d’eux. Et de 
même que les martyrs ont versé leur sang pour Jésus- 
Christ dans le monde entier figuré par cette nouvelle 
Babylone , ainsi Jésus-Christ répandit le sien dans Jéru- 
salem pour le salut du monde. Oh ! que ces paroles du 
prophète sont touchantes et admirables I 
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SUR LES CHARTRES XVm^XIX ET XX. 

Pu triomphe solennel et nhsolu de TEglise catholique sur la 
monde ; de Tavénement de Jfésus-CSirist , et de la grande 
cène de Pieu. 


SECTIOWII. 

SDA LES CflAPlTRES XVIIl ET XIX. 

DU TRIOMPHE 80LBHNBL BT ABBOLD RB L*É6L18B DE JÊBOS-CHRIST 
SUR LE MONDB. 


§ I. 

De la ruine de la grande Rabylone. 

I • ' * 

CHAPITRE XVIII.— Verset 1-4. 

■ ' y ' ■ • ■ 

*. L Vers. 1. — Et après cela je vis un autre ange qui 
descendait du ciely ayant une. grande puissance ; et la 
terre fut illuminée de sa gloire. Par ces paroles i'Et 
dprès cela je vis un autre ange, saint Jean nous avertit 
qu’il passe à une autre vision que celle que l’ai^e pré- 
cé(}ent vient de lui montrer sous la forme de la femme 
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OU de la prostituée assise dans le désert. L’apôtrp nous 
dit donc qu’il ne s agit plus ici du méoie ange , mais 
d’un autre qui descendait du ciel; c’est-à-dire, im véri- 
table ange, appartenant à l’une des catégories des 
esprits célestes les plus élevés en puissance et en di- 
gnité. C’est ce qu’indiquent ces paroles : Ayont une 
grande puissance ; et' la terre fut illutninée de sa gloire. 
Ce passage doit être pris aussi au figuré ; car on voit 
par le contexte que cet ange est l’un des esprits célestes 
chargés de communiquer les prophéties. D’où l’on com- 
prend déjà dans quel sens il est dit : Et la terre fut 
illuminée de sa gloire. Cet ange représente donc tous 
les prophètes et particulièrement ceux qui auront prédit 
la fin du monde. Saint Jean ne nous dit pas quel est 
cet ange, parce qu’il ne le savait pas lui-même, du 
moins pour nous le dire. C’est ce qu’on voit par ce 
verset, Apoc., XIX, 10 :« Et je me prosternai à ses 
pieds pour l’adorer ; mais il me dit : Gardez-vous bien 
de le faire : je suis serviteur comme vous , et comme 
vos frères qui ont rèndu témoignage de Jésus. Adorez 
lheu , car l’esprit de- prophéde est le témoignage- de 
Jésus. » Ainsi donc cet ange que Saint Jean voulait 
adorer à cause de l’éclat de la gloire et de la puissance 
qu’il voyait briller en lui, dit de iui-mème, qu’il n’e^ 
qu’un serviteur de Dieu comme saint Jean et comme 
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ses frères qui ont rendu témoignage de Jésus. Et pour 
que nous comprenions qu’il ne rendit pas ce témoi* 
guage par le martyre, puisqu’il est un esprit, cet ange 
ajoute : Adorez Dieu; ceir, l’esprit de prophétie est le 
témoignage de Jésus, Cet ange représente donc dans sa 
personne l'universalité des prophètes qui ne font qu’un, 
parce que la vérité qu’ils annoncent sous diverses fi- 
gures et à différents temps est une. Cette vérité annon- 
cée par les pr(^hètes a en effet une grande puissance, 
oar elle édaire et ühmine toute la terre. De plus, cette 
vérité descend du ciel, et elle fait la gloire des prophèteè 
sur la; terre. De là ces paroles du texte. Et après cela 
je vis un autre ange qui descendait du del , ayant une 
grande puissance ; et la terre fut illummée de sa gloire. 
Saint Jean , en nous disant qu’il se prosterna aux pieds 
de cet ange pour l’adorer, ajoute quç sa puisswice était 
ai grande et sa gloire si éclatante que toute la terre en 
fut illuminée; c’est pour nous tqiprendre combien la 
vérité est bellé et puissante , puisque l’ange qui repré- 
sentait cette vérité était tellement rayonnant de gloiée 
que saint Jean le prenait pour la vérité même qui es* 
Dieu , et qu’il voulait l’adorer.. Mais l’ange lui dit 
Gardez-vous bien de le faire; je suis serviteur de Dieu 
tomme vous, et comme vos frères qui ont rendu témoin 
gnage de Jésus. Adorez Dieu ; car l’esprit de propfedtife 
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k témoignage de Jésus. C’est coim&e si cet ange lui 

» 

eût dit : Je ne suis pas la Yérité même qui est Dieu , 
mais je suis serviteur de Dieu en rendant témoignage 
à la vérité ; c’est-à-dire, je ne suis qu’un des représen- 
tants de la vérité comme vous, qui êtes prophète.^ et 
comme tous vos frères qui ont rendu témoignage à la 
vérité par leur parole ou par leur martyre. Or, si l’un 
des représentants de cette vérité étemelle qui est Dieu» 
est déjà tellement radieux et resplendissant de glcuite, 
que toute la terre en est comme illuminée , et que saint 
Jran lui-méme, témoin de la vérité, était sur le point de 
l’adorer; que sera-ce lorsque les hommes verront Jésus- 
Christ la vérité même venir sur les nuées, dans tout 
l’éclat de sa gloire et de sa majesté pour juger les 
vivants et les morts. 

n. Quelle est maintenant la mission de ce prophète? 
C’est d’annoncer la ruine de la grande Babylone comme 
on va le voir dans ce chapitre. Mais avant d’entrer en 
matière , nous devons faire observer au lecteur la ma- 
nière dont saint Jean reçut cette révélation ; car il semble 
que l’ordre de la narration est renversé. En effet, il 
coUimence par nous décrire la grande catastrophe de cet 
événement ; ensuite il nous lit la sentence prononcée 
contre cette prostituée qu’il dépeint dans les considé- 
rants; et ce n’est qu’en dernier lieu qu’il nous prophé- 
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tise C0t événement. N’est-ce pas im moyen ingénieux 
et admirable pour en faire mieux ressortir la vérité et la 
certitude ? Et ne voit- on pas dans cet intervertissement 
la bonté de Jésus- Cbrist qui est l’auteur de cette révé^ 
lation , d’annoBcet' avec empressement à sou Eglise et 
à ses amis un fait de la plus haute importance et qui 
doit les intéresser et les consoler au plus haut point? 
Nous évoquerons ici le témoignage de tous les hommes ; 
il n’en est aucun qui n’avouera que lorsqu’un messager 
apporte à ses amis l’heureuse nouvelle d’une grande 
victoire remportée sur un ennemi redoutable , son pre- 
mier cri de joie est : Victoire, victoire , l’ennemi est 
vaincu! Cen’esl qu’après avoir donné essor à ce premier 
élan de la nature , et après avoir satisfait à la première 
et à la plus ardente curiosité de ceux qui l’écoutent avec 
le plus vif intérêt, que le messager donne ensuite les 
plus importants détails et termine sa narration par les 
circonstances les plus éloignées. Or, telle est précisément 
la manière dont le prophète raconte à l’Eglise militante 
l’heureuse nouvelle de la défaite de ses ennemis. Car 
Dieu voulant parler aux hommes se conforme à leur 
langage. C’est ce qu’on voit clairement dans l’Ecriture , 
lorsqu’il est parlé du soleil qui s’arrête, du soleil qui se 
lève et du solml qui se couche , etc., bien qu’on sache 
qu’il est immobile. ' . . . 
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m. Vbbs. 2. — Et il cria avec force, disant ; Eüe est 
tombée, elle est tombée la grande BaJbyUme elle eét de- 
venue la demeure des démonset la retraite de' tout esprit 
impur et de tout oiseau impur ^ sinistre. Selon que noue 
Tenons de le dire , cet ange ou ce messager du ciel çoi»^ 
mence aussi sa narration en criant ayec force ; c'est-à- 
dire, en se faisant entendre par toute la terre par là vOix 
de sa prophétie. Eile^t tombée, elle est tombée la grande 
BoàyZone / 11 le répète deux fois pour mieux se faû'e en- 
tendre , et pour exprimer avec plus de force l’heumtse 
nouvelle de la ruine de la capitale du royaume do l’An- 
techrist , et celle de la ruine des méchants i^r toute la 
terre. 11 est à remarquer que saint Jean se sert à peu pr^ 
des mêmes expressions pour dépeindre cette ruiiio un^ 
verselle qu’Isale emplop pour décrire l’exterminatûA 
de Babylone chaldéenne ; Isa. , XIII, 1 9 : « Cette siiparbe 
Bàbylone, la gloire des ropumes , qui avait porté dans 
un si grand éclat l’oigueil des Chaldéensj sera détrifiteÿ 
oonbme le Seigneur renversa Sodoiqe et Gomorrhe. Elle 
aeradéserto jusqu’à là fin 'des siècles; lea générations 
ne la verront pas rétablie ; l’Ârabe n’oserà y dressèr 'sâ 
teote, et les pâtres n'y viendront point pour s’y reposer. 
Elle deviendra le repaire des bêtes féroces ; seé palais 
seront remplis de serpents; des autruches y viehdrçMit 
habiter, et les satyres y feront leurs danses. Ses faiikOÉt 
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se rendront l’un à l’autre dans ses jnaisons, et des 
arènes habiteront dans ses édifices consacrés à",la vo- 
lupté, etc. » Voir l’accomplissement littéral de celte 
prophétie dans l’histoire ancienne par HoUin , tome 1 
Et il cria avec force , disant : Elk est tombée, elle est 
tombée la grande Babylone; elle est devenue la demeure 
des démons, et la retraite de tout esprit impur et de tout 
oiseau impur et sinistre. C’est-à-dire, que les lieux et 
les pays où les puissances de la prostituée auront régné 
seront réduits à un tel état de désolation, qu’ils devien- 
dront déserts et seront plongés dans les ténèbres et dans 
l’obscurité de la nuit éternelle, selon saint Matth,, YIU, 
\2: <i Les enfants du royaume seront jetés dans les té- 
nèbres extérieures; là seront lès pleurs et les grince- 
ments de dents. Ces lieux deviendront la demeure des 
démons et la retraite de tout esprit impur et sinistre. 
Ces (ùseaux impurs et sinistres sont une figure dont se 
sert le prophète pour mieux décrire l’horreur de ces té- 
nèbres et de ces démons. Car les oiseaux impurs sont 
les hiboux, qui fuient la lumière , et ce sont aussi les 
oiseaux sinistres et de mauvais augure dont parle Isaïe. 
Çes oiseaux sont une vraie figui e des démons, conune 
l’étaient aussi les boucs sauvages, les satyres et lés rep- 
^ til^ qui occupèrent BabyLone chaldéenne après sa ruine 
;^et .aoD extermination. D’ailleurs , les lieux déserts sont 
n. ’ ' 16 
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considérés communément comme la retraite et le repaire 
des mauvais esprits et des spectres. Voir Aréta. Et Dieu 
se sert encore ici d’im langage approprié aux concep- 
tions des hommes. De même qu’il est souvent répété 

/ t / 

dans l’Ecriture que Dieu et son Esprit habitent dans le 
corps et dans les maisons des saints , ainsi est-il dit ici 
par contraire que les démons et les psprits impurs ont 
leur retraite dans le corps des réprouvés, (hms leur 
royaume , dans leur villes et dans leurs édifices consa- 
crés à la volupté. Tel sera l’état de nudité et i’hôrrible 
point de dégradation auxquels la prostituée se verra 
condamnée', elle qui maintenant est si imposante par sa 
grandeur, sa puissance, ses richesses, son luxe, sa 
pompe, son faste et par sa gloire mondaine ! 

IV. Vers. 3. — Parce que toutes les nations ont bu 
du virl de colère de sa prostitution ; que les rois de la 
terre se sont corrompus avec elle, et que les marchands 
de la terre se sont enrichis par F excès de' son luxe. Saint 
ïean nous donne, dans ce texte, le motif de cette con- 
damnation , et il nous dit que cette ville sera ainsi ré- 
duite, parce que'touies les nations ont bu du vin de 
colère de sa prostitution ; et parce que les rois de la terre 
se sont corrompus avec elie, etc. On a déjà vu plus haut 
ce que c’est que ce vin de colère de la prostitution , et 

ce que sont ces rois de la terre qui se sont coTrompos 

1 • 
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avec la prostituée. Le prophète, ayant voulu dépeindre 
le règne universel de l’iniquité sous la hgure d’une 
femme et d’une ville , persiste dans sa comparaison , et 
nous représente les désordres dont cette femme et cette 
ville auront' été la cause parmi les hommes , en disant 
qu’elles séduisaient les rm et les peuples. Car, comme le 
luxe effréné et la délicatesse sont en même temps l’effet 
et la. cause de la corruption du monde , ainsi cette 
felnme et cette ville , par l’éclat de leurs richesses , l’at- 
trait de leurs plaisirs et le faste de leur orgueil, auront 
enrichi les marchands venus de tous les coins de la 
terre ; pour leur apporter de quoi satisfaire à tontes les 
■passions des hommes, comme on le verra plus loin. On 
voit aussi par ceS paroles : Parce que toutes les nations 
de la terre ont bü du vin de colère de sa prostitution , 
que toute la terre séra réduite dans cet affreux état ; car 
elle redeviendra un chaos comme elle était avant la 
création du monde, et beaucoup pire encore, puis- 
qu’elle deviendra la demeure des démons , c’est-à-dire , 
un véritable enfer. Car la figure de ce monde disparaîtra, 
et l’on n’en trouvera pas même la place. Apoc,, XVm, 
21etXX,ll. ' 
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§ 11 . ^ 

3 

AterNuement d’an ange à l’EglUe milium$e. 

CHAPITRE XVm. — Yebset 4-8, 

I. Vers. 4. — Et j’entendis me autre voix du ciel , 
(Usant : Sortez,de Babylone, mon peuple, de peur que 
«Ote noyez part à ses péchés , et que vous ne soyez 
enveloppés dans sesplaies. Cette autre voix est celle d'un 
ange ; c’est ce qu’indiquent ces mots : J’entendis une 
antre voix du ciel. Cet ange représente 1» la personne 
de l’ange annonçant l’avenir à saint Jean. 2°^ Il représente 
aussi l’ange qui annoncera effectivement aux fidèles des 
derniers temps , de sortir de Babylone, comme on l’a vu 
dans le chapitre des plaies ; et cet ange pourra être un 
honune; car on sait que le mot ange signifie en général 
un envoyé de Dieu. 3° Cet ange représente encore la 
personne morale de l’Eglise en général , et le dernier 
Pape en particulier, dans les avertissements qu’ils don- 
neront aux fidèles des derniers temps, de sortir de Ba- 
bylone, c’est-à-dire de ne point prendre part à sa prosti- 
tution , et de ne point adorer la bête , de peur qu’ils ne 
soient enveloppés dans ses plaies, et qu’ils n’aient part 
aux terribles châtiments dont on a parlé au chapitre 
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XrV, vers. 9 et suiv. Sortez de Babylme, mon 'peuple, etc. 
Ces paroles ont divers sens, selon l’usage des prophètes, 
qui annoncent souvent sous une seule figure pluâeurs 
choses à la fois,, parce que la vérité éternelle est infinie , 
et qu’elle est en même temps une et indivisible. 1<* Cet 
avertissement sera donné par un ange aux chrétiens qui 
vivront au temps de la persécution de l’Antéchrist; et il 
leur dira de sortir de Jérusalem et de la Judée,, de peur 
qu’ils n’aient part aux péchés de l’abomination de la dé> 
solation , en adorant la bêle ; et de peur aussi qu’ils ne 
soient enveloppés dans les terribles plaies qui affligeront 
son royaume. Matth., XXIV, 16 : « Alors que ceux qui 
sont dans la Judée s’enfuient sur les montagnes , etc. » 
2* Cet avertissement, l’Ecriture l’adresse aux chrétiens 
de tous les lieux et de tous les temps , de peur qu’ils ne 
boivent le vin de colère de la prostitution, et qu’ils ne 
participent aux châtiments et aux plaies qui eu sont les 
conséquences : ces plaies sont en particulier celles de la. 
fin des temps , et en général les peines physiques et 
morales par lesquelles Dieu a coutume de châtier les 
méchants déjà dès ce monde , selon ce proverbe si 
connu et si vrai : On est puni par où. l’on a péché. 
Ces plaies figurent aussi les maux de l’enfer. Tout cela 
est si vrai que nous en trouvons la raison dans le verset 
suivant. • 
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Vers, 5. — Parce que m péchés sont montés jusqu’au, 
ciel , et. Dieu s eu sotecenu de ses iniquités. Ainsi dcsic 
la cause de ces plaies temporelles et étemelles , sont et 
seront les péchés de tous les hommes de tous les temps 
et de tous les lieus; car s’il n’était question ici que des 
maux particuliers de la fin des temps , le. prophètè ne 
ferait pas mention du souvenir étemel de Dieu : Et Dieu 
s’est souvenu de ses iniquités. 

Vbbs, 6. — Traitez-la comnte elle vous a traités, et 
rendez-iui au double toutes ses oeuvres ;,faites-la boire 
deux fois dans le même calice où elle vous a donné à 
boire. Cet ange s’adresse maintenant non plus aux fidèles 
de l’Eghse militante sur la terre, nuds aux saints qui 
seront dans le ciel après la ruine delà grande Bahylone ; 
et il leur dit : Traitez-la comme elle vous a traités ; 
car le temps du pardon des injures est passé, et celui 
des vengeances éternelles est arrivé. Sur la terre, les 
justes doivent obéir à Jésus-Christ, suivre, son exemple , 
et ne dcûvent pas rendre le mal pour le mal, mais le 
bien pour le mal. Ils doivent pardonner à leurs ennemis, 
leur faire du bien quand ils le peuvent, et prier pour 
leurs percuteurs; mais après la ruine de la grande 
bahylone, il n’y aura plus de pardon à accorder ni à 
demander, parce qu’il n’y'aura plus de pardon à es* 
pérer. Car, alors , les prophéties seront accomplies , la 
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loi du pardon des lajures ne sera plus applicable aux 
réprouvés, et le Dieu tout-puissant, qui tienton sa main 
les vengeances étemelles, invitera les saints ses amis * 
parla voix de cet ange, à se joindre à lui pour faire 
peser, sur les méchants et Iqs impies, tout le poids de 
sa colère pendant les siècles des siècles. Alors ces jiistes 
seront animés et comme enivrés, à leur tour, de la 
colère du juste Juge, selon ces paroles du saint roi' 
David, Ps. LVn, 4 : « Les pécheurs se sont éloignés de 
la justice dès leur naissance ; ils se sont égarés dès qu’ils 
sont sortis du sein de leur mère; ils ont dit des choses 
fausses. Leur fureur est semblable à celle du serpent; 
elle est comme celle de Faspic, qui se rend sourd en se 

bouchant les oreilles Dieu brisera leurs dents dans 

leur bouche; le Seigneur mettra en poudre les mâ- 
choires des lions. Ils seront réduits à rien , comme une 
eau qui passe; il a tendu, son arc jusqu’à ce qu’ils 
tombent dans la dernière faiblesse. Ils seront détruits 
comme la cire que la chaleur fait coulef ; le feu est 
tombé d’en-liaut syr eux, et ils n’ont plus vu le soleil. 
Avant qu’ils aient vu leurs épines parvenues jusqu’à la 
force d’un arbrisseau, ils les engloutira comme tout 
vivants dans sa colère. Le juste se r^ouiraen voyant la 
vengeance, et il lavera ses màins dans le sang du pé- 
chèur. Et les honunes diront alras : « Puisque le juste 
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retire du fruit de sa justice , il y a sans doute un Dieu 
qui juge les hommes sur la terre. » Ainsi donc cet ange 
qui parlera alors au nom de Dieu tout-puissant , dira aux 
saints qu’ils peuvent et doivent se réjouir , par une fête 
solennelle, sur la ruine de la grande Babylone ; et il leur 
dira encore': Betuks-lm au double toutes ses œuvres, 
car ils ont outragé Dieu aussi bien que vous et plus que 
vous. Leur crime est le crime de lèse-iuajesté ; leur 
offense est montée jusqu’au ciel de l’Elemel ; et c’est du 
ciel de l’Etemel que doit descendre le châtiment pen- 
dant les siècles des siècles. Sur la terre, ils n’ont reçu 
que l’équivalent de leurs œuvres, dans l’éternité , il faut 
qu’ils en reçoivent le double. Faites-la boire deux fois 
dans le même calice où elle vous a donné à boire. Car sur 
la terre ils n’ont pu vous faire boire que le vin des amer- 
tiunes du corps, dans le calice de la passion dè Jésus- 
Christ; mais dans l’éternité, vous les ferez boire dans le 
calice des amertumes du corps et de l’âme. Ils vous ont 
vaincu pour le temps, vous les avez vaincus pour l'éter- 
nité. Abreuvea-les donc de ce même calice en propor- 
tion de leurs forfaits, pendant les siècles des siècles. 

■ Vers. 7. — Autant elle s’ est glorifiée dans les délices où 
elle a été, autant multipliez ses tourments et ses dou- 
leurs; car elle dit en son cœur : Je suis assise reine , et 
je ne suis point veuve, et je ne serai point dans le deuil; 
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c'estrè-dire, multipliez les tourments et les douleurs 
éternels des méchants, en proportion des délices et des 
jouissances temporelles et terrestres dont ils sè seront 
glorifiés. Et comme vos jeûnes , vos mortifications , vos 
prières et vos praticjues de piété étaient mis en dérision , 
par ces impies qui se faisaient une gloire de braver la 
loi de Dieu , en se livrant aux délices de la terre , et qui 
regardaient la croix comme une folie ; ainsi devez-vous 
les confondre maintenant, en leur faisant Voir que ce 
n’est pas impunément qu’on viole la loi de Dieu, et que 
sa parole est étemelle. Car elk dit en son cœur : Je mis 
assise reine, et je ne mispmnt veuve, et je ne serai point 
dans le deuil. 1 * Ces paroles s’appliquent aux impies de 
tous les temps et de tous les lieux, qui agissent toujours 
comme si leur règne devait être éternel, et comme s’ils 
ne devaient jamais mourir. 2“ Ces paroles se rapportent 
aussi et principalement au temps de l’Antéchrist, où les 
hommes croiront qu’il est le messie promis, et le roi 
des Juifs; et que son royaume n’aura plus de fin; et ce 
royaume sera considéré comme le paradis dans lequel 
les méchants pourront se livrer impunément à tous 
les vices et à toutes les voluptés. Alors surtout que Dieu 
aura cessé de manifester sa présence pour un moment, 
par les plaies dont il affligera la terre et le royaume de 
la bête; lorsque les deux prophètes Enoch et Elle auront 


250 INTE21PRÊTATION DB L’APOCAI.YPSæ. 

été vaincus et tués , que le troupeau de Jésus-Christ sera, 
dispersé, et que l’Eglise sera conme aqéantie ; c’est alors 
que la prostituée dira en son cœur : Je suis assise reine, et 
je ne suis point veuve, et je ne serai point dans le detàL 

Vers. 8. — C’est pourquoi en un seul jour, sesplaies, 
la mort, k deuil et la famine viendront, et elk sera 
brûlée par le feu , parce que le IHeu qui la jugera est le 
Dieu fort. Ces paroles se rapportent à plusieurs circons- 
tances diSérentes : aux plaies de la fin des temps , et 
aux supplices de l’éternité ; ensuite ces paroles annoncent 
le cMtiment des impies de tous les temps et de tous les 
lieux. Car chacune de ces plaies trouve son application 
dans chacune de ces circonstances du; temps et de. 
l’éternité. . , . 

§ HI/ ‘ 

Lamtntafiont tur la ruine de ta grande Babylone, ei amveriwn 
des nations el des Juifs. 

CHAPITRE XVIII. — Verset 9-24. 

r ■ ■ — . ■ . • 

I. Vers. 9. — Et les rois de la terre qui se sont cor-: 
rompus avec elle, et qui ont, vécu dans les délices, pleu^' 
reront sut; elk , et se frapperont la poitrine en voyant la 
fumée de son embrasement. 

On a vu 4ans ce qui précède, qu’après la nûne de; 
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Jérusalem et l’extermination des impies, le reste: sera 
saisi de crainte et rendra gloire à Dieu. Or parmi ces 
restes se trouveront aussi des rois de la terre , c’est- 
à-dire des rob infidèles. Ces rois représentent les na- 
tions qui n’auront pas fait, partie de l’Eglise, ou qui 
l’auront abandonnée. Car Dieu, dans sa- bonté infinie, 
ne veut pas la mort du pécheur, mais qu’il se conver- 
tisse et qu’il vive. Ezéch., XXXIll, 11 et suiv. C’est ce 
que l’Ecriture nous apprend , et ce (pje l’expérience de 
chaque jour nous confirme. Mais si Dieu est infiniment 
noiséricordieux , il est aussi infiniment juste et vrai 
dans ses paroles. Et c’est pour mieux manifester aux 
hommes sa justice et sa bonté, qu’il frappe les uns et 
épargne les autres , afin que les hommes apprennent à 
le craindre et à le servir, en espérant en lui. Or, c’est 
surtout à' la fin des temps que Dieu manifestera ces 
deux grands attributs, sa justice et sa bonté. Malheur 
donc aux pécheurs pbstinés qui tomberont sous ses 
coups; mais heureux seront ceux qui auront part à la 
miséricorde de Dieu qui multiplie ses élus autant que 
sa justice le , permet. C’est pourquoi un grand nombre 
de ces rois de la terre, représentant les princes et les 
nations infidèles; et aussi les restes des Juifs, comme 
on le verra plus bas, seront épargnés dans cet affreux 
désastre.. Ils survivront à cette grande catastrophe de 
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I 

la ruine de Jérusalem et des villes des nations que le 
feu du ciel et les tremblements de terre détruiront. Et 
les rois de la terre qui se sont corrompus et qui ont vécu 
avec elle dans les délices , pleureront sur elle , et se frap- 
peront la poitrine, en voyant la fumée de sm embrase- 
ment. Ils seront saisis de crainte ; et ils se convertiront. 
Ces lamentations s’appliquent donc à Jérusalem consi- 
dérée comme Babylone, c’est-à-dire la grande vüle 
qui est la figure de la prostituée; et c’est en ce sens 
qu’on doit comprendre ces paroles et celles qui suivent 
comme exprimant tout à la fois la désolation des ré- 
prouvés et le regret amer que les derniers convertis 
éprouveront de leurs péchés et de leurs abominations , 
en voyant les conséquences de leurs œuvres et le danger 
immense qu’ils auront couru. Dans sa révélation, Jésus- 

r 

Christ se sert de ces mêmes rois qui sé seront corrompus 
avec la prostituée, et qui se convertiront à la fin des 
temps, pour donner plus de force à sa parole en les 
faisant confesser de leur propre bouche les moyens dont 
Cette femme se sera servi pour les attirer dans sa pro- 
stitution , et aussi pour leur faire exprimer par eux- 
mêmes les horribles conséquences temporelles et éter- 
nelles du péché. Car ces paroles indiquent aussi les 
maux et les regrets amers que les impies éprouveront 
en enfer sur la perte de leurs biens et de leurs jouis- 
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^tes sensuelles. Ecoutons donc ces rois et ces Juifs 
dans leurs gémissenaents et dans leiu% lamentations sur 
la ruine temporelle et étemelle de la grande Babylone. 

II. Vers. 10. — Et debout loin d’elle , dans l'effroi de 
ses tourments, ils diront : Malheur, malheur! Babylone 
grande ville, ville puissante, ta condamnation est venue 
en vne heure:.... Et debout, c’est-à-dire, survi\'ant à 
cette destruction générale des impies, loin d’elle, épar- 
gnés par cette horrible catastrophe , et se séparant des 
méchants par la pénitence. Us diront , dans l’effroi de 
ses tourments, c’est-à-dire dans la crainte du Seigneur 
qui est le commencement de la sagesse, Ps. CX, 10. 
Malheur, malheur! Babylone, grande ville, ville psris- 
sante , ta condammtion est venue en une heure. Ainsi 

i 

parleront ces rois convertis. On doit remarquer qu’ils 
disent deux fois : Malheur, malheur, et deux fois grande 
ville, ville puissante, pour exprimer les deux malheurs 
temporels et étemels de cette grande ville qui est Jé- 
rusalem, capitale du royaume de l’Ântechrist, et Jém- 
salem considérée comme la grande Babylone , ou la 
grande prostituée qui représente les méchants de tous 
les temps et de tous les lieux. Ta condamnation est 
venue en une heure, c’est-à-dire soudain et à l’impro- 
viste, selon cette parole de Jésus-Christ: « Je viendrai 
comme un voleur. » 
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Vers. H . — Elles marchands de la terre pleureront 
et gémiront sur elle, parce que personne n achètera plus 
leurs marchandises. 1” Cesnnarcbands de la terre repré- 
sentent la classe commune du peuple , et le prophète 
choiât parmi cette classe les marchands, pour leur faire 
joTier ce double rôle de représentants du peuple et de 
représentants dé tous ceux qui auront pris part à la 
prostitution, comme l’auront fait les marchands qui au- 
ront profité du luxe effréné de la prostituée pour s’en- 
richir à ses dépens. Ces marchands seront donc tous les 
hommes qui, comme les rois dont on a parlé plus haut, 
se convertiront après avoir été saisis de crainte. Le pro- 
phète pouvait-il mieux choisir que ces'rois et ces mar- 
chands pour représenter toutes les classes de la société ? 
2“ Ces marchands représentent à la lettre les Juifs qui 
se cMivertiront aussi et qui diront : Bienheureux est 
celui qui vient au nom du Seigneur. 11 est dit plus loin 
que'' ces marchands étaient des princes de la terre, c’est- 
à-dire qu’ils auront régné sur la terre par leur argent 
et par leur commerce , et qu'ils auront dominé les 
hommes par leur opulence , par leurs richesses et par 
leur influence, etc. C’est de là qu’on (dit abusémeut, 
mais avec quelque vérité : L’argent gouverne le monde. 
Enfin ces marchands seront ceux qui auront fourni tous 
les objets de luxe cités dans les versets qui suivent ; car 


Digiiized by Google 



‘255 


uv. vm, SEcr. i, ch\p. xviu. ' 


ce sont surtout'les Juifs qui font commerce de ces ob- 
jets , et qui procurent de quoi satisfaire auK passions et 
au goût dépraré de la prostituée. C’est aux Joifs surtout 
que cette femme demande sans cesse dans ses désirs 
eflfrénés ét insatiables et dans son orgueil infernal.' 

Vkbs. 12. — Ces marchandises d’or et <ï argent , <k 
pierreries , de perles, de fin lin, de pourpre^ de soie, 
d^carUüe , tous leurs bois odoriférants et tous leurs 
meubles d’ivoire, de pierres précieuses, cC airain, de fer, 
et de marbre , ‘ ' 

Vebs. 13. — De cinnamome, et aromates, dé par- 
’fums, dtencens, de vin, d'hüile, de fleur de farine de 
blé, de bêtes de charge, de brebis, de chevaux, de cha- 
riots , d’esclaves et d’hommes libres. ' . 

Toutes Cés marchandises et ces aliments cités dans le 
texte , sont admirablement bien choisis pour représenter 
les articles de commerce des Juifs, et aussi les objets 
des idoles de la grande prostituée. On y trouve en effet 
tout ce qu’il faut pour satisfaire aux trois grandes con- 
cupiscences dont parle saint Jean, l’orgueil, les plaisirs 
et les richesses. De plus, le choix de ces marchandises 
et de ces aliments de luxe est admirable en ce qu’il peut 
convenir et s’appliquer à toutes les époques du monde, 
et qu’il n’y en a aucun qui ne soit connu dans tous les 
temps et dans tous les lieux, depuis les brebis de Caïn, 
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jusqu’aux perles précieuses que le démon Moasim fera 
connaître à J’Antechrist. 

III. Parce que 'personne n’achètera plus leurs mar- 
chandises. En effet : Vers. 14. Les fruits qui fai- 
saient tes délices ne sont plus; toute délicatesse et toute 
magnificence est perdue pour toi, et on ne les retrou- 
vera plus jamais, non-seulement à Jérusalem ^ mais 
encore dans l’univers éntier. On ne les retrouvera plus 
jamais; car le siècle sera consommé. 

Vers. 15. — Ceux qui se sont etirichis de la vente de 
ses marchandises seront debout au loin dans l’effroi de ses 
tourments ; ils pleureront et gémiront, c’est-à-dire, que 
les marchands , les ouvriers, les commissionnaires, les 
gens d’affaires, les banquiers,^ etc., etc., ceux d’entre les 
Juifs qui auront été épargnés par la bonté de Dieu dans 
la catastrophe de la dernière plaie, seront debout; ils 
urvivront et seront du nombre de ceux dont parle Dor 
niel, XII, 12 : « Bienheureux celui qui attend, et qui par- 
vient jusqu’à mille trois cent trente-cinq jours. » Car le 
royaume del’Antechristne dureraque douze cent soixante 
dix-sept joursetdemi, en y comprenant l’abréviation pré- 
dite en saint Matthieu , XXIV, 22 : « Et si ces jours n’eus- 
sent été abrégés, toute chair aurait été détruite; mais ils 
seront abrégés à cause des élus. » Admirable bonté de Dieu 
qui sait toujours tirer le bien du mal et diriger les mal- 
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heurs que les hommes se sont attirés par leurs péchés, 
de manière à ce qu’ils servent de moyen pour multiplier 
autant que possible les élus ! Et ces marchands seront 
debout au loin, c’est-à-dire que , séparés des victimes 
du péché , après la ruine de Babylone , dans l’effroi de 
ses tourments , ils seront du nombre de ceux dont il est 
(lit, Apoc,, XI, 13 ; « Le reste fut saisi de crainte et 
rendit gloire à Bieu. » Les restes des hommes seront 
donc los ^témoins de cet affreux mallieur, ils en con- 
cevront une grande crainte, et ce sera aloré le com- 
mencement de leur conversion , selon cette parole de 
V Ecclésiastique, I, 16 : « Le commencement de la sa- 
gesse est la crainte du Seigneur. » 

Vers. 16. — Ils pleureront et gémiront, disant : 
Vers. 17. — Malheur , malheur 1 cette grasuk ville , 
vêtue de fin lin , de pourpre et d'écarlate , parée d'or, 
de pierreries et de perles , a perdu en un moment ces ri- 
chesses immenses. Toutes cefe paroles continuent de se 
rapporter à Jérusalem , la grande ville, et à la grande 
ville qui représente la gloire , les richesses et les hon- 
peurs du monde avec l’universahté des impies de tous 
les temps et de tous les lieux, comme l’indiquent encore 
ces mots deux fois répétés : Malheur , malheur ! Cette 
grande ville vêtue de fin lin, de pourpre et d’écarlate , 
parée dfor, de pierreries et de perles, a perdu en un mo- 
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ment ces richesses mmenses. Ce vêtement si pompeux et 
si riche ajoute encore à l’éclat de la vérité , et ces mots, 
a perdu en un mummt, indiquent clairement la grande 
catastrophe de la consommation du siècle , et font voir 
qu’il est ici question de la ruine de Jérusalem et des villes 
des nations , bouleversées par le grand tremblement de 
terre dont nous avons parlé. Et tous ces maux seront le 
commencement des maux de l’éternité, selon les paroles 
citées plus haut : Toute délicatesse et tonte magnificence 
sont perdues pour toi, et on ne les trouvera plus jamais. 

rv. Yebs. 18. — Et tous les pilotes, ceux qui navi- 
guent Sur la mer, les matelots, et tous ceux qwt sont 
employés sur les vaisseaux , se sont tenus au loin , et se 
sont écrié voyant le lieu de son embrasement, et ils ont 
dit : Quelle ville a été semblable d cette grande vüle ? 
Ces pilotes , ces matelots, ceux qui voguent ét qui sont 
employés sur les vaisseaux, sont le peu de chrétiens et de 
directeurs des âmes qui auront survécu à la persécution 
de l’Antéchrist ; car üs auront vogué longtemps sur la 
mer orageuse de la persécution , et se seront tenus à 
l’écart et cachés, selon les paroles de Jésus-Christ même, 
Matthieu, XXTV, 16 : « Alors que ceux qui sont dans la 
Judée s’enfuient sur les montagnes, etc. » C’est à ce 
passage aussi qu’il faut rapporter ces paroles du texte , 
Apoc., XXIV, 20 : « Et toutes les lies s’enfuirent ; » de 
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même celles-ci , chap. XVIll , 4 : « Sortez de Babylone, 
mon peuple, de peur que vous ne soyez enveloppé dans 
ses plaies. » Tous les •pilotes, ceux qui naviguent sur la 
mer , les matelots et tous ceux qui sont employés sur les 
vaisseaux , sur le vaisseau de l’Eglise ou sur la barque 
de saint Pierre, ou encore dans l’arche de Noé , se sont 
tenus au loin. Ces paroles se rapportent encore aux bons 
de tous les temps et de tous les lieux, qui se seront 
tenus éloignés du monde , en demeurant dans le vais- 
seau de l’Eglise. De plus ces paroles s’appliquent litté- 
ralement aux Juifs et aux riches commerçants, etc. 

V. Voici maintenant la preuve évidente que ces rois , 
ces marchands et ces matelots représentant les restes 
des hommes qui auront survécu à cette catastrophe et 
à ces malheurs , feront pénitence : 

ViRS. 19. — Et ils ont couvert leur tête de poussière, 
et ils ont crié, pleurant, gémissant et disant : Malheur, 
malheur! cette grande ville, qui a enrichi de son opu-, 
lenee tous ceux qui avaient des vaisseaux en mer, a été 
désolée en un moment. 

Vers. 20. — Ciel , réjouissez-vous sur elle , et vous , 
saints apôtres et prophètes, parce que Dieu vous a vengés 
cHelle. Qu’on remarque bien ces paroles : Et ils ont 
couvert leur tête de potissiére; c’est-à-dire, qu’ils ont 
fait pénitence , car, dans l’Ecriture , le signe de la péni- 



îeo INTEIUHtETATlON DE L’APOCALYI>SE. 

tence, c’e&t de couvrir sa tête de cendres et de poud- 
rière. Ainsi donc, ils ont commeincé par être représentés 
dehotU ; c’est-à-dire, comme ayant survécu à ces mal- 
heurs par la bonté de Dieu. Ensuite ils se tinrent au 
loin , dans l'effroi des tourments de cette grande ville. 
Après cela ils ont réfléchi et ils ont considéré le lieu de 
son embrasement, et ils ont crié ; Quelle ville a été sem- 
blalle à cette grande ville? Enfin, dans des sentiments 
de pénitence, ils ont crié pleurant, gémissant et disant : 
Mcdheur, malheur l cette grande ville , qui "a enrichi 
de son opulence tous ceux qui avaient des vaisseaux en 
mer, a été désolée en un moment. Ces dernières paroles , 
outre fpi’elles doivent être prises à la lettre en les appli- 
quant aux Juifs et aux grands du monde, ces paroles , 
disons-nous, ont aussi un sens figuré. Car, dans l’opu- 
lence, on est puissant, et dans lu puissance, les hommes 
abusent de leur force, et deviennent persécuteurs; et 
c’e«t ainsi qu’en persé*cutant les bons qui avaient leur 
refuge dans l’arche de Noé, figure du vaisseau de l’E- 
glise sans cesse battu par la tempête , et dans la barque 
de saint Pierre, symbole de la foi, ces persécuteurs 
riches et puissants enrichirent les justes des biens sinri- 
tuels de la charité et de la patience. Cette grande ville 
a été désolée en un moment. C’est-à-dire , que cette Jéru- 
salem, on la grande Babylone, tombera et sera ruinée 
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en un moment, ainsi que le monde dont elle est la 
figure. En un moment, c’est-à-dire , en peu de jours , 
comme on le voit par les mille trois cent trente-cinq 
jours de Daniel , qui doivent être pris ici pour des jours 
Naturels; car il serait absurde de supposer im si long 
embrasement d’une ville. On a vu, d’ailleurs, dans 
l’ouvrage du vénérable Hokbauser, l’explication de ce 
passage, et l’on sait que la durée du règne de l’Anté- 
christ sera courte et même abrégée. Sa ruine ne com- 
mencera que dans les derniers jours, et continuera 
jusqu’à la consommation des siècles , selon saint Mat- 
thieu et saint Marc , qui disent : « Ce sera là le com- 
mencement des douleurs. » 

Enfin, ces rots, ces marchands et ces matelots, etc,, 
ayant fait pénitence , prendront part à la joie des bons 
et des saints , et ils diront : Ciel , réjouissez-vous sur 
elle , et vous , saints a'pôtres et prophètes , parce que 
Dieu vous a vengés d’elle. Quelle admirable description 
de tous les mouvements d’un cœur pénitent, qui com- 
mence par être saisi de crainte , se sépare ensuite des 
méchants, déplore leurs malheurs, se couvre de cendres 
et de poussière en signe de contrition, pleure et gémit; 
puis il entre dans le temple du Seigneur, dont il ne peut 
comprendre d’abord la majesté et la puissance à cause 
de la fumée de ses plaies, et finit par recobnaltre sa 
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bonté pour les saints, et la justice de ses vengeances 
sur les méchants, en s’unissant aux sentiments communs 
des apôtres, des prophètes et de toute Eglise, et en 
criant à haute voix : Ciel, réjouissez-^ous sur elle, et 
vous, saints apôtres et prophètes , qui avez tant souffert 
avec tous les justes de l’Eglise , réjouissez-vous , parce 
que Dieu vous a vengés d’elle. On doit remarquer que ce 
sont les rois représentant les grands et les nations infi- 
dèles, et ensuite les restes des mauvais chrétiens qui 
auront prévariqué en adorant la bête , et aussi les mar- 
chands, c’est-à-dire, les Juifs, qui diront ; Parce que Dieu 
vous a vengés d’elle. Ils ne disent pas nous , mais votts , 
puisque les nations et les Juifs n’auront pas appartenu à 
l’EgUse de Jésus-Christ, et qu’en conséquence , ils n’au- 
ront pas été l’objet, pas plus que les mauvais chrétiens, 
des outrages et des persécutions dont les méchants auront 
affligé l’Eghse , représentée par les saints apôtres et par 
les prophètes. 

. VI. Vers. 21. — Et un ange fort leva en haut une 
pierre comme un grande meule , et la jeta dans la mer, 
disant: Babylone, cette grande ville, sera ainsi pré- 
cipitée , et on ne la trouvera plus désortnais. Saint Jean 
vit en imagination un ange fort , représentant la puis- 
sance de Dieu, et précipitant une pierre comme une 
grande meule dans la mer. Et cet ange lui dit : Ba- 
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éÿ/one , cette grande, ville , sera ainsi précipitée , avec 
la même force et la même célérité qu’une grande meule 
dont un bras vigoureux accélère encore la chute. Et 
cette grande ville disparaîtra dans les gouffres de l’enfer, 
comme une grande meule disparaît dans les profon- 
«leurs de la mer. Et on ne la trouvera plus désormais, 
pas plus et encore infiniment moins qu’il ne serait 
possible de trouver une pierre dans les abîmes de 
l’Océtm. 

Vn. Vebs. 22. — Et la voix des joueurs de harpes et 
des musiciens, et la flûte des chanteurs, et les trom- 
pettes^ ne retentiront plus en toi : nul artisan ne se trou- 
vera plus dans ton enceinte ; et le bruit de la meule 
ne s’y entendra plus. 

Vebs. 23. Et la lumière des lampes ne luira plus en 
toi à jamais, et la voix de l’époux et de F épouse ne s’y 
fera plus entendre. Toutes ces paroles font suite à cette 
lamentation pathétique et touchante sim le triste état 
de cette grande Babylone, représentant le monde entier. 
Quel deuil et quel dépouillement! quelle tristesse mor- 
telle inspirent ces paroles! Le prophète nous donne 
ensuite la raison et le motif de cette affreuse condamna- 
tion de Jérusalem, et il dit : Car tes marchands étaient 
des princes de la terre, et toutes les nations se sont 
égarées par tes enchantements. Nous voyons en cela les 
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causes principales des jugements de Dieu sur Jérusalem 
et sur la nation juive.: i*Ces marckomds, c’est-à-dire, les 
Juifs, étaient k<t princes àe la terre. Or, selon que nous 
l’avons dit plus haut, les Juifs sentie peuple qui aura le 
plus contibué à la perversion du monde et à la prostition 
des hommes, en étant les princes de la terre par leur 
or, leur commerce, et par l’influence qu’ils se seront 
acquise par leurs richesses. 2° Toutes ks nations se sont 
égarées par tes enchantetnents, c’est-à-dire, par le luxé et 
par les marchandises que tes marchands auront fournies 
aux passions des hommes, et aussi par ta duplicité, par 
tes fraudes , par tes mensonges , etc.; enfin, par les pro- 
diges et les enchantements de l’Antéchrist et de ses faux 
prophètes. Puis saint Jean termine ce chapitre par le 
reproche du plus grand des crimes qu’il adresse à cette 
ville, coupable de la mort du Dieu de toute bonté, 
Notre-Seigneur Jésus-Christ de Nazareth crucifié: 

Vers. 24. — Et dans cette ville a été trouvé le sang 
des prophètes et des saints, et de tous ceux qui ont été 
sur la terre. C’eslrà-dire , le sang de Jésus-Christ, repré- 
sentant tous les martyrs, les prophètes et les saints. Car 
les Juifs , en faisant mourir Jésus-Christ , participèrent 
aux crimes de tous les persécuteurs de l’Eglise et de tous 
les impies du monde, comme tous les impies du monde 
auront participé au plus grand des crimes , au crime de 


Digilized by Google 



• LI\-. VIII, SECT. I, CHAP. XVIli. 


265 


la mort de Jésus-Christ, eu faisant mourir les martjrs , 
les prophètes et en persécutant les saints. 

' VUI. Nous ferons remanpier en terminant cé chapitre, 
que saint Jean parle en trois passages différents des 
malheurs qui ruineront Jérusalem à la fin des temps, 
car il dit au chapitre XI, 1 3 : « Et à cette même heure, 
il se fit un grand tremblement de terre ; la dixième 
pai’de de la ville tomba , et sept mille hommes périrent 
dans le tremblement de terre; le reste fut saisi de 
crainte et rendit gloire à Dieu. » Il dit ensuite au cha- 
pitre XVI, 18 : « Et voilà des éclairs, des tonnerres et 
un grand tremblement de terre , et ce tremblement fut 
si grand , que jamais les hommes ii’en ont ressenti de 
pareil depuis qu’ils sont sur la terre. Et la grande cité 
fut divisée en trois parlies, et les villes des nations tom- 
bèrent; et Dieu se souvint de la grande Babylone pour 
lui donner à boire le vin de l’indignation de sa colère. 
Et toutes les îles s’enfuirent, et les montagnes dispa- 
rurent. » Enfin le prophète , sans avoir annoncé d’autre 
tremblement de terre que celui que nous avons décrit 
dans le chapitre des plaies' de la consommation , dit 
tout * à-coup , chapitre XVm, 18 : «Et ils ont crié, 
voyant le lieu de son embrasement , et ils ont dit : 
Quelle ville a été semblable à cette grande ville? » Il 
faut conclure de tout cela , que Dieu , dans son infime 
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bonté , frappera cette ville de Jérusalem et toutes les 
villes des nations , de manière à épouvanter les moins 
obstinés d’entre les hommes , et à leur laisser le temps 
de se convertir. Mais les impies obstinés périront avec 
les villes des nations, car les tremblements de terre et 
le feu continueront de miner ces villes jusqu’à la con- 
sommation des siècles. C’est ce que confirment les 
Evangélistes, Matthieu , XXIV, 7 : « Une nation se lè- 
vera contre une nation , et un royaume contre un 
royaume , et des pestes , des famines et des tremble- 
ments de terre seront en divers liens. Or, toutes ces 
choses sont le commencement des douleurs. » Et saint 
Marc, XIII, 8 : « Car on verra se soulever peuple contre 
peuple, et royaume contre royaume ; il y aura des trem- 
blements de terre en divers lieux , et des famines , ce 
sera là le commencement des douleurs. » Enfin saint 
Luc , XXI, 11 : « Et il y aura en divers lieux de grands 
tremblements de terre , des pestes et des famines ; et il 
paraîtra des choses épouvantables et des signes extraor- 
dinaires dans le ciel. Mais auparavant on se saisira de 
vous et l’on vous persécutera , etc. » On voit donc que 
les quatre Evangélistes sont d’accord , les trois précé- 
dents dans leur Evangile , et saint Jean dans son Apo- 
calypse , pour annoncer de terribles tremblements de 
terre qui précéderont la fin. La précipitation avec la- 
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quelle saint Jean passe , dans son Apocalypse, de la des^ 
cription de ce si grand tremblement de terre que jamais 
les hommes n’en auront ressenti de pareil , à ces ex- 
pressions : Et ils crièrent , voyant le lieu de son embra- 
sement, et ils dirent : Quelle ville a été semblable à cette 
grande ville ? cette précipitation, disons-nous, est une 
manière admirable et énergique de nous faire voir la 
prompte réabsation de ces prophéties de saint Marc et 
de saint Mattliieu, qui nous disent que toutes ces choses 
seront le commencement des douleurs ; c’est-à-dire , de 
la fin des méchants sur la terre et de l’ouverture des 
supplices de l’éternité. En effet, nous voyons par tout 
le contexte que les tremblements de terre qui frapperont 
Jérusalem et les villes des nations , continueront de les 
ravager Jusqu’à leur ruine entière, puisque, selon saint 
Marc et saint Matthieu, ces malheurs doivent être le 
commencement des doiileurs. C’est encore ce que nous 
démontrent les paroles du texte : Et ils ont crié, voyant 
le lieu de son enbrasement , et ils ont dit : Quelle ville 
a été semblable à cette grande ville ? Ainsi donc le feu se 
mêlera aux tremblements de terre, et l’on ne verra plus 
que le lieu de l’embrasement de cette ville, représentant 
toutes les autres villes des nations. Et les pilotes et les 
matelots pourront dire alors avec vérité : Quelle ville a 
été semblable à cette grande ville ? c’est-à-dire à Jéru- 
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Salem , la capitale du royaume Je l’Antéchrist, et à Jé- 
rusalem considérée comme la grande Babylone qui re- 
présente les méchants de tous les lieux et de'tous les 
temps. , ; ' > • - • 

§1V. ' 

Applaudissement! , acclamations et réjouissances de l'Egliée nU- 
I niante et de l'Eglise triomphante, sur la ruine de la grande 

Babylone, et sur l'approche des noces de l'Agneau. 

CHAPITRE XIX. — Verset 1-10. 

I. Vers. 1. — Après cela, j'entendis dans le ciel 
comme la voix d’une grande multitude, qui disait ; 
Alléluia, salut, gloire et puissance à notre Dieu... 

. . .Après cela, c’est-à-dire, après la ruiné de la grande 
Babylone , saint Jean entendit en imagination dans le 
ciel , dans l’Eglise triomphante et dans l’Eglise mili- 
tante , comme la voix d’une grande multitude. Cette 
grande multitude, c’est la réunion de tous les saints qui 
feront partie de l’Eglise militante , après la conversion 
des restes des hommes, ainsi que la réunion de tous les 
saints de l’Eglise triomphante. Cette grande midtitude 
ne fera entendre que comme une seule voir, pour nous 
apprendre l’accord , l’ensemble , l’unité de vues et de 
sentiments qui uniront étroitement tous les rois , les 
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marchands , les pilotes et les matelots dont il a été 
question au chapitre précédent , de telle sorte qu’ils né 
formeront , pour ainsi dire , qu’une seule personne aveb 
l’Eglise triomphante. Et tous ces saints diront ; Alléluia: 
Ce mot est un cri de joie qui signifie : louez le Seigneur. 
Et ils ajouteront : Salut , gloire et puissance à notre 
Dieu. Toutes ces paroles expriment la joie , les louanges 
et la reconnaissance que ces saints de l’Eglise militante 
et de l’Eglise triomphante manifesteront hautement et 
sciennellement, à l’occasion de la victcare définitive et 
du triomphe absolu que l’Eglise militante aura rem- 
porté sur le monde par la chute de la grande Ilabylone. 
Nous voyons dans le verset qui suit les motifs de cette 
joie et de ces louanges ; et ces motifs sont si clairement 
exprimés, qu’ils n’auraient besoin d’aucun commen- 
tîûre. 

VïRS. 2. — Parce que ses jugements sont véritables et 
justes, qu’il a condamné la grande prostituée qui a cor- 
rompu la terre par sa prostitution; et qu‘il a vengé le sang 
de ses serviteurs que ses mains ont répandu. Ainsi donc, 
ces motifs de joie et de louange sont tirés des jugements 
de Dieu, fondés sur sa vérité et sa justice , que ces nou- 
veaux convertis reconnaîtront et confesseront alors hau- 
tement, en disant que Dieu a condamné véritablement 
et justement la grande prostituée , parce qu'elle a cor- 
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rompu la terre par sa pnstitution aux idoles , qui sont 
les créatures; de plus ils diront, qu’ii a vengé le sang 
de ses serviteurs , c’estrà-dire , le sang de Jésus-Christ , 
qui , comme homme , est aussi le serviteur de Dieu ; ét 
le sang de ses prophètes , de ses apôtres , de tous les 
martyrs de l’Eglise , depuis Abel jusqu’au dernier mar- 
tyr qui mourra dans la persécution de l’Antéchrist. Et 
ce sang aura été répandu par la main des méchants de 
tous les temps et de tous les lieux. 

II. Vebs. 3. — Et ils dirent une seconde fois : Allé- 
luia. Et la fumée de son embrasement s’élève dans les 
Mèçles des siècles. On doit observer ces paroles avec at- 
tention. Saint Jean , après avoir décrit la joie de l’Eglise 
militante, passe tout-à-coup à l’Eglise triomphante qu’il 
avait désignée dans le premier verset, et qu’il avait 
^ réunie avec l’Eglise mihtante par ces mots, dans le del, 
paroles qui s’appüquent également à l’une et à l’autre 
de ces deux Eglises. Pourquoi nous dit-ü maintenant : 
Et ils jdirent une seconde fois: Alléluia? C’est pour 
mieux nous faire comprendre l’union étroite de ces 
deux Eglises , qui ne sont qu’une en esprit de foi , 
d’espérance et d’amour, et qui s’uniront même en corps, 
après la chute de la grande Babylone. Et ils dirent une 
seconde fois : Alléluia. Ces paroles supposent que les , 
saints de l’Eglise nailitwte et de l’Eglise triomphante 
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diront deux fois Alléluia. La première fois sera lorsque 
la grande Babylone sera tombée , et avant le jugement 
dernier. La seconde fois, c’est lorsque ces deux Eglises 
seront réunies si étroitement, qu’elles ne formeront 
, qu’une seule Eglise triomphante pendant les siècles des 
siècles. C’est ce qu’indiquent clairement les paroles qui 
suivent : Et la fumée de son embrasement s’élève dans 
les siècles des siècles. Saint Jean dit au présent : la fu- 
mée de leur embrasement s'élève , pour bien nous faire 
entendre que ce second cri , Alléluia , est le cri de joie 
qui sera manifesté par les deux Eglises au moment de 
leur réunion. Car dès qu’elles ont dit une seconde fois 
Alléluia , l’Apôtre ajoute aussitôt : Et la fumée de son 
embrasement s'élève dans les siècles des siècles. Saint 
Jean veut donc nous faire entendre par là, qu’à ce se- 
cond cri Alléluia, l’éternité bienheureuse commence 
pour les saints de ces deux EgUses, ainsi que l’éternité 
malheureuse pour les enfants de la prostituée, et pour 
tous les habitants de la grande Babylone. L’Apôtre 
pouvaiHl exprimer avec plus de force et de vérité l’éter- 
nité et la rigueur des supplices auxquels seront conr 
damnés les habitants de cette grande ville, qu’en disant : 
Et la fumée de son embrasement s’élève dans les siècles 
des siècles. 

ni. Vers. 4. — Et les vingt-quatre vieillards et les 
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quatre animaux se prosternèrent et adorèrent Dieu, qm 
était assis sur le trône, disant : Amen, Alléluia. Ces 
vingt-quatre vieillards sont les douze patriarches de 
l’ancien Testament et les douze apôtres du Nouvean» 
C’est aussi ruiiiversalité des pontifes et des docteurs de 
l’Eglise , etc. Les quatre animaux sont les Evangélistes. 
Or, tous ces saints uniront leurs voix à celle de toute 
l’Eglise et se prosterneront et adoreront Dieu , qui es! 
assis sur le tr.ônade sa gloire, dans le ci^. Et par cet,iwte 
unanime d’adoration, ils manifesteront leurs sentiments 
de joie , d’amour , de reconnaissance et de soumission 
à Dieu tout-puissant, dans cette circonstance si solem- 
nelle. Et ils diront : Amen , ainsi soit-il j c’est-à-dire, 
que la justice de Dieu se fasse, et que sa parole s’ac- 
complisse ainsi. Et ils ajouteront ce mot : Alléluia ; 
Dieu soit loué pour toutes ses œuvres. . . 

IV. Vers. 5. — Et une voix sortit du trône , diseau : 
Louez notre Dieu, vous tous ses serviteurs et qui le erair 
gnez, grands et petits. Cette voix est celle de l’Agneau, 
Jésus-Christ, considéré comme homme f et comme le 
chef de toute l’Eglise; car cette voix sortit du trône 
même. Qr, il n’y a que Jésus-Christ qui soit assis sur le 
trône à la droite du Père , selon cette parole du Psalr 
miste , Ps. CIX : « Le Seigneur a dit tà mon Seigneur 
Asseyez-vous à ma droite, jusqu’à ce que je réduise Vos 


Digitized by Google 



LIV. Vlll, SECT. 1, CHAP. XIX. 273 

ennemis à vous servir de matche-pied. » Ainsi l’hunaa- 
nité de Jésus-Christ vaincra ses ennenris et régnera sur 
le monde jusqu’à la consommation des siècles; et elle 
règne et régnera aussi pendant toute l’éternité. Or, ce 
sont les ennemis de s6n humanité qui loi auront servi 
de marchepied pour arriver à ce règne de gloire; et 
c’est ainsi que l’Homme -Dieu continuera d’être le Prêtre 
étemel selon l’ordre de Melchisédech. C’est pourquoi 
Jésus-Christ , considéré comme homme et comme chef 
de toute l’Eglise , dira : Lomz notre Dieu. Jésus-Christ 
considéré comme homme , bien qu’il soit Dieu lui- 
même , peut bien dire en tant qu’il représente notre 
humanité : Louez natte Dim\ vous tous ses serviteurs, 
et qui le craignez , grmds et petits. Car c’est ici qu’on 
voit clairement l’office de médiateur que Jésus-Christ 
exercé entre Dieu et les hommes. Nous trouvons 
■ d’ailleurs dans l’Ecriture un exemple de cette manière 
de parler de Jésus-Christ, lorsqu’au moment de sa mort, 
H appela Dieu son Père : Mon Dieu. Marc, XV, 34 : «'A 
là’ neuvième heure, Jésus jeta un grand cri , disant : 

' Eloi, Eloi! lama sabacthani? c’est-à-dirè , Mcm Dieu, 
mon Dieu, pourquoi m’àvez-vous abandonné?» On doit 
examiner attentivement ceS paroles : vous totts qui k 
craignez; c’est-à-dire, voüs tous que la crainte dû Sei- 
gneur a retenus dans là' justice ou ramenés à la péni- 

' II. 18 
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tence. Quoi de plus vrtdsémblable d’aUleurs que Jésus- 
Christ , considéré comme chef de l’Eglise , iuvite en ce 
moment solennel, tous les siens, qui auront été les ser- 
viteurs de Dieu et qui l'auront craint pendant la vie de 
ce monde , à louer Dieu dans sa gloire , dans sa puis- 
sance , dans sa justice et sa sainteté. 

V. ¥ebs. D. — Et f entendu comme la voix, d’une 
grande muUilude , comme kt voix des grandes eaux et 
comme la voix des tonnerres , qui disaient : Alléluia , 
parce que le Seigneur notre JHeu, le Tout-Puissant règne. 
Sur cette invitation que Jésus-Christ adresse à son EgÙse, 
saint Jean entendit comme' la voix , c’est-à-dire , comme 
une seule voix représentant l’union et l’accord de tous 
les anges et de tous les saints de la cour céleste, indiqué 
par ces mots : d’une grande multilude... TentendU 
comme la voix des grandes eaux, c’est-à-dire la voix de 
tous les saints de l’Eglise'militante , qui auront souSert 
dans les eaux des tribulations, et comme la voix des 
tonnerres; des docteurs et des prédicateurs , qui ne fe- 
ront mitendre tous ensemble que comme une seule voix, 
disant: Alléluia , louons le Seigneur, parce que le Sei- 
gneur notre DieUt le Toat-PuUsant règne. ^ 

V Vus. 7. — ü^'oUissons-aoue, sagons dans Iftjoie et 
rendons- lui gloire , parce que le moment des noçes de 
F Agneau est venu, et que son épouse F y est. préparée. 
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Tous ces saints diront donc : Réjouissons-ûous . soyons 
dans la joie et rendons gloire à Dieu le Père , parce que 
le moment des noces de l’Agneau Jésus-Christ est venu ; 
c’est-a-direj que le moment est venu où l’époux Jésus- 
Christ doit être glorifié et s’unir à son épouse qui est 
l’Eglise, pour les siècles des siècles. Cette épouse jouira 
de la présence de l’époux, non plus par la foi et par l’es- 
pérance, mais elle le verra tel qu’il est, et son amour 
n’aura plus de limites et ne sera plus voilé. Et son 
épouse s'y est préparée; en effet , les saints de l’Eglise 
militante se sont préparés à ces noces , pendant tout le 
temps qu’ils furent sur la terre, par leurs vertus et par 
leurs mérites ; car les vertus et les mérites des saints 
sont leurs vêtements et leur robe de noces. C’est ce que 
saint Jean explique d’ailleurs par les paroles suivantes. 
'• VI. Vaas. 8. — Et il luiadomié de se vêtir d'un lin 
pur et blanc; et ce lin est la justice des saints... Et il lui 
a donné, c’est-à-dire que c’est Dieu le Père qui a donné 
aiu saints de l’Eglise épouse de Jésus-Christ, de se vêtir 
de Injustice, selon saint Jacques , 1, 17 : « Toute grâce 
exceUente et tout don parfait vient d’ en-haut et descend 
du Père des lumières , en qui il n’y a ni changement, 
ni ombre, ni vicissitudes. » C’est donc Dieu lé Père qui 
a'dfnmé à l’Eglise de se vêtir d’un hnptcr et blanc , pour 
lee noces de l’Agneau. Et il lui a communiqué ce don 
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par son Fils Jésus-:Cbrist , sans la foi duquel il est im- 
possible de plaire à Dieu, selon saint Paul , i 

« Justifiés, donc par )a foi, ayons la paix a-rec Dieu par 
Jésus-Cbrkt Notre-Seigneur , qui , par la foi , nous a 
donné accès à cette grâce en laquelle nous demeurons 
fermes, et nous nous glorifions dans l’espérance de la 
gloire des enfants de Dieu , etc. » Et ce Un est la ju^ 
tice des saints , dont ils seront révêtus par la grâce de 
Dieu le Père , en la foi de Jésus-Christ son Fils , pour 
comparaître et être admis au spuper des noces de l’A- 
gneau. . - ' 

Vn. . Vers. D. — L’Ange me dit alors : Ecrivez : 
heureux ceux qui ont été appelés au souper des noces de 
l’Agneau ; et il ajouta ; Ces paroles de Meu sont véri- 
tables. Ce même ange dont il est parlé plus haut , dit 
donc à saint Jean : Ecrivez : Heureux ceux qui ont été 
appelés au sotiper des noces de l’Agneau. H mge re- 
commande spécialement à saint Jean d’écrire' ces, pa- 
roles d’encouragement pour toute l’Eglise militante, et 
il nous exhorte par là à nous vêtir, de la justice , par les 
bonnes œuvres faites dans , la foi de Jésus*Chfist ; car 
c’est là le vêtement de lin pur et Manc, qui doit être 
notre robe nuptiale , sans laquelle nous ne serons pas 
trouvés dignes d’être dü nombre de ceux dont il est dit 
ici : Heureux ceux qui om été appej^ au souper des 
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noce* de l’Agneau. Le souper est le repas qui se fait à la 
fin de la journée ; or ce souper des nocéS de l’Agneau se 
fera à la fin de la journée.de la vie de ce monde; et il 
n’y aura que ceux qui auront travaillé à la vigne du 
Seigneur , au moins à la onzième heure ; qui pourront 
prendre part au souper de ces noces. Les autres qui 
auront été appelés , et qui n’auront pas répondu à cet 
appel, seront jetés , pieds, et moins liés, dans les té- 
nèbres extérieures ; là seront les pleurs et les grince- 
ments de dents. Voir saint Matthieu, XXII, 2 , etc. Et 
l’ange ajouta : Ces paroles de Dieu sont véritables ; c’est- 
à-dire, que ces paroles sont une promesse solenuelle , 
fondée sur la vérité étemelle de Dieu, en faveur de ceux 
qui, après avoir été invités au souper des noces de l’A‘- 
gneau, y paraîtront revêtus de la. robe nuptiale ; et 
l’ange ajoute ces paroles pour la consolation et pour 
l’encouragement des bons. 

Vbbs. 10. — Et je me prosternai à ses pieds peur 
ïadarer ; mais il me dit ; Gardez-vous bien de le fa^re ï 
je suis serviteur comme vous et comme vos ffères (pâ ont 
rendu témoignage de Jésus. Adorez Dieu , car l’esprit de 
prophétie est le témoignage de Jésus. Ce verset a déjà été 
expliqué. . ‘ ^ ' 
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SUR IBS CHAPITRB8 XIX IT XX. 

nv SBCOND AVeiUSMEJtT PE JËSPS^EBBIST ET PB LA ORAMPB. 
CBNE PE PIBP. 


OBSERVATIONS PRÉLIMINAIRES. ' 

I. Pour bien compr^dro' la suite de ce cbapitre 
XIX et le chapitre suivant , il est important de re^ 
marquer que saint Jean y a renfermé et co^ondu^ 
en quelque sorte , les deux apparitions de Jësus-Christ, 
sur la terre , c’eslpà-dire sa première ■ venue , lors- 
qu’il établit son royaume spirituel qui est l’Eglise, 
et> son second avènement , lorsqu’il descendra du ciel 
pour juger tous les hommes. La raison de oette ma- 
nière de raconter de saint Jean, est admirable,' en 
ce qu’il nous fait voir d'un coup d’œil tout le plan de la 
sagesse étemelle, dans la grande œuvre de notre rév 
demption. Nous savons, par la^ théologie,' que le juge* 
ment dernier^ aura lieu pour trois> raisons principales* 
1 “ Pour glorifier Jésus-Christ. 2» Pour la consolMiwi des 
bons; et 3" pour la confusion des méchants. Or quoi de 
plus naturel , de plus vrai et même de plus admirable , 
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que de représenter les deux venues de Jésos^hrist, et 
en général sa présence sur la terre , toiqours sous les 
mêmes formes et avec les mêmes cai^etères. Car com- 
ment Oieu le Père pourrait-il mieux glorifier son Fils 
unique. faitiiomme, consoler les bons, etconfondre les 
médiants , qu’en . le faisant dans les mêmes circon- 
stances et sous les mêmes formes dans lesquelles Jésus- 
Chrôt et ses saints ont souffert, et les méchants ont 
péAé 7 Nous trouvons d’ailleurs, dans l’Ecriture,- des 
exeo^iles sensibles de cette manière de décrire des évé- 
oemeotssi semblables entre eux, qu’au puisse les repré- 
senter sous les mémes figures; et, parmi ces exemples, 
nous ne citerons que celui où le prophète Isale nous 
prédit, sous la figure de la Jérusalem terrestre, la gloire 
etla prospérité qui sont promises à la Jérusalem céleste. 
Voir hfüt y LX. Or c’est ainsi que les paroles qui suivent 
s’a^liqu^t également aux deux venues de Jésus-Chidst 
sur Uitecre. . , •• -i 

î-thlp ^ uwnd avinemnl. 4* JUut-Chn*t. 

XIX. — Vkrsxt'' 1 1-1 6. 

Vdbsi il. Et je vi» le del mvert-t et voüA m 

iiteèai bkme t celui qui était dessm s’aippelait le Fidèk 
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et k Yéritolk, qui juge et qui combat avec justice. Ces 
premières paroles : E je vis le ciel ouvert , se rapportent 
aüx deux venues de Jésus-Chrisl sur la terre , avec cette 
différence que, dans la; première , le ciel s’ouvrit d’une 
manière invisible aux hommes, tandis que dans la 
seconde, tous les hommes verront Jésus-Clirist appa- 
raître sur les nuées, descaidant du ciel , pour juger les 
vivants et les morts. La première fois sa venue fut 
manifestée par une étoile; qui fut le type de la lumière, 
de la vérité et de la justice étemelle qu’elle annonçait ,. 
et Jésus-Christ, le soleil de Justice , parut réellement 
sous la forme de notre chair, dans un état de pauvreté; 
d’humilité et de souffrance. Matth., Il, 7 et suiv. La 
seconde fois, il apparaîtra réellement aussi , mais d’une 
manière bien différente.' Car,. alors, il ne sera plus pré- 
cédé. d’une- étoile, mais de sa crôix; et c’est ainsi que 
l’instrument de son humiliation , de sa pauvreté et dé 
ses souffrances , précédera Jésus -Christ en signe de 
triomphe , lorsqu’il viendra dans tout l’éclat de sa 
glofre , de sa majesté et de sa puissance , comme l’étoile 
qui en était le type le précéda , lui et sa croix , lorsqu’il 
vint la première fois, pour régénérer et éclairer le 
monde par ses vertus et par ses exemples. ^Daus sa 
seconde apparition, il ne se montrera plus soüs la 
forme d’un paUvre enfant ‘qui vient de naître, mais il 
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descendra du ciel, resplendissant de gloire comme Dieu 
et homme tout ensemble. JWattft., XXIV, 30.: « Alors le 
signe du Fils de l’homme paraîtra dans le ciel, et toutes 
les tribus de la terre pleureront ; et elles verront le Fils 
de l’homme venant sur les nuées du ciel avec (me 
grande puissance et une grande majesté. » Et voilà «H 
cheval blanc. Ces paroles sont ime figure semblable à 
cet autre passage de l’Apocalypse, où il est dit ; « Il 
sortit un autre cheval roux, etc. » La différence dé la 
signification de ces chevaux s’explique par leur couleur. 
Ainsi , le cheval blanc dont il est ici question , repré- 
sente la justice , la sainteté et la vérité de Jésus-Iffirist 
et de sa doctrine j comme les autres chevaux roitx , 
noirs «t pâles, etc., figuraient par leurs couleurs les 
fausses doctrines des hérésies. Ce cheval blanc repré- 
sente donc la doctrine de Jésus-Christ, dans sa première 
venue ; et aussi la justice , la sainteté et la vérité , qui 
brilleront en lui de tout son éclat, dans leur second avè- 
nement. Celtn qui était dessus s’appelait le Fidèle et le 
YérioMe: Saint- Jean nous désigne , par cés paroles , 
quel est celui qui montait ce cheval blanc,' qui lui fut 
montré dans sa vision ; et il nous dit, pour mieux le dis- 
tinguer, qu’il s’sqipelait le Fidèle et le Véritable. ,Or, ces 
deux attributs réunis ensemble ne peuvent convenû 
qu’à Dieu seul , selon saint Paul , Aorn., lU , 4 : « Dieu 
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66t véritable é( tout hooune est menteur, selon qu’il est 
écrit ! Vous êtes reconnu fidèle dans voB paroles, et 
victorieux lorsque vous jugez. » La parole véritable 
de Dieu, c’est le Verbe, soit Jésus-Christ, qui s’est 
fait chair, selon saint Jean, I, 14 : « Et ln.Verbe s’eet 
fait chair, et il a habité parmi nous, et nous atons 
vu sa gloire , comme la gloire du Fils unique du Bère , 
étant plëu de gréce et de vérité. » 0«t jtige et combat 
avec justice.: Ces paroles, qui juge et combatr mises 
ensemble , font voir que Jésus-Christ esticij représenté^ 
dans ses deux apparitioits ; 1° compe. combattant les 
méchants sur la terre ; et 2» comme devant, juger lee 
vivants elles morts. Qui juge et confiât avec juHûse,. 
parce qu’il Fidèle et leTérüable, c’estdirdire, vim 
dans-toutes ses voies, et fidèle dans toutes ses promesse 
Peut-on caractériser l’Homme-Dieu d’une mani^ plus 
admirable , que le fait saint Jean en deux mots renfer- 
mant' toute sou histoire du> temps et: de rétemité? 

IL Vbbs. 12..— Ses yeux étaient comm une flamme 
de feu; il avait plusieurs diadème sur sa tète; d -un 
nom écrit que nulm comuUt que luit Cea yeux de Jéen»- 
Christ, semblables à une flamme de feü^ représentait Ir 
justice, le vérité, la pénétration, la sainteté.,, la eh» 
rité, la force, lachaleim, etc.; attributs infinis de Dieu 
avec lesquels , selon l’Apocalypse même, II , 23, Jésusr 
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Christ est venu, et viendra «icore une fois sur la terre» 
K Toutes les Eglises connaltrcait que je suis celui qui 
sonde les reins et les cœurs. » Il serait trop long de cite: 
les-nomhreüx passages de l’Ecriture où il est parlé de 
ces yeux de t)ieu , nous nous bornerons donc à un seul 
dont le sens s’applique à notre texte. ProV. , XVI, 1 : 
<t C’est à l’homme à préparer son âme, et au Seigneur 
à gouverner la langue. Toutes les voies de l’homme 
sont exposées à ses yeux ; mais le Seigneur pèse les 
esprits. Exposez vos œuvres au Seigneur, et il fera 
réussir, vos pensées, » Ces yeux de Jésus-Christ brille- 
ront surtout comme une flaname d’eunour pour les bons, 
et de colère pour les méchants , lorsqu’il viendra au 
dernier jour pour juger tous les hommes. Voir le 
Psaume VII, 8. avait 'plusieurs, diadèmes sur sa 
tête,, parce que Jésus-Christ est le Roi des rois , le Sei- 
gneur des seigneurs , le créateur du ciel et de la terre ; 
parce qu’il' est Pieu et homme tout ensemble.; enfin 
pnrce qu’il i règne sur toutes les. vertus, les princi- 
pautés, les. puissances, les trônes, les dominations, leo 
anges., les archanges, les chérubins , les séraplûns; sur 
les. apôtres , . les proidlètes, les. martyrs , les . confesi*. 
sours , les vierges; sur les pontifes , les prélats, les doo* 
tours , etc, , etc. Et. un nom écrit que nul m cormait que 
lui. On a déjà vu dans le cours de cet ouvrage que les 
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saints eux-mêoies jouiront dons le ciel d’une gloire par- 
ticulière que nulle créature ne . connaîtra , c’est-à-dire 
ne possédera qu’eux, et c’est dans le même sens, et 
avec infiniment jrfus de raison qu’il est dit ici de Jésus- 
Christ, qu’il a un nom écrit que nul ne connaît que lui ; 
car ce nom de Jésus-Chiist renferme tous ses attributs 
divins et ses mérites infinis que nulle créature ne pour- 
rait posséder , et dont aucune créature ne pourrait son- 
der la profondeur et l’immensité. Ce nom de Jésus- 
Christ , dont il est ici question , a surtout rapport aux 
grands mystères de la Irès-sàinte Trinité, de l’Incama- 
tion ét de la Rédemption, selon saint Paul, Philip., Il, 
6 : « Jésus-Christ , qui ayant la forme et la nature de 
Dieu , n’a point cru que ce fût pour lui une usurpation 
de s’égaler à Dieu , et qui s’ést cependant anéanti lui- 
même , en prenant la forme et la nature de serviteur , 
en se rendant semblable aux hommes , et étant re- 
connu pour homme par tout ce qui a paru de lui au 
dehors. Il s’est humilié lui-méme , se rendant obéissant 
jusqu’à la mort, et jusqu’à la mort de la croix. C’est 
pourquoi Dieu l’a élevé et lui a donné un nom qui est 
au-tkssus de tout nom ; afin qu’au nom de Jésus , tout 
genou fléchisse dans le ciel , sur la terre et dans les 
enfers , et que toute langue confesse que le Seigneur 
Jésus-Christ est dans la gloire de Dieu son Père. » D’où 
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l’on Toit que saint Paul confond en quelque sorte le saint 
nom de Jésus avec sa gloire qui' est aussi la gloire de 
son Père. O oui , fléchissons le genou au saint nom de 
Jésus sur la terre, en attendant le bonheur de le fléchir 
lorsqu’il viendra dans tout l’éclat de sa gloire, pour 
nous inviter à prendre part aux noces de l’Agneau ! 

III. Vees. 13. — Et il était vêtu d'une robe teinte de 
sang , et son nom est le Verbe de Dieu. 1° Oui ne recon- 
naît à cette robe teinte de sang , la robe dont Jésus- 
Christ fut revêtu dans sa Passion bénie. O robe adorable 
qui fut teinte de son sang précieux ! Tenonsrnous-y atta- 
chés, comme l’enfant se tient collé à la robe de sa mère. 
Ou’aurons-nous à craindre sous une telle protection ? 
2” Ces paroles et les suivantes font allusion au passage 
d’Isaîe que nous allons citer pour faire admirer au lec- 
teur la ressemblance des expressions de ces deux pro- 
phètes, qui parurent cependant à des époques si Soi- 
gnées entre elles? ha. , LXIII : « Qui est celui qui vient 
d’Edom et de Bosra, avec des habits teints de rouge? 
Qu’il est beau dans sa parure , comme il marche avec 
force et avec majesté! C’est moi qui parle la justice , 
qui viens pour défendre et pour sauver. Pourquoi donc 
votre robe est-elle rouge, et pourquoi vos habits sont-ils 
comme, le vêtement de ceux qui foulent le vin dans le 
pressoir ? J’ai été seul à fouler le vin sans qu’aucun 
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homme d’entre les peuples fût avec moi. Je les ai foulés 
. dans ma fureur , je les ai foulés aux pieds dans ma co- 
lère , et leur sang a rejailli sur ma robe , et tous mes 
vêtements en sont tachés. » 3° Cette robe teinte de 
rouge figure aussi les martyrs ; car le sang des martyrs 
rejaiUil sur le vêtement de Jésus- Christ, comme le 
vêtement dont on couvre le pauvre , revêt Jésus-Christ 
lui-même, selon cette parole, MtUlh., XXV, 36 ; 
tt J’étais nu et vous m’avez revêtu. » Et sm nom ett k 
Verbe de Dieu. Ainsi donc oe nom que nul ne connaît 
que Jésus-Christ, ce nom adorable est k Verbe de Dieu. 
Nous ne pourrions qu’à peine bégayer , si nous voulions 
sonder les mystères impénétrables qui sont cachés sous 
oe Nom béni. Qu’il nous suffise de l’adorer avec crainte, 
humilité, obéissance et amour. 

- IV ( Vebs. 1 4. — Et ks arme'es qui sont dans le ciel k 
suivaient sur des chevaux blancs , vêtus d'un lin blanc 
et pur. Ce passage s’applique aussi aux deux venues de 
Jésus-Christ ; et le ciel signifie ici l’Eglise militante et 
l’Eglise triomphante. En effet , Jésus-Christ , dans sa 
première apparition sur la terre* fut suivi des armées 
des anges gardiens qui combattent pour sou Eglise , et 
des armées des apôtres, des pontifes , des prêtres, des 
docteurs , des prédicateurs , des vierges, etc. , etc. Et 
toutes ces armées le suivaient sur les chevaux blancs de 
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]a justice, de la vérité et de la sainteté , vêtus d'un lin 
pur et blanc, de l’aube sacerdotale , de la simplicité, de 
la cbarité , de la modestie , de la pureté , de la justice 
et de la chasteté. 2° Ce passage s’applique aussi à la se- 
conde venue de Jésus-Cbrist, car alors tous les saints de 
llEglise triomphante et de l’Eglise militante viendront 
avec Jésus-Christ pour juger les vivants et les morts , 
selon ce paroles de Daniel, VII, 21 • « Je regardais , et 
voici, que cette corne ( l’ Antéchrist ) faisait la guerre 
contre les saints et avtût l’avantage sur eux , Jusqu’à ce 
que l’ancien des jours (Jésus-Christ) fût venu. Alors il 
donna aux saints du Très-Haut la puissance de juger ; 
et le temps étant accompli , les saints entrèrent en pos- 
session du royaume. » Nous voyons cette même vérité 
exprimée eu d’autres termes dans V Apocalypse même , 
chap. XX, 4 : « Je vis aussi des trônes, et ceux qui 
s’assii'ent dessus, et la puissance de juger leur fut 
donnée. » Or, quels sont ceux qui seront assis sur ces 
trônes, c’est ce que saint Jean explique dans les paroles 
qui suivent au même chapitre : « Et les âmes de ceux 
qui sont morts , pour avoir rendu témoignage à Jésus , 
et pour la parole de Dieu , et qui n’ont point adoré la 
bête, ni son image , ni reçu son caractère sur leur front 
ou dans leurs mains , etc. » Ainsi donc tous les saints 
comparés pour le nombre à des armées , puisque les 
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enfants d’ Abraham selon la foi seront aussi nombreux 
qne les étoiles du ciel et le sable des mers, tous les saints, 
disons-nous, suivront le Verbe de Dieu sur des chevaux 
blancs , et seront vêtus d’un lin pur et blanc pour jugu- 
les vivants et les morts. Toutes ces paroles nous donnent 
une idée de la gloire et de la majesté imposante avec 
laquelle Jésus-Christ apparaîtra sur les nuées pour le 
jugement universel. ‘ 

V. Vbbs. 15. — Et il sortait de sa bouche laï glaive à 
dertx tranchants, pour en frapper les nations; car il 
les gouvernera avec un sceptre de fer ; et lui-même foule 
la cuve du vin de la fureur et de la colère de Dieu tout- 
puissant. Ces paroles s’appliquent aussi aux deux venues 
de Jésus-Clirist • Et il sortait de sa bouche un glaive à 
deux tranchants. 1“ Ce glaive c’est la parole de Dieu , 
selon saint Paul ; c’est pourquoi il est dit qu’il sortait de 
sa bouche. Eph., VI, 17 : « Prenez encore le casque du 
salut, et l’épée spirituelle, qui est la parole de Dieu. » 
2“ Ce glaive figure aussi la justice, la puissance et 
l’empii'e de Jésus-CJirist sur la terre. Isaïe, XI, 4 : « Il 
rendra la justice aux pauvres, et il se déclarera le juste 
vengeur des humbles sur la terre. Il frappera la terre 
par la verge de sa bouche , et il tuera l’impie par le 
soufüe de ses lèvres. » Le glaive est la figure de la puis- 
sance , de la force et de la justice des rois ; or Jésus- 
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Christ venaut sur la terre, fut et sera revêtu des mêmes 
prérogatives qu’uu roi, selou ces paroles du Psalmiste , 
P«. CI.Y : « Le Seigneur a dit à mon Seigneur ; asseyez- 
vous à ma droite, jusqu’à ce que je réduise vos ennemis^, 
à vous servir de marchepied.. Le Seigneur fera wrtir de 
Siou le sceptre de votre autorité ; vous établirez votre 
.empire au ‘milieu de vos ennemis. La principauté est 
avec vous au jour de votre force, au milieu de la splem-^ 
deur de vos saints : je vous, ai engendré de mou sein 
avant Taurore. L’Etemel l’a juré, il ue s’en repentira 
point ; vous êtes le Prêtre étemel selon l’ordi’e de Mel- 
chisédecli. Le Seigneur est à votre droite , il a brisé les 
rois au jour de sa colère. Il jugera les nations , il rem- 
plira tout de ruines, il' écrasera sur la terre les tètes 
d’un grand nomlire. Il boira dans le chemin de l’eau du 
torrent (c’est-à-dire, les eaux des tribulation!;), c!est 
pQurquoi il lèvera la tête. » Il sera exalté sur la croix, et 
il triomphera éternellement par la croix et avec la craix.- 
Tout ce qui vient d’être dit et d’êti’e cité de Daniel et du 
Psalmiste , expliiiue clairement les paroles du texte : Et 
il sortait de sa Couche un glaive à deux tranchants , 
pour en frapper les mitions, par sa parole , par sa jus- 
tice et par sa puissance ; car il les gouvernera avec un, 
sceptre de fer. Ce sceptre de fer , c’est sou épée à deux 
tranchants; Matth., X, 34 : a Je ne suis pas venu appor- 

II. 19 
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ter la paix, mais l’épée. « C’est aussi k sçeptre ^ 
l'Eternel fera sortir de Siou dont on Tient de parler. ' 
Car il gouvernera les nations avec un sceptre de fer. 
Oui ne reconnaît à ces paixdes le Dieu des armées , qui . 
commande aux puissances du siècle, et les fint com- 
battre les unes contre les autres selon lës desseins impè^ 
liétrables de sa sagesse éternelle, pour ^ plus grande 
gloire et pour le salut des siens.: Et c’est ainsi que bti- 
même foule la cuve du vin de la fureur et de la colère de 
Dieu tout-puissant, pour châtier les méchants et poür 
sauver les justes. Toute chair ayant corromph ses voies, : 
le divin Rédempteur vint dans le monde, et il y pàfàttra 
encore au dernier jour, armé de. son glaive à deux» 
tranchants , et du sceptre de son autorité , pour régner^ 
sur toute chair. Et c’est par les fléaux la guerre , les 
makdies* les combats les ’ spirituels , les afflictions, 
'les persécutions, la tyrannie des méchants, en un f 
mot, c'est par tous les maux terrestres, que, le Sei-' 
grieur assis à la droite de l’Eternel , foule la cuve du via ' 
de la fureur et de la colère de Dieu tout-puissant. ‘ Et il ; 
obtient pour résultat le vin de sa vigne, par'la justifi- 
cation des bons ; et le marc qui restera dans le pressoir * ■ 
sera foulé aux pieds et rejeté comme inutile dans le feU' 
de l’enfer. On se rappelle que dans le passage d’Isale- 
cité plus haut , il est demandé à Jésus-Christ : « Pour- ‘ 
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quoi donc votre robe èst-elle ronge, et pourquoi vos 

babits sont-ils comme le vêlement de ceux qui foulent 

le vin dans le pressoir? » Sur cette demande, Jésus- 

Christ répond : a J'ai été seul à, fouler le vin, sans 

qu’aucun homme d’entre les peuples fût avec moi. » Et 

voilà pourquoi âl ajoute : •« Je les ai foulés dans ma 

fureur , je les ai- foulés aux pieds dans nui colère , et 

leur sang a rejailli sur ma robe , et mes vêtements en 

sont, tachés, n En efEet, lorsque Jésus-Christ viutpouè 

nous Tacheter , il se trouva seul pour fouler le vin spiri- 
• ’ . . > ' 
tuel de la justification' des hommes;' Car les Juifs et 

' .Y 

même les docteurs de la loi étaient plongés dans les 
' • « » - 
ténèbres de l’erreur et tlàns la boue des pàssions , et les 

gentils ne connaissaient pas le vrai' Dieu ; or c’est ainsi 

que Jésus-Christ sé trouva seul à fouler le vin, et quel 

vin ? k vin de la fureur et de la colère de Dieu tout- 

puissantf' Car Dieu se voyant abandonné de tous les 

hommes et même du peuple juif, 'qui était sôn peuple 

élu pour conserver sa loi , dut entrer en fureur contre le 

gem-c humain , comme nous en avons im exemple an 

temps de Noé qui fut un type de Jésus-Christ , comme 

son arche fut un type de l’Eglise. Et de même qu’alors 

Dieu se repentit d’avoir créé le monde, parce que toute 

chair' avait corrompu ses voies , et qu’il fit périr tous les 

hommes dans' les eaux du déluge , à l’exception 'de Noé 
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et de sa famille qui étaient les seuls justes représentant 
Jésus-Christ et son Eglise ; ainsi à la venue de Jésu&- 
Christ, tous les honunes ayant corrompu leurs voies, 
cet adorable Rédempteur se trouva seul pour fouler le > 
vin spirituel de la justification des hommes. Il n’y avait 
donc rien d’étonnant que ses vêtements fussent éda^ 
housses de sang, puisqu’il était le seul juste dont le sang 
pût être trouvé digne de satisfaire à la justice de Dieu- 
offensé. La différence entre la première colère que Dieu 
fit éclater au temps du déluge , et la seconde au temps 
de Jésus-Christ, est qu’au déluge. Dieu sacrifia tous les 
hommes à l’exception d’une seifie famille, et qu’au temps 
de Jésus-Christ, il n’en sacrifia qu’un seul pour tous, tant 
e$t grande la puissance, la justice et la bonté divine! 

■ VI. Vers. 16. — Et U porte écrit sur son vêtement et 
sur sa cuisse , le Boi des rois , et le Seigneur des sei- 
gneurs. 1° Le vêtement de Jésus-Christ est donc la jus- 
tice , la sainteté et la vérité. 2° C’est aussi la robe de sa 
Passion; or, comme par sa Passion glorieuse, il a 
vaincu le monde et toutes les puissances de la terre qu’il 
domine par sa justice, sa sainteté, et sa vérité étemelle ; 
c’est avec infiniment de raison qu’il est dit .qu’tZ porte 
écrit sur son vêtement le Roi des rois , et le Seigneur des 
seigneurs. 3° Saint Grégoire, Hom. XV, tn Ezechiel. , 
nous dit aussi que par la cuisse , ou par le flanc , on doit 
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entendre l’Incarnation de Jésus-Christ • il s’ensuit donc, 
dans la même idée, que, par son Incarnation, Jésus- 
cChnst a commencé le règne *de son humanité ; c’est 
pourquoi il est dit encore : iï 'porte écrit sur sa' cuüse , 
le Bai des>rois et lè Seigneur des seigneurs. 


- • . ■ . îs 11. , . < 

^ r- \ 'De la granàe eène de Dieu. > ' 

. -.'.r ./ ^ - i' ■ 

. CHAPITRE XIX. — Ymset 17-21. 

!•“ 1. Vers. 17. — Et je i'is un ange debout dans le 
‘ Soleil ', gui cria à haute voix, disant à tous les oiseaux 
^id ix/kcient au milieu de l’air : Venez et assemblez^ 
.'tons ér la grande cène de Dieu. Ces paroles sont une 
figuré de ce qui arrivera à la fin du monde , au moment 
de la ruine universelle. Cet ange debout dans le soleil 
. ftÿa^nte le roi du ciel et de la terre et de tout ce%d 
«BSte. vers la fin des temps , Dieu mæiifestera sa 
fniissance dans le soleil, par les prodiges que sôn ange y 
«qii^ra. C’ést par ce signe au soleO , que tous les oiseaux 
t)nt Vicient aumilieude Pair, c’est-à-dire, les justes et les 
'laints seront convoqués ét s’assembleront pour la grande 
(90rte de Dieu et pour le triomphe de l’esprit sur la chair. 

’ 9 eA dit que cet ange cm d votx ; parce que son 
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signe au soleil produira un tel effet, que tout l’univers ' 
< en sera bouleversé. Cet ange sera comme celui dont il 
^est parlé ailleurs, qui rassemblera tous les hommes aU 
son de la trompette. Car Dieu, parlant aux lionunes, a 
dû se servir de^ces images senâbles, pour représenter 
la réabté de cette scène la plus imposante qui ait 
jamais eu lieu et que l’homme ne saurait imaginer. 
La meilleure explication de ce passage de notre texte 
se trouve en saiut Lnc, où l’on voit qu’immédiàtement 
après la persécution de l’Antecbrist, et lorsque lè temps 
des gentils qui fouleront aux pieds Jérusalem sera ac- 
compli; c’est-à-dire, lorsque la grande catastrophe de 
la chute de Babylone dont on a parlé plus haut, aura eu 
lieu , les oiseaux cpii volent dans l’air seront cpnvoqués 
et assemblés pour la grande cène de Dieu. Ecoutons 
^donc saint Luc, XXI, 25 : « (Les justes) tomberont 
spus'le tranqlumt du glaive, et ils seront emmenés cap- 
tifs dans toutes les nations ; et Jérusalem sera foulée 
aux pieds par les gentils, jusqu’à ce que le temps des 
nations soit accompli. Et il y aura des prodiges dans le 
soleil, dans la lune et dans les étoiles ; et sur la terre , 

' les nations seront dans la consternation, à cause du bruit 
tumultueux de la mer et des flots. Les hommes séche- 
ront de ft’ayeur dans l’altente de ce . qui doit arriver 

■ X' ' * *' ■ 

, dans tout l’univers r car les vertus célestes seropt 
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ébraalées. Alors ils verront le Fils dé l’homme venant 
sur une nuée, avec une grande puissance et une grande 
majesté. Or, <juând ces choses commenceront à arriver, 
levez la tête, et regardez en haut, parce que votre ré- 
demptirm approche. » Ces dernières paroles, parce qm 
totrf rédemption approche , s’expüquent par le passage 
de notre, texte, où il est dit, que tous les hommes qui 
auront survécu à la chute de Jérusalem et à la ruine des 
villes des nations, seront saisis de crainte et rendront 
-gloire à Dieu. Ainsi donc Jésus-Christ , dans sa miséri- 
corde veut rassurer , par sa prédiction ,* tous les 
hommes qui mourront de frayeur, ou seront détruits 
dans cette ruine générale de la nature , en leur promet- 
tantleur rédemption spirituelle, selon saint Paul, Uébr., 
K, 27 : « Comme il est arrêté que les hommes meurent 
une fois, et qu’ensuite ■ ils soient jugés; ainsi Jésus- 
Christ a été offert une fois pour effacer les péchés de 
plusieurs; et, la seconde fois, il apparaîtra non plus 
comme chargé de nos péchés, mais pour la salut de 
ceux qui l’attendent. » Qn doit remarquer que saint 
Jean ne parle que du signe au soleil, et ce laconisme 
jest admirable , si l’on considère que le soleil étant le 
pmnt central du système ..planétaire, il suffisait à saipt 
Jean.d’dndiquer im changement dans ce seul point, 
pôur annoncer le^ bouleversement général de toute la 
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nature , comme on le voit , en effet , par le passage de 
saint Luc qu'on vient de citer. Venez et asnemhlez-vom 
à la grande cène de Dieu, dira cet ange. 

Vebs. 18. — Pour manger ta chair des rais, et la chair 
des tribuns, et la chair des forts , et la chair des chevaux 
et des cavaliers , et ia chair de tous les hommes libres et 
esclaves, petits et grands. 1° On voit, par le contexte, 
que ia grande cène de Dieu commencera à la chute de 
la grande Babylone , et durera aussi longtemps que la 
fumée de son embrasement s’élève, c’est-à-dire dans les 
siècles des siècles. (Voir Apoc., XIX, 3.) Car, dès-lors , 
toute chair corruptible et corrompue sera détruite pour 
ressusciter ensuite , avec cette différence que les bons 
ressusciteront avec toutes les qualités des corps glorieux, 
«t que les méchants auront des corps affreux et épouvan- 
tables. Cette destruction universelle de tous les hommes 
est exprimée par ces paroles : La chair de tous les 
hommes libres et esclaves, bons et mauvais..... petits et 
grands , sans acception de personne ; car le péché ori- 
ginel nous est commun à tous. Il n’y a que la bienheu- 
reuse Vierge Marie , la Reine du ciel et la Mère des 
•hommes, qui en soit exempte. C’est à cette grande cène, 
à cette cène étemelle de Dieu , que les âmes des justes 
et de tous les saints seront convoqués. Ils sont repré- 
sentés au figuré comme des oiseaux qui volent dans l’air. 
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parce qu’Us se sont élevés de terre, et qu’ils ont été 
achetés d’entre les hommes, comme les prémices consa- 
‘ttées i. Dîèu et à l’Agneau. (Voir chap. XFV, 4. ) C’est à 
ftette grande cène , disons-nous , que les âmes des justes 
seront conviées et assemblées, pmr manger la chair des 
roig;et ta chair des tribuns, et la chair des forts, et la 
clwrdes ehetaux et des cavaliers, et la chair de tous les 
gommes' libres et esclaves, petits et grands. Ces paroles 
sont une figure qui signifie que l’esprit régnera sur 
toute chair , et sur toute puissance terrestre ; comme 
toute chair avait régné sur l’esprit , dans le monde cor- 
rompu, ou dans la grande Babylone et chez la grande 
prostituée. 2“ On sait que les prophètes représehtentsou- 
▼eW solis une seule figure, des personnes ou des choses 
différentes et même opposées , pourvu qu’elles aient 
d’aiHeurs quelque .rapport de ressemblance entre 
eUes ; or c’est amsi que saint Jean représente aussi par 
ces mseaux que l’ange invite à mangef la chair des 
rois, et la chair des tribuns, etc.; c’est ainsi, disons^ 
iKius, que saint Jean représente aussi les démons et les 
^ cornes de la bête ou les rois du royaume de l’ Ante- 
Arist qui haïront la prostitnée, la réduiront à la der- 
nière désolation , la dépouilleront, dévoreront sa chair, 
«t la Iwûleront dans les flammes. (Voir chap. XVII, 16.) 
Ces damons et ces dix cornes de la bête serviront d’in- 
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stnunents pour châtier les méchants, figurés par la chair, 
et pour venger les bons, représentés aussi par les oiseaux 
qui volent dans l’air. Car Dieu leur a mie dans k caswr 
d'exécuter ce quil lui plaît. Apoc., XVII, 17. 3» Çes 
oiseaux dont il est parlé, figurent aussi, à la lettre , lœ 
' oiseaux de proie qui s’abattront sur les cadavres des im- 
pies pour les dévorer, après l’horrible carnage de la fin’ 
des temps. C’est ainsi que nous lisons au premier livre 
des Rois, chapitre XVII, 46, que David allant combattre 
contre Goliath, lui dit : « Le Seigneur te livrera entre, 
mes mains; je te tuerai, et je te couperai la tête, et je 
donnerai aujourd’hui les corps morts des Philistins aux 
oiseaux du ciel et aux bêtes de la terre, afin que toute la 
terre sache qu’ily a un Dieu dans Israël.» 4» Cette grande 
cène de Dieu fait allusion, par contraste, à la sainte 
cène dans laquelle Jésus-Christ institua la trè&aainte 
Eucharistie, car l’on y découvre des circonstances par- 
faitement semblables. Eneffet, 1“ en mangeant la chair 
et en buvant le sang adorable, de Jésus-Christ, les justes , 
commencèrent à vivre spirituellement, et à devenir ces 
oiseaux qui volent dans l'air, c’est-àrKÜre dans la q>hère 
de la grâce , de la foi et de la justice, /o., VI ,’ 47 ; « Efi 
vérité , en vérité , je vous le dis : Celui qui croit en moi 
a la vie éternelle. Je suis le pain de vie., Vos pères ont 
mangé la manne dans le désert, et ils sont mottSi.Vniai 1« 
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pain qui est descendu du ciel, afin que celui qui en mange 
ne meurt point. Je suis le pain vivant qui est descendu 
du ciel. Si quelfpi’un mange de ce pain, il vivra éternel- 
lement : et le pain que donnerai pour la vie du monde , 
c’est ma chair. » Or, par cette vie-, étemelle que les 
justes acquièrent en mangeant la chair de Jésus-Christ, 
ils acquièrent aussi le droit et la prérogative incompa- 
rable de dominer sur tout* chair comiptible et cor- 
rompue, et. de manger ou d’immoler, à la cène.éleiv 
nelle de Dieu, la chair des rais, et la chair des tri- 
buns , etc. La cène de Jésus-Christ eut lieu la veille 
de sa mort, et,' par sa mort, les chrétiens entrèrent 
dans la vie. Or c’est ainsi que, par contraire ; la chute ’ 
de la grande Bahylone, qui sera le commencement de 
la grande cène de Dieu , arrivera à la veille de la nou- 
velle vie, de la vie étemelle des saints , et aussi À la 
veille de la mort du monde, 'qui cessera d’exister 
pour les siècles^ des siècles. 3" Peu de jours après la 
sainte cène , Jésns *- Christ ressuscita pour ne plus 
mourir J de même aussi, peu de jours après la chute 
de la ^ande Babylone , les hommes ressusciteront 
pour l'éternité. 4“ Le pain de la cène devait donner la 
vie aux bons et la mort aux méchants; et c’est ainsi 
qu’à la grande cène de Dieu , les bons auront la vié , et 
les méchants la mort éternelle. 5" Le pain de la sainte 
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cène donne la vie à IMme pour le temps , et au corps et 
à l’àme des bons pour réternité. De même aussi, par 
contraire, à la grande cène de Dieu, à la chute de la 
grande Babyloue, la chair des rois, la chair des tribuns, 
la chair des forts, etc.', sera détruite pour le temps , et 
râme et le corps des méchants souffriront pour l’éternité. 

5“ Cette grande cène est à la lettre cet immense 
et épouvantable carnage qui aüra lieu sur les mon- 
tagnes de Judée, lorsque tous les peuples de la terre y 
afflueront en masse, et que les Juifs même seront rentrés 
des terres étrangères. On trouve la description de cet 
horrible drame dans la prophétie à’ Ezéchiel , XXXVIII, 
qui contient en d’autres termes celle que le véné- 
rable Holzhauser nous a donnée. 6° Enfin, ces paroles 
sont une figure du jugement universel. 

* II. Vers. 19. — Et je vis la hête et les rois de la terre, 
et leurs armées assemblées , pour faire la guerre à celui 
qui était monté sur le cheval et d son armée. Saint Jean 
revient encore cà cette grande catastrophe de la chute de 
Babylone pour nous la présenter sous toutes ses faces. 
La première fois il le fit à l’occasion de la mort d’Enoch 
et d’Elie , et du triomphe des saints sur les méchants ; 
mahitenant il y revient à l’occasion du triomphe de 
Jésus-Christ et de la grande cène de Dieu. C’est ce que 
nous voyons dans ce passage : Et je vis la bête, l’Ante- 
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christ , et les rois de la terre , et leurs armées assemblées, 
c’est-à-dire , je ris les méchants, que l’Antéchrist réu- 
nira sous ses drapeaux , pour faire la guerre à celui qui 
était monté sur le cheval et à sou armée; à Jésus-Christ 
et à ses saints. Et quel sera le résultat de cette guerre ? 
C’est ce que Jésus-Christ nous apprend par les paroles 
suivantes , paroles pleines d’encouragement et de con- 
solation pour son Eglise, ^ 

Vehs. 20. — Mais la bête fut 'prise , et avec elle le 
faux prophète qui avait fait des prodiges en sa présence, 
prodiges par lesquels il avait séduit ceux qui avaient 
reçu le caractère de la béte , et qui avaient adoré son 
image ; et tous deux furent jetés vivants dans t étang, 
rempli de fm et de soufre. , , 

Vers. 21. — Et les autres furent tués par l'épée qui 
sortait de la bouche de celui qui était montés sur le cheval ; 
c’est-à-dire, par la puissance et par le souffle de Jégus- 
Christ; et tous les oiseaux se rassasièrent de leurs chairs^ 
Ces paroles signifient que tous les .saints assisteront au 
grand triomphe dont on a parlé, et qu’ils auront le pou- 
voir de juger et de condamner les méchants. Ces paroles 
sont d’ailleurs une confirmation de ce qui a été dit, que.la 
chute de Jérusalem et des villes des nations seront le pré- 
lude immédiat de la fin du monde , du jugement dernier, 
et du triomphe éternel de Jésus-Christ avec ses saints. 
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§ I»* - : 

f, RécapiiukUion* ■ 

«bsÉrvation préliminaire. . 

I. Avant de passer au chapitre XX de l’Apocalypse, il 
est bon de rappeler au lecteur que cé chapitre contient un 
résumé de tout le règne de Jésus-Christ sur la terre. Ce 
chapitre est di\isé en trois parties qui sont : 1“ Le pre- 
mier avènement de Jésus-Christ et son règne spirituel 
de l’Eglise jusqu’à l’Antéchrist. Ce règne est représenté 
par un laps de mille ans, pendant lequel l’ancien serpent 
qui est le diable et Satan aura été lié. 2° Ce chapitre 
contiént le règne de l’Antéchrist , lorsque Satan sera de 
nouveau déhé. 3" Enfin la dernière partie renferme le 
second avènement de Jésus-Christ ou le jugement der- 
nier. De plus ce même chapitre présente une autre divi- 
sion en deux pomts principaux qui sont : la première et 
la seconde résurrection. On remarquera que saint Jean 
revient encore sur les mêmes choses, et c’eslj'comme 
nous l’avons dit , afin de présenter ces événements si 
importants et si intéressants pour l’Eglise, sous toutes 
leurs faces. Ce chapitre peut donc être considéré comme 
une. récapitulation ou Une péroraison de ces révélations 
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de Jésa&>Qiri8t. Ce ch^itre est d’une grande utilité pour 
donner plus de force et de vigueur à toiit ce que saint 
Jean a prédit. Il sert aussi de confirmation etd’éclair- 
cusemwt'préeieux pour l’intelligence et le développe-* ' 
ment de tout ce qui précède. , . - 

_ •• ' ''^ § IV. 

. '"•i » 

i premier av^nwnl de Jétut-Chritl rl de «on règne 
de mille ane. ^ 

.‘i:. 

" rV ^ CHAPITRE XX. — Verset 1-3. 

■' ' f ■ -, . ■ -J 

/ I. Et je vis m mge descendant du del , ayant la def 

y 

deïMme^ et une grande chaîne en sa main. Cet ange 
qui descendit, du ciel , c’est Jésus-Christ , lorsqu’il se fit 
chair. H descendit en effet du ciel , étant un pur esprit, 
comme les anges , mais infiniment parfait comme Dieu ; , 
et s’étant fait chair, il parut sur la terre comme Dieu' et 
hoi^e. . en qualité d’ange , ç’est-àrdire d’envoyé de 
Dieu son Père pour opérer la grande œuvre de notre ré- 
demption.' Ayant la def de l’aMme en sa main. Cette 
«ief représente le pouvoir qu’il possédait comme Dieu et. 
dodlilfit Usage commqDieu et hocœie tout ensemble, 
peur le salüt du monde. Cette clef est donc la figure de. 
tous les pouvoirs dont notre divin Rédempteur fit-usag» 
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contre rennemi du genre humain, l’ancien serpant, do-^ 
quel il devait écraser la tête. Ce pouvoir est aussi celui- 
qu'il conféra à son Eglise, et en général à toute son armée 
du ciel et de la terre. Pouvoir de lier et de délier , de 
chasser les démons , de faire des miracles , etc. , etc. , * 
enfin celle clef élait la clef de V abîme, c’est-à-dire, la clef 
de l’enfer; et il tenait cette clef en sa main, comme chef 
de l’Eglise , contre laquelle les i)ortes de l’enfer ne pré- 
vaudront jamais. Il tenait aussi en sa main une grande 
chaîne , la chaîne des papes qui en sont les anneaux, et 
dont le j)remier anneau fut saint Pierre , qui reçut son 
pouvoir de la main même de Jésus-Christ, pouvoir qui_ 
doit continuer de s’étendre jusqu’au dernier pape, qui 
s’appellera aussi Pieire, et que l’Antéchrist fera tuer; et 
c’est alors que le démon sera de nouveau délié pour un 
peu de temps. Celle clef et cette grande chaîne figurent 
donc aussi l’autorité de l’Eglise et des papes. 

Vers. 2. — Et il prit le dragon, l’ancien serpent , y 
qui est le diable et Satan , et il le lia jtour mille ans. On 
sait en effet, par l’histoire, qu’à mesure que le christia- 
nisme s’étendait, les idoles et la puissance du démon 
disparaissaient; et c’est ainsi (pie Jésus-Christ ha Satan 
pour mille ans. Saint Jean cite encore ici un nombre 
déterminé pour un nombre indéterminé. Ces mill e ans 
représentent toute la durée de l’Eglise, depuis Jésus» 
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Ghnst jusqu’à ravènement de l’ Antéchrist. Et il '^it le 
dragon — qui est le diable et Sotan, c’est-à-dire, le 
.prince des tlémons et le tentateur du genre humain. 

Vebs. 3, — Et il le précipita dans P abîme, et il l'y 
enferma, et il y mit un sceau sur lui, afin qu’il ne sé- 
duisit plus les nations, jusqu’à ce que les mille ans 
fussent accomplis, après lesquels il faut qu’il s(fit délié ■ ' 
pour un peu de temps. Par sou premier avènement, et 
par l’établissement de son Egüse, Jésus-Christ précipita , 
Satan dans l’ abîme, c’est-ii-dire, qu’il relégua sa puis- 
sance en enfer, et il y mit un sceau sur lui, le sceau de 
sa parole, de sa volonté et de sa promesse. Matth., ' 
XYl, 18 : « Et moi je te dis que tu es Pierre, et sûr 
cette pierre je bittirai mon Eglise , et les portes de 
l'enfer ne prévaudront point contre elle.» Et il y mit un 
srmu sur lui, afin qu’il ne séduisît plus les nations, ' 
comme au temps du paganisme , par les idoles et par 
les devins, etc.; jusqu’à ce que les mille cens, c’est-à- 
dire , les années de la durée de l’Eglise et du sacrifice 
perpétuel fument accomplies, après lesquels il faut , 
pour l’accomplissement des proidiéties , qu’il soit délié 
pour un jjcjt de tem;w; pour la durée du règne de l’An- . 
techrist, qui sera court, puiscjue lorsqu’il sera entré 
. dans la plénitude de son règne , il ne vivra que qua- 
rante-deux mois naturels. Et c’est pendant cet intervalle 
II. 20 
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que Sataa sera délié pour séduite les Dations, par ses 
prodiges, par ses impostures et par ses persécutons. 



De U première réturreetion. • 

CHAPITRE XX. —Vebset 4-7.' . 

. I. Vers. 4. — Et je vis aussi des trànes , et cçuar qui ‘ 
s’assirent dessus , et la puissance de juger leur fût 
donnée; et les âmes de ceux qui sont morts pour avoir , 
rendu témoiqnage d Jésus , et pour la parole de Dieu, et ■ 
qui n’ont point adoré la béte, ni son image, ni reçu son ' 
caractère sur. leur front , ou dans leurs mains ; et ils ont 
vécu et régné mille ans avec Jésus-Christ. Ce passage 
offre, au premier coup d’œil, une très-grande difficulté , 
en raison de l’espèce de confusion que saint Jean paraît 
faire des martyrs de l’époque de l’Antéchrist , avec les 
autres qui régneront pendant les mille ans du règne de 
Jésus-Christ et de l’Eglise; et à' cause aussi des deux 
espèces de morts dont il parie dans ce verset et le sui- ^ . 
Tant,' dont on saisit difficilement le sens ày premier 
abord. Mais cette 'confiÉsiaa apparente contient une ad- 
mirable figure ,’ par laquelle saint Jean nous représente 
l’ensemble et Tunion étroite qui existe dans le sort des ' 
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eaints et des justes de toutes les époques de l’Eglise ; et 
il suffit de décomposer son tableau pour saisir le sens de 
(diacune des figures qu'il contient. Et je vis aussi des' 
trènes , c’est-à-dire , que saint Jean vit les douze trônes 
dont ü est parlé en saint Matthieu, XIX, 27 : « Pierre dits 
(à Jésus) : Yoilà que nous avons tout quitté et que nous 
vous avons suivi, que sera-t4I de nous? Et Jésus leur " 
dit : En vérité , je vous dis que vous qui m’avez suivi 
lorsqu’au temps de la régénération le Fils de l’homme ■ 
sera assis sur le trône de sa gloire, vous aussi, vous ’ 
serez assis sur douze trônes , et vous jugerez les douze ' 
tribusd’Israël . » Et je vis aussi ceux qui s’assirent dessus, 

c’est-à-dire les douze apôtres , et môme tous les saints ; 

( - < 

’ car ces douze trônes représentent l’universabté des trônes 
des saints qui auront suivi Jésus-Christ aussi bien que les 
apôtres , et qui auront part , en conséquence , à cette 
récompense d’être assis sur des trônes, pour juger les • 
vivants et les morts. Saint Jérôme , dans son Homélie 
aür ce passage de l'Evangile , dit aussi , Livi IH , tn - 
Matth., XIX , que suivre Jésus-Christ, c’est le propre' 
des croyants. Et la puissance de juger leur fut donnée ; 
wi vieht.de voir 'que les apôtres et lés saints qui auront ' 
suivi Jésus -Christ, seront assis sur des. trônes^ au 

.jugement dernier, pour' juger, avec Jésus-Christ, les , 
vivants et les morts. Et les âmes de ceux qm sont morts 
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pour avoir rendu témoignage à Jémg, et 'pour la parole 
de Dieu, c’est-à-dire, je vis aussi les âmes de tous les '• 
martyrs de l’Eglise en général, et celles des apôtres, des 
missionnaires, des docteurs, des prédicateurs, etc., qui 
sont morts en rendant témoignage à Jésus et à la parole 
de Dieu. Et je vis aussi , dans la même vision , ceux qui, 
mourront martyrs après les mille ans , au temps de 
l’Anteclu’ist. Car il ajoute ; Et les âmes de ceux qui 
' ré ont point adoré Ut bête, ni son image, ni reçu son ca- 
ractère sur leur front ou dans leurs mains. Saint Jean 
vit donc les âmes de tous les martyrs de l’Eglise en 
général, et aussi ceux de la fin des temps. Ou doit 
remarquer qu’il ne fait pas mention des corps, mais 
seulement des Tunes de ces saints, et c’est pour nous faire 
voir que ces âmes jouiront de la gloire éternelle avant 
la résurrection universelle des corps. Et ils ont vécu et 
régné mille ans avec Jé.sus-Christ. C’est comme s’il di- ' 

t 

sait : Les premiers martyrs ont vécu et régné mille ans^ 
avec Jésus-Christ. Mais saint Jean semble avoir omis 
cette distinction des premiers et des derniers martyrs de 
l’Eglise , pour nous faire comprendre que les martyrs 
du temps de l’Autechrist vivront de la même vie que 
les autres, c’est-à-dire, de la vie de Jésus-t3irist. Or. 
vivre avec Jésus-Christ, c’est régner, et en ce sens, les 
saints appartiennent tous et sans distinction au règne 
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de Jésus-Christ et de son Eglise ; et tons seront assis sur 
des trônes pour juger les vivants et les morts. Ces pa- 
rties ; qui n'mt point adoré la bête , ni son image , etc., ' 
* 

^entendent aussi des premiers martyrs de l’Eglise , qui 
ne se prostituèrent point aux idoles du monde. Quant à 
lia distinction réelle et unique qui existe entre ces mar- 
tyrs, ;hous voulons dire la distinction du temps où ils 
auront été mis à mort, saint Jean l’exprime clairement 
par les paroles qui suivent : ■ 

B. Ykhs. 5. — Les autres morts ne sont entrés dans 
ia vie qu après les mille ans accomplis. C’est ici la pre^ 
miére résurrection. Les autres morts, les martyrs du 
temps de l'Antéchrist, ne sont entrés dans la vie éter- 
nelle par le martyre , qw’aprés les mille ans accomplis , 
«’est-à-dire, qu’il n’est question ici que de ceux qui subi- 
tont le -tnartyre après les mille ans accomplis du règne 
ée, ‘ Jésus-Christ , lorsque le démon sera de nouveau 
iB|ié-aa temps de l’Antéchrist, d’est' ici la première 
résurrection , la résurrection particulière de chacun, . 
la réeurrectinn spirituelle qui précède la résurrection . 
mdrtmelle des corps; c’est pourquoi elle est appelée ia 
première résurrection. Ce passage s'applique aussi au* 
Juifs et aux gentils qui se convertirontàlatin du monde] 
GBP 00 sait que les prophètes désignent diverses ohoses 
dans une même figure. Les autres morts ne sont entrh • 
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dam la vie qu’aprèg les mille ans accomplis. Lo pro- 
. phète cite eucore ici un nombre déterminé poyir .ub • 

' nombre imléterminé. Nout; trouvons l’ei^lication de ces 
' mille ans du règne de JésuS'Cbrist dans la deuxième 
épUre de saint Pierre , III j 8 : k Mais il y a une chose 
que vous ne devez pas ignorer, mes bien-aimés ; c’est i 
qu’aux yeux du Seigneur, un jour est comme mille anSj 
et mille ans comme un jour. Ainsi le Seigneur n’a 
point retardé l’accomplissement de sa promesse, comme 
quelques-uns se l’imaginent (Icers même qu’i] n’est, pas 
venu après. mille ans); mais c’est qu’il vous attend 
avec patience, voulant qu’aucun ne périsse, mais que, 
tous aient recours à la pénitence. » Ainsi les paroles 
de saint Pierre, expliquées dans la parenthèse que nous 
ajoutons , pour mieux en marquer le sens , ces parole , 
disons-nous , sont une prophétie qui prévenait déjà la 
primitive Eglise au moins indirectement, que le second 
avènement de Jésus-Christ pourrait bien , n’avçir, .pas 
• lieu immédiatentent après que les mille ans de son 
règne seraient accomplis à la lettre. Car tout le ..coii- 
•. texte fait voir que saint Pierre a voulu donner une efXr 
phcation sur ce qu’on doit moralement entendre par les 
mille ans dont ü est ici question. 

^ , ni. ViBs. 6. — Heureux et samt est celui qui a part . 

. à la première résurrection ; la seconde mort n'aura 
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point de pouvoir 6ur eux; mais ils seront prêtres de 
Dieu et de Jéswt-Christ , et^ ils régneront avec lui pen- 
dant mille ans. Ces iwroles et celles qui précèdent sont 
on continuel encouragement pour les chrétiens, qui. 
^ sont sans cesse, exposés à subir la persécution de la part 
des méchants- Heureux et saint est celui qui a part à la 
\ première résurrection dont nous venons de parler. Car 
la seconde mort, la mort étemelle, qui suit la mort 
temporelle , n’aura point de pouvoir sur eux ; mais ils 
seront prêtres de Dieu et de Jésus-Christ , c’est-à-dire, 
qu’ils seront des sacrificateurs de leur propre vie pour 
Dieu et pour Jésus-Christ ; qu’ils offriront à Dieu un sa- 
crifice continuel de louanges et d'actions de grâces, 
qu’üs intercéderont auprès de Dieu en faveur des fidèles 
de l’Eglise, et que leiu:s prières seront puissantes et 
seront facilement exaucées en vertu de leurs mérites. 
Et ils régneront avec lui pendant nulle ans, de la ma* 
nière qu’on l’a expliqué idus haut. 
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- § VI. • 

«■ * ** . 

Du règne de l'Ànfechrùt où Satan sera de nouveau délié. 

CHAPITRE XX. Verset 7-10. ' ' . ' 

,• 

I. Vers. 7. — Et aprèK que mille ans seront accom^, 
pHs , Satan sera détié; ü sortira de sa prison, et il sé“' 
duira les nations qui sont aux (piatre coins du monde, 
Gog et Magog , et il les assemblera \mtr le combat , ét 
leur nombre égalera celui du solde de la mer. • • >-■ 

Et après que mille ans seront accomplis , c’est-à-dire 
après le règne de Jésus-Christ et de son E^se sur la 
terre , durant les six premiers âges , Satan sera délié, et 
mis en liberté de pouvoir régner à son tour conune il le 
fit au temps du paganisme et pire encore. Il sortira de 
sa prison, de l’enfer, où sa puissance avait été relé- 
guée , et il séduira les nations qui sont aux quatre coins 
du monde, c’est-à-dire toutes les nations. U séduira aussi y 
Gog qui, d’après saint Augustin, sera l’Antéchrist; et 
selon saint Jérôme, le représentant de tous les héré- 
siarques. Et Magog qui , d’après le même saint Jérôme, 
représente tous les sectaires de la doctrine de l’Aiite- 
christ. Or , ces sectaires, seront nombreux , puisque . 
l’Antéchrist étendra son pouvoir sur toutes les nations 
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de la terre. Et il les assemblera pour le combat , dont on 
a parlé , pour faire la guerre à Dieu même , au jour du 
grand combat dé Dieu tout-puissant. Et leur nombre 
égalera celui du sable de la mer , c’est-à-dire un nombre ' - 
immense formé de toutes les peuplades de la Lybie , de ' 
l’Ethiopie , de la Perse , des peuples du Nord , de - 
Gomer et de tons ses bataillons , de la maison de Tho- 
gorma, voisine du Nord et de toute sa force, et de la 
multitude de ses peuples, etc., etc. Voir Ezéchiel, ' 

xxxvm. 

II. Vkhs. 8. — Et ils mmtèrent sur la face de laierre, 
et ils environnèrent le camp des saints et la ville bien- 
tâmée , c’est-à-dire , que ces immenses armées campe- 
ront sur les montagnes de la Judée, et ils environneront 
le camp des saints et la ville bien-aimée , qui est Jéru- 
salem 6gure de l’Eglise, où a été trouvé le sang des pro- 
phètes et des saints, et de tous ceux qni ont été sur la 
tenre. Voir chap. XVII , 24. On se rappelle que Jérusa- 
lem prise littéralement représente la grande Babylone , 
et que, dans un sens mystique, elle est une %ure de 
l’Eglise de Jésus-Christ. . . • . ' 

Vebs. 9. —Mais le feu de Dieu descendit du ciel et les: 
dévora , et le diable qui les séduisait fut précipité dans 
Vétang de feu et de soufre , où la bête ■ " ‘ 

Vkss. !0. — Et les fàuæ prophètes seront tourmentés 
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jour et mit dans les siècles des siècles. Ce passage a 
déjà été cité et expliqué, à l’oecasiou de la chute de la 
. grande Bobylone. Il est répété ici, comme nous l’avons 
■ dit, en forme de péroraison, ainsi que tout le ch^ilrÿ. 


§ VII. 


■ De la eeeonde résurreclion et du jugement dernier.^ 


CILàPITRE XX. Verset 11-15. 



> I. Vers. 11. — Et je vis un grand trône blanc , et 
quelqu'un assis, devant la face duquel ht terre et U ciel 
s'enfuirent , et leur pZoce même ne se trouva plus. Saint 
' Jean passe maintenant au jugement universel, et il nous 
dit rJe vis, en imagination, un grand trône blanc. Ce 
trône, ce sont les nuées sur lesquelles le Fils de l’hoTUme 
apparaîtra.’ Et quelqu'un assis', c’est-àrdire , fîotre^ 
Seigneur Jésus-Christ lui-méme., Matlh:, XXIV, 30 : 
« Et alors le signe du Fils de l’homme paraîtra dans le 
' ciel (le signe de la croix), et toutes les tribus de la terre 
pleureront, et elles verront le Fils de l’homme ventait 
' sur les nuées du ciel avec une grande puissance et une 
grande majesté. Devant la face duquel ta (erre et le dél 
s'enfuirent : Ah ! c’est qu’alors le ciel et la terre s^ont 
.brûlés par le feu pour être ensuite renouvelés. II, Ptér. , 



315 


LIY. VJU, SECT. U, CHAP. ^ ' 

ni, 7 : « Les cieux et la terre qai existent roaintenant se 
eoDservept par la parole .de Dieu ^ et sont réservés pour 
être brdlés par Je feu aU jour du jugement et de la mine 
dès kopies. Or ccanme le Jarron vient durant la nuit , 
ainsi- le jour du Seigneur, viendra tout d’un coup 5 et 
alors dans le- bruit d’une effroyable tempête ^ les cieux • 
passeront, les éléments embrasés se dissoudront, etla- 
terre, avec tout ce qu’elle contient, sera la proie du feu. 
Puisque donc toutes ces choses doivent périr, quels 
devéz-vous être, dans vos, œuvTes de piété et dans, vos ‘ 
entretiens ; attendant et désirant avec ardeur l’avène- 
ment du jour du Seigneur, ce jour où la violence du 
feu'ftissoudra les cieux et fera fondre tous les éléments ! 

Car nous attendons , selon sa promesse , de nouveaux 
deux, et une nouyelle terre, <^s lesquels la justice 
I luÜHtera. C’est pourquoi, mes bien-aimés, dans cette 
attente , feûtes en sorte que le Seigneur vous trouve . 

' {Htr 4 ^ irrépréhensibles et dans la paix; et croyez que la 
longite. patience ' de Notre-Seigneur est votre selùt. » 

. Nous croyons avec saint Augustin, De Civ., üb. 20, 
îaiŸ, qUe ce'cliangement dê la terre et des cieux aura 
'beu a{kès le jugement-, et non avant. leur place 
mimt nc]*e (rovva plus, c’est-à-dire, qu’ils disparai- • 
tremt complètement dans l’espace , et seront anéantis > 
pour toujours. ■. . ' - 
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fl. Vbb8. 12. — Et je vis les morts, grands et 'petits, 
dé)Out devant le trône : les livres furent otcverts, et m 
autre livre , le livre de vie , fut encore ouvert , et les 
morts furent jügés sur ce qui était écrit dams ces lûms, • 
«eion leurs oeuvres. Et je vis les morts , c’esV^KÜre-tous 
les hommes qui auront vécu sur la terre tous ^ ' 

grands et petits, sans acception (les personnes, auront 
subi la peine du péché originel dont tous sont entadoiée, 
excepté la femme bénie entre toutes les femmes , dft 
Reine du ciel et notre mère, la bienheureuse ^iet^ge ' 
Marie. Je vis tous ees morts debout devant le trini.fMr 
être jugés. Le prophète Daniel nous parle ausâ ^-ce 
trène devant lequel comparaîtront les morts, grands -et 
petits , ponr être jugés , et il nous dit , chap. VH , -9 .: 

« J’étais attentif à ce que je voyais , jusqu’à >cé (pie diœ 
trànes fussent placés , et que l’ancien des jours 
Christ ) s'assit : son vêtement était blanc comme Sa' 
neige, et les cheveux de sa tête étaient comme la lainf. 
la plus blanche et la plus pure. Son trêne ^étak dés 
flammes ardentes; et lés roues de ce Irène' un 
brèlant. Un fleuve de feu sortait rapidement de sa fece» 
.das'mille milliers d’angesde servaient;' et dix -mille dois 
nomme des centaines de mUliem . d'hommies assistaisiit 
devant'lui. Le^jugement xiommença et lès livres foraid 
ouverts. » Ces livres figurent les livres sainl»; et awai ' 
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les livres où sont inscrites les œuvres des hommes ; car 
Dieu se les rappellera toutes dans le plus minutieux dé- 
tail, et il les confrontera avec sa loi , et sa loi avec nos 
OHmesi Saint Augustin nous dit que par la loute-puis- 
■ sauce divine, ces œuvres seront vues et connues de Aous 
“^les hommes avec une merveilleuse célérité. Les livres 
furent ouverts^ et m autre livre, le livre <ie vie, fut 
(tutore' ouvert r' ce livre' de vie, c’est le livre où sont 
- iaper^ les noms des élus. Et les mrts furent jugés sur , 
ce qui était écrit dans ces livres, sur leurs œuvres et 
'SUT la loi de Dieu.; Sur leurs œuvres, c’est-n-dire, selon 
le nombre elle mérite de leurs œuvres, et sur la loi de 
Dieu apjdiquée auj actions des hommes. Et ks rmrts 
furent jugés sur ce qui était écrit dans ces Km*., Comme 
nous l’îwons dit , ces morts sont tous ks morts grands 
' eij>etits r qui étaient debout devant le trône, c’est-à-dire, 
tous les hommes ; car selon saint Paul , Uébr., IX , 27 ; 

« n est décrété que les hommes meurent une fois. »,I1 
' n'est fait aucune exception pour ceux qui ont participé 
' 'an péché originel, on (kat donc entendre ces paroles 

d'ûne ; manière absolue : Et les ‘morts furent jugés. 

. >• 

D'ailleurs on voit par les différences de jugements indi- 
.qvé^'dansles paroles qui suivent qu'il s’agit ici de tons 
• leS' morts',, des bons et des méchants qui seront tous 
^ig^j^ et o’est seulement après ce, jugement que sui- 
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YTADt les différentes sentences qai seront poitéeé ,',seloiD ' ' 
les deux catégories auxquelles tous les hommes apptéiv ' 
tiendront pour l’éternité. Ces deia catégoriesrsohtindir' ^ 
' quées dans le Verset suivant : celle des ho^ pair léy • 
, morte de la mer, et celle des méchants par là ûort‘tt 

' ‘ ■ ' , • .* A. , 

V enfer. ■ • ! i . w,-- ■ 

; ni, Vebs.'43. — Lamer rendit cetiJe qai étaitlnf l^^ 
dans ses eow» : la mort ef t enfer rendirent aussi 
morts, et chacun fut jugé selon sesœtrtn’esvSaioCl^slîti’ . 
distingue ici deux sortes de morts : ceux.qtû sont iliDpfe ' . 
dans la mer, et ceux qui sont' morts' (ion»' la - 

l’enfer : la mort et l’enfer rendirent aussi leurs nein’ts:''. ' 
Cfest-à-dire que tous les hommes ressuscitépoot au dè#^^ 
aiér jouî , les bons et les méchants. La résuifeofidB’w' 
hon8 est exprimée par ces paroles : la mièr réidi(:çe/àk 
qui ëUiieni ' morts dans ses eaux' , dans lesVea^- dat’’' 
baptême , ét dans les eaux de la péniteoee'et-deà tnho^!- 
ktions, selon ’ces paroles de V'Apocalgpse, tS& i' 

« Bienheureux ceux qui lavent leur robe dans le^^i^ ' 
de l'Agneau, afinqu’ils aiéht droità l’arbin dé vi», ijft- 
JLa téBOirectiôn des médiants au co&traire Vést ‘OX^riiné» ' 
par ces autres parole^ Y ild wierî et Vetifeit rénàiralli'i 
aussi leurs hmtsi et chacun fut jugé selon >seS teewnirr. 
Of l’on 'Vmt cl^ement pat les paroles du texte su&vôdF 
^ ceta de ds mort et Jdt f enfer ne ftnt 



aer^t tttuà condàreités an feu cle l’enfer; car le 
mot mort signifie icMa mort temporelle , et il "est jcânt ' 
au mol enfer pour signifier la mort de Tàme ou la mort 
étemelle. Et chacun fut jugé selon ses oawres; c’est-à- 
dire qUe les bons jugeront et condamneront les mé- 
chants ; car le jugement général sera comme une rati- 
flcadâi pi^lique et solennelle de la sentence' déjà portée 
•pour chacun au jugement particulier. Ainsi donc ces 
sentences qui auront déjà été portées, àu jugement de 
chacun,' seront ratifiées à la face du ciel èt de la terre, 
devant tous < les saints de la coUF‘'céleste et devant tous 
les hommes, pour glorifier Dieu, pour 'honorer les 
justes et pour confondre les méchants. La sentence 
de ce jugement sera portée par le souverain juge 
Jésu&dlhrist ,’. lorsqu’il dira à ses élus ; Venez les bénis 
de mon Père , posséder le royaume qui vous a été pré- 

' ■ t ^ t 

paré, etc. ; et il dira aux méchants : Retirez-vous de 
moi, maudits, allez au feu de l'enfer; etc. C’est alors 
que les bons joindront leur voix à celle de Jésus-Christ 
en disant, Apoc-, XIX « AUeloiâ,' salut , gloire et puis- . 
sance à uotre Pieu ; parce . que ses jugements sont véri- 
tables et justes , parce qu’il a condamné la. grande pros- 
tituée qui a commpu la terre par sa' prostitution , et > 
qu’il a Vengé le Sang de ses ^serviteurs que ses mains 
ont répandu. Et Os dirmit ‘Une seconde fois (apVès que 
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la sentence de Jésos-^Cbrist aiira été portée), ÂUekiiât.fi| 
alors la futnée de rembrasenient de BidjykiQeg'élèveRi 
dans les siècles des siècles. » Nous trouyons la confinm* 
lion de cette interprétatioa au livre de la Sageiter^i 
a Alors les justes s’élèveront avec une grande pttûsanipa 
contre ceux qui les auront accablés d’afflicüons^ et-^ 

V leur auront ravi le. fruit, de leurs, travaux. Les nmdauotB 

' ' ' ' ' . ' ■ . • ‘ ■ * 

à cetta vue seront saisis de trouble et d’une, borràife. 

* ■ ' ' N ■ 

brayeur j,ils seront surpris d’étonnement en voyant tout 
d’un coup , contre leur attente , les justes satts;jés,^'S»ijfr> 

' ront eu eux-mêmes, étant touéhés de regret ^ et jet^d . 
des soupirs dans le se'irement de leurs cœurs s Cla'soat 
ceux-là qui ont été autrefois Fobjef du no^ ràilieneé^et 
que nous donnions pour exemple de personnes ^gBes,(tB 
toutes sortes d’opprobrtis. Insensés que nous étionfiÿ letpr 
vie nous paraissmt une folie, et leur mort due; honte. 
Ccpcinlaut les voilà élevés àa rang des enfants de Duia , 
et leur partage est avec les Saints. Nous nous setàmes 
donc égarés de. la voie de la vérité; la lumière de ht 
_^lice n’a point lui pour üotis, el le soleil de FintelSébaee 
ne s'est point leyé sur nous. Nous nous sommes lassés 
dans la voie de l’iniquité ei de la perdition ; aous àtdos 
marché dans des .cbenüns âpres, et nous avoue igniort* 
la voie du-Seigncut’. Dequoi nous a servi Bobre.oïg«eiàî 
Qa’ayons-nous tiré de la vaine ostentatioa iîêjaos',»* 
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chesses? Toutes ces choses sont passées comme Tombre, 
et comme un courrier qui court ; ou comme un vaisseau 
qui fend les flots agités, dont on ne trouve point de 
trace après qu’il est passé , et qui n’imprime sur les 
flots nulle marque de sa route; ou comme un oiseau qui 
vole au travers de l'air, sans qu’on puisse remarquer 
par où il a passé ; on n’entend que le bruit de ses ailes 
qui frappent l’air , et qui le divisent avec effort ; et après 
qu’en les remuant il a achevé son vol, on ne trouve plus 
aucune trace de son passage ; ou comme une flèche qui 
est lancée vers son but ; l’air qu’elle divise se rejoint 
aussitôt, sans qu’on reconnaisse par où elle a passé. 
Ainsi nous ne sommes pas plutôt nés que nous avons 
cessé d’être. Nous n’avons pas eu le courage de montrer 
en nous aucune trace de vertu, et nous avons été con- 
sumés par notre mahce. Voilà ce que les pécheurs diront 
dans l’enfer. 

rv. Vers. 14. — L’enfer et la mort furent précipités 
dans V étang de feu ; celui-ci est la seconde mort. 1“ H 
résulte donc de ces paroles que les morts qui moururent 
dans les eaux de la mer seront sauvés ; et saint Augustin 
dit que ces morts de la mer seront les hommes des der- 
niers jours du monde; or, tous ceux-là seront sauvés; 
.car ils seront du nombre de ceux qui seront saisis de 
crainte et qui rendront gloire à Dieu , selon notre texte. 

11 . 21 
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2* La mer figure aussi les tribulatioDs et les persé- 
cutions; c'est pourquoi ces morts de la mer seront sau- 
vés ; car ils auront fait pénitence ou auront subi des 
persécutions pour avoir vécu pieusement dans le Sei- 
gneur, selon saint Paul, ü, Tim., III , 12 : « Tous ceux 
qui veulent vivre avec piété en Jésus-Christ, seront per- , 
sécutés. » 

3° Ces morts de la mer sont aussi les Juifs qui se se- 
ront convertis , et ces Juifs figurent l’Eglise de Jésus- 
Christ , c’est-à-dire tous les vrais chrétiens , et particu- 
lièrement ceux dé la fin du ntjonde, dont il est fait 
mention dans l’Apocali/pse, chap. XVIII, 17, comme 
devant se convertir avant le dernier jugement. 

4® La mer figure le baptême et la foi , tant à cause 
des tribulations, qu’à cause de la barque de saint 
Pierre. C’est pourquoi il est fait allusion ici à la deuxième 
lettre de saint Paul aux Thessaloniciens , dans laquelle 
pn voit que cet auteur sacré est d’accord avec notre 
texte sur le sort réservé à ceux qui auront vécu dans la 
foi et les tribulations. Car saint Paul nous dit , II , 
Tessal., Il, 12 : « Nous devons, mes frères, rendre pour 
vous à Dieu de continuelles actions de grâces , comme il 
est juste de le faire , puisque votre foi s’accroît de jour 
en jour, et que la charité que vous avez les ims pour les 
autres devient plus abondante. De sorte que nous nous 
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glorifioDS nous-mémea en vous, dans les Eglises de 
Dieu , à cause de votre patience et de votre foi , au mi- 
lieu même de toutes les persécutions et des tribulations 
que vous avez à soutenir , et qui sont des marques du 
' juste jugement de Dieu. E’est ainâ que vous vous rendes 
dignes de son royaume pour lequel aussi vous souffrez. 
Car il est juste devant Dieu qu’il rende l’affliction à ceux 
qui vous affligent ; et que vous, qui êtes dans la tribu- 
lation , il vous fasse jouir du repos avec nous , lorsque 
le Seigneur Jésus descendra du ciel , et paraîtra avec 
les anges qui sont les ministres de sa puissance , au mi- 
lieu des flammes, afin de se venger de ceux qui ne con- 
naissent point Dieu, et de ceux (pii n’obéissent point à 
l’Evangile de Notre -Seigneur Jésus-Cbrist lesquels 
souffriront la peine d’une éternelle damnation , en la 
présence du Seigneur et devant l’éclat de sa puissance , 
(piaud il viendra poiu' être glorifié dans ses saints , et 

pour se faire admirer dans tous ceux qui auront cru en 
( 

lui , puisque le témoignage (jue nous avons rendu à sa 
parole a été reçu de vous dans l’attente de ce jour-là. » 
V. Vkbs. 15. — Et quiconque ne se trouva pas écrit 
datis le livre de vie fut jeté dans l’étang de feu. Comme 
on l’a dit, ce livre de vie est le livre où sont écrits les 
noms des élus , c’est-ii-db’e de tous les justes qui au- 
ront existé sur la terre et que Dieu , dans sa prescience 
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infinie , aura connus de toute éternité , comme devant 
être sauvés par la miséricorde de Dieu et par leur foi et 
leurs bonnes oeuvres jointes aux mérites du divin Ré- 
dempteur. Comme on le voit , ce chapitre du jugement 
dernier est une récapitulation et un résumé de tout ce 
qui précède , comme le dernier jugement lui-môme sera 
l’analyse de tous les biens et de tous les maux que les 
hommes auront fmts dans le monde présent. 


...A-f'î'; 
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LIVRE NEUVIÈME 

SUR LES CHAPITRES XXI ET XXII. 

De lé nouvelle terre et du çiel nouveeu, de le Jérueetoa 
<^e«te, et du fleuve d’eeu vive, etc. 


SECTION I. 

SDBLBSCHAPITBBS XXI ET XXII. 

DU CIEL NOUVEAU BT DE LA NOUVELLE TERRE, BT DE 
LA JÉRUSALEM CÉLESTR. 


§ 1 . ^ 

Du ciel nouveau et de la nouvelle terre. 

* CHAPITRE XXI. — Vebskt 1-8. 

. I. Viaa. 1. — Et je vis un ciel nmweau , et une terre 
nouvelle , cor le premier ciel et la première terre avaient 
disparu, et la mer n était plus. Dans ce chapitre et le 
suivant, qui sont les deux derniers de l’Apocalypse, 
saint Jean déerit l’Eglise triomphante^ c’est-à-dire l’état 
des bienheureux dans l’autre vie. Car, comme l’observe 
saint Ai;^ustm, Civ., XXII, 27, vouloir entendre les 
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choses qui sont dites ici comme étant dites du temps 
présent, serait une trop grande extravagance; puisque 
les paroles du verset 4 de ce chapitre : « Dieu essuiera 
toutes les larmes, etc.,» conviennent si clairement à la 
vie future, à rimraortalité et à l’éternité des saints, que 
nous ne saurions plus rien trouver d’évident dans les 
divines Ecritures, si nous devions considérer ce passage 
comme obscur Ainsi donc, après la description de la 
chute de l’Antéchrist et de l’extermination de tous les 
ennemis de l’Eglise , et après avoir parlé de la résurrec- 
tion générale et du jugement universel, saint Jean passe 
à la description de la gloire des bienheureux et de leur 
triomphe éternel. Et je vis un ciel nouveau, et une terre 
nouvelle. Ce ciel nouveau et cette terre nouvelle dont parle 
saint Jean seront donc le séjour des bienheureux dans la 
gloire éternelle de Dieu ; car le premier del et la première 
terre, que nous habitons maintenant, avaient disparu , 
et la mer n'était plus. Ce ciel et cette terre fignrent les 
biens du monde, et la wier représente ses maux; or, ces* 
biens et ces maux terrestres qui'auront été le feu par 
lequel Dieu éprouve l’or, disparaîtront pour toujours et 
seront consumés à leur tour par le feu du ciel , selon 
H. Pierre , IH, 12 ; « La violence du feu dissoudra les 
deux et fera fondre tous les éléments. » On ne doit pas 
omettre ici ce passage d’/sale, LXV, 14 ; « Mes servi- 
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leurs se réjouiront, et vous (péoheurs) sere* couverts de 
confusion; mes serviteurs éclateront par des cantiques 
de louanges dans le ravissement de leur cesur, et vous 
éclaterez par de grands cris dans l’amertume de votre 
àme , et en de tristes hurlements dans le déchirement 
de votre esprit; et vous rendrez votre nom à mes élus 
un nom d'imprécation : le Seigneur Dieu vous fera 
périr, et il donnera à ses serviteurs un autre nom. Celui 
qui sera béni eu ce nom sur la terre, sera béni du Dieu 
de vérité; et celui qui jurera sur la terre, jurera au nom 
du Dieu de vérité , parce que les anciennes tribulations 
seront alors mises en oubb, et qu’elles disparaîtront de 
devant mes yeux. Car je vais créer de nouveaux deux et 
une nouvelle terre ; ét le passé ne sera plus dans ma mé- 
moire^ et ne s’élèvera plus dans mon cœur. Mais vous 
vous réjouirez, et vous serez éternellement pénétrés de 
joie dans les choses que je vais créer, parce que je vais 
rendre Jérusalem une ville d’allégresse , et son peiqile 
un peuple de joie. Je prendrai mes débces dans Jéru- 
salem , je trouverai ma joie dans naou peuple , et on n'y 
entendra plus m plaintes , ni clameurs. Cbi n’y terra 
point d’enfant qui ne vive que peu de jours f ni de 
vieillard qui ne remplisse le temps de sa vie , etc. » 
n. Vkbs. 2. — Et moi, Jeem, je vis descendre du ciel 
la sainte cité, la nouvelle Jérusalem qui venait de Dieu, 
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pirée comme «ne épouse pour son époux. Saint Jean se 
cite lui-même comme témoin de ce qui arrivera, voulant 
par là donner plus de force à ses paroles et nous y 
rendre plus attentifs. Et moi, Jean , je vis descendre du 
ciel la sainte cité. Cette sainte cité , c’est l’Eglise triom- 
phante , ou l’assemblée des bienheureux qui régneront 
avec Dieu. Celte Eglise est la nouvelle Jérusalem qui 
venait de Dieu, et dont la Jérusalem terrestre était la 
figure. Car, comme on l’a dit, les prophètes se servent 
souvent de la même figure pour signifier diverses choses ; 
et c’est ainsi que la Jérusalem terrestre, représentant 
comme ville et dans un sens matériel, la grande Ba- 
bylone, %ure aussi dans un sens mystique la Jérusalem 
céleste. Saint Jean la vit descendre du ciel , et il dit 
qu’elle venait de Dieu, parce que, selon saint Augustin, 
Civit., XX, 17, la grâce par laquelle Dieu la forma, est 
céleste, et que, dans le principe, elle descendit du 
ciel, d’où fut envojA le Saint-Esprit. Elle venait de 
Dieu, parée comme une épouse pour son époux. C’est-à- 
dire , resplendissante de gloire et de beauté , de la 
gloire de ses triomphes, et de la beauté de ses vertus 
et de ses mérites. Car l’épouse, pour être agréable à son 
époux , doit lui être semblable , puisqu’ils ne doivent 
former qu’une même chair, (ien., II, 23. Adam, qui 
.est un type de l’époux Jésus-Christ, dit, eu parlant 
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d’Eve, qui est aussi le type de l’Eglise : a Voilà maia- 
tenant l’os de mes os , et la cliair de ma chair. » Puis la 
Genèse continue : « C’est pourquoi l’homme quittera 
son père et sa mère , et s’attachera à sa femme ( comme 
Jésus-Christ quitta son Père et sa gloire céleste, pour se 
revêtir de notre humanité et s’attacher à notre chair ) ; 
et ils seront deux dans une même chair. » Or les saints 
en se nourrissant de la chair de Jésus-Christ dans la 
très-sainte Eucharistie , et Jésus-Christ en se revêtant 
de notre chair, s’unissent dans une même chair ; et c’est 
ainsi que l’Epoux céleste et son épouse sont deux dans 
une même chair. Et quelle né doit pas être la beauté, 
la pureté, la sahileté et la glome de l’Eglise [jour mé- 
riter de pouvoir s’unir à l’Epoux divin ? Voilà pourquoi 
saint Jean nous dit que l’Eglise sera parée comme une 
épouse pour son époux. 

III. Vers. 3. — Et j'entendis wne grande voix sortie 
du trône , disant : Voici le tabernacle de l>ieu avec les 
hommes , et il demeurera avec eux. Et ils seront son 
peuple, et Dieu, au milieu d’eux, sera leur Dieu. Saint 
Jean entendit en imagination une grande voix sortie du 
trône ; cette voix sera celle de Dieu le Père qui dira , en 
annonçant Jésns-Christ à son Epouse chérie -. Voici le 
taherrujcle de Dieu avec les Imtmes, c’est-à-dire : Voici 
Jésus-Christ mon Fils, qui est le tabernacle, ou l’alliance 
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de la Divinité avec rhumanité. On a vu combien souvent 
saint Jean fait allusion à l’ancien tabernacle et au 
temple. Par ce tabernacle et ce temple, Dieu avait donné 
des signes de Talliance qu’il voulait contracter avec le 
peuple hébreu. Mais les Juifs furent infidèles, et les 
nations de la terre devenues chrétiennes eurent l’in- 
signe privilège de voir se réaliser en elles la promesse 
faite aux Juifs, sous la figure du tabernacle et. du 
temple. Cette promesse s’accomplit en effet dans la très- 
sainte Eucharistie, où nous possédons réellement Jésus- 
Christ sous les espèces du pain et du vin, en attendant 
que nous le possédions dans le ciel, où il tlevrendra 
l’objet réel de notre béatitude, comme il est maintenant 
l’objet réel de notre foi. Et il detneurera avec eus , avec 
ses élus , pendant toute l’éternité , parce qu’il est le 
prêtre éternel, selon l’ordre de Melchisédech ; et »fe 
seront sOn peuple , et Dieu au milieu d'eus sera kur 
Dieu. C’est-à-dire, que les élus seront le peuple de Dieu, 
et il sera leur Dieu , leur père , leur roi, leur époux ; il 
les comblera de tous les biens ; leurs désirs étemek 
seront toujours satisfaits; et leur soif sera toujours 
étanchée. Leur amour s’élèvera éternellement comme 
une flamme ardente vers l’objet immuable de leur 
anaour, et ce feu ne se consumera jamais. Les justes 
seront toujours sati^àits, d’après toutes les capacités de 
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leurs ilmes , oomine des vases de différentes grandenrs 
qu’on pourrait toujours remplir avec les eaux de l’Océan, 
etinfinimeut plus encore., Plus ils auront joui, et plus 
ils voudront jouir ; et ils n’éprouveront jamais de dégoût; 
car toute douleur cessera. C’est ce que saint Jean nous 
assure par les paroles suivantes : 

Vbbs. 4. —rEt Dieu eesuiera tmtes les larmes de leurs 
yeux; et la mort ne sera plus.r ni le deuil , ni les cris , 
ni la douleur , parce que le premier état est fini. Ainsi 
donc , le souvenir des maux passés, le souvenir des dou- 
leurs , des afflictions , des peines , des malheurs , dés 
maladies, des dégoûts, des ennuis, des chagrins, des 
pertes , des privations , de la soif, de la faim , des ri- 
gueurs de l’hiver, des chaleurs de l’été; le souvenir 
des tribulations, des tentations, des sacrifices les plus 
coûteux à la nature; le souvenir des injustices ^ des 
persécutions , des injures , des mépris , de Pahmi- 
don, de l’isolement; le souvenir des travaux, des fa- 
tigues, des combats, des veilles, des jeûnes, des mor- 
tifications; le souvenir des humiliations, de la perte 
des biens, de la privation des plaisirs; le souveuir 
même du péché n’affligera plus les justes, parce que 
Dieu essuiera toutes les larmes de leurs yeux. Tous les 
maux de la vie seront changés pour eux en des biens 
immenses dans leur étendue, et étemels dans leur 
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durée; car la nwrt ne sera plus, ni le deuil, ni les 
cris, ni la douleur, parce que k premier état est fini. 

IVi Vebs. 5. — Alors celui qui était assis sur k tràrn 
dit : Voilà que je fais toutes choses nouvelks. Et il me 
dü : Ecris, car ces paroks sont très-certaines et très- 
véritables. On se rappelle que c’est Jésus-Christ même 
qui est l’auteur de celte révélation, selon ces paroles du 
chapitre 1, 1 : k La révélation de Jésus-Christ, etc. » Il 
n’y a donc aucun doute que c’est bien Jésus-Christ que 
saint Jean nous représente assis sur k trône; car il lui 
dit : Ecris, etc. Ainsi donc, après avoir régné pour le 
temps, cet Epoux céleste continuera de régner pour 
l’éternité. Il règne déjà sur la terre par sa loi et par sa 
doctrine ; mais saint Jean nous représente son règne au 
moment où il va faire toutes choses nouvelles. Alors 
celui qui était assis sur k trône dit : Voilà que je fais 
toutes choses nouvelles. Et il me dit : Ecris, car ces 
paroks sont très-certaines et très-véritables. C’est une 
manière d’attirer notre attention sur ce qui va nousèh'e 
révélé, et de nous en garantir la certitude. 

V. Yebs. 6, — Et il me dit encore : Tout est accompli. 
Je suis l'alpha et f oméga , le commencement et la fin; Je 
donnerai gratuitement à boire de la fontaine d’eau vive 
d celui qui a soif, Jésus-Christ dit encore à saint Jesm : 
Tout est accompli , le temps des prophéties est passé , et 
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l’éternité commence. Je suis l’alpha et l’ oméga, le com- 
mencement et la fin. Ces paroles sont très-remarquables, 
si l’on se rappelle cpi’au chapitre 1,8, Jésus-Christ se 
senit des mêmes paroles avant d’annoncer tout ce qui 
devait arriver dans le cours des âges de l’Eglise. Et 
comme tout se sera vérifié , selon qu’il l’avait prédit , il 
nous avertit maintenant que totà est accompli. Je don- 
nerai gratuitement à boire de la fontaine d'eau vive 
à celui gui a soif. Ces paroles nous rappellent la jus- 
tice dont il est parlé dans les huit béatitudes , et dont 
les saints auront eu soif; or la justice des saints sera 
la robe nuptiale qui les rendra dignes de participer au 

N 

souper des noces de l’Epoux. Apoc., XIX, 8 ; « Et il 
lui a donné de se vêtir d’un lin pur et blanc , et ce lin 
est la justice des saints. Celte justice, nous devons la 
désirer pour l’obtenir; et si nous la désirons réellement 
et sincèrement, nous serons dti nombre de ceux dont il 
est écrit, Matth., V, 6 : « Bienhetmeux ceux qui ont 
faim et soif de la justice , parce qu’ils seront rassasiés.» 
En effet. Rom., Vm, 27 ; « Celui qui sonde les cœurs 
sait quels sont les désirs de l’esprit , parce qu’il demande 
pour les saints ce qui est selon Dieu. Or nous savonk 
que tout contribue au bien de ceux qui aiment Dieu , de 
ceux qu’il a appelés, selon son décret, pour être saints. 
Car ceux qu’il a connus dans sa prescience, il lésa aussi 
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prédeEtinés pour être conformes à Vimagedeson FUs, 
afin qu’il fût lui-méme le premiernié entre plusieurs 
frères. Et ceux qu’il a prédestinés, il les a appelés, et 
èeux qu’il a appelés, il les a justifiés, et ceux qu’il a 
justifiés, il les a glcnifiés. n Or cette glorification sera la 
fontaine d’eau vive dont il est parlé dans nofire texte : 
Je prierai graluüetiient à' boire de la fontaine d’eau 
vice à celui qui a soif, il est dit : Je ^nerai gratuite- 
ment , parce que la justice qui doit nous rendre héritiers 
du royaume étemel , nous est accordée gratuitement 
par la miséricorde de Dieu, selon saint Paul, Tü., III, 5 r 
« Il nous a sauvés, non à cause des œuvres de justice 
que nous avons faites; mais par sa miséricorde, en nous 
faisant renaître par le baptême , et en nous rénouvelant 
par le Saint-Esprit, qu’il a répandu abondamment sur 
nous par Jésus-Christ notre Sauveur, afin qu’étant jus- 
tifiés par sa grâce , nous devinssions héritiers de la vie 
éternelle , selon l’espérance. » 

VI. Vies. 7. — Celui qui vaincra possédera ces 
choses , et je serai son Dieu , et il sera mon fils. . , , 

Vebs. 8. — Mais les timides , les incrédules , ks abe- 
fninables, les homicides, les forrâcateurs , les empoi- 
sonneurs, les idolâtres , et tous les menteurs auront leur 
part dans l’étang brûlant de feu et de soufre , qui est la 
seconde mort. Ces deux versets peuvent se rapporter eu- 
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ooTQ pour le çens qu’ils renfermeût à la suite du pas- 
sage de saint Paul que nous venons de citer, dans 
lequel l’ApAtre nous fait entrevoir coiument se fait la 
justification des élus qui qnt faim et soif de la justice. 

Et ces deux, passages de saint Paul et de l’Apocalypse 
coïncident admirablement ensemble , et s’expliquent 
l’un par l’autre. Car Jésus-Christ dans son Apocalypse 
nous dit'; Celui qui vaincra, possédera ces choses, et je 
serai son Dieu , et ü sera mon fils. Mais les timides , les* 

incrédules, etc auront leur part dans l'étang brû- < 

hmi de feu et de soufre, qui est la seconde mort. Or saint 
Paul nous explique comment les élus et les prédestinés 
pourront vaincre , et il continue son expUcation sur le 
mystère de la justification des hommes en nous faisant 
roir comment- le chrétien , par le désir dé la justice , 
arrive à la possession de la huitième béatitude , qui est 
' comme la perfection et le complément des autres, -et 
nous garantit la possession du royaume étemel -, selon 
ssmt Matth., y, 10 : « Bienheureux ceux qui souffrent 
persécution pour la justice , parce que le royaume des 
deux est à eux. » Or, souffrir la persécution pour la jus- 
tice, c’est vaincre, et celui qui minera possédera cas 
choses: Saint Paul voulant donc nous faire comprendre 
comment peuvent et doivent vaincre ceux qui ont faim et 
soif de la justice, ajoute dans son épttre aux Domains, 
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VIII, 31 : « Après cela, que dirons-nous? Si Dieu est pour 
nous, qui sera contre nous ? S’il n’a pas épai^é son 
propre Fils, et s’il l’a livré à la mort pour nous tous, que 
ne nous donnera-t-il point, après nous l’avoir donné ? Qui 
accusera les élus de Dieu? C’est Dieu lui-même qui les 
justifie. Qui les condamnera, après que Jésus-Christ est 
non-seulement mort, mais encore ressuscité ; il est à la 
droite de Dieu où il intercède pour nous ? Qui donc 
• nous séparera de l’amour de Jésus-Christ ? Sera-ce l’af- 
fliction , les angoisses , la faim, la nudité, les périls, les 
persécutions ou le glaive? selon qu’il est écrit : On nous 
livre tous les jours à la mort à cause de vous. Seigneur ; 
on nous regarde comme des brebis destinées à être 
égorgées. Mais parmi tous ces maux nous triomphons par 
la vertu de celui qui nous a aimés. Car je suis assuré que 
ni la mort, ni la vie, ni les anges, ni les principautés, ni 
les puissances, ni les choses présentes, ni les futures, ni 
la violence , ni tout ce qu’il y a de plus haut ou de plus 
profond, ni aucune autre créature, ne pourra jamais 
nous séparer de l’amour de Dieu qui est en Jésus-Christ 
Notre-Seigneur. » C’est donc par le secours de Dieu et 
par les mérites et l’anoour de Jésus-Christ , que nous 
pouvons vaincre l’amour des plaisirs et la crainte des 
noaux dont nous parle, saint Paul. Mais les timides , les 
lâches et les pusillanimes , les incrédules, qui n’ont pas 


Digitized by Google 



LI\. IX, SECT. I, CHAP. XXI. 337 

la foi de Jésu»-Christ sans laquelle il est impossible de 
plaire à Dieu, les (ibommbles , qm ne mettent pas en 
Dieu leur espérance, les homicides, qui n’ont pas la 
charité, les fomicateurs, qui se Yautrent dans les plaisirs 
-de la chair, Us empoisonneurs, qui recherchent injuste- 
ment le bien d’autrui, les idolâtres, qui se prostituent en 
brûlant l’encens aux créatures et en recherchant la fumée 
des honneurs , et tous les menteurs , qui sont les enfants 
du démon, auront Uur part dans l’e'tang brûlant de feu et 
de soufre, qui est la seconde mort , la mort éternelle. 

>; Après avoir annoncé un ciel nouveau et une terre 
nouvelle, saint Jean nous en donne la description sous la 
figure de la Jérusalem céleste. 

§ 11 . 

, De la Jénualem eéleiti. 

CHAPITREXXI. — Vebset9-27. 

I. Vebs. 9. — Et un des sept anges qui tenaient les 
sept coupes pleines des dernières plaies, vint et me 
parla, disant : Venez, et je vous montrerai celle qui e& 
l’épouse de l’Agneau. Cet ange représente tous les autrœ 
anges qui tenaient les s^t coupes pleines des dernières 
plaies. O qu’il est consolant cet ange atq>aravant si ter- 

II. M 
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rible! O Dieu tout-puissant, que vous êtes sévère dans 

/* 

vos jugements , mais aussi que vous êtes’ magnifique 
dans vos récompenses ! Cet ange est votre bras droit qui 
frappe les pécheurs et qui récompense les justes. Autant 
votre voix était foudroyante auparavant , autant votre 
langage est doux et consolant maintenant que les 
derniers pécheurs se sont convertis, et que «tous les 
justes, depuis Abel jusqu’au dernier des martyrs ,'smit 
groupés ensemble pour recevoir les caresses de l'Epotti. 
Cet ange vint donc auprès de saint Jean , et après avoir ' 
déposé le calice du vin de la colère de Dieu , il lui parla 
familièrement et lui dit : Yenez-, et je vous rnontrered 
celle qui est l’épouse de l'Agneau. y “ . 

n. Vers. 10. — Et il me transporta en esprit sur une 
montagne grande et haute, 'et il me montra Jérusalem ^ 
la sainte cité, qui descendait du ciel venant de Dieu. 
Cette montagne est une figure de la grandeur et de 
l’élévation d’u^ âme, à qui Dieu communique ses 
grâces pour l’élever dans les régions célestes. CeUe 
montagne est seule , parce qu’il n’y a que la seul» puis- 
sance de Dieu qui soit capable de nous élever si liaut. Et 
saint Jean nous .dit expressément qu’il yfuttiuQ^rtfl 
en esprit, pour nous faire comprendre que. c’est ^ 
l’esprit, et non par la chair, que nous pouvons monter 
'jusqu’au ciel. Notre corps est bien aussi destiné à s’éle^ 
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ver un joür dans ces hautes régions ; mais ce ue sera 
qu’âprès nous être spiritualisé pour ainsi dire, en re- 
tranchant par la hache de la mortification toutes les 
brânehes et toutes les racines qui nous retiennent ici- 
bas et nous attachent à la terre. Après être arrivé en 
esprit sur une montagne grande et haute , sur la mon- 
tagne ou sur la puissance de Jésus-Christ et de son 
Eglise , et après s’être élevé par la vertu de Dieu au- 
dessus de toutes les autres montagnes, au-dessus des 
puissances terrestres qui venaient de disparaître dans 
les dernières plaies, saint Jean vit, non plus Jérusalem 
la grande Bahylone, mais la Jérusalem céleste, la cité 
sainte, qui descendait du ciel venant de Dieu. De même 
que la grande Bahylone s’était élevée de terre , ainsi la 
Jérusalem céleste venait de Dieu. Lucifer était le roi de 
celle-là , et c’est Jésus-Christ le Roi des rois qui règne 
dans celle-ci. Si la puissance de Bahylone venait del'eiv- 
fer, la beauté, la grandeur et la magnificence dç la 
Jérusalem céleste venait du ciel. ' 

III. Vebs. 11. — Cette cité sainte était illuminée de 
la clarté de Dieu , et sa lumière était semblable à une 
pierre précieuse , telle qu'une pierre de jaspe transpa- 
rente comme le cristal, 0 lumière ineffable de Dieu , 
douce comme sa grâce , pure comme sa sainteté et sa 
justice , brûlante comme sa gloire , et bienfaisante au- 
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tant que sa miséricorde et sa bonté ! Et sa lumière était 
setnblaitU à une, pierre précieuse , telle qu’une pierre de 
jaspe transparente comme le cristal. Le jaspe est une 
pierre précieuse très-dure, dont la couleur verdâtre 
varie extrêmement. Or cette solidité du jaspe représente 
l’éternité de la lumière divine , et cette extrême variété 
de couleurs figure les attributs infinis de Dieu. De plus 
cette pierre était transparente comme le cristal , pour 
représenter la pureté de cette lumière éternelle dans la- 
quelle les saints pourront voir Dieu tel qu’il est. Ils en 
jouiront selon toute l’étendue des facultés dont chacun 
d’eux sera revêtu. Et cette lumière brillera éternelle^ 
ment à leurs yeux qui ne se lasseront jamais de la con- 
templer. Plus ils la verront , plus ils voudront en jouir ; 
et tous leurs désirs seront satisfaits en elle ; car la lu- 
mière éternelle les éclairera et les aidera à contempler 
les beautés de la lumière éternelle. Ils seront comme 
absorbés pour toujours dans les profondeurs infinies du 
bonheur et de la gloire de Dieu même. 

Vers. 12. — Cette sainte cité avait une muraille 
d’une grande élévation , et douze portes , et douze anges 
aux portes, et des noms écrits, qui étaient les noms des 
douze tribus des enfants d’Israél. Cette muraille de la 
cité sainte , c’est la foi de Jésus-Christ dont les fonde- 
ments sont les douze apêtres selon le texte même, 
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Vers., 14 r « La muraille de la ville avait douze fonde- 
ments , et sur eux les douze noms des apôtres de l’A- 
gneau. » Et comme la foi de Jésus-Christ , jointe à la 
pratique des bonnes œuvres, fait monter les élus jus- 
qu’au ciel , puisque selon saint Paul , c’est la foi qui 
ùous justifie , Rom., V , 1 : « Justifiés donc par la 
foi, etc. , » saint Jean a raison de nous dire, cjue cette 
muraille était tf une grande élévation. Cette muraille sera 
construite de pierres bien précieuses , puisqu’elle figure 
la foi qui produit les bonnes œuvres et les vertus des 
saints; et ces vertus et ces bonnes œuvres si méconnues 
du monde présent, et cachées dans les antres de la 
terre et dans le sein des montagnes qui sont les puis- ' 
sances du siècle, seront découvertes et choisies au grand 
jour, chacune selon ses quaütés et sa valeur inti'insèque 
pour servir à la construction de cette muraille. Car si la 
toi produit les bonnes œuvres, les bonnes œuvres entre- 
tiennent et élèvent la foi. Cette muraille sera élevée à 
une grande hauteur , et formera l’enceinte de la cité 
éélesle. Le ciméut de celte muraille sera aussi solide et 
aussi durable que la raison qui rattache la foi aux 
bonnes œuvres, et les bonnes œuvres à la foi. Car, 
comme on vient de le dire, c’est la foi qui produit et qui 
Tivifie les bonnes œuvres, et ce sont les bonnes œuvres 
qtii entretiennent et affermissent la foi , selon cette pa- 


Digitized by Google 



^ 342 INTERPRÉTATION DE L'APOCALYPSE. 

rôle de l’Apôtre : « Le juste >it de la foi. » Le$ douze 
portes par lesquelles on peut entrer dans cette ville 
figurent les douze apôtres selon saint Jérôme et saint 
Augustin. Car les apôtres, en répandant sur la terre la 
foi de Jésus-Christ, furent vraiment les portes qui don^ 
nèrent accès aux douze trihns des enfants d’Israël , pour 
entrer dans la ville sainte. Et ces douze tribus dont les 
noms sont écrits sur ces portes , représentent tous les 
élus. E( douze anges aux portes. Ces anges sont les 
douze chefs- des tribus d’Israël. 

IV. Vers. 13. — Et cette ville avaü trois portes à 
F Orient , trois au Septentrion , trois au Midi et trois à 
V Occident. 1» Ces portes distribuées ainsi vers les quatre 
principales parties du monde sont une figure sensible 
de l’étendue du règne do Jésus-Christ sur toute la sur- 
face de la terre, et de la facilité qu’il offre à tous les 
hommes d’entrer dans son royaume. 2° Il est fait allu- 
sion ici à la di^sition des demeures des douze tribus 
dont il est parlé dans le livre des Nombres, n. Voir aussi 
Ez/chtef, [XLVin. On doit remarquer l’ordre dans le- 
quel ces parties du monde sont indiquées; car cet ordre 
semble coïncider avec la propagation de la foi et la con,- 
version des nations dans les divers âges de l’Eglise, En- 
suite ces portes divisées en quatre catégories font encore 
allusion à l’Evangile de saint Matthieu, XX, dans lequel 
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la journée de douze heures est aussi divisée en quatre 
parties de trois heures chacune , comme la ville égale-^ 
ment est divisée en quatre parties, dont chacune a trois 
portes; et toutes ces paroles sont des figimes qui ont 
rapport au temps et à l’éternité. Nous voyons dans cet ‘ 
Evangile de saint Matthieu que les premiers qui furent 
appelés seront les derniers ; ils seront les moins bien 
représentés dans le royaume de Dieu ; car il y a beau- 
coup d’appelés et peu d’élus parmi ceux qui devaient en- 
trer par les trois premières portes à l’Orient. En effet les 
Juifs furent les premiers appelés à entrer dans l’Eglise 
de Jésus-Christ , mais ils seront les derniers le faire ; et 
comme pendant tout lé cours des âges de l’Eglise , les 
Juifs auront été dispersés dans toutes les contrées du^ 
monde, pouvant toujours entrer dans la ville sainte par 
toutes les portes et comme ils n’y seront entrés néan-, 
moins qu’à la fin des siècles, Jésus-Christ a raison de 
nous dire que les premiers seront les derniers , et que 
ces derniers seront peu nombreux relativement à la 
masse de ceux qui auront péri dans tout le cours des 
âges. « Car beaucoup sont épelés, mais peu sont élus. » 
V. Vers. 14. — La muraille de la ville avait douze 
fondemeras , et sur eux les douze noms des apôtres de 
V Agneau. En effet ce sont les apôtres qui posèrent lest 
fondements de l’Eglise d’une manière si solide , qu’elle 
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existera pendant toute l’éternité. Et comme la princi- 
pale pierre , la pierre angulaire de cet édifice fut l’A- 
gneau immolé pour les péchés du monde , saint Jean a 
raison d’ajouter : Et sur eux les douze nom des apôtres 
de r Agneau. On doit remarquer que saint Jean parle 
expressément des noms des apôtres, pour mieux nous 
faire entendre qu’il s’agit ici à la lettre des douze 
apôtres de l’Agneau qui établirent et propagèrent la foi 
de Jésus-Christ. 

VI. Vers. 15. — Et celui qui me parlait avait une verge 
(for pour mesurer la ville, les portes et la muraille. 

, Vers. Ifi. — Et la ville était bâtie en carré, aussi 
longue que large. Et il mesura la ville avec sa verge 
d’or , jusqu’à l’étendue de douze mille stades , et sa lon- 
gueur , et sa largeur, et sa hauteur sont égales.^ L’ange 
des plaies qui parlait à saint Jean tenait en sa main une 
verge, c’est-à-dire une mesure d’or, pour mesurer .la 
Tille, les portes et la muraille. Il est dit que cette me- 
sure était d’or ; et l’on sait que l’or représente la cha- 
rité , ce cpû veut dire , dans cette circonstance , l’amour 
et la miséricorde de Dieu dans la distribution de ses ri- 
chesses éternelles. Or , autant Dieu est rigoureux dans 
sa justice et sévère dans ses jugements ; autant il est 
magnifique et généreux dans son amour et dans ses ré- 
compenses. C’est pourquoi la ville sainte qu’il destine à 
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ses élus sera d’uiie prodigieuse étendue, et comme cette 
ville sera le séjour de la gloire et du bonheur éternel , 
on doit lui supposer une population proportionnée et 
même supérieure à la ville la plus florissante. D’où nous 
pouvons conclure que le nombre des bienheureux dans 
le ciel sera très-grand. Car Dieu dit à Abraham, le père 
des élus, Gen., XXII, 17 : « Je te bénirai, et je multi- 
plierai ta postérité comme les étoiles du ciel, et comme 
le sable qui est sur le rivage de la mer : ta postérité 
possédera les portes de ses ennemis , et toutes les na- 
tions de la terre seront bénies en celui qui sortira de toi 
(en Jésus-Christ) , parce que lu as obéi à ma parole. » 
Ibid., XYU , 6 : « Je te ferai croître très-abondamment, 
je te rendrai le chef des nations ; et des rois sortiront de 
toi. Et j’établirai mon alliance avec toi, et après toiavec 
ta postérité dans la suite de leurs générations, par un 
pacte éternel; afin que je sois ton Dieu, et le Dieu de ta 
postérité après toi. » Noos ferions injure au Dieu de 
toute bonté , en croyant que sa miséricorde le cédera à 
sa justice ; et comme la miséricorde est un attribut de 
Dieu , qui le porte à pardonner jusqu’à l’infini, nous de- 
vons espérer, que si nous faisons pénitence, et si nous 
combattons légitimement les combats du Seigneur, 
nous devons espérer, disons-nous , par la miséricorde 
infinie de Dieu et par la foi et les mérites de Jésus-Christ, 
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d’être admis un jour dans la cité céleste qui sera d’une 
prodigieuse étendue. Car lorsque Jésus-Christ, dans sa 
révélation, nous en donne la mesure, nous voyons- 
qu’elle aura 160,000 lieues carrées, et que sa hauteur 
sera égale aux côtés. Or il répugne de supposer que 
cette si grande ville ne sera pas peuplée en proportion 
de son étendue. Cependant, comme nous ignorons si 
nous sommes dignes d’amour ou de haine , selon l’Ec- 
clmaste, IX, et que toutes choses sont incertaines et se- 
ront gardées pour l’avenir, continuons à servir le Sei- 
gneur avec crainte et tremblement , tout en espérant en 
son hiflnie miséricorde. Suivons l’exemple et l’avertis- 
sement de saint Paul : car cet apôtre savait bien ce que’ 
doit coûter de peines le royaume de Dieu , lui qui fut 
ravi en esprit jusqu’au troisième ciel. C’est pourquoi il 
sacrifia tout jusqu’à sa vie même pour obtenir ce 
royaume. « Je fais toutes ces choses pour l’Evangile , 
afin d’y avoir part, » nous dit-il dans sa lettre aux Corin-^ 
thiens , IX, 24 ; puis il ajoute : « Ne savez-vous pas que 
quant on court dans la lice , tous partent , il est vrai , 
mais un seul remporte le prix? Courez donc de telle 
sorte que vous le remportiez. Or tous les athlètes vivent 
dans une exacte tempérance ; et cependant ce n’est que 
pour gagner une couronne corruptible , au lieu que 
nous en attendons une incorruptible. Pour moi, je 
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cours , et je ne cours pas au hasard ; je combats, non 
comme frappant l’air ; mais je châtie rudement mon 
corps et le réduis en servitude , de peur qu’après avoir 
prêché aux autres , je ne sois réprouvé moi-même. Car 
je ne veux pas que vous ignoriez , mes frères , que nos 
pères ont tous été sous la nuée..,...., qu’ils ont tous 

mangé la même viande mystérieuse, et. Cependant 

il y en eut peu d’un si grand nombre qui furent agréa- 
bles à Dieu , car ils périrent dans le désert. Or , toutes 
ees choses (dites aux Juifs) ont été des figures de ce qui 
nous regarde , afin que nous ne noos livrions pas aux 
mauvais désirs, conmae ils s’y abandonnèrent. Ne deve- 
nez point aussi idolâtres comme quelques-uns d’eux ,’ 
dont il est écrit : Le peuple s’assit pour manger et pour 
boire, et ils se levèrent pour se diverdr. Ne commettons 
point de fornication, comme le firent qûelques-uns 
d’entre eux, car vingt-trois mille périrent dans un seul 
jour. Ne tentons point Jésus-Christ, comme le tentèrent 
quelques-uns d’entre eux, qui furent tués par les serpents. 
Ne murmurez point comme murmurèrent quelques-uns 
d’eux qui furent frappés de mort par l’ange extermina- 
teur. Or toutes ces choses qui leur arrivaient étaient des 
figures ; et elles ont été écrites pour nous instruire, nous 
qui nous trouvons à la fin des temps. Que cdui donc, 
qm croit être ferme, prenne garde de ne pas tomber. » 
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Tels sont les précieux avertissements que nous donne 
saint Paul , avertissements' qui intéressent au plus haut 
point notre avenir dans l’éternité, Et cette éternité que 
sera-t-elle pour nous? Serons-nous portés , comme 
Lazare, dans le sein d’ Abraham par les mains des anges, 
pour faire partie des douze tribus des enfants d’Israël, 
ou bien serons-nous précipités, comme le mauvais riche, 
dans les gouffres de l’enfer ? Nul de nous ne le peut 
savoir. Dignes de haine ou d’amour ; victimes forcées 
que le Seigneur repousse, ou enfants bien-aimés qu’il 
appelle à soi, vases d’ignominie et de colère, ou vases 
d’honneur et de miséricorde, nous portons, comme 
ürie, nos lettres cachetées; nul de nous ne peut ré- 
pondre dé son sort. Consolons-nous néanmoins si, pen- 
dant notre vie, nous avons été des serviteurs vigilants 
et fidèles, Jésus-Christ nous assure son royaume à notre 
mort; et si, à l’exemple des vierges sages, nous tenons 
nos lampes allumées pour l’arrivée de l’époux, la salle de 
ses noces nous sera ouverte. Ecoutons encore saint Paul 
qui nous promet que, si nous combattons avec courage, 
une couronne de justice nous sera donnée par le plus 
juste de tous les juges. Ecoutons aussi saint Jean qui 
nous dit, que l’esprit de Dieu rendra témoignage au 
nôtre ; que nous sommes les enfants du Seigneur, et 
que, quoique incertains de notre sort, il nous exaucera 
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en tout ce que nous lui demanderons de conforme à sa 
volonté , puisque nous avons déjà été exaucés en tant 
de rencontres. 

Vn. Et il mesura la ville avec sa verge d'or, jusqu'à 
V étendue de douze mille stades , et sa longueur, et sa 
largeur, et sa hauteur sont égales. Comme on l’a dit, 
ces douze mille stades correspondent aux douze tri- 
bus d’Israël, qui représentent la masse des élus, de 
sorte que chaque tribu occupera mille stades en lon- 
gueur, en largeur et en hauteur. U faut dix stades 
pour faire un mille romain , selon le calcul dë Lucius 
Florus. Voir Martini, nouveau Testament, page 836^ 
Et l’on sait que trois railles romains font à peu près une 
lieue de France. D’où nous pouvons conclure que cette 
ville aura 160,000 lieues carrées. Mais on ne doit pas 
oublier que Dieu , voulant donner aux hommes une 
idée des choses célestes, se sert de comparaisons tirées 
du langage des hommes et des choses terrestres. De 
sorte que cette figure de la cité céleste ne doit être 
admise que comme figure , soit pour sa foraie , soit 
pour son étendue , soit pour les matériaux dont elle est 
construite, soit, enfin, pour ceux qui doivent en être 
les habitants , etc. 

Vin. Vers, 17. — Et il mesura la muraille, qui était 
de cent quarante-quatre coudées de mesure d’hommes, qui 
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était celle de l'ange. Ces cent quarante-quatre coudées de 
mesure d’homme correspondent encore aux douze tri- 
bus d’Israël représentant tous les élus, car 12 x 12 = 144 . 
Et comme cette mesure est une mesure d’homme , et 
que la mesure de la muraille n’est pas indiquée de 
manière à pouvoir la mesurer, puisque l’apôtre ne dit 
pas s’il faut la mesurer eu hauteur, ou en longueur, ou 
en largeur, on doit conclure que cette mesure n’est 
indiquée que pour mesurer les places que les éUis 
occuperont dans l’enceinte des murailles de la ville. On 
a vu d’ailleurs que cette muraille représente la foi ; or, 
les effets de la foi sont incommensurables et même infi- 
nis. Ainsi donc cette mesure d’homme, dont le chiffre 
correspond si exactement au chiffre des douze tribus 
d’Israël, n’est indiquée que pour nous faire voir que 
toutes les places du paradis sont comptées , mesurées et 
connues de la prescience éternelle de Dieu, qu’aucune 
de ces places ne restera vide, et que chacun des élus 
occupera la sienne selon la mesure déterminée de 
sainteté et de justice, qu’il aura acquise. Enfin, celte 
mesure indique un carré parfait, comme symbole de la 
perfection. 

Vers. 18. — Et la muraille était bâtie de pierre de 
jaspe; mais la ville était d'un or très-fin, semblable à du 
verre d'une grande pureté. La comparaison conteniie 
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dans ce verset est vraiment admirable ; car, comme on l’a 
.Vu, cette muraille de la ville sainte représente la foi. Or 
comme une muraille défend l’entrée d’une ville et en 
protège les habitants, ainsi la foi sert de rempart à 
l’Eglise et protège les fidèles. Et quiconque voudrait 
entrer dans l’Eglise autrement que par ses douze portes, 
qui sont les apôtres et leur doctrine, rencontrerait une 
muraille d’une hauteur infinie comme la foi, et solide 
comme le jaspe, qui est une pierre très-dure, et qui 
représente l’éternité. Nous avons dit que cette muraille 
protège les fidèles; de là ces paroles de saint Paul, Rom., 
VIII, 31 ; « Si Dieu est pour noup, qui sera contre 
nous ? » Car Dieu est pour nous si nous avons la foi , 
selon la promesse qu’il en a faite à Abraham , le père 
des croyants. Gen., XVII, 7 ; « J’affermirai mon alliance 
avec toi et après toi avec ta postérité , dans la suite de 
leurs générations, par un pacte éternel : afin que je sois 
ton Dieu, et le Dieu de ta postérité après toi. » Ensuite 
la foi nous donne l’espérance des choses célestes et 
infinies ; c’est pourquoi il est dit que cette muraille est 
construite de jaspe, qui est une pierre précieuse, de 
couleur verdâtre, dont les nuances varient extrême- 
ment, car le vert est la couleur de J’espérance, et cette 
couleur verdâtre du jaspe, qui varie extrêmement, est 
encore une figure de l’espérance des choses célestes et 
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infinies. Mais ce n’est pas tout ; la foi nous conduit à 
l’amour de JésusrChrist , et c’est en cela encore qu’eUe 
devient une muraille impénétrable aux ennemis et infi- 
niment puissante pour protéger les fidèles, selon saint 
Paul, Rom., VIII, 35 ; «Qui donc nous séparera de 
l’amour de Jésus-Christ? l’affliction, les angoisses, la 
faim, la nudité, les périls, les persécutions ou le glaive. 
Selon qu’il est écrit : On nous livre tous les joiuï à la 
mort à cause de vous; on nous regarde cc»nme des 
brebis destinées à être égorgées. Mais parmi tous ces 
maux , nous triomphons par la vertu de celui qui nous 
a aimés. Car je suis assuré que ni la mort, ni la vie, ni 
les anges, ni les pnncipautés, ni les puissances, ni les 
choses présentes, ni les futures , ni la violence, ni tout 
ce qu’il y a de plus haut ou de plus profond , ni aucune 
autre créature ne pourra jamais nous séparer de l’a- 
mour de Dieu en Jésus-Christ Notre-Seigneur. » Ainsi 
la foi, qui nous donne l’espérance et nous conduit à 
l’amour de Jésus-Christ, devient un bouclier et même 
une muraille impénétrable aux ennemis , et infinimoit 
puissante pour protéger les fidèles. Et la muraille était 
bâtie de pierre de jaspe. C’est-à-dire , d’une seule pierre, 
pour représenter l’unité de la foi. De pierre de jaspe, 
c’est-à-dire , 'de pierre très-dure , pour représenter 
encore la fermeté, l’invariabilité, la solidité et la g^é- 
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tuité de la foi. Et la foi chrétienne est comparée à une 
muraille , parce que , comme la muraille d’une ville en 
forme l’enceinte , ainsi la foi en Jesus-Christ est comme 
l’enceinte qui renferme l’amour de Dieu et du prochain. 
Ensuite, comme la charité est une vertu plus grande 
que la foi et l’espérance, figurées par le jaspe' selon 
saint Paul , 1. Cor., XIII, 13 : « La foi, l’espérance et la 
charité demeurent maintenant ; elles sont trois ; mais la 
plus grande des trois, c’est la charité.» Ainsi saint Jean, 
après avoir comparé la foi et l’espérance à la muraille 
de jaspe qui ceint la ville, nous représente la charité 
par la ville même , voulant nous faire entendre la supé- 
riorité de cette vertu sur les deux autres;' et il ajouter 
Mais la vilk était d’un or très-fin, semllable à du verre 
d’une grande pureté. Ainsi la foi et l’espérance sont 
inférieures à la charité , comme l’enceinte d’une ville 
est inférieure à la ville même , observation qu’il faut 
bien se garder d’appliquer à la personne des apôtres, 
qui ont fondé la muraille, mais qui ne sont pas la 
muraille elle-même. La foi et l’espérance sont infé- 
rieures à la charité, surtout en ce que les deux pre- 
mières disparaîtront, et la dernière subsistera éternelle- 
ment. Et bien que la foi et l’espérance doivent dispa- 
raître, saint Jean a eu raison de laisser subsister la 
muraille qui les représente, parce que cette muraille 
n. 23 
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séparera les bons d’avec les méchants pendant toute 
l’éternité , comme elle les aura séparés dans le temps. 
Car il est écrit : « Et les portes de l’enfer ne prévaudront 
point contre elle. » D’ailleurs les pierres de cette mu- 
raille sont les bonnes œuvres , et ces bonnes œuvres ne 
forment qu’une pierre , parce que les bonnes œuvres 
sont une en la foi de Jésus-Christ, et cette pierre sub- 
sistera toujours, car il est écrit, Apoc,, Xiy, 13 : 
a Heureux sont ceux qui meurent dans le Seigneur. 
Dès à présent, dit l’Esprit, ik se reposeront de leurs 
travaux , car leurs œuvres les suivent. » Enfin , la mu- 
raille d’une ville se voit de loin , . surtout si elle est 
grande ; c’est pourquoi encore l’Eglise est comparée à 
une ville. Car l’Eglise est visible à tout le monde, par 
les quatre marques qui la distinguent. 1” En effet, 
l’Eglise est une, catholique, apostolique et sainte, ainsi 
que la ville dont il est ici question. Car cette cité céleste 
sera une , puisque tous les bienheureux y seront réunis 
en Dieu. 2» Elle sera catholique, car tout le monde 
aura pu y entrer dans tout le cours des âges , et toutes 
les nations de la terre y seront représentées. 3° Elle sera 
apostolique , puisqu’il est dit : La muraille de la viüe 
avait douze fondements , et sur eux les douze noms des 
apôtres de l’Agneau. 4« Enfin , elle sera sainte , car il 
est dit encore : Et moi, Jean, je vis descendre du ciel 
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la sainte cité. Mais la ville était d'un or très-fin , sem- 
blable à du verre d'une grande pureté. On sait que l’or 
représente la charité , et cette charité des bienheureux 
sera comme de l’or très-fin et très-pur , puisqu’il est dit 
ail verset 27 du même chapitre , en parlant de cette 
ville : « Il n’y entrera rien de souillé. » La ville était... . 
semblable à du verre d'une grande pureté. On a vu, dans 
le cours de cet ouvrage , que le baptême est comparé à 
une mer de verre ; ainsi fionc ce passage est une confir- 
mation de ce que Jésus-Christ nous dit dans l’Evangile, 
sur la nécessité absolue du baptême pour nous purifier. 
Jo., IH , 5 : M En vérité , en vérité , je vous le dis ; si 
quelqu’un ne renaît de l’eau et de l’Esprit saint , il ne 
peut entrer dans le royaume de Dieu.» 

IX. Vebs. 19. — Et les fondements de la muraille de 
la ville étaient ornés de toutes sortes de pierres pré- 
cieuses. Le premier fondement était de jaspe, le second 
de saphir, le troisième de calcédoine , le quatrième d'é- 
meraude. 

Vebs. 20. — Et le cinquième de sardmix , le sixième 
de sardoine , le, septième de chrysolithe , le huitième de 
béryl , le neuvième de topaze , le dixième de chrysoprase, 
le onzième d'hyacinthe, le douzième d’arméthyste. 
Comme on l’a vu , ces douze fondements de la mu- 
raille représentant la fui, sont les apôtres. Et ces fon-^ 
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deneuts que saint Jean décrit , étaient ornés de toutes 
sortes de pierres précieuses , qui figurent tous les dons 
du Saint-Esprit dont les apôtres furent spéciaTement 
enrichis et très-abondamment pourvus. Ces dons sont 
comparés à toutes sortes de pierres précieuses selon les 
qualités particulières de chacune de ces pierres. Et 
comme tous les apôtres sont distingués entre eux par des 
qualités plus ou moins spéciales , saint Jean nous dé- 
signe ces qualités de chacun des apôtres par les pierres 
précieuses qui les représentent. C’est pourquoi ces 
pierres sont indiquées dans le même ordre (pie les 
iqiôlres eux-mêmes. Ainsi saint Pierre, qui est le pre- 
mier de tous , est comparé au jaspe ; c’est-à-dire à la 
même pierre dont est construite la muraille de la ville 
qui est la foi. De là ces paroles que Jésus-Christ lui 
adressa en fondant son Eglise, Matth., XVI, 18 : « Je te 
dis que tu es Pierre, et sur celte pierre , je bâtirai mon 
Eglise , et les portes de l’enfer ne prévaudront point 
contre elle. » 

La seconde pierre de couleur bleue représente saint 
Paul qui s’éleva jusqu’au troisième ciel , etc. Ces douze: 
pierres précieuses furent figurées dans l’ancien Testa- 
ment par les douze pierres du rational. Un interprète 
pariant de ces pierres précieuses dit élégamment : La 
pierre précieuse est un symbole plein de charme. Les 
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pierres de cette nature sont plus durables que le caillou 
et les métaux. Elles bravent le temps , ce destructeur 
souverain de tout ce qui est périssable ; elles tiennent 
peu de place dans l’espace. Elles s’abreuvent de la plus 
subtile de toutes les choses inanimées, de la lumière, 
et elles la font ensuite rayonner par torrents en couleurs 
éclatantes. Image des âmes parfaites qui s’abreuvent de 
la lumière de l’éternelle vérité , et qui s’embrasent des 
feux de l’amour divin., 

. ’ X. Vers. 21. — Et les douze portes étaient douze 
perles ; et chaque porte était faite de chaque perle , et la 
place de la vüle était d'un or pur cotmne un verre 
transparent. O grandeur et puissance de Dieu , quelle 
langue pourrait jamais exprimer la magnificence et la 
splendeur de vos œuvres ! 0 beauté ineffable de la cité 
sainte , de cette immense Jérusalem céleste dont les 
portes seront formées d’une seule perle , et la place sera 
d’un or pur comme un verre transparent ! 

Les paroles de ce verset sont surtout remarquables en 
ce qu’elles nous font comprendre que la ville dont il est 
question dans ce chapitre, n’est qu’une figure , dans la- 
quelle Dieu se sert des choses visibles et matérielles , 
pour nous donner quelque idée de ce que sera le pM'a- 
dis dont nous serons incapables d’ailleurs de compren- 
di’e la gloire et le bonheur, aussi longtemps que nous 
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demeurerons sur la terre, puisqu’il est écrit, I. Cor., II j 
9 : « L’œil n’a point vu , l’oreille n’a point entendu , et 
le cœur de l’homme n’a jamais compris ce que Dieu a 
préparé à ceux qui l’aiment. » Nous disons donc que ces 
paroles nous font comprendre qu’il n'est ici question 
que d’une figure. En effet , ces douze perles représen- 
tent les douze apôtres qui sont les portes de la ville et 
les fondements de la muraille, comme il est dit ailleurs. 

Et les douze portes étaient douze perles , c’est-à-dire les 
douze apôtres selon saint Jérôme et saint Augustin. Et . 
la place de la ville était d’un or pur comme m verre 
transparent. Comme on le voit , saint Jean applique à la 
ville les qualités qui conviennent aux personnes qui la 
composeront, d’où l’on doit conclure que toutes ces 
beautés et cette magnificence qu’il attribue à la ville 
doivent être comprises dans un sens mystique. Les pa-. 
rôles qui suivent rendent notre idée plus sensible en- 
core , puisque saint Jean ajoute : 

XI. VzBs. 22. — Et je ne vis point de temple dans la 
ville, parce que le Seigneur Dieu tout-puissant et 
(Agneau sont le tenxple, comme les apôtres et tous les 
saints sont la ville. Saint Jean nous laisse entrevoir 
qu’il sous-entend ces paroles. Et je ne vis point de ville, 
mais la figure d’une ville , parce que les élus sont la 
ville même. Saint Jean né vit point de temple dans la 
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ville , et pourquoi ? Parce que le Seigneur Dieu tout- 
puissant et l’Agneau sont le temple. Or , comme Dieu 
est immense et qu’il est le temple de cette ville, il s’en- 
suit que cette ville est dans Dieu comme Dieu est dans la 
ville, et c’est ainsi que les bienheureux verront Dieu tel 
qu’il est. De là ces paroles de saint Paul, I. Cor., XIÜ, 
12 : « Nous ne voyons Dieu maintenant que comme 
dans un miroir et sous des images obscures , mais alors 
nous le verrons face à face. Je ne le connais mainte- 
nant qu’imparfaitement , mais alors je le connaîtrai 
comme moi-mème je sois connu de lui. » Or connaître 
Dieu , selon le langage de l’Ecriture, c’est en jouir ; et 
jouir de Dieu , c’est jouir d’un bonheur immense dans 
ses perfections et étemel dans sa durée. C’est ce que 
nous voyons dans ces paroles : Parce que le Seigneur 
Dieu tout-puissant et l'Agneau sçnt le temjile. Pour- 
quoi maintenant saint Jean parle-t-il de l’Agneau , et 
pourquoi dit-il qu’il est aussi le temple? Nous en trou- 
vons la raison dans l’Humanité de Jésus-Christ qui est 
l’Agneau immolé pour les péchés du monde et pour le 
salut des siens. Or, l’union de l’Humanité de Jésus- 
Christ avec les corps des fidèles , sera semblable à 
l’union qu’il y aura entre le Seigneur Dieu tout-puis- 
sant et les âmes des bienheureux. Et comme cette 
union des esprits commence ici-bas par la foi, se forti- 
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fie par l’espérance, et se perfectionne par la charité; 
ainsi l’union des corps s’établit réellement ici-bas aussi 
sous les espèces eucharistiques , et continuera d’exister 
dans le ciel , sans le voile de la foi , et dans la plénitude 
du bonheur. Et c’est ainsi que l’Agneau sera le temple , 
selon ces paroles de l’Apôtre, II , Cor., VI , 16 : « Vous 
êtes le temple du Dieu vivant , selon ce que Dieu dit lui- 
même : J’habiterai en eux, et je marcherai au milieu 
d’eux; je serai leur Dieu , et ils seront mon peuple. » 
XII. Vebs. 23. — Ella ville n a pas besoin du s(deil 
ni de la lune pour f éclairer , parce que la gloire de 
Dieu V éclaire, et que l'Agneau en est le flatnbeau. Ce 
verset est encore une continuation de la même idée, 
et nous voyons disparaître dans le contexte tout ce qui 
rappelle les objets matériels et corruptibles pour être 
remplaeés par l’Etre infini lui-même qui tiendra lieu de 
tout , et sera l'objet unique de la gloire et du bonheur 
étemel des bienheureux. Et c’est ainsi que la vüle n'a 
pas besoin du soleil ni de la lune pour f éclairer , parce 
que la gloire de Dieu l’éclaire, et que l’Agneau en est le 
flambeau. Cès paroles sont au présent , parce que les 
saints de l’Eglise triomphante jouissent déjà de cette 
lumière éternelle. Les élus eux-mêmes seront changés et 
métamorphosés , de telle sorte que leurs corps devien- 
dront des corps spirituels ; car la chair et le sang ne 
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peuvent posséder le royaume de Dieu , et la corruption 
ne possédera point cet héritage incorruptible. Vous 
croirez peut-être, cher lecteur, que nous exagérons, 
écoutez donc la parole de l’Apôtre qui fut élevé jusqu’au 
troisième ciel, et vous comprendrez mieux encore le 
bonheur qui vous attend si vous êtes fidèle. I. Cor., 
XV, 35 : « Mais dira quelqu’un, comment les morts res- 
susciteront-ils , et avec quel corps reviendront-ils ? In- 
sensés que vous êtes , ce que vous semez ne prend point 
vie , s’il ne meurt auparavant. Et ce que vous semez 
n’est pas le corps même tel qu’il doit êti’e un jour, mais 
le grain seulement, par exemple du blé , ou quel- 
que autre semence. Et Dieu donne à ce grain un corps 
tel qu’il lui plaît, et il donne à chaque semence le corps 
qui lui est propre. Toute chair n’est pas la même chair; 
mais autre est la chair des hommes , autre est la chair 
des bêtes, autre est celle des oiseaux, autre est celle 
des poissons. » L’Apôtre veut nous faire entendre par là 
que Dieu dans sa toute-puissance pourra aussi changer 
notre corps terrestre en un corps céleste ; c’est pour- 
quoi il continue en ces termes : « Car il y a aussi des 
corps célestes et des corps terrestres , mais les corps cé- 
lestes ont un autre éclat que les corps terrestres. Le so- 
leil a son éclat, la lune a le sien , et les étoiles le leur ; 
et entre les étoiles, l’une est plus brillante que l’autre. 
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Il en sera de même dans la résûrrection des morts. Le 
corps est semé maintenant dans la corruption , mais il 
ressuscitera incorruptible. Il est semé dans l’ignominie, 
et il ressuscitera dans la gloire. Il est semé dans l’in- 
firmité, et il ressuscitera plein de force. Il est semé 
corps animal, et il ressuscitera corps sjnrituel. Comme 
il y a un corps animal , il y a aussi un corps spirituel , 
selon qu’il est écrit : Adam , le premier homme a été 
créé avec une âme vivante , et le second Adam a été 
rempli d’un esprit vivifiant. » D’où l’on voit que l’état 
de la nature d’Adam était tout autre que celui de notre 
nature et de la sienne après le péché; car l'Apôtre 
ajoute ; « Et le second a été rempli d’un esprit vivi- 
fiant, » (ayant été régénéré dans le baptême.) « Mais ce 
n’est pas le corps spirituel qui a été formé le premier ; 
c’est le corps animal , et ensuite le spirituel. » Ainsi 
d’après ces dernières paroles on doit conclure que ce 
corps animal d’Adam, quoique doué d’une âme vivante 
avant son péché, n’était cependant pas dans un état aussi 
parfait qu’il le sera en conséquence de sa régénération. 
Car ajoute l’Apôtre : « Le premier homme (c’est-à-dire, 
Adam, avant sou péché) est le terrestre, formé de la terre ; 
le second (c’est-à-dire , l’homme régénéré) est le céleste 
qui est du ciel. C’est pourquoi l’Eglise chante du péché 
d’Adam : O felix ciilpa quœ tantum, meruit habere lie- 
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éemptoremi 0 heureuse faute qui nous a procuré im si 
grand Rédempteur ! » Car Dieu qui sait tirer le bien du 
mal , vengea l’homme de la jalousie du serpent en des- 
tinant sa créature déchue à un état plus parfait encore 
qu'il ne l’avait créée. Puis l’Apôtre continue ; « Comme 
le premier homme (Adam) a été terrestre , ses enfauta 
sont aussi terrestres; et comme le second (Jésus-Christ) 
est céleste , ses enfants sont aussi célestes. Comme donc 
nous avons porté l’image de l’homme terrestre, portons 
aussi l’image de l’hommecéleste. Or ce que je veux dire, 
mes frères, c’est que la chair et le sang ne peuvent pos- 
séder Je royaume de Dieu, et que la corruption ne pos- 
sédera point cet héritage incorruptible. Voici un mys- 
tère que je vais vous apprendre : Nous ressusciterons 
tous, mais nous ne serons pas tous changés (à l’image 
de Jésus-Christ). En un moment, eu un chn-d’œil, au 
son de la dernière trompette; car la trompette sonnera 
et les morts ressusciteront incorruptibles désormais , et 
nous serons changés (c’est-à-dire , que les bons seront 
changés à l’image de l’homme céleste , qui est JésuS- 
Chrisl.) Car il faut que ce corps corruptible soit revêtu 
d’incorruptibilité , et que ce corps naortel soit revêtu da 
l’immortalité. Et quand ce corps naortel aura été revêtu 
de l’immortalité , alors cette parole de l’Ecriture sera 
accomplie : La mort a été absorbée par la' victoire. O 
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mort, où est ta victoire? O mort, où est ton aiguillon? Or 
l’aiguillon de la mort c’est le péché , et la force du pé- 
ché, c’est la loi (la loi de Dieu violée). Mais grâces soient 
rendues à Dieu , qui nous a donné la victoire par Jésus- 
Christ Notre -Seigneur. C’est pourquoi , mes frères 
bien-aimés, demeurez fermes et inébranlables, travail- 
lant sans cesse de plus en plus à l’œuvre du Seigneur , 
sachant que votre travail ne sera pas imilile devant le 
Seigneur. » 

Reprenons maintenant notre texte : 

Xltl. Vebs. 24. ' — Les nations marcheront à sa lu- 
mière , et les rois de la terre y apporteront leur gloire et 
leur honneur. 

Vbbs, 25. — Et ses portes ne se fermeront point k 
jour , car il n'y aura point de nuit en ce lieu. Outre que 
ce passage fait suite à la description de la Jérusalem cé- 
leste où toutes les nations de la terre seront représen- 
tées , et marcheront à la lumière éternelle de Dieu et de 
l’Agneau, à laquelle les rois de la terre apporteront leur 
gloire et leur honneur; ces paroles font allusion au 
premier Evangile selon saint Jean , où il est parlé de 
la lumière que Jésus-Christ vint répandre parmi les 
hommes sur la terre , pour donner le droit d’être faits 
enfants de Dieu à tous ceux qui recevreiient cette lu- 
mière et qui croiraient en Jésus-Christ. Or cette lumière 
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divine qui vint dans le monde conduira ceux qui la re- 
cevront à la Jérusalem céleste, dont les portes ne se fer- 
meront point le jour, car il n’y aura point de nuit en ce 
lieu. En effet cette lumière est éternelle, et les ténèbres 
de la nuit des erreurs et des vices ne la feront jamais 
disparaître. Le repos de la nuit sera inutile, parce qu’il 
n’y aura ni travaux , ni peine , ni fatigue pendant le 
jour de l’éternité. 

XIV. Vers. 26. — Et l’on y apportera la gloire et 
l’honneur des nations, car toutes les nations auront 
reçu cette lumière, la lumière véritable qui , selon saint 
Jean, I, 9 : « Illumine tout homme venant en ce 
monde. » Et l’honneur et la gloire des nations seront 
ceux qui, ayant reçu cette lumière, se seront distingués 
des méchants par la pratique des vertus chrétiennes , et 
ceux aussi qui , ayant été éclairés de cette lumière , se 
seront éloignés des ténèbres qui ne l’ont point com- 
prise. Car les méchants sont l’opprobre des nations, 
comme les bons en sont la gloire et l’honneur. Ainsi la 
gloire et l’honneur des nations seront ceux qui , selon 
saint Jean , ne sont point nés du sang , ni de la volonté 
de la chair , ni de la volonté de l’homme , mais de Dieu 
même. £n un mot la gloire et l’honneur des nations se- 
ront les brebis qui auront suivi le bon pasteur dans le 
bercail de l’Eglise, en suivant sa lumière, en écoutant 
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8a voix et en vivant de sa vie, selon cette parole de 
Jésus, Jo., XIV, 6 : « Je suis la voix, la vérité et la vie: 
personne ne vient au Père que par moi. ^ Ainsi tous 
ceux qui n’auront pas connu et pratiqué la doctrine de 
Jésus Christ sur la terre ne seront pas admis dans la cité 
céleste. Car ; 

XV. Vers, 27. — Il n’y entrera rien de emülé; ni 
aucun de ceux qui commettent V abomination et le men- 
songe ; mais ceux-là seulement qui sont écrits dans le 
livre de vie de l’Agneau. Il n’y aura donc point de nuit 
en ce lieu , ni la nuit du vice, ni la nuit des erreurs, 
puistpi’il n’y entrera rien de souillé , ni aucun de ceux 
qui commettent l’abomination et le mensonge. Moâs 
ceux-là seulement qui sont écrits dans le livre de vit de 
f Agneau , c’est-à-dire ceux qui auront vécu de sa vie ; 
«carenlui était la vie, » dit saint Jean, I, 4 : « Et la vie 
était la lumière des hommes. » Et tous ceux qui auront 
connu cette lumière de l’Agneau , et qui auront vécu de 
sa vie, dans le temps , jouiront de sa lumière, et vivront 
de sa vie dans l’éternité. Et alors leurs corps .mêmes se- 
ront changés en des corps spirituels ^ selon saint Paul , 
et ces corps posséderont l’impassibilité , la clarté , l’agi- 
lité et la subtihté. I” Ces corps seront impassibles, parce 
qu’ils ne seront plus jamais sujets à aucune soufBrance 
quelconque; car « Dieu essuiera toutes les larmes de 
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leurs yeux, et la mort ne sera plus, ni le deuil , ni les 
cris, ni la douleur, parce que le premier état est fini. » 
2° Ces corps posséderont la clarté , puisqu’ils seront la 
ville que Dieu habitera , et que Dieu sera le temple et le 
soleil de cette ville. Apoc., XXI, 22 : « Et je ne vis point 
de temple dans la ville, parce que le Seigneur Dieu tout" 
puissant et l’Agneau sont le temple. Et la ville n’a pas 
besoin du soleil, ni de la lune pour l’éclairer, parce que 
la gloire de Dieu l’éclaire , et que l'Agneau en est le 
flambeau. Et ses portes ne se fermeront point le jour , 
car il n’y aura point de nuit en ..ce lieu. « 3° Ces corps 
posséderont l’agilité ; car leur vie sera conforme à la Iic- 
mière qui les éclairera; et comme cette lumière est 
immense , leur vie sera dans l’immensité de cette lu- 
mière. Et cette lumière les conduira et les éclairera dans 
l’immensité de la vie de Dieu qu’ils pourront voir «t 
contempler face à face , sans aucun obstacle. De làcea 
paroles ; « Les nations marcheront à sa lumière. ^ 

Ainsi les espaces ne les arrêteront pas, puisqu’il n’y 
aura point de limites, et le temps ne les retiendra pas, 
puiqu’il n’y aura plus de temps. 4» C’est pourquoi ils 
posséderont la subtilité , puisqu’ils n’éprouveront plu^ 
d’obstacles qui puissent les arrêter elles empêcher de 
jouir de la gloire et du bonheur infini de la lumière 
étemelle. , ^ .v 
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D’après ce qu’on vient de voir deins tout le cours de 
ce chapitre , l’homme pourra donner cours à son ima- 
gination tant qu’il lui plaira, il ne parviendra jamais, 
au.ssi longtemps qu’il sera sur la terre , à se représenter 
la réalité du bonheur qui lui est réservé s’il aime Dieu 
son créateur. Car il est écrit, I, Cor., II, 9 : « L’œil n’a 
point vu, l’oreille n’a point entendu, et le cœur de 
l’homme n’a jamais compris ce que Dieu a préparé à 
ceux qui l’aiment. » Peut-on trouver des comparaisons 
plus touchantes et plus magnifiques que celles dont 
saint Jean s’est servi pour nous dépeindre les délices de 
la gloire éternelle? Certes non. Si l’Apélre a eu recours 
à des images sensibles pour nous instruire , c’est qu’il a 
dû parler le seul langage possible pour se faire com- 
prendre des hommes. Et quand le bonheur et la gloire 
du paradis ne consisteraient que dans la possession 
de ce que nos facultés intellectuelles nous permettent 
de concevoir de plus parfait sur la réalisation de cette 
figure J quel est l’homme qui comprenant bien ses inté- 
rêts les plus chers , ne sacrifierait pas tous les biens du 
monde et n’endurerait pas tous les supplices du temps , 
pour être admis un jour au nombre des citoyens de cette 
Jérusalem céleste? Que sont les richesses, les honneurs 
et les plaisirs de la terre comparés aux délices de cette 
ville ? Et cependtmt quelqu’en paraisse à nos yeux mor- 
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tels la magnificence et la splendeur , ce n’est après tout 
qu’un tableau. Or , s’il y a déjà une extrême différence 
entre un homme et son portrait , entre une lumière et 
l’ombre qui en résulte , entre le jour et la nuit , quelle 
ne sera pas la différence entre les biens du ciel et ceux 
de la terre , entre la réalité de ces biens et leur figure , 
entre la vérité et l’expression , entre le temps et l’éter- 
nité? Cette différence, on l’exprime en un seul motj 
mais ni les siècles, niles espaces ne peuvent en contenir 
la réalité ; car cette réalité c’est Y infini. 

% ÏH. 

Du fleuve d'eau vive. 

CHAPITRE XXll. • 

1. Vkbs. 1 . — Et il me montra un fleuve dîem vive, 
claire comme le cristal, quijortaü du trône de IHeu et 
de l’Agneau. L’ange des plaies qui lit voir à saint Jesm 
la Jérusalem céleste, lui mcmtre maintenant un fleuve 
d’eau vive. Ce fleuve selon saint Ambroise , lib. III , De 
Spiritu Sancto , cap. XXI, signifie le Saint- E^rit 
source de toute grâce , de toute gloire et de toute féli- 
cité. Selon d’autres interprètes, ce fleuve représenta 
l’abondance des dons et des consolations célestes dont 
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les saints seront comme inondés. Ces interprétations 
sont les mêmes pour le fond , bien qu’elles paraissent 
différentes dans la forme. Car dans le mystère de la 
très-sainte Trinité, le Père est la volonté et la toute- 
puissance, le Fils est le verbe, l’expression de la vo- 
lonté et la droite de la toute-puissance du Père, tout- 
puissant lui-même , et le Saint-Esprit est l’amom’ en 
union avec le Père et le Fils. Ces trois personnes, qu’on 
ne doit pas confondre entre elles , sont également par- 
faites ; car elles ont la même substance , et ne font qu’un 
seul et même Dieu , de sorte que chacune des trois per- 
sonnes divines possède eu soi toutes les perfections des 
autres. Mais nous savons, et notre texte nous le dit, 
nous savons, disons-nous, que c’est par le Saint-Esprit 
que la gloire et le bouheur éternels sont communiqués 
aux saints dans le ciel , comme c’est le Saint-Esprit qui 
nous rend participants des dons de Dieu sur la terre. 
C’est pourquoi les élus qui auront été appelés par le 
Père, justifiés par le Fils, et régénérés par le Saint- 
Esprit dans les eaux du baptême , seront comme inon- 
dés par le flertve d’eau vive qui sort ou qui procède du 
trime de IHeu le Père tout-puissant et de l’Agneau Jésus- 
Christ, engendré du Père et assis à sa droite. Ainsi ce 
passage (fe l’Apocalypse est une admirable confirmation 
du dogme de l’Eglise catholique , et en même temps 


Digitized by Google 



LIV. IX, SECT. 1, CHAP. XXII. 3H 

aussi une condamnation de l’erreur de l'Eglise grecque, 
«ur la procession du Saint-Esprit. Car il est dit expres- 
sément que ce fleuve d’eau vive, figure du Saint-Esprit, 
sortait non-seulement du trône de Dieu le Père , mais 
encore de l’Agneau Jésus-Christ immolé pour les péchés 

du monde Et il me montra un fleuve d’eau vive , 

claire comme le cristal. Lorsque saint Jean parle des 
fidèles, chap. IV, 6 , il les compare à une mer transpa- 
rente comme le verre, et semblable à du cristal; et lors- 
qu’il parle du fleuve d’eau vive qui alimentera cette 
mer , il ne compare pas seulement ce fleuve à du verre , 
mais il dit de plus que cette eau vive du lleuvô est elle- 
même claire comme le cristal. Pourquoi celte diffé- 
rence? C’est pour nous faire comprendre que cette eau 
sort ou procède de sa source divine, pure comme le 
cristal , pour alimenter cette mer des élus , c’est-à-dire 
notre humanité, qui devient transparente comme du 
verre par les eaux du baptême , et sera semblable à du 
cristal, c’est-à-dire semblable à la divinité, par les eaux 
de gloire et de bonheur du fleuve d’eau vive qui pro- 
cède éternellement du trône de Dieu le Père et de l’A- 
gneau Jésus-Christ pour abreuver les élus dans le temps 
et dans l’éternité. Ce fleuve d’eau vive rendra donc les 
élus purs comme du cristal , c’est-à-dire , semblables à 
Dieu, selon qu’il est écrit, I. Jo., III, 2 : « Nous 
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sommeH maintenant les enfants de Dieu; mais ce que 
nous serons un jour ne paraît pas encore. Nous savons 
que, lorsque Jésus-Christ viendra dans sa gloire, nous 
serons semblables à lui , parce que nous le verrons tel 
qu’il est. Et quiconque a cette espérance en lui devient 
saint , comme Dieu est saint lui-mème. » 

Comme on le voit , la pureté de Dieu est comparée à 
celle du cristal , et la pureté des saints est comparée 
aussi à celle d’un verre transparent. Or , ce verre sera 
pur et transparent, parce que les élus seront sans souil- 
lure ; et ce verre sera d’une pureté semblable à celle du 
cristal , parce que la pureté des saints sera semblable à 
celle de Dieu même. C’est pourquoi les saints qui auront 
imité Jésus-Christ sur la terre deviendront semblables à 
Dieu même par la gloire et le bonheur dont ils seront 
inondés dans le ciel, parle fleuve d’eau vive qui sort du 
trône de Dieu et de l’Agneau , c’est-à-dire, comme nous 
l’avons dit plus haut, parle Saint-Esprit qui procède du 
Père et du Fils. Ainsi donc. Dieu se servira du fleuve 
d’eau vive , pour combler les saints de sa gloire et de sa 
fébcité , comme il se sert des eaux du baptême pour les 
régénérer par le SainlrEsprit. Et comme tous ces dons 
de la grâce, de la gloire et du bonheur célestes nous 
sont communiqués par le Saint-Esprit qui procède lui- 
même du Père et du Fils, on comprend pourquoi Jésus- 
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Christ , en instituant le sacrement de la régénération , 
dit à ses apôtres : Malth. , XXVIII, 18 : « Tout pouvoir 
m'a été donne dans le ciel et sur la terre. Allez donc , 
enseignez toutes les nations , les baptisant , au nom du 
Père , et du Fils , et du Saint-Esprit. » 
n. Ce fleuve d’eau vive représente aussi la vision béa- 
tifique, selon ces paroles du Psalmiste, Ps. XLV, 4 ; 
« Un fleuve par son cours impétueux inonde de joie la 
cité de Dieu. Le Très-Haut a sanctifié son tabernacle. 
Dieu est au milieu de la cité sainte. » Et ailleurs : Ps. 
XXXV, 8 : a Seigneur, les enfants des hommes seront 
rempbs d’espérance à l’ombre de vos ailes. Ils seront 
enivrés de l’abondance de votre maison; vous les abreu- 
verez du torrent de vos déüces : car en vous est la 
source de la vie , et dans votre lumière nous verrons la 
lumière. » Autre part encore : Ps. XXXVI : « Gardez- 
vous d’imiter les méchants , et n’enviez pas ceux qui 
commettent l’iniquité , parce qu’ils sécheront aussi 
promptement que le foin, et qu’ils se faneront aussi vite 
que les herbes et les légumes. Mettez votre espérance 
dans le Seigneur et faites le bien ; et alors vous habi- 
terez la terre, et vous serez nourris de ses richesses. 
Mettez vos délices dans le Seigneur, et il remplira les 
désirs de votre cœur. Découvrez vos voies au Seigneur , 
espérez en lui , il agira lui-même. Il fera éclater votre 
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justice comme la lumière , et il fera briller votre inno* 
cence comme le midi. » 

Ecoutons encore Isaïe, LXVI, 12 : «Voici ce que dit le 
Seigneur. Je vais faire couler sur Jérusalem comme un 
fleuve de paix ; je répandrai sur elle la gloire des na- 
tions, comme un torrent qui se déborde. Jérusalem 
vous nourrira de son lait, vous pressera sur son sein, 
et vous caressera sur ses genoux. Comme une mère con- 
sole son enfant , ainsi je vous consolerai, et vous serez 
consolés dans Jérusalem. Vous verrez ces choses, et 
votre cœur sera dans la joie ■ vos os mêmes reprendront 
une nouvelle vigueur comme l’herbe. » 

•Nous terminerons l’explication de ce ^lassage , par les 
paroles si remarquables que nous trouvons dans l’Evan- 
gile de la Samaritaine; ces paroles font allusion aussi 
au fleuve d’eau vive, et contiennent par conséquent une 
confirmation de plus en faveur de la procession du Saint- 
Esprit selon le dogme catholique, et un nouvel éclair- 
cissement sur la matière que nous traitons. Voici donc 
cet Evangile, Jo., IV, 7 : « Il vint alors une femme de 
Samarie pour puiser de l’eau. Jésus lui dit : Donnez-moi 
à boire. Car ses disciples s’en étaient allés à la ville pour 
acheter de quoi se nourrir. Or, cette femme .samaritaine 
lui dit ; Comment, vous qui êtes Juif, me demandez- 
vous à boire, à moi, qui suis Samaritaine? Car les Juifs 
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n'oot point de commerce avec les Samaritains. Jésus lui 
répondit : Si vous saviez le don de Dieu, et qui est celui 
qui vous dit : Donnez-moi à boire , vous lui auriez peut- 
être fait la même demande , et il vous aurait donné de 
l’eau vive. Cette femme lui dit ; Seigneur, vous n’avez 
pas de vase pour puiser, et le puits est profond ; d’où 
auriez-vous donc cette eau vive ? Etes-vous plus grand 
que Jacob notre père , qui nous a donné ce puits , et en 
a bu lui-même aussi bien que ses enfants et ses trou- 
peaux. Jésus lui répondit ; Quiconque boit de cette eau 
aura encore soif; au lieu que celui qui boira de l’eau 
que je lui donnerai, n’aura jamais soif. Mais l’eau que 
je lui donnerai, deviendra en lui une fontaine d’eau 
qui rejaiUira jusqu’à la vie étemelle.» Qui ne reconnaît, 
dans ces dernières paroles, le fleuve d’eau vive dont 
nous parlons ; et quelle est la fontaine dont l’eau puisse 
jailbr jusqu’à la vie éternelle , si ce n’est le Saint-Es- 
prit, qui est Dieu , infiniment parfait , et qui procède du 
Père et du Fils? 

III. Vebs. 2. — Au milieu de la place de la ville , sur 
les deux rivages du fleuve , était l’arbre de vie, qui porte 
douze fruits, et donne son fruit chaque mois, et les 
feuilles de l’arbre doivent guérir les nations. Ces paroles 
ont un sens dMcile , nous disons même impénétrable , 
puisqu’elles renferment les grands mystères de la sainte 
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Trinité , de ITncamation et de la Rédemption, Sans 
vouloir donc chercher inutilement à scruter des vérités 
si profondes que jamais mortel ne pourra comprendre , 
nous nous hornerons à démontrer comment cette énigme 
renferme en soi de si grandes vérités : Am milieu de la 
•place de la ville , sur les deux rivages du fleuve , était 
l’arbre de vie. De même que le fleuve d’eau vive dont il 
est fait mention dans le verset précédent , fait allusion 
au fleuve du paradis terrestre dont il est parlé dans la 
Genèse ; ainsi l’arbre de vie dont il est ici question , 
nous rappelle aussi l’arbre de vie, et l’arbre de la 
science du bien et du mal. Et même nous ajouterons 
que tout le passage que nous allons citer de ce premier 
üvre de l’Ecriture, est un type et une figure sensible de 
la sainte cité que nous venons de décrire. 11 est rapporté 
dans la Genèse, 11, 7 : «Le Seigneur forma donc 
l’homme du limon de la terre ; il répandit sur son visage 
un souffle de vie, et l’homme devint vivant et animé. 
Or le Seigneim Dieu avait planté dès le commencement 
un jardin délicieux, dans lequel il mit l’homme qu’il 
avait créé. Le Seigneur avait aussi produit de la terre 
toutes sortes d’arbres, beaux à la vue, et dont le fruit 
était agréable au goût; et il plaça l’arbre de vie au milieu 
du paradis, avec l’arbre de la science du bien et du 
mal. Dans ce lieu de délices , il sortait un fleuve pour 
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arroser le paradis , etc. » Comme on le voit , ce jardin 
délicieux nous offre à peu près les mêmes circonstances 
que nous trouvons dans la Jérusalem céleste. Le premier 
est au corps animal ce que la sainte cité est au corps 
spirituel dont parle saint Paul. Ce jardin fut un lieu de 
délices pour le corps animal, et la Jérusalem céleste 
sera un séjour de bonheur et de gloire pour le corps 
spirituel. L'homme fut créé dans le paradis terrestre avec 
une âme vivante; dans le ciel, il sera rempli d’un 
esprit vivifiant. Le premier homme est le terrestre, 
formé de la terre, dit saint Paul ; le second est le céleste, 
qui vient du ciel. Dans le paradis terrestre , il y avait 
l’arbre de vie qui devait rendre incorruptible le corps 
corruptible du premier homme; mais il y avait aussi 
l’arbre de la science du bien et du mal, qui donna la 
mort à l’àme et ensuite au corps de nos premiers 
parents, lorsqu’ils eurent désobéi à Dieu, en mangeant 
du fruit défendu. Dans le ciel, il y aura aussi un arbre 
de vie , mais qu’il sera différent de celui du jardin 
d’Eden ! Celui-ci était matériel et terrestre , celui-là est 
spirituel et divin. L’un était destiné à conserver la vie 
du corps, l’autre conservera la vie du corps et de 
l’àme. Le terrestre n’empêcha cependant pas le corps 
humain de périr, le céleste anéantira le mal dans sa 
source et le rendra impossible ; car, comme lè premier 
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ne pouvait préserver que le corps , le second préservera 
l’âme, et lui redonnera la vie dans le temps, pour 
rendre le corps et l’àme immortels dans l’éternité. Ainsi 
la vertu de cet arbre divin est infiniment supérieure à 
celle de l’arbre terrestre, puisque non-«eulement celui-là 
conservera les corps vivants , mais encore il sauvera ce 
qui avait péri , redonnera la vie aux corps et les rendra 
incorruptibles , restituera la grâce aux âmes et les 
rendra impeccables. Car il faut , selon saint Paul , « que 
ce corps corruptible soit revêtu d’incorruptibilité , et 
que ce corps mortel soit revêtu d’immortalité. Et 
après que ce corps de mort aura été revêtu d’immor- 
t^té, cette parole de l’Ecriture sera accomplie : La 
mort a été absorbée dans la victoire : » la victoire de 
l’âme sur le corps , la victoire de la vie sur la mort , la 
victoire de l’arbre de vie sur l’arbre de mort ; et alors 
cet arbre de mort, l’arbre de la science du bien et du 
mal n’existera plus dans le ciel, où les saints jouiront 
de tous les biens, sans crainte, ni possibilité, ni mé- 
lange d’aucun mal. De là ces paroles de saint Paul, 
1. Cor., XV, 55, qui font allusion à l’arbre de vie, à 
l’arbre de la vie étemelle, et aussi à l’arbre de mort , à 
l’arbre de la science du bien et du mal : « 0 mort, où 
est ta victoire? 0 mort, où est ton aiguillon? Or l’ai- 
guillon de la mort, c’est le péché , et la force du péché , 
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c'est 1a loi. » La loi de Dieu violée , la loi qui défendait 
à l’homme de manger du fruit défendu. Puis saint Paul 
ajoute immédiatement ces paroles bien remarquables, 
en ce qu’elles coïncident parfaitement avec notre texte : 
« Mais grâces soient rendues à Dieu , qui nous a donné 
la victoire par Jésus-Cbrist Notre-Seigneur. » Ainsi 
donc c’est Jésus-Christ qui est cet arbre de vie , l’arbre 
de la vie éternelle , et dont le premier, celui du paradis 
terrestre était le type. Et cet arbre est aussi la vigne dont 
il est parlé en saint Jean, XV : « Je suis la vraie vigne, et 
mon Père est vigneron. Il retranchera toutes les branches 
qui ne rapportent point de fruit en moi, et il émondera 
par la mortification chrétienne toutes celles qui portent 
du fruit, afin qu’elles en portent davantage. Déjà vous 
êtes purs à cause de la parole que je vous ai annoncée. 
Demeurez en moi et moi en vous. Comme la branche de 
la vigne ne saurait porter de fruit d’ elle-même , et sans 
demeurer unie au cep, il eu est ainsi de vous, si vous 
ne demeurez en moi. Je suis le cep de la vigne , et vous 
êtes les branches. Celui (pii demeure en moi, et en qui 
je demeure , porte beaucoup de fruits ; car sans moi , 
vous ne pouvez rien faire. Si quelqu’un ne demeure 
pas eu moi, il sera jeté dehors comme un sarment : il 
séchera, et on le ramassera, et on le jettera au feu, et il 
sera consumé. « Comme on le voit , Jésus-Christ ,se 
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compare lui-même à une vigne, et tous les fidèles, 
dit-il , sont les branches de celte vigne sans laquelle ils 
ne peuvent rien faire. Les branches qui demeurent 
attachées à la vigne , portent beaucoup de fruits. Nous 
allons voir bientôt quels seront ces fruits. 

rv. Au vnlieu de la place de la ville , sur chacune des 
deux parties du fleuve , était l'arbre de vie , qui porte 
douze fruits, et donne son fruit chaque tnois, et les 
feuilles de l'arbre doivent guérir les natims. On a vu 
dans le chapitre précédent, que les fidèles croyants for- 
meront la place de la ville sainte , et que cette place de 
la ville sera d’un or pur comme un verre transparent. 
Or, c’est au milieu de celte place, c’est-à-dire, au milieu 
des fidèles que sera l’arbre de vie dont nous parle saint 
Jean. Et cet arbre était sur chacune des deux parties du 
fleuve. Comment i>eut-il se faire qu’ua seul arbre soit 
placé sur chacune des deux parties d’un fleuve? Ceci 
ne peut s’expliquer cpae par ce que nous savons de la 
procession du Saint-Esprit dans le mystère de la sainte 
Trinité, et particulièrement par les paroles du verset 
précédent , dans lesquelles nous voyons que ce fleuve 
sortait du trône de Dieu , et aussi de l'Agneau , c’est-à- 
dire de l’arbre même Jésus-Christ, qui en est la source. 
En outre, ce passage s’explique par le mystère de l’In- 
carnation, qui nous apprend que le Fils de Dieu se 
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revêtit de notre humanité, de sorte qu’il est Dieu et 
homme fout ensemble. Or, comme ce fleuve d’eau vive 
sort de la divinité du Père et du Fils, pour féconder 
l’humanité que Jésus-Chiist représente , s’étant fait 
homme lui-même ; il s’ensuit que ce fleuve coule entre 
deux rives, aux extrémités de chacune desquelles l’arbre 
de vie Jésus-Christ est placé , puisqu’il appartient à ces 
deux principales parties du fleuve , la source et l’em- 
bouchure, étant Dieu et homme tout ensemble. Comme 
Dieu, il est la source même du fleuve, et comme homme 
et chef de l’Eglise , il en est l’embouchure. Peut-on 
trouver une comparaison plus admirable pour nous 
représenter, en deux mots , l’union des trois personnes 
de la sainte Trinité , et en même temps l’union de la 
Divinité avec l’humanité? C’est dans le même sens que 
l’Eglise termine ses oraisons; car elle s’adresse à Dieu le 
Père tout-puissant, pour obtenir tous les biens quel- 
conques par Notre-Seigneur Jésus-Christ, qui vit et 
règne avec le Père en union avec le Saint-Esprit. 
Voilà pour les mystères de la sainte Trinité, de l’in- 
carnation et même de la Rédemption. Mais ce dernier 
mystère est encore plus clairement exprimé par les pa- 
roles qui suivent : 

V. Au 7mlku de h place... était V arbre de vie qui 
porte douze fruits, et donne son fruit chaque mois; et 
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ks feuilles de V arbre doivent guérir les nations. Qui ne 
reconnaîtra , dans ces dernières paroles , la très-sainte 
Eucharistie, qui résume tout le plan de la rédemption 
divine, et nous offre un tableau complet de toute l’his- 
toire de l’humanité , depuis l’homme déchu dans le pa- 
radis terrestre jusqu’à l'homme régénéré dans la Jéru- 
salem céleste. En effet , nous avons vu que Jésus-Christ 
se compare lui-mênie à une vigne dont les fidèles sont 
les branches , et que ces branches, pour pouvoir porter 
beaucoup de fruits, doivent demeurer attachées à la 
vigne. « Je suis la vigne et vous êtes les branches. Celui 
qui demeure en moi et moi en lui porte beaucoup de 
fruits; car sans moi vous ne pouvez rien faire. » Com- 
ment maintenant Jésus-Christ demeure-t-il en nous et 
nous en lui. C’est ce qu’il nous explique dans l’Evangile, 
lorsqu’il nous dit, Jo., VI, 51 : « Je suis le pain vivant, 
qui suis descendu du ciel. Si quelqu’un mange de ce 
pain, il vivra éternellement ; et le pain que je donnerai 
pour la vie du monde , c’est ma chair. Les Juifs dispu- 
taient donc entre eux, en disant : Comment celui-ci 
peut-il nous donner sa chairà manger? Et Jésus leur dit : 
En vérité , en vérité , je vous le dis : Si vous ne mangez 
la chair du Fils de l’homme et ne buvez son sang, voua 
n’aurez point la vie en vous. Celui qui mange ma chair 
et boit mon sang , a la vie éternelle ; et je le ressuscite- 
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rai au dernier jour. Car ma chair est vraiment viande , 
et mon sang est vraiment breuvage. Celui qui mange 
ma chair et boit mon sang, demeure en moi , et moi en 
lui. Comme mon Père qui m’a envoyé est vivant, et que 
je vis par mon Père, de même celui qui me mange 
vivra aussi par moi. C’est là le pain qui est descendu du 
ciel. Ce n’est pas comme la manne que vos pères ont 
mangée, et qui ne les a pas empêchés de mourir. Celui 
qui mangera ce pain vivra éternellement. » Qu’on rap- 
proche maintenant ces dernières ^mroles de l’Evangile 
que nous venons de citer , de celles de notre texte , et 
l’on verra si ce pain de vie n’est pas le même que les 
feuilles de l’arbre tpi doivent guérir les nations. 

VI. Au milieu de la place de la ville., dlaif l' arbre de 
vie... ; et les feuilles de l’arbre doivent guérir les na- 
tions. .Celle comparaison des feuilles est admirablement 
bien choisie pour représenter la très-sainte Eucharistie, 
qui est le pain de vie descendu du ciel pour donner la 
vie éternelle aux élus. Cai’ 1“ La feuille d’un arbre est 
formée de sa substance. 2* L’arbre qui produit la feuille 
est vivant, et c’est la sève de l’arbre qui en vivifie la 
feuille. 3* La feuille d’un arbre est composée de deux 
Substances principales qui sont les membranes et la sève. 
4* La feuille se détache de l’arbre. 5° Elle sert d’ombrage ' 
pour abriter l’homme. 6» Le vent l’emporte et elle se ré- 
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pand sur la terre. 7“ Dans les rigueurs de Thiver l’arbre 
ne produit plus de feuilles. 8° Les feuilles de certains 
arbres sont d’excellents remèdes en médecine. 9° Les 
feuilles sont élevées par l’arbre et descendent sur la terre, 
10° Si labranche est sèche, elle ne produitplus defeuilles. 
1 lo La feuille qui tombe au pied de l’arbre sert, d’après 
les lois de la nature, à son alimentation. Or, tels sont 
précisément les caractères de la très-sainte Eucharistie. 
Car 1 ° La très-sainte Eucharistie est composée de la sub- 
stance môme de l’arlffe de vie qui est Jésus-Christ. 2° Jé- 
sus-Clu-ist est vivant; lors donc qu’il institua la sainte 
Eucharistie, et qu’il dit ces paroles à jamais mémorables : 
« Ceci est mon corps, etc., » le pain tpji est distribué 
aux fidèles sous la forme d’hosties, assez semblables aux 
feuilles d’un arbre pour la forme, ce pain, disons-nous, 
fut changé en Jésus-Christ même et vivifié par la sève 
de son sang précieux, mystère adorable qui se reproduit 
chaque jour sur nos autels par la vertu de la parole de 
Dieu môme : « Faites ceci en mémoire de moi ; » et aussi 
parce qu’il est le prêtre éternel selon l’ordre de Melchi- 
sédech. 3° Ce pain contient deux substances qui sont la 
Divinité et l’Humanité, et il contient encore, sous ce 
dernier rapport, deux substances essentielles qui sont 
l’âme et le corps ; enfin sous la substance du corps sont 
encore renfermées deux substances distinctes , qui sont 


Digitized by Google 



LIV. tt, SBCT. I, CHAP. XXU, i 385 

le corpsetlesangde Noire-Seigneur Jésus-Christ. 4“ L’E- 
glise (Ipnue à ee pain une forme à peu près semblable à 
celle d’une feuille d’arbre pour être plus convenablement 
distribué aux fidèles. 5° Jésus-C^istnous sert d’ombrage 
dans la très-sainte Eucharistie, et nous protège contre 
l’ardeur du feu des passions. 6* C’est surtout par le veut 
des persécutions que les feuilles de cet arbre se répan- 
dirent sur la terre, comme l’histoire de l’Eglise nous le 
démontre. 7” Dans les rigueurs de l’biver , c’est-à-dire, 
dans les régions froides que l’absence du soleil de la foi 
rend arides, et aussi dans les temps de grande sécheresse, 
cet arbre produit peu ou point du tout de feuilles. 8* La 
très-sainte Eucliarislie est le remède par excellence , car 
elle guérit et conserve le corps et l’àme pour l’éternité. 
9* Ces feuilles tombent de bien haut smr la terre , puis- 
qu’elles sont le pain de vie descendu du ciel. i0° Les 
branches qui se sont séparées de l’arbre par les hérésies 
sont sèches et ne produisent plus de feuilles. 11° Enfin 
la feuille qui tombe au pied de l’arbre pour être consu- 
mée dans la bouche du fidèle, devient féconde; car le fi- 
dèle qui est nourri par la très-sainte Eucharistie, ali- 
mente à son tour l’arbre de vie par la charité, qui est 
le sacrifice de soi-même pour la gloire de Jésus-Christ 
et le salut du prochain, selon le sens de cette parole : 
« J’ai eu faim , et vous m’avez doimé à manger , etc. » 

25 
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Enfin si le fidèle meurt muni de cette feuillç divine, il 
va s’unir à l’arbre' qui est Jésus-Christ, pour l’éter- 
nité , selon cette autre parole : « Celui qui mange ma 
chair et boit mon sang demeure en moi, et moi en lui. » 
vn . Au milieu de la place de la vilk. . . était l'arbre de 
vie qui porte douze fruits , et donne son fruit chaque 
mois ; et les feuilles de l’arbre doivent guérir les nations. 
1» On doit remarquer que ces paroles sont mises au pré- 
sent, parce qu’elles s’appliquent au temps présent et 
aussi à l’éternité. Et les feuilles de l’arbre de vie doivent 
guérir les nations. Ce passage signifie que ces feuilles, 
après avoir guéri les nations dans le temps , leur donne- 
ront la vie pour le temps et pour l’éternité. 

2° L’arbre de vie qui porte douze fruits , et donne son 
fruit chaque mois. Ces douze fruits nous font voir les 
qualités infiniment précieuses de cet arbre de vie dont 
la vertu céleste et divine guérira tous les fidèles croyants 
dans tout le cours des âges de l’Eglise pour le temps et 
pour l’éternité. En effet, ces douze fruits correspondent 
pour le nombre aux douze tribus d’Israël représentant 
l’universalité des fidèles ; ensuite ces douze fruits se rap- 
portent aussi aux douze mois de l’année , et encore aux 
douze heures de la journée de l’existence du monde. De 
sorte que nous trouvons dans cette admirable figure deux 
pensées infiniment profondes , qui sont l’immensité et 
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l’éternité de Dieu. Nous disons l’immensité , puisqu’un 
seul fruit de cet arbre peut guérir et nourrir tous les 
croyants à la fois pour le temps et pour l’éternité ; nous 
y voyons aussi l’éternité de Dieu, puisqu’il est dit ex- 
pressément que cet arbre de vie donne son fruit chaque 
mois, aussi pour le temps et pour l’éternité. 

3° A la lettre, ces douze fruits sont les douze apôtres, 
et les douze mois correspondent aux douze tribus d’Is- 
raél représentant l’universalité des élus dans les divers 
âges de l’Eglise; et comme la foi prêchée par les douze 
apôtres fut entée sur l’arbre de vie qui est Jésus-Christ, 
pour être prêchée et pour produire ses fruits pendant tes 
douze mois qui représentent tous les âges de l'Eglise , 
saint Jean a eu raison de dire que cet arbre donne son 
fruit chaque mois ; car à la tin de ces douze mois qui re- 
présentent le temps de l’existence de l'Eglise, ces douze 
fruits auront produit les cent quarante -quatre mille fi- 
dèles des douze tribus d’Israël qui formeront l’assemblée 
des élus dans la Jérusalem céleste. ■ ' 

4° Cet arbre qui porte son fruit chaque mois nous fait 
voir par là sa grande fertilité ; car comme on l’a vu dans 
le chapitre de la Jérusalem céleste , le nombre des élus 
que Dieu seul connaît et qui est représenté, selon l’usage 
des prophètes, par le chiffre déterminé de cent quarante- 
quatre mille fidèles, surpassera de beaucoup ce chiffre ; 
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et le nombre des élus de tou» les temps et de toutes les 
nations qui auront mangé les feuilles de l’arbre de vie 
sur la terre, sera très-grand. Mangeons donc des feuilles 
de cet arbre dans le temps , si nous voulons jouii’ de la 
gloire et du bonheur de ses fruits dans l’éternité. C’est 
Jésus-Christ même, l’auteur de la vie, qui iïous y invite ; 
écoulons donc la voix de ce bon Père, qui nous appelle 
à hii et qui nous dit : « Yenez à moi, vous tous qui êtes 
fatigués et qpi êtes chargés , et je yous soulagerai... Je 
suis le pain vivant, qui suis descendu du ciel. Sa quel- 
qu’un mang;e de ce paki, il vivra éternellement : et le 
pain que je donnerai , c’est ma chair pour la vie du 
monde , etc, , etc. y Mais n’oublions pas les paroles de 
l’apôtre saint Paul, I. Cor., XI, 27 : « Quiconque man- 
gera ce pain ou boira la coupe du Seigneur indignement, 
sera coupable du crime contre le corps et le sang du 
Seigneur. Que l’homme donc s’éprouve lui-même , et 
qu’après cela, il mange de ce pain et boive de cette 
coupe. Car quiconque en mange et en boit indignement, 
mange et boit sa propre condamnation, ne faisant pas le 
discernement du corps du Seigneur. C’est pour cette 
raison qu’il y a parmi vous beaucoup de malades et de 
languissants, et que plusieurs s’endorment. Que si nous 
nous jugions nous-mêmes , nous ne serions pas jugés 
de Dieu. etc. » 
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VIIï. Vkbs. 3. — Il ny aura plus là aucune malédic- 
tion, mais le trime de Dieu et de l’Agneau y sera, et ses 
serviteurs le serviront. Ce verset contient encore la diffé- 
rence qu’il y a entre le paradis terrestre et le céleste. 
Dans le terrestre , il y avait, à côté de l’arbre de vie , 
l’arbre de la science du bien et du mal, qui attira de si 
grandes malédictions sur le genre humain. Mais dans 
le ckl, il n’y aura plus de malédiction possible , parce 
que l’arbre de la science du bien et du mal y sera rem- 
placé par l’arbre de vie. Le libre arbitre, qui fut si fu- 
neste à l’homme , n’existera plus pour le perdre , mais 
pour jouir de toute gloire et de toutbonheur jusqu’à l’in- 
fini : c’est-à^re, autant que l’homme voudra et pourra 
jouir de la lumière éternelle à l’aide de la lumière éter- 
nelle. Il n’y aura doac plus là aucune malédiction, parce 
qu’il n’y aura plus de mal possible, mais fl y aura fe 
trône de Dieu et de l’Agneau , source de tout bien et de 
toute gloire, sans mélange d’aucun mal Et ses servi- 
teurs le serviront avec autant de gloire que de bonheur. 

IX. Vers. 4. — Ils verront sa face, et ils auront son 
nom écrit sur le front. O Dieu ! quelle gloire et quel bon- > 
heur vous avez réservés à ceux qui vous aiment , puis- 
qu’ils pourront vous contempler face à face, et qu’ils 
deviendront tellement semblables à Vous , qu’ils auront 
Votre Nom même écrit sur le front, car ils seront vos fils 
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et les héritiers de voire gloire, et ils porteront votre nom, 
comme un fils porte le nom de son père ! Leur nom sera 
illustré de la gloire de Dieu même, et leur héritage sera 
immense et étemel comme Dieu. C’est là ce que nous 
confirment les paroles suivantes qui s’exphquent par 
elles- mêmes : 

^ Vers. 5. — Et là il n’y aurapoint de niât, ils n’au- 
ront pas Imoin de lampes, ni de la lumière du soleil, 
parce que le Seigneur Dieu les éclairera, et ils régneront 
dans les siècles des siècles. 

X. Les paroles qui suivent sont une récapitulation des 
avertissements généraux que le Seigneur adresse à son 
Egüse sur cette révélation. Et comme ces passages ont 
déjà été interprétés, nous nous bornerons à les citer en 
laissant au lecteur le soin d’en faire lui-même le rappro- 
chement et l’application pour sa propre utihté et pour 
l’avantage qu’il en retirera en revoyant ce Uvre. 

Vers. 6. — Et il me dit : Ces paroles sont très-cer- 
taines et véritables : Et le Seigneur , le Dieu des esprits 
des prophètes, a envoyé un ange pour découvrir à ses ser- 
viteurs ce qui doit arriver bientôt. 

Vers. 7. — Et je viens promptement : Heureux celui 
qui garde les paroles de la prophétie de ce livre ! 

Vers. 8. — Et moi, Jean, j’ai entendu et vu ces choses. 
Et après les avoir entendues et les avoir vues , je suis 
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tombé, pour l'adorer, aux pieds de l’ange qui me Us 
montrait. 

Vebs. 9. — Mais il me dit ; Gardez-vous de le faire , 
car je suis serviteur comme vous et comme vos frères les 
prophètes , et comme ceux qui gardent les paroles <k ce 
livre ; adorez Lieu. 

t 

XI. Vers. 10. — Et il me dit • Ne scelUz point les 
paroles de la prophétie de ce livre , car le temps est proche. 
Dans le langage des prophètes, sceller une prophétie ne 
signifie pas que le sens doive en être impénétrable à 
l’esprit des hommes, comme le fut l’Apocalypse pendant 
de longs siècles ; mais sceller une prophétie veut dire 
que son accomplissement ne commencera que longtemps 
après sa publication. Or il n’en fut pasahisi de cette ré- 
vélation faite à sahit Jean. Car, comme son Apocalypse 
contient l’histoire de toute l’Eglise depuis son origine 
jusqu’à la consommation des siècles, cette prophétie 
commençait déjà à s’accomplir du temps de saint Jean ; 
et même elle cachait sous ses énigmes des événements 
qui étaient déjà passés quand celte révélation lui fut 
faite. Mais on ne put cependant pas la comprendre du- 
rant de longues époques, parce que les événements 
qu’elle annonçait n’étaient pas assez développés pour 
bien en saisir le sens et l’enchainemeut. On comprend 
donc par ce qui vient d’étre dit ,- que, bien que cette 
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prophétie ne fût pas toujours comprise , elle ne fut pas 
cependant scellée , puisqu’elle commença à s’accomplir 
dès l’instant de sa révélation et même avant; mais Dieu 
en cacha l’intelligence aux hommes pendant de longs 
siècles, sous ses difficiles et nombreuses énigmes, parce 
que le but évident de cette prophétie était de frapper les 
hommes comme d’une lumière nouvelle, surtout vers la 
fin des temps, où la foi commencera à se perdre peu à 
peu, en montrant comme tout à coup, pour fortifier ses 
élus, la vérité de cette prophétie , déjà vérifiée dans les 
tèmps passés, et comme devant servir de garantie pour 
la certitude des événements à venir. De là ce passage du 
texte : Ne scellez point les paroles de la prophétie de ce 
livre, car le temps est proche. '■ 

XII. Vers. H. — Que celui qui commet l’injustice la 
commette encore ; que celui qui est souillé se souille en- 
core; que celui qui est juste, devienne plus juste encore; 
que celui qui est saint se sanctifie encore. Ces paroles 
sont terribles et consolantes tout à la fois. Car elles con- 
tiennent des malédictions étemelles pour les pécheurs 
et des bénédictions infinies pour les justes. En effet, 
selon le Psalmiste, Ps. XLl , 8 : « Un abtme appelle un 
abîme.» Un abîme d'injustices appelle un abîme d'injus- 
tices etde châtiments ; c’est pourquoi le Psalmiste ajoute : 
« Au bruit des tempêtes ’et des eaux que vous envoyeï, 
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ô raoD Dieu , toutes vos eaux élevées comme des itjon- 
tagnes el tous vos flots ont passé sur moi. » .Au con- 
traire, un abîme de justice appelle un abîme de miséri- 
corde. Car le Psalmiste continue : « Le Seigneur a en- 
voyé sa miséricorde durant le jour ; et je lui chanterai 
un cantique durant la nuit. Voici la prière que j’offrirai 
au-dedans de mqi à Dieu qui est l’auteur de ma vie. Je 
dirai à Dieu : Vous êtes mon défenseur, Pourquoi ra’a- 
vez-vous oublié? Et pourquoi faut-il que je marche tout 
accablé de tristesse, tandis que je suis affligé par l’en- 
nemi? Pendant qu’on brise mes os, mes ennemis, qui 
me persécutent, m’accablent par leurs reproches, en me 
disant tous les jours ; Où est ton Dieu? Pourquoi , mon 
âme, êtes-vous triste? et pourquoi me remplissez-vous 
de trouble? Espérez en Dieu, parce que je dois encore 
le louer : il est le salut de mon visage > et il est mon 
Dieu... Jugez-moi , mon Dieu, et faites le discernement 
de ma cause de celle d’une nation qui n’est pas sainte. 
Tirez-moi des mains de l’homme méchant et trompeur. 
Puisque vous êtes ma force , ô mon Dieu ! pourquoi 
m’avez-vous repoussé ? et pourquoi me vois-je réduit à 
marcher dans la tristesse, étant affligé par l’ennemi? 
Envoyez votre lumière et votre vérité ; elles me condui- 
ront et m’amèneront jusqu’à votre montagne sainte el à 
vos tabernacles. Et j’entrerai jusqu’à l’autel de Dieu, 
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jusqu’à Dieu même, qui remplit de joie ma jeunesse. Je 
chanterai vos louanges sur la harpe, ô Dieu , ô mon Dieu. 
Pourquoi , mon âme , êtes-vous triste , et pourquoi me 
troublez-vous ? Espérez en Dieu , parce que je dois en- 
core le louer ; il est le salut de mon visage, et il est mon 
Dieu. » C’est surtout par la prière que le juste doit de- 
venir plus juste encore , et que celui qui est saint peut 
se sanctifier encore , car fe salut vient de Dieu. Plus on 
s’approche de lui, plus on désire s’en approcher; et plus* 
on s’éloigne de Dieu, plus on veut s’en éloigner. Le mé- 
chant est comme l’arbre qui tombe du côté qu’il penche : 
et plus l’arbre s’incline vers la terre, plus il tend à s’in- 
cliner par la force d’attraction, jusqu’à ce qu’enfin il 
tombe de lui-même ou par la hache de l’horticulteur. Le 
juste, au contraire, s’élève à propôrtion de sa justice. 
Car plus l’arbre est droit, et plus il s’élève. El sa plante 
devenue grande et belle sert à la construction des édi- 
fices et des ameublements, tandis que le bois tordu et 
courbé est destiné à être jeté au feu. 

XIII. Vers. 12. — Voilà que je viens ‘promptement, et 
f aurai ma rémnpense avec moi , pour rendre à chacun 
selon ses œuvres. Car selon sabit Matthieu , 111, 10 : 

« Déjà la hache est placée à la racine de l’arbre (par le 
germe de mort que nous portons en nous), et tout arbre 
qui ne porte pas de bons fruits sera coupé et jeté au feu. » 
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Vkbs. 13. — Je mis l’alpha et V oméga, le premier et 
le dernier, le commencement et la fin. Car la vérité est 
étemelle, la justice l’est aussi, et le passé et l’avenir ap- 
partiennent à Dieu seul , qui rendra à chacun selon ses 
œuvres. Je mis le commencement et la fin ; c’est-à-dire 
que je vous ai annoncé ma parole an commencement et 
vous en verrez l’accomplissement à la fin. 

Vebs. 14. — Ueurmx ceux qui lavent leurs vêtements 
' dans le sang de l’Agneau, afin qu’ils aient des droits mr 
l’arbre de vie, et qu’ils entrent dans la ville parles 
portes. Faisons donc de dignes fruits de pénitence, et 
soumettons-nous à l’Eglise, pom’ pouvoirentrer un jour 
par cette porte dans la vie éternelle. 

Vers. 13. — Loin Æici les chiens, les empoisonneurs, 
les impudiques, les homicides, les idolâtres, et quiconque 
aime et préfère le mensonge. Loin d’ici les persécuteurs 
de l’Eglise, qui sont comme des chiens enragés, les em- 
poisonneurs , les hérésiarques , les impudiques , qui se 
livrent, aux voluptés, les homicides , qui méconnaissent 
les sentiers de la justice et de la charité , les idolâtres , 
qui oublient Dieu pour se prostituer à la créature, et qui- 
conque aime et préfère le mensonge, parce que le démon 
en est le père. 

XIX. Vers. 16. — Moi , Jésus , j'ai envoyé mon ange 
pour vous rendre témoignage de ces choses dans les 
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Jlgfises. Je mü le rejeton et k fils de David, l’étdik qui 
brille au matin. 

Ici Jésus se cite lui-méme comme témoin des vérités 
conteimes dans ce livre de l’Apocalypse, en nous disant 
que c’est lui, k rejeton et k fils de David, c’est-à-dire , 
Jésus-Christ de Nazareth crucifié , IVfoite qui brille au 
matin, dès l’origine de l’Eglise, et dont la lumière ne 
s’-éclipsera plus jamais, qui envoya son ange, pour nous 
rendre témoignage des choses contenues dans l’Apoca- 
Ijqtse, et pour les publier dans les sept Eglises d’Asie re- 
présentant l’uniyersalité et la perpétuité de l’Eglise ca- 
tholique, apostolique et romaine. 

XV. Vers. 17. — L’T.sprit saint et l’épouse disent : 
Venez. Que celui qui écoute dise : Venez. Que celui qm 
a soif vienne ; et que celui qui k desire reçoive gratuite- 
ment l'eau de la vie. O que de consolations sont conté- 
nues dans ce verset ! L’Esprit saint et l'épouse ; qui est 
l’Eglise, disent : Venez. Ainsi donc, ce n’est pas seule- 
ment la voix des prédicateurs qui nous invite ; ce ne sont 
pas seulement les marques visibles de l’Eglise qui at- 
tirent les regards de tous les hommes : des bons qui 
écoutent et suivent l’épouse', et des méchants qui la per- 
sécutent; car si ces puissants moyens paraissent néan- 
moins trop faibles pour convaincre les hommes de la 
vérité étemelle ; si des catholiques mêmes ne peuvent 
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comprendre les secrets jugetnents de Dieu, qui rejettera 
un grand nombre d’hommes dans les gouffres de 
l’enfer, parce qu’ils n’auront pas appartenu à l'Eglise 
catholique ; et si ces jugements leur paraissent trop sé- 
vères parce qu’ils croient que les marques de la vraie 
Eglise ne sont pas asse* visiblos et sensibles pour nous 
convaincre ; que ces catholiques sachent et apprennent 
de la bouche de Jésus-Christ même, qui sonde les reins 
et les cœurs, que non-seulement l’Eglise, mais encore 
l’Esprit saint dit à tous, dans le secret des consciences : 
Venez. Et si tous les hommes ne sont pas venus, à qui 
faut-il en attribuer la faute? Que celui qui écoute dise : 
Venez. C’est-à-dire, que celui qui veut écouter cette voix 
intérieure et extérieure tout ensemble, dise ; Venez ; 
cela lui suffit. Il a consenti à accepter gratuitement l’eau 
de la vie qui est toujours offerte à chacun, soit par la 
voix de l’Eglise soit parla voix de l’Esprit Saint. Cela lui 
suffit, disons-nous, puisqu’il possède par là celle des 
huit béatitudes qui lui promet l’eau de la source étei^ 
nelle et le fruit de l’arbre de vie ; car il est écrit, Matth., 
V, 6 ; « Bienheureux ceux qui ont faim et soif de la jusr 
tice, parce qu’ils seront rassasiés. » Déjà j’ai vu sur vos 
lèvres un sourire de pitié, et l’esprit d’incrédub’té vous 
suggère cette pensée : Comment les individus retirés 
dans le centre des nations barbares , parmi lesquelles 
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jamais la lainière de la foi n’aura pénétré, auront-ils pu 
avoir même l’idée de l’existence de l’Eglise catholique ? 
Jésus-Christ vous répond lui-même , que l’Esprit saint 
leur dit dans le secret des consciences : Venez ; l’Eglise 
nous dit que le baptême de désir peut suffire au besom , 
et l’Evangile ajoute un moyen possible et même facile 
à tous les hommes ; moyen qui fermera la bouche à tous 
les impies, qui n’auront pas voulu écouter l’Esprit saint ; 
car ce moyen infaillible est à la disposition de tous. Ce 
moyen est aussi sûr et aussi facile que l’Evangile est 
vrai, puisqu’il est écrit : « Bienheureux ceux qui ont 
faim et soif de Injustice, parce qu’ils seront rassasiés. » 
Et quel est l’hOmme qui, malgré son ignorance des mys- 
tères de la foi de Jésus-Chi’ist, quel est l’homme , disons- 
rtous, pour qui cette ignorance aura été invincible , qui 
n’ait pas senti cependant dans son cœur comme deux 
voix opposées dont l’une le poussait au bien et l’autre 
l’entraînait vers le mal? Eh bien ! celte première voix 
était celle de l’Esprit saint qui lui disait sans cesse : 
Venez ; en d’autres termes. Cette voix lui disait : Faites 
le bien ét évitez le mal, soyez juste et charitable envers 
vos frères, résistez au torrent impétueux de vos passions 
que la concupiscence a allumé dans votre âme, etc., etc. 
Or, ’ ne sont-ce pas là des sentiments que tout homme 
raisonnabley quelque ignorant des vérités de la foi que 


Digitized by Google 



LW, IX, SECT. I, CHAP. XXH. 399 

VOUS puissiez le supposer d’ailleurs, ne sont^e pas là, 
disons-nous, des sentiments que la loi naturelle, gravée 
dans notre cœur, nous inspire sans cesse et que le souffle 
de l’Esprit saint cherche à féconder , selon ces paroles : 
L' Esprit saint et Vépome disent Venez ? Si donc tous 
les hommes raisonnables veulent écouter cette voix. Dieu 
ne les châtiera pas pour leur ignorance invincible, mais 
il les récompensera éternellement de leurs efforts et de 
leur bonne volonté, selon cette parole : « Paix aux 
hommes de bonne volonté. » C’est pourquoi l’Apôtre 
ajoute : Que celui qui l'cmte dise : Venez. Que celui qui 
a soif vienne, et que celui qui le désire reçoive gratuite- 
ment, par la miséricorde de Dieu, Veau de la vie, de la 
vie éternelle. Car il est écrit, Matth., V, 6 : « Bien- 
heureux ceux qui ont faim et soif de la justice , parce 
qu’ils seront rassasiés. « 

Nous ajouterons à cela qu’il n’est pas si difficile qu’on 
se l’imagine , pour les nations barbares , de désirer l’eau 
de la vie. Il suffit pour s’en convaincre de lire les an- 
nales de la propagation de la foi, et l’on verra les ré- 
clamations assez fréquentes faites par ces peuples,, pour 
obtenir des missionnaires. Heureuses sont ces nations , 
si elles échappent aux loups qui se présentent à elles 
sous la peau de brebis, et qui ne sont en réaUté que des 
loups ravisseurs qui excluent. les âmes de la véritable 
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bergerie ! Car alor^ü ne reste plus d’autres ressources à 
ces nations séduites, que celles que nous .venons d’indi- 
quer , pour assurer leur salut. Espérons que Dieu fera 
la part des difficultés dans lesquelles l’ennemi les aura 
plotigécs à leur insu et contrairement à leurs pieux et 
salutaires désirsi . . 

Mais direz-vous encore : Ces nations barbares n’mit 
jamais connu Jésus-Cluist, comment pourrontrelles donc 
avoir appartenu à l’esprit de son Eglise. Sans vous dis- 
simuler la difficulté de l’objection, nous vous répon- 
drons qu’elle n’est pas insoluble à l’Esprit saint ; selon 
ces paroles de saint Jean , 111, 8 : k L’Esprit souffle où il 
veut, et vous entendez sa voix, mais vous ne savez 
d’où il vient , ni où il va : il eu est ainsi de tout homme 
qui est né de l'Esprit.» C’est-à-dire que tout homme 
qui est né de l’Esprit , et non de la chair , et que tout 
homme de bien qui a faim et soif de la justice, entend 
la voix de l’Esprit qui lui dit : Yemz^ Et cet homme ré- 
pond : Venez. Car FEsprit souffle où il veut, Ensuite 
nous vous dirons que la coimaissance de la venue passée 
où future d'un Rédempteur, n’est pas si limitée que 
vous voua l’imaginez. Car Dieu a permis dans sa bonté 
toute paternelle, et selon le plan de ses secrets desseins, 
que les fables nombreuses et variées, qui sont une cor- 
ruption de rhistoire du jardin d’Eden , fussent couser- 
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véei et répandues parmi ees nations , comme un moyen 
secret dont Dieu s'est servi pour leur donner l’idée d’un 
Rédempteur. Quant aux difficultés qu’on pourrait nous 
faire sur la nécessité absolue du baptême tirée de ces 
paroles de sfdut Jean, III, 5 : « En vérité en vérité , je 
vous le dis : Si quelqu’un ne renaît de l’eau et de l’Es- 
prit saint , il ne peut entrer dans le royaume de Dieu, » 
il nous suffit de faire remarquer que l’on n’est pas seu- 
lement Sauvé par le baptême de l’eau , mais encore par 
le baptême de désir et par le baptême de sang , et que 
par conséquent un très-grand nombre d’âmes qui n’au- 
raieut pas pu recevoir le baptême de l’eau, seront néan- 
moins sauvées par le baptême de désir ou par le bap- 
tême de sang. Quant aux enfants morts sans baptême; 
l’Eglise n’a jamais fixé leur sort , et nous savons qu’il 
ne sera pas celui des damnés. 

Ck>mme on le voit, ceux qui n’auront pas répondu à 
cet appel de l’Eglise et de l’Esprit saint, n’auront au- 
cune excuse devant le tribunal de Dieu tout-puissant. Ils 
n'aurcmt pas même connu l’existence de l’Eglise , direx- 
vous; et Dieu vous répondra ; C’est vrai, mais ils 
avaient la loi naturelle , que j’avais gravée dans leur 
coeur ; mon Esprit saint leur avait inspiré le désir de la 
justice , et mon Evan^le leur promettait de les rassa- 
sier. Venez donc, ô vous tous qui avez appartenu à mon 

II. 26 
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Eglise de corps et d’esprit, ô vous qui avez connu ma loi 
et l’avez pratiquée; venez aussi, ô vous qui n’avez pas pu 
entrer dans le corps de mon Eglise , mais qui lui avez 
appartenu en esprit par vos saints désirs ; venez ; car mon 
Fils vous a rachetés de la servitude du péché ; le Verbe 
a été fait chair pour sauver la chair et l’esprit. Venez 
donc , ô vous tous qui avez répondu à l’appel de l’Es- 
prit saint et de l’Eglise qui vous disaient sur la terre : 
Venez. Car vous les avez écoutés et leur avez dit à votre 
tour : Venez. Vous leur avez fait conn^re votre soif en 
les écoutant et en leur répondant par vos saints désirs : 
Venez. Voilà pourquoi je vous donnerai gratuitement , 
de mon bon vouloir, et par ma miséricorde , l’eau de la 
vie, et vous allez être rassasiés pour l’éteniité, selon 
qu’il est écrit dans mon Apocalypse ; L’Esprit saint et 
l’Epome disent : Venez. Que celui qui écoute dise : 
Venez. Que celui qui a soif vienne; et que celui qui le 
désire reçoive gratuitement T eau de la vie. 

Loin d’ici les chiens, les persécuteurs de l’Eglise , les 
empoisonneurs , les prédicateurs du vice et de l’erreur , 
les faux apôtres et les scandaleux , les impudiques qui 
suivent la loi de la chair et rejettent celle de Dieu , les 
homicides , les tyrans, ceux qui commettent l’injustice , 
les oppresseurs des faibles, de la veuve et de l’orphelin, 
les contempteurs des pauvres , les idolâtres qui se pros- 
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tituent à k créature , et quiconque aime et "préfère le 
mensonge, parce qu'ils sont les enfants du démon. 

XVI. Nous voyons par là combien il y aura de chré- 
tiens auxquels on pourra appliquer ces paroles de l’E- 
vangile dites du peuple juif qui est k figure de l’Eglise : 

« Les premiers seront les derniers,, et les derniers se- 
ront les premiers. » Combien de chrétiens, en effet , qui 
auront été des premiers à, connaître k loi de Jésus^ 
Christ^ et qtii n’auront vécu cependant que selon la 
chair? Combien auront été appelés par k voix de l’Es- 
prit saint , et par k vok de l’Eglise , et qui n’auront pas 
répondu à cet appel? Et comme im grand nombre de 
mauvais chrétiens seront morts dans leurs péchés, et que 
peu d’entre ceux-là auront fini par répondre à cet appel 
en faisant pénitence , n’est-il pas juste de leur appliquer 
ces paroles adressées au peuple juif, auquel ils peuvent 
être assimilés par le crime de la mort de Jésus-Christ , 
qu’ils crucifient par leurs vices, t* Il y aura beaucoup 
d’appelés et peu d’élus ! » Mais comme aussi le nombre 
des viais chrétiens aura été très-grand, que ce nombre 
sera immensément augmenté par ceux qui auront ap- 
partenu en esprit à l’Eglise de Jésus-Christ parmi les 
nations qui ne pouvaient pas faire partie du corps des 
fidèles, et que le nombre de ces derniers surpassera peut- 
être de beaucoup le nombre de ceux qui auront fait dé- 
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fectioD, il en résultera une scène de honte et de confu- 
sion inattendue pour les niéchants, et une éclatahte 
manifestation de gloire et de consolation, attendue pour 
les justes. Car Dieu ne permettra pas qu’il soit dit pen- 
dant toute l’éternité, que le sang de son Fils a été stérile. 
Autant donc Jésus-Christ aura manifesté sa puissance , 
la puissance du christianisme sur la terre , autant et 
beaucoup plus encore triomphera-t-il dans le ciel. Car 
si, malgré sa grande supériorité sur les nations bar- 
bares, le christianisme nous offre néanmoins sur la 
terre un tableau continuel des humiUaÜons de son au- 
teur , pour nous servir d’exemple , que sera-ce dans 
l'autre vie, lorsque nous verrons commencer le véri- 
table règne de l’Agneau , et que le Père tout-puissant 
couronnera TEpoux et son Epouse pour l’éternité ? Car 
P*. CIX ; « Le Seigneur a dit à mon Seigneur : asseyez- 
vous à ma droite , jüsqu’à ce que je réduise vos enne- 
mis à vous servir dte marchepied. Le Seigneur fera sortir 
de Sion le sceptre de votre puissance : vous établirez 
votre empire au milieu de vos ennemis. La principauté 
est avec vous au jour de votre force , au milieu de la 
^lendeur de vos saints. Je vous ai engendré de mon 
sein avant l’aurore. L’Eternel l’a juré , et il ne s’en re- 
pentira point : Vous êtes le prêtre éternel , Selon l’ordre 
de Melchisédech. Le Seigneur est à votre droite , il a 
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brisé les rois au jour de sa colère. Il exercera sou juge- 
ment au milieu des natious; il remplira tout de ruiues ; 
U écrasera sur la terre les têtes d’up grand nombre. Q 
boira dans le chemin de l’eau du torrent, a par le mar- 
tyre. » Tel sera donc le règne de Jésus-Christ sur la 
terre. Voici maintenant sa gloire dans le ciel. Car le 
Psalmiste ajoute : « C’est pourquoi il élèvera sa tête. » 
Il sera élevé sur la croix, et il triomphera par la croix. 
Et quel sera ce triomphe ? Ne sera-ce que le triomphe 
d’une gloire éternelle et d’un bonheur infini pour un 
petit nombre d’élus? Non, car autrement la gloire du 
Fils de l’homme ne serait pas complète , puisque le Sei- 
gneur a dit. Match., XXVI, 28 : « Car ceci est mon 
sang ; le sang de la nouvelle alliance , qui sera répandu 
•pour •plusieurs , pour la rémission des péchés. » Voyons 
maintenant si ce sang aura été stérile, et s’il n’aura pas 
été vraiment répandu pour plusieurs. Ecoutons le pro- 
phète qui annonce à l’Epouse, sous la figure de Jérusa- 
lem, ce qu’elle sera surtout au jour de l’éternité : IsaXs, 
LX : tt Levez-vous, Jérusalem, ouvrez les yeux à la lu- 
,mière , parce que votre lumière est venue , et qqe la 
gloire du Seigneur s’est levée sur vous. Car voici que les 
ténèbres couvriront la terre , et une nuit sombre enve- 
loppera les peuples ; mais le Seigneur se lèvera sur 
vous, et l’on verra sa gloire éclater au milieu de vous. 
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Les nations marcheront à la luenr de votre lumière, et les 
rois à la splendeur qui se lèvera sur vous. Levez vos 
yeux, et regardez autour de vous; tous ceux que vous 
voyez assemblés ici viennent pour vous , vos fils vien- 
dront de bien loin , et vos filles viendront vous trouver 
de tous côtés. Alors vous verrez , vous serez dans une 
abondance de joie, votre cœur s’étonnera et se ré- 
pandra hors de lui-même , lorsque vous sezez comblée 
des richesses de la mer , et que tout ce qu’il y a de 
grand dans les nations viendra se donner à vous. Vous 
serez inondée par une foule de chameaux, par les dro- 
madaires de Madiau et d’Epha. Tous viendront de Saba 
vous apporter de l’or et de l’encens , et publier les 
louanges du Seigneur. Tous les troupeaux de Cédar se 
rassembleront dans vous; les béüers de Nabajoth seront 
employés pour votre service; on me les oflrira sur mon 
autel comme des hosties agréables , et je remplirai de 
gloire la maison de ma majesté. Qui sont ceux qui sont 
emportés en l’air comme des nuées , et qui volent 
comme des colombes lorsqu’elles retournent à leurs co- 
lombiers? Car les îles m’attendent , et il y a déjà long- 
temps que les vaisseaux sont prêts sur la mer, pour faire 
venir vos enfants de loin , pour apporter avec eux leur 
argent et leur or , et le consacrer au nom du Seigneur 
votre Dieu , et du Saint d'Israël qui vous a glorifiée. Les 
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enfants des étrangers bâtiront vos murailles, et leurs 
rois vous rendront service , parce que je vous ai frap- 
pée dans mon indignation , et que je vous ai fait misé- 
ricorde en me réconciliant avec vous. Vos portes seront 
toujours ouvertes; elles ne seront fermées ni jour ni 
nuit, afin qu’on vous apporte les richesses des nations , 
et qu’on vous amène leurs rois. Car le peuple et le 
royaume qui ne vous sera point assujetti, périra, et je 
ferai de ces nations un effroyable désert. La gloire du 
Liban viendra dans vous; le sapin , le buis et le pin ser- 
viront ensemble pour l’oruemenl de mon sanctuaire , et 
je glorifierai le beu où mes pieds se sont reposés. Les 
enfants de ceux qui vous avaient humibée viendront se 
prosterner devant vous, et tous ceux qui vous dé- 
criaient adoreront les traces de vos pas, et vous appeUe- 
ront la cité du Seigneur , la Sion du Saint d’Israël. 
Parce que vous avez été abandonnée et exposée à la 
haine, et qu’il n’y avait personne qui passât jusqu’à 
vous , je vous établirai dans une gloire qui ne finira 
jamais, et dans une joie qui durera dans la succession 
de tous les âges. Vous sucerez le lait des nations; vous 
serez nourrie de la mameUe des rois, et vous connaîtrez 
que je suis le Seigneur qui vous sauve , et le fort de 
Jacob qui vous rachète. » Qu’on fasse attention mainte- 
nant aux paroles qm suivent , et qui s’appliquent spé- 
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cialeineut à la Jérusalem céleste ; car le prophète, après 
nous avoir annoncé la prospérité de la foi sous la figure 
de Jérusalem à qui les peuples et les nations se soumets 
tront , va nous faire voir maintenant le bonheur et la 
gloire qui en résulteront dans l’éternité, pour un nombre 
immense d'hommes destinés à peupler la ville la plus 
grande et la plus florissante qui ait jamais été , la cité 
céleste. Le prophète ajoute donc : « Je vous donnerai de 
l’or au lieu d’airain, et de l’argent au lieu de fer ; de l’ai- 
rain au lieu de bois, et du fer au lieu de pierres. Je ferai 
que la paix régnera sur vous , et que la justice vous 
gouvernera. On n’entendra plus parler de violence dans 
votre territoire , ni de destruction et d’oppression dans 
toutes vos terres. Le salut environnera vos murailles , et 
les louanges retentiront à vos portes. Vous n’aurez plus 
le soleil pour vous éclairer pendant le jour, et la clarté 
de la lune ne luira plus sur vous; mais le Seigneur de- 
viendra luirmême votre lumière étemelle , et votre Dieu 
sera votre gloire. Votre soleil ne se couchera plus, et 
votre lune ne souffrira plus de diminution, parce que le 
Seigneur sera votre flambeau étemel , et que les jours 
de «os larmes seront finis. Tout votre peuple sera un 
peuple de justes ; ils posséderont la terre pour toujours, 
parce qu’ils seront les rejetons que j’ai plantés , les ou- 
-vrages que ma main a faits pour me rendre gloire. Mille 
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êortirmt du moindre d'entre euv , et du plue petit tout 
un grand peuple. Je suis le Seigneur , et c’est moi qui 
ferai tout d’un coup ces merveilles quand le temps en 
sera venu. » 

Qui osera dire que cette prophétie ne s’appliqua pas 
beaucoup plus à la Jérusalem céleste qu’à la Jérusalem 
terrestre ; et qui osera dire , sans être téméraire , que le 
nombre des élus sera petit, après ces dernières paroles 
que nous avons citées en lettres italiques , afin que le 
lecteur y fixe son attention. 

Vkbs. 18. — Jüais je déclare à tous ceux qui en- 
tendent les parole» de la prophétie de ce livre, que si 
quelqu’un ajoute à ce récit , Dieu le frappera des plaies 
décrites dans ce livre; 

Vebs. 19. — Et si quelqu’un retranche une seule por- 
role du livre de cette prophétie, Dieu l’effacera du livre 
de vie et l’exclura de la sainte cité, et lui ôtera sa part 
des promesses décrites dans ce livre. Ces paroles s’a- 
dressent à tous ceux qui chercheraient à corrompre le 
sens , ou le texte de l’Apocalypse, comme les hérétiques 
ne rougirent pas de le faire. Parmi ceux des premiers 
siècles, on distingue surtout Marcion. Luther et ses 
adhérents en firent autant dans bien des passages de 
l’Ecriture. 

Vkbs. 20. — Celui qui rend témoignage de ces choses. 
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dit : Oui, je viendrai promptement. Amen. Venez , Sei- 
gneur Jésus. Jésus-Christ, l’auteur de cette prophétie, se 
donnant conune témoin de sa véracité, dit à l’Eglise 
qu’il viendra promptement ; car le temps n’est qu’un 
point vis-à-vis de l’éternité. Et les fidèles qui ont le 
véritable esprit de Jésus-Christ, doivent répondre dans 
leur cœur ; Venez , Seigneur Jésus, selon le sens de ces 
paroles que nous récitons tous les jours dans le Pater 
noster. « Que votre règne arrive, que votre ^dnte vo- 
lonté soit faite sur la terre comme au ciel. » 

Vbbs. 21. — Que la grâce du Seigneur Jésus-Christ 
soit avec vous tous. Ce livre commence et finit en forme 
de lettre adressée aux sept Eglises d’Asie , et à toutes 
les autres du monde chrétien. Amen. 


Fin DU TOME DEUXIÈME. 
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